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AVERTISSEMENT. 


LA science entomologique possède quatre princi- 
paux ouvrages sur les insectes Diptères : ce sont, 
par ordre de publication , le Systema antliatorum de 
Fabricius, les Diptères d'Europe par M. Meisen, 
les Diptères de la Suède par M. Fallen, et les Dip- 
tères exotiques de M. Wiedemann. De ces quatre ou- 
vrages, qui jouissent d’une juste célébrité, aucun n'ap- 
partient à la France, n'a été fait pour elle, et ne sa- 
tisfait aux besoins de nos naturalistes. Le premier, 
indépendamment des défauts de la méthode fabri- 
cienne , a vieilli, et il est devenu très-insuffisant : le 
second , l’une des meilleures productions récentes sur 
l'histoire naturelle , laisse trop apercevoir que l’au- 
teur habite l’Allemagne , en ne faisant connaître que 
d'une manière très-imparfaite les Diptères des autres 
contrées de l’Europe, et particulièrement de la France; 
le troisième est une très-bonne description de ceux 
dela Suède ; le quatrième, de ceux des pays étrangers à 
l'Europe. D'après cette considération, l’entomologie 
réclamait un ouvrage spécial sur cet ordre d'insectes. 
Notre célèbre Latreille en reconnaissait le besoin, et 
nous avait engagé à nous en occuper, d’après l'opi- 
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nion pleine de bienveillance qu'il s'était formée de 
notre travail sur les Diptères du nord de la France. 
Enfin, quel que soit le sentiment de notre insuffisance, 
nous ons cédé au désir exprimé par notre vénérable 
maître, peu de temps avant sa mort, et à l'espoir de 
nous rendre utile aux entomologistes. 

Pour atteindre notre but, nous avons cru que 
notre ouvrage devait contenir d'abord la description 
des Diptères de la France, c'est-à-dire, pouvoir ser- 
vir de species pour notre pays (1). Ensuite, afin de 
Jui donner une utilité plus générale, autant que nous 
le permettait un cadre peu étendu , nous avons voulu 
qu'il püt servir aussi de Genera, en décrivant Îles 
types de chaque genre étranger à la France. Enfin, 
comme Wiedemann a négligé de visiter les collections 
francaises pour la description de ses Diptères exoti- 
ques , NOUS avons cru devoir remplir cette lacune en 
décrivant ceux encore inédits que nous ont offerts les 
principaux cabinets de Paris et des départemens. 

Pour l'intelligence du texte, nous donnons ici la 
définition ces noms que nous avons appliqués à diffé- 
rentes parties du corps des Diptères, pour lesquelles 
cette explication nous à paru nécessaire. 


Troure (proboscis. Latr.), la partie extérieure et 


(1) Outre les espèces observées en France, nous considérerons 
comme appartenant aussi à notre pays, celies qui ont été trouvées 
dans le voisinage de la France, et qui l'habitent probablement 
aussi. Nous distinguerons ces espèces par un point de doute. 
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en forme de gaîne de l'organe de Ja nutrition . repré- 
sentant la lèvre inférieure des insectes broyeurs. 

Lèvres TERMINALES , les deux lobes, le plus souvent 
membraneux, qui terminent la trompe. 

Sucoir (haustellum), la réunion des pièces séla- 
cées (soies ) renfermées dans la trompe. 

LÈvrEe SUPÉRIEURE (seta superior haustelli, Latr.), la 
pièce impaire qui recouvre supérieurement le sucoir. 

Laxeur (Savigny ), la pièce sétacée impaire du su- 
çoir, située immédiatement sous la précédente. 

Sotes MAxILLAIRES, les deux pièces sétacées du suçoir, 
à la base desquelles adhèrent les palpes dans les Dip- 
tères Hexachætes et Tétrachætes, et qui représentent 
les mâchoires. 

SOIES MANDIBULAIRES , les deux pièces sétacées du su- 
coir qui représentent les mandibules, et qui n'existent 
que dans les Culicides et les Tabaniens. 

Erisrôme, le bord antérieur de la cavité buccale. 

Face, la partie de la tête comprise entre l’épistôme 
et lesantennes. 

Jours ,la partie située de chaque côté de la face. 

Frowr, la partie comprise entre les antennes et le 
vertex. 

Sryce , la partie ordinairement sétacée, qui accom- 
pagne le plus souvent les antennes des Brachocères. 

Ocezes, les yeux lisses. 

Prorxorax , seement antérieur du thorax. 

Mésoraorax, segment intermédiaire du thorax. 
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Mérarnorax , sesment postérieur du thorax. 

Épauces, la partie souvent saillante qui parait de 
chaque côté du bord antérieur du thorax. 

Porrrne , dessous du thorax. 

Verre, dessous de l’abdomen. 

Prorres, les deux ou trois parties vésiculeuses si- 
tuées sous les crochets des tarses. 

Barancens, les deux corps mobiles situés sous les 
ailes et insérés sur le segment médiaire à la base de 
l'abdomen. 

Cunzerons, les deux membranes en forme de valves 
situées au-dessus des balanciers. 

Nervure cosraze des ailes, la nervure qui forme Île 
bord de cet organe. W’oy. pl. 1. fig. r. 

NErRVURES MÉDIASTINES , les deux nervures ordinaire- 
ment distinctes, les plus voisines de la costale. 

NErRvURE MARGINALE, Celle qui suit les médiastines. 

NERVURE SOUS-MARGINALE, Celle qui suit la marginale. 

NERVURE EXTERNO-MÉDIATRE, Celle qui suit la sous-mar- 
ginale. 

NERVURE INTERNO-MÉDIAIRE, Celle qui suit l’externo- 
médiaire. 

Nenvure anace, celle qui suit l’interno-médiaire. 

NervURE AxILLAIRE, celle qui suit l’anale. 

NervurE FAUSSE ( spuria Lat.), celle qui suit l’axil- 
laire. 


PREMIÈRE NERVURE TRANSVERSE, celle qui s’anastomose 
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à la sous-marsinale et à l'externo-médiaire, ordinai- 
rement vers le centre de l'aile. 

DEUXIÈME NERVURE TRANSvERSE , celle qui s'anastomose 
à l’externo et à l’interno-médiaire, ordinairement as- 
sez près du bord interne de l'aile. 

CezLuLe niscoïnazr, celle qui occupe ordinairement 
le centre de l’aile entre les basilaireset les postérieures, 

Cecruces sasizaIRes, les deux qui de la base de l'aile 
s'étendent jusqu’à la discoïdale. 

Cezruze cosraze, celle comprise entre la nervure 
costale et les médiastines. 

CecLcuze Ménrasnine, celle renfermée entre les deux 
nervures de ce nom. 

CELLULE MarGiNALE, celle renfermée entre les ner- 
vures médiastine intérieure et la marginale. 

CELLULE sOUS-MARGINALE , celle renfermée entre les 
nervures sous-marginale et externo-médiaire. 

CecLuzss posrérieures, celles qui bordent postérieu- 
rement les ailes entre les nervures médiaires, 

CELLULE AnALE , celle renfermée entre les nervures 
interno-médiaire et anale. 

CELLULE axILLAIRE, celle renfermée entre les nervures 
anale et axillaire. 

CecLure Fausse ( spuria), celle renfermée entre la 


nervure axillaire et le bord interne des ailes. 


ABRÉVIATIONS. 


Le signe ç* désigne le sexe masculin; le signe 9 dé- 
signe le féminin. 

Lixx. F.s.: Linné, F'auna suecica. 

Far. S. antl.: Fabricius, Systema antliatorum. 

Lar. Gen. : Latreille, Genera. 

Lar. Fam. nat.: Latreille, Familles naturelles. 

Lar. Reg. an. : Latreille, Fègne animal. 

Mric., Meigen. 

Fazr., Fallen. 


Wien. Auss. Zweif.; Wiedemann, ÆAusser eu- 
ropäische Zweiflugelige Insekten. 


Horr., Hoffmansess. 
Sr.-Farc.et Serv., Saint-Fargeau et Serville. 


Ros.-D., Robineau-Desvoidy. 
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DIPTÉRES. 


DIPTERA, Aristote, Linné, Latreille, Meigen, Fallen, 
Wiedemann. — ANTLIAT'A, Fabricius. 


Caractères. Corps à tégumens léscèrement coriaces ; 
une trompe formant ordinairement une gaine uni- 
valve, ouverte en dessous, renfermant un sucoir com- 
posé de deux , quatre ou six soies cornées. Deux pal- 
pes. Antennes composées ordinairement de trois 
articles. Yeux grands. Ordinairement trois ocelles. 
Thorax occupé en grande partie par le mésothorax. 
Abdomen de quatre à sept segmens distincts. Tarses 
de cinq articles. Deux balanciers. Deux ailes ; nervu- 
res formant ordinairement une cellule discoïdale, 
deux basilaires, une costale, une médiastine, une 
stigmatique, une ou deux marginales, une à trois 
sous-marginales , trois à cinq postérieures, une anale, 
une axillaire et une fausse. ( Spuria, Latr.) 
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Les êtres vivans forment incontestablement une 
série dans jaquelie lorganisation passe à tous les 
degrés de composition, depuis l'homme jusqu'à Ja 
monade. Getle série est composée de groupes qui se 
lient assez souvent entre eux par des transitions dis- 
linctes ; ce qui a fait dire à Linné que la nature ne 
procède pas en sautant. Natura saltus non fücit. — 
C'est ainsi que les Mammifères s’unissent aux poissons 
par l'intermédiaire des Cétacés ; les Crustacés aux In- 
sectes par celui des Arachnides. Cependant ces tran- 
sitions , si elles entrent dans le plan de la nature, se 
dérobent bien souvent aussi à nos recherches; et, 
pour soutenir cette opinion, nous sommes fréquem- 
ment réduits à supposer qu’elles existent dans des 
êtres que nous ne connaissons pas encore , hypothèse 
qui est devenue peu admissible, ou à faire des rappro- 
chemens, souvent plus insénieux que fondés sur l’ob- 
servation. 

Dans les insectes, comme dans les animaux en gé- 
néral , il existe plusieurs types principaux dans les- 
quels l’organisation se montre relativement plus ou 
moins composée ; mais nous n'apercevons pas des pas- 
sages plus marqués de l’un à l’autre, qu'il n’y en a par 
exemple des animaux vertébrés aux Mollusques ou 
aux articulés. Chaque ordre d'insectes possède donc 
une manière d'être qui lui est propre et qui ne se con- 
fond jamais avec celle des autres. Parmi ces modifica- 
tions principales, celle que présente les Diptères est la 
plussimple; les organesles plusessentiels, c’est-à-dire la 
bouche, les ailes, les antennes, sont généralement com- 
posées de moins de parties que dans les autres ordres. 

Les caractères qui les distinguent essentiellement 
des autres insectes, consistent dans leurs deux ailes 
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auxquelles ils doivent leur nom, et dans les deux or- 
ranes également mobiles nommés balanciers, qui sont 
situés au-dessous d'elles, et qu'il faut bien se garder 
de considérer comme des rudimens de seconiles ailes, 
l'insertion en étant très-diflérente (1). Les autres or- 
ganes ont plus ou moins d’aflinité avec ceux des autres 
ordres; mais ils en sont toujours distincts. L'appareil 
de Ja nutrition se présente sous la forme d’une trompe, 
comme dans tous les insectes qui prennent des alimens 
liquides. Cette trompe est composée d'une gaine re- 
présentant la lèvre inférieure de ceux qui se nourris- 
sent de substances sulides , d’un sucoir formé tantôt, 
et le plus souvent, de deux pièces analogues au labre, 
oulèvre supérieure, et à la langue ; tantôt de deux de 
plus, représentant les mâchoires, et rarement de deux 
autres encore qui tiennent lieu des mandibules ; enfin, 
de deux palpes. Elle se distingue donc nettement de 
la trompe des Hémiptères, qui ne présente jamais de 
palpes , et dont le sucoir est toujours composé de six 
pièces ; elle diffère encore plus de celle des Lépidop- 
tères, qui est formée d’un sucoir roulé en spirale, 
représentant les mâchoires, mais dont la lèvre infé- 
rieure peu distincte n’est nullement faconnée en gaine, 
et qui ont le labre, la langue et les mandibules à l’état 
rudimentaire, et quatre palpes dont les labiaux re- 
couvrent le suçoir. 

Les antennes n'’oflrent communément que trois ar- 


(1) Dans les Hyménopteres les secondes ailes sont insérées sur 
le métathorax, tandis que les balanciers des Diptères le sont sur le 
segment médiaire, dépendant de l'abdomen et contigu au thorax. 
Comme ils sont chacun très-rapprochés d'un stigmate, Latreille 
présume qu'ils peuvent recevoir plus ou moins d'air, et que dans 
l'acte du vol ils servent de contre-poids ou de balanciers. 
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ticles ; mais le troisième est souvent accompagné d’un 
style ou soie allongée, composé lui-même de plu- 
sieurs sections , et que l’on considère comme un ap- 
pendice des antennes, quoique l’on puisse aussi l’as- 
similer avec quelque raison aux articles eux-mêmes. 

Les yeux ordinairement grands, le sont surtout 
dans les mâles, et envahissent quelquefois la presque 
totalité de la tête, ne laissent d'espace que pour lou- 
verture buccale, l'insertion des antennes et des ocelles ; 
ces derniers, semblables à ceux qui existent dans les 
autres ordres d'insectes , à l'exception des Coléoptè- 
res , sont insérés sur le vertex. 

Le tronc,recouvert de tézumens plus ténus que dans 
Ja plupart des autres insectes, est composé, comme 
dans les Hyménoptères , d’un prothorax très-court , 
dont on n'apercoit souvent que les côtés, d’un grand 
mésothorax , plus ou moins convexe, et d’un méta- 
thorax fort étroit qui s’unit à l'abdomen. Celui-ci, 
encore moins solide que le tronc , a ses derniers seg- 
mens le plus souvent rentrés dans les précédens , de 
sorte quil n'en paraît au dehors que quatre à sept. Les 
organes de la génération sont généralement saillans. 

Des deux organes du mouvement, les pieds ont 
généralement la forme ordinaire; les ailes membra- 
neuses, comme celles des Névroptères et des Hymé- 
noptères, en différent non-seulement parleur nombre, 
mais encore par la disposition des cellules. Veinées 
comme dans le dernier de ces ordres, elles offrent 
ordinairement moins de nervures transversales. Si 
nous comparons l'aile supérieure d’un Hyménoptère 
à celle d’un Diptère, nous ne voyons, entre leurs 
réticulations respectives, aucune ressemblance parti- 
culière ; mais si nous considérons l’aile supérieure et 
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l'inférieure d’une abeïlle, par exemple, comme n’en 
faisant qu'une, et si nous les comparons à celle de 
quelques Diptères, tels que les Syrphies, et particu- 
lièrement les Aphrites, nous reconnaissons alors de 
l’analogie entre elles, nous distinguons assez bien, 
dans les deux ailes réunies de l’'Hyménoptère, les 
deux cellules basilaires, la discoïdale, les margina- 
les, l’anale du Diptère. Il semble donc que les deux 
ailes du premier de ces insectes n’en soient qu'une, 
divisée longitudinairement en deux, ou que celle du 
dernier soit l'équivalent des deux. Sous le rapport 
physiologique , comme sous celui de la destination , 
cette considération vient encore appuyer notre opi- 
nion à l'égard de la nature des balanciers , et produire 
une nouvelle preuve qu'ils ne sont nullement de se- 
condes ailes rudimentaires. 

Si de l’organisation extérieure des Diptères nous 
passons à l’intérieure, nous voyons, par les savans 
travaux de M. L. Dufour , qu'ils présentent un carac- 
tère qui leur est commun avec les autres insectes 
suceurs seulement , et qui consiste dans les glandes 
salivaires. Les divers systèmes des fonctions animales 
sont analogues à ceux des autres ordres. L’organe qui 
remplace celui de la circulation, le vaisseau dorsal, 
est étroit et à pulsations fréquentes ; celui de la respi- 
ration est composé de trachées vésiculaires, liées 
entre elles par des trachées tubulaires ; l’organe de 
la sensibilité consiste en un ganglion cérébriforme à 
lobes rapprochés, et en deux cordons médullaires for- 
mant neuf autres ganghons ; celui de la nutrition , ou 
canal intestinal, est composé d’un œsophage allongé, 
d’un estomac assez étroit qui a peu d’ampleur et qui 
est muni de vaisseaux hépatiques , d’un duodénum 
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cylindrique, et d’un rectum musculeux. Enfin, lor- 
sance de la reproduclion présente dans les mâles le 
même appareil de vaisseaux spermaliques , de canaux 
déférens , de vésicules séminales , que dans les autres 
insectes. Dans les femelles, deux ovaires communi- 
quent par deux canaux à un oviducte commun. 

Les Diptères ont, à l’état de larve comme à l'état 
adulte, des caractères qui leur sont propres. Dans 
un grand nombre de ces larves la tête est de substance 
molle et charnue , sans forme déterminée, tandis que 
dans les autres ordres d'insectes elle est cornée et de 
forme constante. Les stigmates ont aussi une disposi- 
tion particulière ; au lieu d’être répartis par paires sur 
le premier segment du corps, sur le quatrième et les 
sept suivans, comme ils le sont généralement, les 
premiers sont situés sur le deuxième segment , et les 
autres, au nombre de deux à huit, sont accumulés 
sur le dernier. Ces larves, toujours apodes, ou 
quelquefois munies de fausses pates, ont la bouche ar- 
mée de deux pointes écailleuses propres à dépecer les 
substances nutritives. Pour passer à l’état denymphes, 
elles subissent toutes une transformation complète. 

Après cet exposé de l’organisation des Diptères, 
comparée à celle des autres ordres entomoloziques, si 
nous les considérons sous le rapport des modifications 
qui affectent leurs organes , nous trouvons qu'ils nele 
cèdent qu'aux innombrables Coléoptères dans la va- 
riété prodigieuse de leurs races, tandis qu'ils les sur- 
passent sans doute dans le nombre des individus, que 
l’on ne peut comparer qu'à celui des feuilles des fo- 
rêts ou des étoiles du firmament. Voyez ces nuages 
vivans de Tipulaires, qui s'élèvent du sein de nos 
prairies comme l'encens de nos temples, et qui ren- 
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dent également hommage à la Divinité, en nous mon- 
trant sa puissance créatrice. Voyez ces myriades de 
Muscides répandues sur toutes les parties du globe, 
tourbillonnant autour de tous les végétaux, de tous 
les êtres animés, et même particulièrement de tout 
ce qui à céssé de vivre. La profusion avec laquelle 
ils sont jetés sur la terre leur fait remplir deux desti- 
nations importantes dans l’économie générale : ils 
servent de subsistance à un grand nombre d'animaux 
supérieurs; chargés d’une mission divine, « aux pelits 
des oiseaux ils donnent la pâture; » l'Hirondelle les 
happe en rasant l’eau ; l’harmonieux choriphée de nos 
bois les saisit de son bec efhlé pour les porter à ses 
nourrissons ; ils sont pour tous une manne toujours 
renaissante. D'autre part, ils travaillent puissam- 
ment à consommer et à faire disparaître tous les dé- 
bris de la vie, toutes les substances en décomposi- 
tion, tout ce qui corrompt la pureté de Fair : ils 
semblent chargés de la salubrité publique. Telle est 
leur activité, leur fécondité et la succession rapide 
de leurs générations, que Linné a pu dire, sans trop 
d'hyperhole, que trois mouches consument le cadavre 
d’un cheval aussi vite que le fait un lion. Pourquoi 
faut-il que l’éclat de ce tableau soit obscurci par quel- 
ques torts que nous avous à leur reprocher? Les 
Cousins, les Moustiques, les Maringouins nous 
font une guerre cruelle, et rendent presque in- 
habitables plusieurs contrées de la terre. Les Taons, 
les Asiles , fes OËstres s’'attaquent à nos bestiaux, les 
harcèlent , les tourmentent , les mettent en fureur, et 
leur causent quelquefois la mort. Nos moissons, et 
particulièrement nos céréales, sont exposées à leurs 
dévastations. 
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L'immensité de cet ordre d'insectes ne se manifeste 
suères moins dans la diversité deleurs modifications 
organiques que dans le nombre des individus qui leur 
assigne un rôle si important dans la nature. Chaque 
partie du corps, chaque organe prend une multitude 
de formes, sans cependant altérer l'essence du Dip- 
tère , et il résulte de la combinaison de toutes ces mo- 
difications entre elles une suite de types secondaires, 
qui, analogues à la orande chaine des êtres, passent 
par divers degrés de composition. Les antennes, cet 
organe encore plein de mystère , que se disputent pour 
siége le toucher, l’ouïe et l’odorat , prennent du déve- 
loppement dans les Némocères, première division 
dans l’ordre descendant ; elles y sont composées au 
moins de six articles, souvent d’un nombre supérieur, 
et affectent tour à tour les formes très-diversifiées de 
panaches , de iongs cylindres, de soies eflilées. Dans 
les autres, que nous nommons Brachocères , à cause 
de la brièveté relative de cet organe, et qui compren- 
nent la grande majorité des Diptères, elles ne sont 
généralement composées que de trois articles, dont 
les deux premiers sont le plus souvent courts, et 
même quelquefois peu distincts; mais le troisième 
se modifie d’une manière très-remarquable. Dans es 
premières familles, par exemple celle des Tabaniens, 
il est divisé en plusieurs sections aunulaires, qui pa- 
raissent être autant d'articles sous la forme d’un 
seul , et ces familles se rapprochent ainsi des Némo- 
cères. Dans les autres, cet article est simple , mais 
très-souvent accompagné d’un style. Cenouvel organe, 
également très-diversifié, est terminal dans quelques- 
unes des tribus suivantes, et dorsal dans la plupart 
des inférieures, Enfin, il s’oblitère entièrement dars 
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la famille des Coriacés, et les antennes elles-mêmes 
ne présentent plus alors qu'un tubercule inarticulé. 
La trompe éprouve des modifications analogues. 
Dans la première famille des Némocères, et des Bra- 
chocères, c’est-à-dire dans les Culicides et les T'aba- 
niens, le suçoir est composé de six soies ; il est de 
quatre dans les familles intermédiaires que pour cette 
raison nous réunissons sous le nom de Tétrachætes ; 
il n’en présente que deux dans les Dichætes, qui 
comprennent toutes les familles inférieures. Outre 
ces différences dans le degré de composition, la 
trompe se modifie également dans la forme. Elle est , 
dans le plus grand nombre, membraneuse, courte, 
épaisse, terminée par deux grandes lèvres; dans 
d’autres, elle est cornée, longue , menue, à lèvres 
terminales nulles ou peu distinctes. Les palpes, très- 
développés et composés de quatre à cinq articles dans 
les Némocères, n'en présentent qu'un ou deux dans les 
autres ; ils varient encore dans leur insertion. Lorsque 
le suçoir est composé de quatre ou six soies , les pal- 
pes sont insérés sur le support de la trompe, et il 
semble alors qu'ils représentent les labiaux ; cependant 
Latreille les regarde également comme maxillaires, 
en considérant que la portion inférieure des mâchoires 
se réunit ou s incorpore avec ce support de la trompe. 
Les ailes, considérées sous le rapport de leur réti- 
culation, sont généralement assujetties à cette loi de 
progression. Les nervures présentent dans les familles 
supérieures le plus haut degré de composition qu'illeur 
est donné d’atteindre,et forment un assez grand nombre 
de cellules ; elles décroissent ensuile successivement ; 
les longitudinales deviennent moins nombreuses, et 
les cellules disparaissent enfin par l’absence des trans- 
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versales. Dans les autres parties du corps, ces divers 
degrés d'organisation sont moins distincts; mais les 
modifications ne sont guëres moins nombreuses, et il 
s'en présente de bien anomales. La tête, le plus sou- 
vent déprimée, s’arrondit dans une partie des Némo- 
cères et dans les Empides; elle s’allonge dans quel- 
ques Muscides, elle se dilate excessivement dans Îles 
Achias et dans les Diopsis par les expansions latéra- 
les du front ; elle se réduit , dans les vésiculeux, à des 
proportions si exigués, et elle y est située si bas, 
qu’elle disparaît pour ainsi dire, et qu'on a pu donner 
sans trop d'exagération, à l’une des espèces, le nom 
d'Acéphale, si étrange pour un insecte. L'ouverture 
buccale, plus ou moins ouverte en Jongueur ou en 
largeur , se ferme dans les OEstrides, ne laissant au- 
cun passage à la trompe, et présente le bizarre phé- 
nomène d'un animal adulte, privé naturellement de 
tout moyen de prendre de la nourriture, quoique 
muni d'un canal intestinal et de tous les organes dela 
nutrition. Les yeux sont le plus souvent contigus 
dans les mâles, séparés par le front dans les femelles ; 
ronds, ovales ou réniformes, généralement grands, 
excepté dans la famille des Coriacés ; ils sont quel- 
quefois velus et abrités ainsi contre les chocs ; d’autres 
fois, la partie supérieure en est formée de facettes 
plus grandes, que l'inférieure. Les ocelles se modi- 
fient , mais rarement par leur nombre et leur posi- 
tion. Le thorax s'élève dans les uns, s’allonge dans 
d'autres; il présente quelquefois des proéminences 
dans ses parties latérales et intérieures. L'écusson 
varie de forme et de grandeur ; il est armé de pointes 
dans la famille des Notacanthes ; il se dilate étrange- 
ment dans les Célyphes, genre de Muscides, en re- 
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couvrant tout l'abdomen et les «iles , comme celui des 
T'etyra parmi les Hémiptères. L'abdomen affecte toutes 
les formes ; il est tour à tour cylindrique, conique, 
ovale, orbiculaire, discoïdal, transversal ; il se ter- 
mine en massue, il s’aiguise en fer de lance, il se hé- 
risse d’une épaisse fourrure, il brille du poli le plus 
pur. Les organes sexuels, également très-diversifiés 
dans les mâles, ne montrent de leurs amours que les 
emportemens et les violences : ils présentent de toutes 
les manières les moyens de vaincre la résistance ; des 
crochets, des pinces, des tenailles , des mains armées 
d'ongles crochus. Les femelles ne laissent apercevoir 
au dehors que l’oviductus plus ou moins développé, 
qui leur permet de choisir le berceau de leur progé- 
niture au gré de leur sollicitude maternelle. Enfin, 
les pieds n’abondent pas moins en modifications ; ils 
passent d’une brièveté remarquable à la longueur la 
plus démesurée; ils sont nus, velus, ciliés, pennés ; 
la hanche, généralement courte, s’allonge dans une 
partie des Tipulaires et des Empides; le fémur s’épais- 
sit dans plusieurs Asiliques et Syrphies; le tibia est 
droit ou arqué, cylindrique ou renflé ; le tarse, com- 
posé d'articles diversement courts où allongés; les 
pelotes terminales, ordinairement au nombre de deux, 
disparaissent quelquefois : dans plusieurs tribus su- 
périeures , on en compte trois ; elles s’allongent , ainsi 
que les crochets qui les accompagnent, dans les mâles 
d’une partie des Muscides. Indépendamment de la 
locomotion , les pieds servent assez souvent à saisir la 
proie. Dans une partie des Némocères, les jambes 
antérieures sont souvent dirigées horizontalement en 
avant, et suppléent à la brièveté des antennes pour 
protéger la tête : ils sont assez fréquemment dans les 
DIPTÈRES, TOME !. 2 
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mâles les auxiliaires des organes sexuels, en pré- 
sentant des appendices propres à retenir les fe- 
melles. 

Dans les transformations que subissent les Diptères, 
pour arriver à l'état .duite, 1l se manifeste moins de 
diversité que dans les organes. Généralement ovipa- 
res, ces insectes présentent deux exceptions a ce 
mode de génération. Les Sarcophagiens, tribu des 
Muscides , sortent du corps de leur mère dans létat 
de larves, et les Pupipares , dernière famille de l’ordre 
entier, viennent au jour dans celui de nymphes. Les 
larves oflrent généralement uñe simplicité d’organisa- 
tion qui en détermine l’uniformité. Cependant, outre 
la diversité que présente la tête, tantôt charnue, 
tantôt cornée , que nous avons mentionnée plus haut, 
on en trouve encore, surtout dans la conformation des 
larves qui habitent les eaux, comme celles des Cousins 
et des Tipulaires culiciformes ; elles sont pourvues 
d'organes de nutrition et de respiration très-différens 
de ceux des larves terrestres, et elles ont même des 
moyens de locomotion étrangers à ces dernières. La 
bouche est munie de mâchoires et de palpes plus ou 
moins développés. La respiration s’opère souvent , au 
moyen de longs tubes, à l'extrémité desquels s'ouvrent 
les stigmates et que la larve tient appliqués à la sur- 
face de l'eau. Les organes du mouvement consistent 
dans des appendices en forme de nageoires. Parmi les 

Le 
filières et senveloppent de soie; celles des CEstrides, 
qui vivent dans l'intérieur des animaux, ont la bouche 
souvent accompagnée de plusieurs mamelons, et les 
segmens du corps sont quelquefois bordés de pointes 
dirigées soit en avant, soit en arrière; celles des Pu- 


larves terresires, quelques-unes sont pourvues de 
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pipares, vivant dans le sein de leur mère, sont ovifor- 
mes, sans aucun orsane distinct. 

Pour passer à l’état de nymphes, ces larves em- 
ploient deux modes principaux. Dans le plus crand 
nombre, il n’y a pas de mue; la peau se durcit, se 
contracte et devient une coque ovale dans laquelle ja 
nymphe se dégase, paraît d'abord sous la forme d’une 
masse gélatineuse sans organes apparens , et présente 
ensuite l’ébauche des diverses parties de l’insecte 
adulte. Dans les autres, la transformation en nymphe 
a lieu par un changement de peau de la larve. Parmi 
ces dernières, celles de plusieurs Némocères aquati- 
ques conservent la facuité de se mouvoir à l’aide de 
nageoires ; les autres restent immobiles. Les unes ont 
pour organe de la respiration des touffes de longs fila- 
mens ; d’autres des cornets aérifères, communiquant 
aux stigmates antérieurs. 

Tant de modifications organiques révèlent toutes 
celles qui se manifestent dans les habitudes; elles 
mettent les Diptères en rapport avec toute la rature. 
La terre, les airs, les eaux, s’animent de ieur pré- 
sence : nous trouvons leurs diverses races dans tous les 
sites, dans tous les climats. Les uns habitent les bois; 
d'autres les prairies, les champs, les rivages, nos ha- 
bitations. Plusieurs vivent jusque sur l’écume des 
flots de la mer (1), et même surles neiges des régions 
polaires (2); ils se partagent les végétaux , en adop- 
tant , soit les fleurs , soit le feuillage ou le tronc, et 
leur existence y paraît attachée, comme l'était celle 
des Nymphes bocagères des fables gracieuses des 


(1) Les Actores, genre de Muscides. 
(2) Les Chionées, genre de Tipulaires. 


LD 
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Grecs. Leurs alimens sont aussi variés que e ja confor- 
mation dela tr ompe. Ceux dans lesquels Cet orcance 
est le plus développé, Lels que les Cousins ,Îes Taons, 
les Asiles, s'abreuvent de sang : un gr ar nombre de 


Muscides se jettent aussi sur les än imaux pour humer 
la sueur, la sanie des plai es et autres sécrétions. 
Plusieurs , comme les Empides, font la chasse aux 
petits insectes et en sucent toute la substance fluide; 
mais le fond principal de leur nourriture, c'est le suc 
des fleurs; c’est sur les corolles de ces aimables filles 
du printemps que les Diptères abondent, et qu'ils 
rivalisent quelquefois d'éclat avec elles ; le plus sou- 
vent ils butinent sur toutes indifféremment ; parfois 
ils ont des préférences marquées. C'est ainsi que les 
élégantes Milésies recherchent l’aubépine; que d’au- 
tres Syrphies aiment la mélisse, la renoncule, que les 
Tachinaires aflectionnent les daucus et les hera- 
clæum. Pendant l'été et l'automne, la pulpe des fruits 
sucrés attire des essaims de Muscides ; d’autres en- 
lèvent la miellée des Pucerons, répandue sur le feuil- 
lage, ou l'humeur qui découle 1 ulcères des arbres. 
Enfin, toutes nos substances alimentaires attirent 
dans nos habitations la Mouche domestique , le type 
des parasites. 

Les amours. quoique généralement my stérieuses 
chez les Diptères , laissent quelquefois percer le voile 
qui les enveloppe ; c’est dans les airs qu'elles ont le 
plus souvent leur siége ; elles provoquent tantôt ces 
réunions innombrables de Tipuiaires, d'Anthomyes, 
dont les danses aériennes sont de doux préludes, tan- 
tôt les évolutions solitaires du Taon impétueux qui 
vole en un instant à l'extrémité de la longue avenue 
d'une forêt, regarde immobile autour de lui, se pré- 
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cipite à l’autre extrémité, regarde encore, et recom- 
mence cent fois ce manége, jusqu'a ce que, décou- 
vrant une femelle , il s'élance à sa poursuite. Chez les 
Empides, les amours sont toujours précédées d’une 
chasse aux petits insectes; et, dans l'union des sexes, 
la femelle se voit en même temps occupée à sucer sa 
proie. 

Lorsque les soins de la maternité commencent, c’est 
alors surtout que les Diptères déploient l'instinct que 
la providence leur a donné. Cette faculté, que la phy- 
sique est aussi impuissante à expliquer que la vie, que 
la génération, suggère à ces faibles insectes les pré- 
cautions les plus diversifiées pour assurer la subsis- 
tance de ieur progéniture, et quelquefois les ruses les 
plus raflinées pour parvenir au but de leur extrême 
sollicitude. Les uns, comme tant d’autres insectes, se 
bornent à confier leurs œufs à la terre; d’autres les 
déposent sur les corps en décomposition, qui servent 
de pâture à leurs larves. Une partie des Némoctres et 
des Notacanthes les répandent sur les eaux, en les 
réunissant quelquefois avec beaucoup d'industrie en 
légers radeaux. Il y en à, tels que les Cécidomyies et 
les Téphrites, qui fixent leurs œufs sur les bourgeons 
des plantes, et occasionent la formation de galles dans 
lesquelles les larves se développent, comme celles des 
Cynips et des Diplolèpes. Plusieurs races destinent à 
leur postérité une nourriture animale. Les Syrphies 
placent leurs œufs au milieu des groupes de Pucerons, 
et leurs larves, quoique aveugles, y trouvent la plus 
ample pâture; les Volucelies leur donnent pour ber- 
ceau les nids des Bourdons, où elles exercent de grands 
ravages. Les Tachines se montrent encore plus redou- 
tables aux autres insectes, et particulièrement aux 
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Lépidoptères : elles insèrent leurs œufs sur les Che- 
nilles, comme les Ichneumons; les larves y vivent de 
la substance adipeuse qui y abonde, et les font périr 
en se développant. Quelques - unes d’entre elles dé- 
ploient un instinct bien plus compliqué : elles desti- 
nent pour alimens à leurs petits les cadavres des 
insectes que les Hyménoptères fossoyeurs ont portés 
dans leurs souterrains pour leur propre famille. Afin 
d'effectuer ce hardi dessein , elles épient le moment où 
le Philanthe, le Crabron, sort de sa retraite après avoir 
placé ses œufs sur cette proie, et elles y déposent éga- 
lement les leurs. La larve de la Tachine, plus hâtive 
que celles de l'Hyménoptère, dévore avant elles la 
victuaille qui leur était préparée, et ne leur en laisse 
que la peau desséchée. Enfin, un instinct non moins 
admirable se manifeste dans les OEstrides. Ces Diptè- 
res déposent leurs œufs sur différentes parties du 
corps des mammifères, d’où les larves parviennent de 
diverses manières à l’intérieur : l’un d’entre eux pond 
sur les épaules ou sur les jambes du Cheval; celui-ci, 
en se léchant , transporte les jeunes larves à la bouche, 
et de là elles passent dans l'estomac, où elles vivent et 
se développent. 

Outre l'instinct qui est propre aux Diptères adultes, 
nous devons mentionner celui qui appartient aux 
larves. Telle est l’industrie que nous offrent celles 
d'une tribu de Tipulaires qui, vivant dans les cham- 
pignons, se filent des galeries, des pavillons de soie; 
celles des Chironomes, autre genre de Némocères, 
vivent en société dans les eaux, et se construisent des 
habitations particulières dont les agglomérations for- 
ment souvent des masses fort singulières; la larve 
d’une Leptide, nommée Ver-Lion, excite notre éton- 
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nement par un instinct semblable à celui du Fourmi- 
Lion :elle se creuse avec la même adresse, dans le 
sable, une espèce d’entonnoir au fond duquel elle se 
cache, attendant qu'il y tombe quelque ver ou insecte 
dont elle fait sa proie. 

Tel est le précis de nos connaissances actuelles sur 
l'organisation et les mœurs des Diptères. Depuis 
Aristote, qui leur a donné leur nom, et Linné, qui 
a posé les bases de leur classification, un grand nom- 
bre de naturalistes ont contribué à élever l'édifice à la 
hauteur où il est arrivé; mais nous devons particuliè- 
rement à Réaumur et à Deueer ce que nous savons sur 
leurs transformations. Fabricius, Latreille, Meigen, 
Wiedemann, Fallen et M. Robineau-Desvoidy ont 
successivement fondé les familles, les tribus, les gen- 
res, et décrit les espèces dont cet ordre se compose. 
Meigen surtout les a tirés de l'obscurité dans laquelle 
ils étaient long-temps restés plongés, et les a vengés 
de l’injuste dédain qui les flétrissait. Il les a classés 
avec tant de méthode et de clarté, et Les a décrits avec 
tant d’exactitude, qu'il en a rendu l’étude pleine d'at- 
trait. En un mot, il à fait pour les Diptères ce qu'a 
fait pour l’Entomolosie entière notre immortel La- 
treille, qui a élevé cette aimable science au rang des 
objets les plus dignes de nos veilles, en nous dévoilant 
dansla création de ces petits êtres les divers attributs 
du Créateur. 
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A. Antennes de six articles au moins; palpes de 
quatre à cinq articles. 


1 APDIVISION. NÉMOCÈRES. 


AA. Antennes de trois articles; palpes d'un ou deux 
articies. 


2°. Division. BRACHOCÈRES. 


re. pivision NÉMOCERES. 


NEMOCÉRA, Lat. Familles naturelles. — TIPULARIÆ, at. 


Genera. — Meigen. 


Caractères. Corps ordinairement menu et allongé ; 
tèle petite. Trompe tantôt longue, menue et renfer- 
mant un sucoir de six soies; tantôt courte et épaisse , à 
sucçoir de deux soies. Palpes de quatre ou cinq articles. 
Antennes filiformes ou sétacées, souvent de la lon- 
sueur au moins de la tête et du thorax réunis, de 
six articles au moins. Thorax grand et élevé. Abdo- 
men étroit. Pieds longs et grêles. Aïles allongées et 
souvent étroites; cellules basilaires ailongées. 


A. Trompe longue et menue; suçoir de six soies. 


Palpes droi!s. 
1'e. Fame, CUZLICIDES. 


AA. Trompe courte et épaisse; suçoir de deux soies. 
Palpes recourbés. 


2e. FAmILLe TŒTIPULAIRES, 


ds 
INA 
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Les Némocères forment la première des deux 
crandes divisions que nous établissons dans l'ordre 
des Diptères, d’après les deux principales modifica- 
tions du type que nous présente la nature. Ils sont, 
par leur organisation , d’un rang plus élevé que l’autre 
dans la chaîne des êtres; et, considérés d’une manière 
abstraite, ils composent avec cette seconde deux chai- 
nons successifs ; cependant, l’une et l'autre de ces 
divisions formant chacune une longue série très-dis- 
tincte de l’autre, et qui parcourt également divers 
degrés de composition organique, elles se présentent 
plutôt à l'esprit sous la figure de deux lignes paral- 
lèles à peu près d’égale étendue, dont la base de la 
première dépasserait un peu la base de la seconde, et 
ainsi de même de l'extrémité. Il résulte de cette dispo- 
sition binaire que les diverses tribus de l’une et de 
l'autre série sont en quelque sorte en regard, et que 
les Culicides, par exemple, se rapportent aux Taba- 
niens, comme les Tipulaires florales aux Muscides. 

L'espèce de supériorité que présente l’organisation 
des Némocères sur les Brachocères consiste dans la 
conformation moins simple des antennes et des palpes, 
à l’état adulte ; et dans celle de la tête, toujours de 
nature écailleuse et de forme constante, à l’état de 
larve. Du reste, les autres organes, et particulièrement 
les parties de la bouche, ne paraissent pas prendre 
part à cette sorte de progression; et si, dans les Culi- 
cides, la trompe présente le plus haut degré de com- 
position , elle se montre dans les T'ipulaires inférieure 
à celle de la plupart des Brachocères. 

On distingue généralement les Némocères d'avec les 
autres Diptères, indépendamment des différences ca- 
ractéristiques des antennes et des palpes, à la forme 
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plus étroite du corps, à la petitesse de la tête, à l’élé- 
vation du thorax, à la longueur des pieds; les aïles 
sont aussi plus allongées. Il résulte de cette organisa- 
tion une forme svelte, lésère, pour ainsi dire aérienne, 
et une extréme délicatesse de complexion. Cependant 
toutes les parties du corps se modifient de manière que 
le facies général s'aflaiblit quelquefois. C’est ainsi que 
certaines Tipulaires ressemblent à des Mouches, d’au- 
tres à des Xylophages. Quelques organes, tels que les 
antennes, s'y diversifient extrêmement, tant par le 
nombre de leurs parties que par les formes qu'elles 
affectent. Ces modifications ont donné lieu aux nom- 
breuses coupes de tribus et de genres que l’on a 
introduites dans la classification de ces insectes, et 
dont la principale est celle qui les distingue en Culi- 
cides et en Tipulaires, d’après une différence essen- 
tielle dans la conformation de la trompe. 

Les modifications dans les organes en déterminent 
d’analogues dans le genre de nourriture, l'habitation, 
les mœurs, et elles y jettent une grande diversité. Les 
Némocères, répandus dans tous les lieux, vivent, les 
uns du sans des hommes et des animaux , d’autres des 
petits insectes dont ils font leur proie, tantôt du suc 
des fleurs ou de la miellée qui couvre le feuillage. 
Nous en rencontrons dans nos appartemens, dans les 
bois, les prés, les champs, dans les climats les plus 
divers et à toutes les latitudes. 

Cependant leur destination particulière est de vivre 
dans les lieux frais et ombragés; c’est au bord des eaux, 
à l'ombre des vergers, dans l'épaisseur des forêts, qu'ils 
habitent de préférence ; ce n’est que le soir qu'ils 
s’exposent aux rayons du soleil. Nous les voyons alors 
se rassembler en troupes innombrables, animer les airs 
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de leurs légers tourbillons, et s'y livrer à leurs amours. 
Peu après, les femelles déposent leurs œufs, suivant 
leurs différens instincts, dans les eaux, dans la terre, 
sur les bourgeons des plantes, sur les champignons, etc. 
Le jeune âge des Némocères n'est donc guères moins 
varié que l’état adulte, l'organisation étant appropriée 
à des habitations si différentes. Les larves qui se déve- 
loppent dans la terre sont vermiformes ; celles qui 
vivent dans les eaux ont des organes de locomotion et 
de respiration très-remarquables, et qui leur sont pro- 
pres. Il y en à qui se filent des habitations; d’autres 
qui occasionent sur les plantes des excroissances qui 
leur servent de retraites; un grand nombre vit au 
pied des végétaux. Dans l'état de nymphes, les Némo- 
cères sont nues, à l'exception de quelques-unes, qui 
s’enferment dans une enveloppe soyeuse ; elles ont 
assez souvent les stigmates silués à l'extrémité de 
deux cornets aérifères et à la partie antérieure du 
corps. La plupart restent inactives; mais celles qui 
habitent les eaux conservent la faculté du mouvement 
qu'avaient les larves. 

Le développement des Némocères est lent dans les 
uns, rapide dans les autres : souvent plusieurs gé- 
nérations se succèdent dans la même année ; ce qui, 
joint à une grande fécondité, les multiplie extrême- 
ment. Enfin, si ces Diptères ne sont pas aussi nom- 
breux en espèces que les Brachocères, ils le sont au 
moins autant en individus, et ne remplissent pas une 
destination moins importante dans les desseins de la 
Providence. 
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1e. Fame. CULICIDES.— CULICIDES, Lait. 


Fam. pat. 


Caractères. Trempe longue, menue, avancée, 
ordinairement droite, terminée par deux petites 
lèvres ; sucoir de six soies. Palpes droits, souvent al- 
Jongés, de cinq articles (PI. 1, fig. 1 bis et 2). Antennes 
filiformes, plumeuses 4, poilues 9. Yeux lunulés, 
contigus c'. Point d’ocelles. Aïles couchées ; nervures 
couvertes d'écailles ; point de cellule discoïdale, une 
marginale, deux sous-marginales, quatre postérieures. 


RETVIS Me. 1 Pis. | 


s à dE Palpes aussi longs que la trompe au moins dans 
les mâles. 


B. Palpes longs dans les deux sexes, 
1°. Genre. ANOPHÈLE. 

BB. Palpes longs dans les mâles seulement. 
2°. Genre. Cousix. 


AA. Pa pes plus courts que la trompe dans les deux 
sexes. 


3e, Genre. Ænës. 


Les Culicides occupent le premier rang parmi les 
Némocères et les Diptères en général, par leur orsa- 
nisalion supérieure; ils semblent même dominer la 
sénéralité des insectes, si l’on considère le degré de 
composition des principaux organes; et lorsque Pline 
exprime l'admiration profonde que lui font éprouver 
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les merveilles de la création dans les plus petits êtres, la 


structure du cousin est ce qui paraît le frapper davan- 
tage : Ubi tot sensus collocavit in Culice ? C’est parti- 
culièrement la conformation de la trompe qui établit 
la prééminence des Culicides sur les autres Némo- 
cères : cet organe, composé de toutes les parties que 
présente la bouche des insectes dans le plus haut degré 
de l’organisation, forme un appareil de succion dont 
rien n'égale la délicatesse. Pourquoi faut-il que nous 
ayons tant à nous plaindre de objet de notre admira- 
tion, et que ce soit surtout dans notre sang que se 
plonge cette arme non-seulement façonnée avec tant 
d'art, mais encore enduite de sucs vénéneux qui irri- 
tent les blessures? Les habitans de la plus grande 
partie du globe trouvent dans les Culicides des enne- 
mis redoutables qui les obsèdent le jour et la nuit; 
l’'ombrage des forêts, la fraîcheur des eaux, l’intérieur 
même de nos aicôves, sont également troublés parleur 
présence importune. Leurs piqüres douloureuses, leur 
bourdonnement aigu, nous harcèlent sans cesse; et 
c'est de cette faculté malfaisante que dérive leur nom, 
sil est vrai qu'il est contracté de cutilex, quod cutem 
laciat, suivant l’étymolosie que l’on en trouve dans 
le savant ouvrage sur les Origines, de saint Isidore de 
Séville. Cependant cette avidité pour le sang ne se 
manifeste que dans les femelles; et, au défaut de ce 
fluide, ellés se nourrissent, comme les mâles, du suc 
des fleurs. Il parait même que tous les Gulicides 
ne nous sont pas nuisibles : Linné dit que le 
Culex bifurcatus , qui est un Anophèle, ne pique pas. 

Ces insectes se montrent peu pendant le jour, 
excepté dans Îles bois, et paraissent offusqués par la 
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lumière du soleil, comme la plupart des autres Némo- 
cères. C’est le soir qu'ils nous poursuivent avec Île plus 
d'acharnement; c’est alors aussi qu'ils se rassembient 
en troupes dans les airs pour s'accoupler. Peu après , 
les femelles effectuent leur ponte d'une manière très- 
ingénieuse, et qui paraît propre à celte tribu. Les 
larves étant du nombre de celles qui vivent dans ies 
eaux, le cousin y dépose ses œufs au nombre de 200 à 
300 , un à un, en les collant l’un à l’autre , et en for- 
mant de la totalité une espèce de petit radeau qui 
surnage. Pour parvenir à les ranger ainsi , il se pose, 
au moyen de ses pieds antérieurs et intermédiaires, 
sur un corps flottant sur l’eau, de manière que l'ex- 
trémité de son abdomen dépasse ce corps; ensuile, 
il croise ses pieds postérieurs et dépose un premier œuf 
dans une position verticale, à l'angle formé par ces 
pieds, un second est collé au premier, et ainsi de suite. 
C’est ordinairement Île matin que se fait celte opé- 
ration, et toujours sur des eaux stagnantes. 

Les jeunes larves ne tardent que äeux jours à 
éclore. Leur organisation, appropriée au milieu dans 
lequel elles doivent vivre, est assez semblable à celle 
de quelques autres Némocères aquatiques. Le corps 
est allongé, la tête très-distincte est munie de deux 
mâchoires ciliées, dont le mouvement, presque con- 
tinuel, en avant et en arrière , ne paraît avoir d'autres 
destination que d’agiter l’eau et de l’attirer à la bouche 
avec les corpuscules alimentaires qui s’y trouvent dis- 
séminés. Deux espèces de palpes arqués, et garnis de 
toufles de poils, paraissent coopérer à l’action des mä- 
choires. Ges larves respirent au moyen d’un stigmate 
situé à l'extrémité d'un tube allongé , inséré à l’extré- 
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mité du corps et dirigé obliquement. Ce tube servant 
à introduire l'air atmosphérique aux trachées , l'extré- 
mité doit en être appliquée à la surface de l'eau, ce 
qui oblige la larve à y vivre dans une position ren- 
versée ; cependant elle a la faculté de naer et de plon- 
ser assez long-temps, à l'aide d’un autre organe ésale- 
ment situé à l’extrémité du corps , au côté opposé du 
tube aérifère , et composé de quatre lames ovales, en- 
tourées de longs poils à leur base, et qui sont très- 
propres par leur forme et leur mobilité à servir de 
nageoires ; au reste, ces larves usent peu de ja faculté 
de se mouvoir; mais, au moindre objet qui jes eliraie, 
elles quittent ia surface de l’eau pour y remonter bien- 
tôt apres. 

Quinze jours suffisent à ces larves pour arriver à 
l'état de nymphes. Sous cette nouvelle forme , la partie 
postérieure du corps s'applique contre l'antérieure, 
ce qui donne à la nymphe une forme arrondie; eîile 
respire encore à la surface de l’eau ; mais, au lieu du 
tube postérieur de la larve, la respiration s'opère 
par deux cornets antérieurs , semblables à ceux de 
diverses autres nymphes de Némoceres. Elle jouit 
également de la faculté de se mouvoir au moyen de 
deux nageoires situées à l'extrémité du corps et ac- 
compagnées de deux longues soies. 

Lorsque le moment de la dernière transformation 
arrive, la peau de la nympie se fend, Île cousin pa- 
raît la tête la première. Par les contractions du corps, 
il parvient à se hisser verticalement hors de son enve- 
loppe devenue une espèce de nacelle sur laquelle il 
reste quelque-temps immobile , et que ie vent fait vo- 
guer, et quelquefois chavirer. Quand ses organes sont 
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aflermis , il pose ses pieds sur l’eau sans y enfoncer, 
déploie ses ailes et prend son essor. 
Les Culicides produisent plusieurs générations par 

an;ce qui rendrait leur multiplication effrayante, 
2e . . r 2 ä 

s'ils ne servaient, dans leurs différens états, de nour- 
riture abondante aux Oiseaux et aux Poissons. 


Gexxe ANOPHÈLE. — 4NOPHELES, Mig. , Lat. 


Fam. nat. 


Caractères. Palpes de la longueur de Ja trompe dans les 
deux sexes. 


Erymorocte : Anopheles, importun. 


1. À. BIFURQUÉ. — Anopheles bifurcatus, Meig. n°. 1. 
— Culex bifidus, Lion. F.S. 1901. — C. trifurcatus et 
clavirer, Fab. S. Anti. n°. 5 et 6. 

Long. 3 lig. et demie. Presque glabre, cendré , d’un brun 
jauriâtre 9. Thorax à lignes brunes. Abdomen annelé de brun. 
Pieds bruns; articulations jaunâtres. Ailes sans tache (1). 


Âssez rare. 


2. À. MAGULIPENNE, — A. maculipennis, Hoffmannse og 
— Meig. n°.2, tab. 1, f. 17. 

Long. 3 lig. Semblable à 4. bifurcatus. Alesà cinq points 
bruns. 


Commun, 


me LC 


(1) La larve del Æropheles bifurcatus est transparente ; elle a quel- 
ques poils à la bouche, deux tumeurs grises, ovales, derrière la tête, 
et deux autres plus petites avant la queue. Sous la queue se trouvent 
un grand nombre de longs poils, qui servent probablement à la 
natation. Elle se métamorphose en nymphe contournée, dont la 
partie antérieure est plus épaisse que la postérieure, et dont la tête 
est munie de deux cornes. (Meig Suppl. 2/42.) 


\d 
. 
—» 
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3. A. vais. — Anopheles minuta, Kob. 
Long. 2 Lg. Gris. Palpes à anneaux blancs. Ailes à bord 
brun, et à Urois petites taches blanchätres 9. 
Du Sénégal. Muséum d'histoire naturelle à Paris. 


2°, Genre. COUSIN. — GUZEX ; Lin, Fab., Lat., 
Meig., Wied. , Rob. D. 


Caractères. Palpes plus longs que la trompe g, très- 
courts 2. (PI. 1, fig. r bis, 2.) 


A. Trompe fort iongue, courbée à l'extrémité. (Genre 7e- 


garhina, Rob. D.) (1). 


1. C. némonruoïpar. — Culex hæmorrhoidalis, Fab. 
S. Antl. n°. 8. — Wied. Auss. Zweif. n°. 2. — Megarhina 
id: Bob: Mn”. T. 

Long. 5 lig. D'un bleu d'acier. Thorax à reflets verts ; côtés 
et écusson jéunâtres. Abdomen à ligne dorsale , et taches laté- 
rales ferrugineuses ; derniers segmens à cils rouges . 


De Cayenne. 


2. GC. BriLLANT.— Culex splendens, Wied. Auss. Zweif, 
n°. 

Long. 5 lig. D'un bleu d’acier. Tête d’un vert doré. Thorax 
d’un gris jaunâtre. Abdomen bordé de poils jaunätres ; les 
deux derniers seginens à cils bruns ; anus à cils dorés. Base des 
premier et deuxième articles des tarses intermédiaires blanche. 
Ailes un peu jaunätres @. 


De Java. 
3. GC. réroce.— Culex ferox, Wied. Auss. Zweif, n°. 1. 


Long. 5 lig. Tête brune, à écailles d’un vert doré. Trompe 
et palpes bleus ; dernier article pointu. Antennes brunûâtres. 


(:) Le genre Megarhina, que M. Robineau-Desvoisdy a établi 
dans son Essai sur les Culicides, nous paraît fondé sur un caractere 
trop peu important pour être considéré comme générique. 
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Thorax brun ; côtés à écailles argentées. Abdomen et pieds bleus ; 
deuxième et troisième articles des tarses intermédiaires argentés ; 
tarses postérieurs fort aïlongés ; quatrième article argenté . 


Du Brésil. 


AA. ‘Frompe droite. 
B. Pieds non ciliés. 
C. Pieds unicolores. 


4 C. commux.— Culex pipiens, Linn. F.S. 1590.— 
Meig. n°. 10. 

Long, 2-3 lig. Palpes et antennes bruns. Fhorax d’an brun 
jaunâtre, à deux lignes brunes. Abdomen d’un gris pâle , an- 
nelé de brun. Pieds brunâtres ; base des cuisses jaunâtre ; un 
point blanc à l'extrémité des jambes. 

Très-commun. 


5. C. pes sois. — Culex nemorosus, Meig. n°. 3. 

Long. 3-3 : lig. Semblable au €. pipiens. Palpes d’un brun 
clair. Bord des yeux blanc. Thorax à deux bandes brunes, 
Abdomen brun, annelé de blanc. Pétiole de la premnere 
cellule sous-marginale des ailes plus long. 


Assez rare. Le C. sylvaticus Meig. en est une variété. 


6. G. saunaTre. — Culex lutescens , Fab. S. Antl. n°. 3. 
— Meig. 14. 
Long. 2 + lig. Jaune. Tarses bruns 9. 


Rare. 


7. GC. À TACHES carrées. — Culex quadratimaculatus , 
Nob. — C. pungens, Rob. D. 

Long. 3 2 lig. Trompe noire. ‘Fhorax noir, à poils jaunä- 
tres. Abcomen jaunâtre ; ventre blanchâtre ; chaque segment 
à tache noire carrée. Genoux blancs @, Ve 

De France. Collection de M. le comte Bejean Le nom de 
pungens, donné par M. Rob. D., a dû être changé parce 


> Det.» CR x ra 
qu il a été donné à une autre espèce par Wiedemann., 
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8. C. mMousTIQUE. — Culex mosquito, Rob. D. 

Long. 2 lig. Trompe noire. Palpes annelés de blanc. Téte 
et thorax tachetés de blanc argenté; thorax à bande dorsale 
sémilunaire, argentée. Bord des segmens de l'abdomen ar- 
genté. 

De l’île de Cuba. Tres-incommode pendant les mois pluvieux 
de l’année. 


g. CG. oRNÉ. — Culex ornatus, Hoffm.; — Meig. n°. 4. 

Long. 3 lig. Front blanc. Thorax d’un blanc jaunâtre, à 
deux bandes noires ; côtés bruns, à taches blanches. Abdomen 
brun, à anneaux blanes. Pieds bruns ; cuisses d’un jaune pâle, 
à extrémité brune ; un point blanc aux genoux. 


Dans les bois. 


10. CG. PONCTUÉ. — Culex punctatus, Meig. n°. 12. 

Long. 4, 9 3 lig, Thorax d’un gris brunâtre, à deux rangs 
de taches noires, triangulaires. Pieds bruns; cuisses jaunes 
Nervures des ailes jaunes. 

De France et d'Allemagne. 


11. C. BiPoxcruÉ. — Culex bipunctatus, Rob. D. 

Long. 4 lig. Thorax roussâtre ; deux points argentés sur 
les côtés. Abdomen d’un jaunâtre pâle, à ligne dorsale noi- 
râtre ; tarses annelés de brun et de jaunâtre . 

De France. 


CC. Pieds annelés de blanc, 


12. CG. ANNELÉ.— Culex annulatus ,.. Fab. S Anil. 
n°. 4. —Meig., n°. 2. 

Long. 3-4lig Brun. Thorax à ligne noire. Abdomen annelé 
de blanc. Un anneau blanc aux cuisses et aux articles des tarses. 
Ailes à cinq points obscurs. 

Commun en automne, 


en 
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13. CG: CHANTANT. = Culex cantans, offim.—Meis. n.6 . 

Lonco. 3 bo. Palpes noiratres. T'hcrax ferragiseux, à bandes 
obscures. Abdomen jaunätre ; annelé de brun. Les quatre der- 
niers articles de: tarses à anneau blanc 9. 

Assez rare. 


14. C. rerir.— Culex parvus, Nob. 

Long. 2 lig. Semblable au C. pipiens. Tarses annelés de 
blanchâtre. 

De Bordeaux. 


BB. Pieds ciliés. 


15. C. cé. — Culex ciliatus, Fab. S. Antl. no. 10. — 
Wied.Auss. Zweif. n°. 5.— Psorophora id. Rob. D. n°. 1. 

Long. 4 lig. Brun. Palpes et antennes fauves, à extrémité 
brune. T'ête à écailles blanches. Thcrax à ligne ferrugineuse et 
côtés blancs; prothorax muni de chaque côté d’un appendice 
écailleux (1). Abdomen à bande ferrugineuse. Pieds ferrugi- 
neux ; extrémité des cuisses noire; jambes et tarses munis de 
touffes de poils noirâtres ; tarses annelés de blanc , 9. 

De la Géorgie d'Amérique, 


16. C. roxctrène. — Culex longipes, Fab. S. Anil. 
no.2 ; 2 Wied. :Auss. Zweïf. n°..11. 

Long. 3 lig. Noir, à reflets violets. Antennes brunâtres,. 
Pieds longs, d’un bleu violet ; base des cuisses jaunâtre ; tarses 
postérieurs très-velus , blancs ; quatrième et cinquième articles 
des antérieurs Jaunâtres. 


De VA mérique méridionale. 


19. GC. praPène. — Culex pilipes, Nob. 


Long. 3 : lg. Brun. Trompe velue en dessous, un pet 


(1) M. Robineau-Desvoidy a considéré l’appendice du prothorax 
eomme suflisant pour établir le genre Psorophora. 
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renflée vers le milieu. Palpes atteignant à peu près la moitié 
de la longueur de la trompe ; deuxième arhele allonge; troi- 
sième noir; extrémité des cuisses et jambes postérieures un peu 
cilées 2. 


Du Brésil. Collection de M. Percheron, à Paris. 


18. CG. RÉMIPÈDE. — Culex remipes, Wied. Auss. Zweif. 
no. 1. — Sabethes locuples. Rob. D. no. 1 (1). 

Long. 1 lig. D'un bleu violet. Abdomen à taches latérales 
triangulaires ; argentées. Jambes et tarses mtermédiaires dilatés 
et ciliés. 


Du Brésil. 
Gevre ÆDES. — ÆDES , Hoffmansegs, Meigen. 


Caractères. Palpes très-courts , 2 pointus, à base 
épaisse 


ErvmoLoie : Ædes , importun. 


1. À. CENDRÉ. — 4. cinereus, Meig., no. 1. 
Long. 2 : lig. D'un brun noirâtre. Cuisses jaunes. Ailes 
grisatres. 


Du nord de l'Allemagne. 


2°. Fame. TIPULAIRES.— 7IPULARTÆ, Lat. 


Fam. nat. — Meig. 


Caractères. ‘Trompe courte, épaisse, terminée par 
deux grandes lèvres; sucoir de deux soies; palpes 
recourbés, ordinairement de quatre articles. Yeux 
souvent séparés par le front. 


ag T2 


(1) La dilatation des jambes intermédiaires ne nous paraît pis 
étre un caractère assez important pour autoriser l'établissement du 
‘genre Subethee de M Robincau 
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A. Antennes souvent de la longueur au moins de la 
tête et du thorax réunis; ordinairement plus de 
douze articles. Pieds longs et srêles. 
B. Antennes plumeuses &, poilues 9 . Larves 
aquatiques. 


re, Trisu. TIPULAIRES CULICIFORMES. 


BB. Antennes non plumeuses. 


C:tEète prolongée par un museau. Point d'o- 
celles. Larves vivant dans la terre. 


2e. Trinu. TIFPULAIRES TERRICOLES. 


CC. Téte ordinairement sans museau. Sou- 
vent des acelles. 

D. Ordinairement deux ou trois ocelles. 
Hanches allongées. Jambes terminées 
par deux pointes. Larves vivant dans 
les champignons. 


3°. Trisu. TIPULAIRES FONGICOLES. 


DD. Point d'ocelles. Hanches de longueur 
ordinaire. Jambes sans pointes. An- 
tennes à articles pédiceliés @. Larves 
vivant dans des oalles. 


4e. Trivu. ŒTIPULAIRES GALLICOZLES. 


AA. Antennes plus courtes que la tête et le thorax 
reunis, grenues où perfoliées; ordinairement moins 
de douze article. Pieds de longueur médiocre. 
\Larves vivant ordinairement dans les bouzes.) 


2°. Trisu. TEFULAIRES FLORALES 


La famille des Tipulaires est formée du genre 
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Tipula de Linné, comme celle des Culicides, de son 
senre Culex; mais les progrès des sciences natu- 
relles, qui ont nécessité cette multiplication de coupes, 
n’ont amené cette dernière famille qu'aux faibles ac- 
croissemens que nous avons exposés, tandis que l’au- 
tre a pris un essor immense par les modifications 
extrémement nombreuses que présentent la plupart 
des organes. Elle forme une longue série de tribus, 
de genres et d'espèces que l’on ne peut comparer qu'à 
ces grandes familles entomologiques des Carabiques, 
des Curculionides, dans lesquelles fa nature nous 
offre son inépuisable diversité jointe à l'unité du type. 
Pour les Tipulaires, ce type consiste dans les carac- 
tères propres aux Némocères , et dans ceux, tirés de 
la conformation de la trompe, qui les distinguent des 
Culicides. Cet organe, qui, dans ces derniers, atteint 
le plus haut degré de composition , est beaucoup plus 
simple; le sucoir n’est plus formé, comme dans les 
Diptères dichætes, que de deux soies, c’est-à-dire, de 
la lèvre supérieure et de Ja langue. La trompen'est pas 
fendue en dessus, comme elle l’est dans les autres Bra- 
chocères ; mais l'extrémité du suçoir peut passer à 
travers une petite ouverture située entre Îles deux 
lèvres terminales. Enfin , à quelques exceptions près, 
cette trompe est aussi innocente que celle des Culi- 
cides nous est nuisible. Elle n’est propre qu'a humer 
les fluides répandus sur les corps, sans pouvoir percer 
la moindre pellicule ; et, par cette faiblesse de moyens, 
elle est en harmonie avec le peu d'avidité que mon- 
trent pour la nourriture les Tipulaires dans l'état 
adulte, et particulièrement les mâles. 

La diversité répandue sur l’organisation des Tipu- 
laires se manifeste plus ou moins dans les difiérentes 
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parties du corps. Elle est admirable dans les formes 
qu'affectent les antennes , et dans les dispositions des 
nervures des ailes. La conformation de la tête, des 
palpes, la forme des yeux, la présence ou l'absence des 
ocelles, les dimensions de l'abdomen, la structure des 
pieds, tout varie; et il résulte de ces modifications en 
plus ou moins de composilion organique, cette sorte 
de dégradation qui, d’une organisation très-dévelop- 
pée, passe peu à peu à une autre beaucoup plus sim- 
ple. C’est ainsi qu'à une tribu très-voisine des Culi- 
cides succède celle des Tipulaires terricoles, remar- 
quable par la grandeur qu'atteignent un grand nombre 
d'espèces. Viennent ensuite les Fongicoles, liées aux 
précédentes par quelques genres intermédiaires, et qui 
présentent déjà une altération sensible ; cette décrois- 
sance augmente dans les Gallicoles, race faible et exi- 
guë ; enfin, dans les Florales, le type lui - même 
s’altère sraduellement au point qu'il n’en reste qu'un 
dernier trait dans le genre Scathopse, qui termine la 
série. 

Ces tribus, distinguées entre elles par leur organi- 
sation, le sont encore par les diverses manières de 
vivre des larves, et les noms qui leur ont été donnés in- 
diquertt ces différences. Il y a presque toujours une ana- 
logie singulière entre les caractères de l’insecte adulte 
et son mode d'existence dans l’état de larve. Par exem- 
ple, les antennes plumeuses appartiennent {toujours a 
des Tipulaires dont les larves sont aquatiques, et les 
hanches allongées à celles dont le premier âge se déve- 
loppe dans les champienons. Les lois de Ja nature sont 
pleines de mystères. Heureux qui sait les interpréter! 
plus heureux qui en adore humblement l'auteur! 
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11”. Trisu. TIPULAIRES CULICIFORMES, 7°. culicifirmes, 
Meig. 

Caractères. Antennes filiformes, ordinairement 
plumeuses «7, poilues 9, insérées chacune sur une 
élévation disciforme. Yeux lunulés, séparés dans les 
deux sexes. Point d’ecelles. Thorax crdinairement à 
trois élévations ; métathorax srand. Abdomen de huit 
sezmens distincts. Ailes couchées; point de cellule 
discoïdale:; basilaire interne souvent confondue avec 
la deuxième postérieure ; ordintirement une margi- 
nale, une sous-marginale et trois postérieures. 


À. Antennes plumeuses jusqu'a l'extrémité. 
B. Pieds insérés à égale distance; poitrine peu 
proéminente. 
1°. Genre. CoRÈTERE. 
BB. Pieds antérieurs insérés loin des autres; 


poitrine fort proéminente. 
C. Dernier article des antennes fort long Z. 


2°. Genre. CRIRONOME. 


CC. Avant-dernier article des antennes fort 
long Z. 
3°. Genre. Taxypre. 


AA. Antennes plumeuses à leur base seulement , ou 
nues. 
D. Antennes plumeuses «7. 


4. Genre. CÉRAToPccoN. 


DD. Antennes sans panache. Pieds postérieurs 
très-lonss. 


5°. Genre. MacrorEze. 


42 HASTOTRE® NATURELLE 

Le caractère le plus saillant des Tipulaires culici- 
formes est la ressemblance qu'indique leur rom. Ils 
ont, dans le genre Corèthre surtout, tant de rap- 
ports avec les Culicides, que l'on ne peut aper- 
cevoir qu’une seule différence; mais c'est celle de 
la trompe, c'est-à-dire, de l’organe qui, par l’impor- 
tance de ses fonctions, semble exercer le plus d’in- 
fluence sur l’économie animale , et dont les modifica- 
tions sont presque toujours liées à d’autres. En voyant 
deux races d'insectes si semblables, dont l’une est 
munie de l’ap pareil le plus fortement organisé et le plus 
offensif, et l’autre, del’instrumentle plus simple et le 
plus innocent, l’on éprouve le même étonnement qu'ex- 
citerait la vue de deux oiseaux qui ne différeraient que 
par le bec, robuste , crochu et ensanglanté dans l’un, 
mou, plat et souillé de vase dans l’autre. Cependant 
les ressemblances entre ces deux tribus ne sont pas éga- 
lement grandes dans les différens genres qui les com- 
posent : quant aux habitudes, elles sont les mêmes, 
à l'exception de celles qui ont rapport à la nourriture. 
Les Tipulaires culiciformes ne sont avides ni de 
sang, ni même du suc des fleurs; ils semblent seu- 
lement se nourrir des fluides répandus sur le feuillage; 
quelques-uns cependant, et ce sont ceux qui res- 
semblent le moins aux Culicides, ont aussi la faculté 
de nous piquer, ou de vivre de petits insectes dont 
ils font leur proie, quoique leur trompe n'offre 
qu'un sucoir de deux soies, comme celui des autres 
Tipulaires. Ils restent pendant le jour posés sur 
les plantes, Îles pieds antérieurs dirigés horizon- 
talement et dans un mouvemeut lent, alternatif 
et mesuré. Le soir, ils quittent leurs retraites et 
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remplissent les airs de leurs troupes innombrables. 
Dans leur prenier âge, ils n'ont pas moins de 
rapport avec les (:ulicides que dans l’état adulte. Les 
œufs, déposés ésalement dans les eaux stagnantes, 
mais en masse ct sans l’industrie qu'y mettent les 
Cousins, donnent naissance à des larves qui difièrent 
plus entre elles que les insectes ailés. Celle de la Co- 
rèthre culiciforme, qui a été figurée par Degeer, ne 
diffère presque pas de celle du Cousin; celle de Ja 
C. plumicorne, au contraire, décrite par Réaumur, 
lui ressemble fort peu; elle est hyaline, allongée, 
épaisse antérieurement. La tête est munie de deux 
pointes crochues et de deux espèces de palpes en 
forme de mains unguiculées. Le dernier segment du 
corps est pourvu d'une nageoire ovale, et il est ter- 
miné par deux pointes charnues .et divergentes. La 
nympbhe est fort semblable à celle du Cousin. 

Les larves des Tanypes, que Deccer à décrites, sont 
cylindriques, d’un beau fauve; la tête est allongée et 
munie de petites antennes. Sous le thorax soni insérés 
sur une base commune deux tentacules pédiformes, 
ciliés à leurs bords. L’abdomen est très-allongé ; le der- 
nier segment est garni c'e quatre appendices ; les deux 
inférieurs pédiformes, les supérieurs plus courts, 
munis de soies à leur extrémité ; de plus, quatre pe- 
tites lames mar:inales et triangulaires. Les nymphes 
ressemblent à celles des Cousins, avec Îles cornets 
aérifères plus lirges, et Pextrémité de Fabiomen velu 
et muni de deux appendices coniques. D'autres larves 
que j'ai observées, et que je rapporte aussi au genre 
Tanype à cause de leur ressemblance avec les précé- 
dentes, ont le corps diaphane; la tête est srande, 
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pourvue de deux mâchoires , de deux antennes et de 
deux ocelles. Les deux appendices du thorax sont 
courts et épais. Chaque segment de l'abdomen porte 
une soie de chaque côté. L’exirémité présente, entre 
les deux tentacules pédiformes, quatre petits corps 
coniques , d'inégale grandeur , et deux mamelons à la 
base supérieure du dernier sesment, garnis chacun 
de cinq à six longs filets. Ces larves nagent avec beau- 
coup d'agilité ; elles ne se tiennent pas habitueliement 
à la surface de l’eau, comme celle des Cousins, et je 
présume que l'organe de Ja respiration consiste dans 
les soies qui garnissent le dessus du dernier segment. 
Elles sont fort communes dans les fossés; mais je 
n'en ai jamais observé dans les baquets où fourmi!- 
lent celles des Cousins. 

Les larves des Chironomes sont vermiformes, ordi- 
nairement d’un rouge sanguin. La tête présente deux 
points noirs qui sont probablement des ocelles et 
deux sortes de palpes courts et de bi-articulés (1); la 
bouche est peu distincte. Sous le premier segment 
du corps sont deux tentacules inclinés vers la tête 
et bordés de petits crochets. Deux longs filets char- 
nus sont insérés sur les côtés de l’avant-dernier seg- 
ment. La base du dernier en présente deux sembla- 
bles ; il est terminé par deux tubes ovales, allongés, 
dont l'ouverture est ciliée, et par quatre mamelons 
plus petits. Ces larves, douées d'un instinct social, 
habitent en famille des demeures qu'elles construisent 
assez grossièrement au fond des eaux ou sur les rives. 


(1 Ces veux et ces palpes que j'ai observés n'ont pas été décrits 
par Réaumur. 


# 
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Les matériaux qu'elles emploient sont des particules 
de feuilles décomposées que Réaumur a cru leur voir 
réunir au moyen de fils de soie. Chaque larve se fait 
ainsi un fourreau tortueux, et leur réunion forme 
des masses irrégulières dont la surface offre l’ouver- 
ture de chaque tuyau. La têle sort souvent , tandis 
que là partie postérieure reste cramponnée dans l’in- 
térieur. Les larves abandonnent quelquefois leurs 
fourreaux pour en construire d’autres; alors elles se 
meuvent dans l'eau en se contournant vivement comme 
les vers, aucun de leurs organes ne remplissant les 
fonctions de nageoires. Les deux tubes dont elles sont 
munies à l'extrémité du corps servent sans doute à fa 
respiration. C'est dans leurs fourreaux qu'elles pas- 
sent à l'état de nymphes, et elles ne diffèrent de 
celles des autres Tipulaires culicifermes que par 
d’élégans panaches qu'elles portent sur le thorax et à 
Ja partie postérieure du corps, et qui sont placés à 
l'extrémité des trachées. Les jambes intérieures de 
l'insecte parfait que l'on aperçoit à travers l’enve- 
loppe de la nymphe, sont trop longues pour étre 
appliquées contre le corps comme dans Îles autres 
insectes , et elles sont contournées d’une manière par- 
ticulière. Les étuis qui renferment les ailes ressem- 
blent à des nageoires et en remplissent peut-être les 
fonctions, lorsque la nymphe quitte sa celluie et 
vient à Ja surface de leau pour opérer sa dernière 
transformation. M. de Saint-Fargeau a observé qu'en 
sortant de sa peau de nymphe, linsecte tient ses 
pieds posés sur l’eau comme les Cousins, jusqu'à ce 
que le développement de ses ailes lui permette de 
prendre son essor. Deseer a décritla larve du Chiro- 
nomestercoraire qui vitdans les fumiers ; elle est évale- 
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ment vermiforme. Sa tête est munie de deux palpes 
coniques et de deux crochets. Cette Tipulaire paraît 
être la même que celle que Réaumur a trouvée vivi- 
pare, et dont äf fait mention dans le mémoire sur les 
Mouches (sarcophages),qui offrent également ce mode 
de développement si rare parmi les insectes. 

Les larves de deux espèces de Cératopozons ont 
été tout récemment observées par M. Guérin; elles 
ne sont point aquatiques ; mais elles se sont trouvées 
sous des écorces humides d'arbres morts. Le corps 
est blanc, étroit, un peu renflé en avant , composé de 
douze seamens. La tête est petite, ovale, rétractile, 
armée de deux petites mandibules et de soies assez 
raides. Chaque segment du corps porte en dessus 
deux poiis assez longs, à l'extrémité desquels il yaun 
petit alobule sphérique, opaque, d'un blanc de lait. 
Cette série de petites perles, dit M. Guérin, placées 
ainsi sur le dos de la larve, présente un aspect bizarre 
et très-remarquable. La nymphe est un peu plus 
courte et beaucoup plus renfiée en avant. 

Le développement des Macropèzes n’a p:s encore 
été observé. 


1, Genre. CORETHRE. — CORETHRA , Meig., Lat. 
— Chironomus, Fab. S. Antl. 


Caractères. Les trois derniers articles des palpes d'égale 
longueur. Antennes insérées immédiatement sur le front , de 
quatorze articles dans les deux sexes, oklongs, un peu renflés 
à leur base; les deux derniers un peu plus longs, surtout 
dans les mâles ; tous garnis dans ce sexe de longs poils verti- 
cillés qui diminuent progressivement de longueur; poils 
courts ç. Ecusson ovale. Pieds peu allongés. Ailes étroites ; 
nervures velues ; bord postérieur garni d’écailles lancéolées ; 
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deux cellules sous-marginales ; quatre postérieures. (PI. r, 
C5 | V4 
fig. 9 #10) 


1. C. rrumiconxe.—Corethra plumicornis, Meig. ne, : 
(PI. 1, fig. 22). — Chironomus plumicornis, Fab. S 
Ant. 42, 22 ; — Réaumur, T. 5, tab. 6, f. 4-15. 

Long. 3 lig. D'un gris brunâtre. Tête d’un brun clair. Tho- 
rax à bande blanchâtre sur les côtés. 


Près des eaux. 


2. C. curicirorme —Corethra culiciformis, Meig. n°. 3. 
fig. 23. — Tipula id. Deg. Ins. 6, 144, 16, tab. 23, f. 3-12. 

Long. 2 ‘ lig. D'un gris brunâtre. Tête brune. Quatrième 
article des palpes plus menu et plus long que dans l’espéce pré- 
cédente. Nervure anale des ailes différant en ce que, parve- 
nue prés du bord interne de l'aile, elle se courbe et le rejoint 
plus près de Pextrémté. 

Près des eaux, assez rare. 


3. C. pare. — Corethra pallida, Meig. n°. 2 (PL x, 
— Chironomus pallidus, Fab. S. Antl. n°. 19. 

Long. 3 lig. Blanchâtre. Cuisses à douze points noirs aux cô- 
tés intérieur et extérieur ; jambes à six points. 


Je lai vu voler en troupes nombreuses près des eaux. 


4. CG. sAUNATRE. — Corethra flavicans , Meig. Supp. n°. 4. 
Long. 2 = lig. Jaune. Côtés du thorax blanchâtres . 
De France? et d'Allemagne. 


2°. Genre. CHIRONOME.—CHIRONOMUS, Meg. , Lat. 
Fab. 


Caractères. Quatrième article des palpes un peu plus 
long que les autres. Antennes de treize articles  ; premier 
court, cylindrique; les onze suivans, lenticulaires ou sphé- 
riques ; le dernier, tres-long ; tous garnis de longs poils, 
diminu:nt progressivement de longueur; de six articles 2 : 
premier court; les quatre suivans turbinés , garnis de petits 
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poils verticillés ; sixième long, eylindrique. Poitrine fort 
proéminente; Ceusson étroit; métathorax lunulé, à ligne 
enfoncée. Abdomen Ç' fortement tronqué, muni de deux pe- 
tits crochets. Pieds antérieurs insérés loin des autres; tarses 
antérieurs souvent très-allongés. Cellule basilaire intérieure 
des ailes confondue avec la deuxième postérieure; trois pos- 
térieures CPL T, fig. 5). 


ÉryMoLocie : Cho qui meut les bras avec méthode. 


A. Ailes nues. 
B. Balanciers blanchâtres. 
C: Jambes et tarses non annelés ; genoux quelquefois 
noirs. 
D. Ailes à point noir. 


C. PLuMEUx, — Chironomus plumosus, Meig n°. 1.— 
Tipula plumosa, Linn. F.S. 1758. 

Long. 5-6 lig. Thorax verdâtre, à bandes cendrées ; nne 
ligne noire le long de D poitrine noire. Abdomen 
annelé de noir. ‘Atitènnes brunes Ç*, ferruginenses 9. Pieds 
fauves ; extrémité des jambes et tarses noirs ; larses velus œ. 
Ailes blanches à point noir. 

Dans toute l’Europe. 


2. C.'ANNULAIRE.— Chironomus annularius, Meig. no. 3, 
— T'ipula annularia, Deg: Ans. 146-18, tab. 19 ,f. 14, 15. 

Long. 4 lig. Semblable au précédent. Thorax cendré, à 
bandes noirâtres. Abdomen cendré, à anneaux obscurs; ligne 
dorsale noire. Antennes brunes . Nervure costale des ailes 
obscure. 

Dans toute l Europe. 


5. C. pRasiNE.— Chironomus prasinus, Meis, n°. 4, 

Long. 6-7 lig. Semblable au premier. D'un vert Le:bacé. 
Thorax pâle, à bandes obscures. Trois points noirs à chaque 
seoment de l’abdomen. 

De France et d'Allemagne, 
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4. G pare. — Chironomus pallens, Meig. ne. 5. 
Long. 3 :4lig. Semblable à l’'annularius. Thorax d'un gris 
blanchâtre, à bandes cendrées. Point noir de l'aile peu distinct. 


De France et d'Allemagne. 


5. C. pes RIVES. — Chironomus riparius , Meig. n°. 6. 

Long. 2 : 3lig. Semblable à l’annularius. Thorax à bandes 
noires ; une ligne blanchâtre le long de intermédiaire, Abdo- 
men noir; bord postérieur des segmens blanchätre. Tarses 
antérieurs , nus, '; nervure costale des ailes brunâtre. 


De France et d'Allemagne. 


6. C. sauxaTRE.— Chironomus flaveolus , Meig., n°. 7. 

Long. 3-/ lig. Semblable au C. riparius. Jaunâtre. Thorax 
à bandes brunâtres ; métathorax noir; pieds jaunâtres ; arti- 
ticulations des tarses noires œ', A. 


De France et d'Allemagne. 


7. C. TENTANT.— Chironomus tentans, Fab.S. Anti. n°5, 
— Meig. n°.8. 

Long. 2 :3lig. Semblable au C. riparius. Thorax jaune, 
à bandes noires ; métathorax jaune antérieurement , noir pos- 
térieurement. Abdomen noirâtre, à anneaux päles et extré- 
mité cendrée. Pieds fauves ; extrémité des cuisses et des jambes, 
Jes deux derniers articles des tarses et les articulations des autres, 
noirâtres. Nervure costale des ailes obscure. 


De la France. 


8. CG. à cerNTURE.— Chironomus cingulatus, Meis. Supp. 
n°. 977. 

Long. 3 lig. Antennes jaunes. Thorax jaune , à bandes 
brunes ; intermédiaire double. Abdomen noir ; bord des seg- 
mens jaune. Pieds jaune: ; genoux noirs, ailes à point 
noir > Val 

De France et d'Allemagne. 
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9. C. n’avrir.—Chironomus aprilinus, Meig. Supp.n°.978. 

Semblable à C. cingulatus. Antennes brunes. Bord des 
segmens de l’abdomen blanchâtre. Tarses antérieurs barbus 
c' ; nervure marginale des ailes brune œ , 2. 

De France et d'Allemagne. 


10. C. À crRÔTE. — Chironomus cristatus, Fab.S. Antl. 
n°. 4; — Wied. Dipt. Exot. n°. 1. 

Long. 4 lig. Jaunâtre. Thorax à bandes d’un gris plombé, 
Segmens de l'abdomen à bord obscur, plus large au milieu c. 

De l’ Amérique septentrionale. 


11. C. virtbuLE.— Chironomus viridulus, Fab.S. Antl. 
n°, 33; — Meig. n°. 22, — Tipula viridula, Gmel. Syst. 
net. 5. 2822. 35. 

Long. 2 : lig. Vert. Bandes du thorax brunâtres. Pieds d’un 
jaune pâle; extrémité des cuisses et articulations des tarses 
noires. 

De France et d'Allemagne. 


12. GC. LOBIFÈRE. — Chironomus lobifer, Wied. Auss. 
Zweif: n°. 4. 

Long. 3 : lg. Tête rougeâtre. Thorax blanchâtre, à bandes 
brunes ; écusson rougeâtre. Abdomen noir ; bord des segmens 
glauque , du deuxième au sixième ; un tubercule ovale au bord 
antérieur de chacun. Pieds jaunâtres. Aïles d’un blanc bleuä- 
tre  O". 


De Pensylvanie. 


DD, Ailes sans point noir. 
E. Pieds non annelés. 


13. C. Birascré. — Chironomus bifasciatus, Meig. n°. 10. 
SR rufipes, Fab. S. Antl. n°: 15. — T'ipula rufipes , 
Lino. F.S. 1798. | 

Long. 3 lig. Noir. Thorax à ligne fauve sur les côtés. Abdo- 


men à premier, {roisiéme et quatrième segmens jaunes 2, en- 
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ièrement noir g'. Pieds fauves ; genoux et derniers articles des 
tarses noirs. Ailes fauves à la base, noirâtres au milieu, hya- 
lines à l'extrémité. 

De France et d'Allemagne. 


14. G. PÉDELLE. — Chironomus pedellus, Meig., n°. 16. 
— Chironomus cantans, Fab.S. Antl., n°. 34. 

Long. 3-4 lg. Thorax vert, à bandes noires, presque con- 
tiguës ; écusson noir. Abdomen vert; les trois derniers seg- 
mens noirs. Pieds jaunâtres, à genoux noirs. Ailes à ligne noire 
prés de la base. 

Je la France. 


15. C curoris. — Chironomus chloris, Meig.n°. 17 

Long. 3 lg. Thorax d’un vert noir, à bandes notrâtres. Ab- 
domen à poils ferrugineux; les quatre prenuers segmens d’un 
vert obscur ; les autres d’un vert noir. Pieds ferrugineux ; jam- 
bes antérieures brunätres. Couleurs peu foncées ,9. 


De la France. 


16. GC. NOTABLE. — Chironomus notabilis, Nov. Spec. 


Long. 3 lg. Tête et thorax noirs. Ecusson brunâtre. Abdo- 
men d’un vert jaunâtre, à poils blanchâtres. Pieds fauves ; 
jambes antérieures noirâtres. Ailes jaunâtres. 

M. von Wintheim me l’a donné sous ce nom. Du nord de 
l'Allemagne. 


17. C. OLIVATRE.— Chironomus olivaceus, Meis. n°. 18. 

Long. 2 : lig. Semblable au C. chloris. Thorax prolongé 
antérieurement au-dessus de la tête. Abdomen olivâtre. Tarses 
noirâtres. Ailes grisâtres, à nervure costale et petite bande 
transversale, brunes. 

De France et d'Allemagne. 


18. C. veRT-NoiR. — Chironomus nigroviridis, Nob. 
Long. 3 lg. D'un vert pomme; panache des antennes bru- 
nâtre . Thorax à trois bandes noires ; côté d’un gris noirâtre ; 
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métathorax noir. Segmens de l'abdomen à large bande noire 
au bord antérieur. Pieds d’un jaune-verdäire pâle; un peu de 
brun aux articulations. Ailes presque hyalines; première ner- 
vure transversale obscure «7. 

Du nord de la France. 


19. C. MENU.— Chironomus tenuis, Nob. 

Long. 1 : lig. Thorax verdâtre ; bande intermédiaire double; 
écusson brun; métathorax noir. Abdomen noirâtre, à poils 
roussâtres. Pieds noirâtres. 

Du nord de la France. 


20. OC. nossu. —- Chironomus gibbus, Meig. n°. 20. — 
Chironomus flexilis, Meig., n°. 21. 

Long. 2-3 big. Corps d’un vert jaunâtre. Fhorax prolongé 
antérieurement ; métathorax noir, à ligne jaune : les trois der- 
niers segmens de l'abdomen bruns. Pieds d’un rouge pâle ; 
extrémité des cuisses noire ; jambes postérieures brunes ; jam- 
bes et tarses antérieurs très-longs, blanchâtres. Ailes blanches, 
à bande transversale brune , 9. 

De France et d'Allemagne. M. Audouin l’a trouvé au Jardin 
du Roi à Paris. 


21. C. verT. — Chironomus viridis, Nob. 

Long. 2 lig. Vert. Thorax à bandes, côtés, poitrine et mé- 
tathorax roussâtres, pâles ; écusson et pieds jaunâtres. Ailes à 
nervures päles œ. 

Be France. 


22: CO. VERDOYANT. — Chironomus viridanus, Nob. 
Long. 1 5 lig. Vert, Thorax à bandes, côtés et poitrine d’un 
Age à : = : F 
rougeatre päle. Antennes à dernier article noir. Pieds verdi- 
tres ; derniers articles des tarses obscurs Ce 
Du nord de la France. 


23. C. VITRIPENNE.—Chironomus pitripennis, Meig. n°.26. 


Long. 1 :-1 = lig. Thorax verdâtre, à bandes noires. Abdo- 
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men d’un vert noirätre. Pieds bruns. Ailes d’un blanc bleuâtre, 


à nervures brunes 7, 9. 
De France ? et d'Allemagne. 


24. CG. rETir. — Chironomus pusillus, Meig. no, 217. 
ah: S./Antl-swn. 38. 

Long. 1 lig. Vert. Thorax à bandes, côtés, poitrine, écusson 
et métathorax noirs. Guisses roussâtres ; jambes et tarses 
obscurs , A. 

Commune, de la France, 


25. GC. A Écusson.— Chironomus scutellatus, Meig, n°. 28. 

Long. 2 = lig. Thorax d’un gris rougeâtre, à bandes et poi- 
trine noires; écusson testacé, Abdomen noir. Pieds testacés ; 
jambes antérieures et tarses noirs. Ailes à nervure costale 
brune , D. 

Du nord de la France. 


26. GC. ROUSSATRE.— Chironomus tendens, Meig. n°. 30. 

Long. 3 lig. Ferrugineux. Bandes du thorax brunâtres. Ab- 
domen annelé de brun. Pieds roussâtres, à genoux noirs. Ailes 
A] A 
a nervures roussatres , A. 

Du nord de la France. 


27. G. LUISANT.— Chironomus nitidus, Meig. no. 32. 

Long. 2-2:lig. Noir. Pieds jaunes, à genoux noirs. Ner- 
vure costale des ailes brunâtres , 9. 

De France et d'Allemagne. 


28. C. noir. — Chironomus niger, Macq. Dipt. du Nord , 
n°,+ F3. ; 
Long. 1 5 lig, Noir. Pieds d’un brun noirâtre; base des 
cuisses antérieures roussâtre. Ailes à nervures obscures , ©. 
Du nord de la France. 


29. CG. GRèLE.— Chironomus gracilis, Macq. Dipt. du 
Nord, n°, 74 


Long. 1 lig. Thorax jaune, à bandes noires; un point noir 


54 HISTOIRE NATURELLE 


à la base des ailes. Poitrine noire ; écusson jaune ; métathorax 
et abdomen d’un brun noirâtre. Pieds pâles. Aïles blanches 
Du nord de la France. . 


30. C. PALtuPÈDE.—Chironomus pallipes, Macq. Dipt. du 
Nord, n°. 15. 


Long. 2 lig. D'un brun noirâtre. Côtés du thorax testacés. 
Pieds jaunes, pâles . 


Du nord de la France. 


31. C. nèGRE. — Chironomus nigrinus, Nob. 

Lone. 2 big. D'un noir mat. Panache des antennes «7 brunä- 
tre, pâle. Abdomen à poils jaunâtres. Pieds d’un jaune pâle. 
Ailes hyalines «7. 


De France. 


32. GC. TEsTACÉ. — Chironomus testaceus, Macq. Dipt. du 
Nord, n°. 16. 

Long. 1 lig. Testacé. Thorax à bandes brunes. ABd6H En 
brun , annelé de jaunâtre. Pieds roussâtres 

Thorax à bandes rousses. Abdomen d’un vert jaünâtre . 

Commun au nord de la France. 


33. GC. ruricoLLE. — Chironomus ruficollis, Nob. 

Long. 1 + hg. Tête et antennes noirâtres. Thorax fauve. Ab- 
domen noir. Pieds d’un jaunâtre pâle. Ailes hyalines, ün peu 
jaunâtres, à reflets d’un blanc verdâtre . 

Je l'ai recu de Bordeaux. 


34. ©: nésuLEux, — Chironomus nubeculosus, Meig. 
n°537. 


Long. 2 : lig. Cendré. Thorax à bandes obscures. Pieds 
jaunes. Ailes cendrées , nébuleuses , 2. 
De France et d'Allemagne. 


35. ©. macuLé. — Chironomus maculesus.— C. macula- 


LUS, Macq. Dipt. du Nord n°, 22 


Long. 1 lig. Thorax roussâtre, à bandes ; poitrine et mé- 
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tathorax noïrâtres. Abdomen notrâtre. Pieds d’un roux pâle. 
Une tache brunâtre à la base, au milieu et à l’extrémité des 
ales g. 


Du nord de la France, 


36. GC. À LIGNE BLANCHE. — Chironomus albolineatus, 
Meig. , n°. 40. 

Long. 1 lg. D'un noir mat. Thorax à deux lignes blanches, 
Ailes blanchâtres, à nervures costales brunes 7,9. 

Sur les bourgeons du saule , au printemps. 


37. CG. scaLÈNE. — Chironomus scalænus , Meig. Supp. 
no, 107. 

Long. 1 lig. Noir. Pieds d’un jaune pâle, Ailes à trois 
taches brunes; la première à la base, la deuxième au bord ex- 
térieur, et la troisième à l’intérieur œ, D. 

De Hambourg. 


38. C. BARBE BLANCHE. — Chironomus leucopogon, Meig. , 


Long. = lig. D'un noir mat. Antennes à poils blancs ; les 


? 
prenuers articles plus allongés et le dernier plus court que 
dans les autres espèces. Jambes et tarses brunâtres , genoux 
noirâtres. Ailes d’un blanc bleuâtre Z, 9. 


Fort commun sur les haies et sur les bourgeons des saules. 


EE. Jambes aux tarses annelés de blane. 
F. Thorax gris ou noir. 


39. G. sricrique. — Chironomus stitcicus, Meig. n°. 36. 
— Fab. S. Antl. n°. 18. 

Long. 3 lig. Thorax cendré , à bandes noires. Abdomen 
noir; bord des segmens blanc. Cuisses d’un jaune brunûtre, 
un anneau blanc bordé de noir avant l’extrémité;' jambesblan- 
ches, à base et extrémité noires ; un anneau noir au mulieu des 
intermédiaires et posterieures ; tarses blancs ; extrémité des ar- 
ticles noire. Aïles blanches, à point noir &', 9. 

De France et d'Allemagne. 
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4o. C. ALBIMANE. — Chironomus albimanus, Meig. n°. 45. 
Long. 1 22! lig. Noir. Premier article des tarses anté 


rieurs blanc. Ailes blanches, à nervures brunes ç', 9. 


De France et d'Allemagne. 


La » - se . . . # 

4. CG. PpLéBétEx.—Chironomus plebejus , Meig. no. 44. 
Long. 1: lig. Noir. Premier article des tarses antérieurs 
blanc , de la base jusqu’au tiers de la longueur. Ailes brunä- 


tres Ÿ. 


Peu commun. 


42. G. risraz. — Chironomus tibialis, Meig. n°. 47. 

Long. 1-1 :lig. Noir. Côtés du thorax verdâtre. Abdo- 
men à bord des segmens pâle. Jambes à anneau blanc. Ailes 
blanches «7. 


Commune. 


43. GC. aNNELÉ. — Chironomus annulatus, Macq. Dipt. 
du Nord, n°. 27. 

Long. 1 : lg. Noir. Milieu des jambes, celui du premier 
article des tarses intermédiaires, et postérieurs et celui du 
deuxième des tarses postérieurs blancs, Aïles blanches. 

Assez commun. 


44. GC. Deux cEINTURES, — Chironomus bicinctus, Meg. 
no. 
Long. 1 + Lg. Noir. Thorax à épaules jaunes. Abdomen 9 
à deux bandes jaunes; extrémité blanche. Pieds noirâtres ; 
jambes à bandes blanches ; hanches et base des cuisses jaunä- 
tres ; jambes antérieures peu allongées. 
Commun. 


FE. Thorax jaune à bandes noires. 


45. G. TRoïS cEINTURES. — Chironomus tricinctus, Meis. 
n°: 40. 


Nr 448 
Long. 1 = lig. Tête jaune. Un point noir sur les côtés du 
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thorax, Ecusson et métathorax noirs. Abdomen noir, à trois 
bandes jaunes. Jambes à bande blanche 9. 


De France et d'Allemagne. 


46. CG. Trois ANNEAUX.—Chironomus triannulatus, Macq. 
Dipt. du Nord, n°. 30. 

Long. 1 : lig. Tête noire. Trompe jaune. Ecusson et méta- 
thorax noirs. Abdomen noir; premier segment, base du 
deuxième, quatrième et emquième , jaunes. Pieds antérieurs 
noirs ; hanches et base des cuisses jaunes ; jambes à large bande 
blanche; pieds postérieurs jaunâtres; extrémité des cuisses et 
articulations noires, Ailes un peu roussâtres. 


Peu commun, 


47. G. PIEDS ANNELÉs, — Chironomus annulipes, Meig. 
De Re 
Long. 1 + lig. Jaune. Thorax à point noir à la base des ailes; 
poitrine , écusson et mélathorax noirs. Abdomen à dos noir ; 
sixième segment jaune. Pieds noirs ; hanches et base des cuisses 
jaunes; jambes à anneau blanc ,9. 


Du nord de la France et de l'Allemagne. 


48. G. GEsTICULATEUR. — Chironomus motitator , Meig., 
n°. 55. — Tipula motitatrix, Lin. F. S , 1760. 

Long. 1-1 : lig. Abdomen 9 noir, à bandes jaunes; la pre- 
mière plus large '; jaune, à lignes noires 9 ; extrémité blan- 
che. Pieds noirs; jambes à bande blanche , 2. 


De France et d'Allemagne. 


49. G. sonné.— Chironomus marginatus, Macq. Dipt. du 
Nord, n°. 33. 

Long. 1 © lig. Jaune. Tête noire. Poitrine noire. Abdomen 
noir, jaune en dessous ; segmens bordés de jaune. Pieds noirs ; 
base des cuisses jaunâtre ; jambes à bande blanche ; tarses anté- 
rieurs noirs ; intermédiaires à premier article blanc ; postérieurs 
avec les trois premiers articles blancs. Ailes blanches œ. 

Du nord de la France. 
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5o. G. unirascré. — Chironomus unifasciatus, Macq. 
Dipt. du Nord, n°, 34. 

Long. 1 lig. Tête noire; front jaune. Ecusson et métathorax 
noirs. Abdomen noir, à base jaune. Pieds antérieurs noirs ; 
hanches et base des cuisses ‘jaunes; jambes à bande blanche; 
pieds postérieurs jaunes, à cuisses, extrémité des jambes et der- 
niers articles des tarses noirs. 

Assez commun. 


51. GC. TREMBLANT. — Chironomus tremulus , Meig. 
n°:,90: 

Long. 1 2-1 lig. Thorax jaune , à bandes noires; écusson 
noir. Abdomen noir ; les deux premiers segmens fauves ; le 
bord blanchâtre. Pieds noirs; jambes blanches, à extrémité 
noire ; tarses à anneau blanc au milieu des articles &, A. 

De France et d'Allemagne. 


BB. Balanciers noirs ou bruns. 


52. CG. srercoraiRE. — Chironomus stercorarius, Meig. 
n°.57.— Tipula stercoraria, Deg. ms. 6, 149, tab, 22, 
fig. 14-20; tab. 23, fig. 1. 

Long. 1 - 1 + ig. D'un noir velouté. Pieds bruns. Ailes 
blanches &, 9. 


Commun. 


53. C. pyssix.— Chironomus byssinus, Meig., n°. 58. — 
Tipula byssina, Schr. Faun. Boic., 2330. 

Long. 5 - 1 lig. Semblable au précédent. Une ligne noire à 
la base des ailes Z, D. 


Commun. 


54. C. nuMÉRAL, — Chironomus humeralis , Macq. Dipt. 
du Nord, n°. 38. 

Long. 1 © lig. D’un noir soyeux. Antennes à poils noirâtres. 
Thorax à tache jaune de chaque côté. Pieds obscurs. Ailes blan- 
ches ; une ligne noire à la base «7. 


Du nord de !a France. 
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55. GC. minime. — Chironomus minimus, Meig. n°. 6r. 


Le 


Long. : -°lig. D’un noir assez luisant. Pieds testacés. Ailes 
cendrées j, A. 


Commun. 


AA. Ailes velues. 


G. Balanciers blancs. 


56. G. Erécanr. — Chironomus eleans, Meig. n°. 63, 
DNA AT 


Long. 3-3 : lg. Jaune. Thorax avancé au-dessus de la tête , 
à bandes fauves. Pieds fauves, à anneau noir aux genoux et 
au milieu des quatre jambes postérieures. Ailes blanches, à 
trois points noirs. 


De France et d'Allemagne. 


57. C. rrEDs vELus. — Chironomus hirtipes, Nob. 

Long. 2 : lig. D'un jaune ferruginerx. Palpes très-velus. 
Antennes jaunes ; panache d’un brunätre pâle: Thorax avancé 
au-dessus de la tête; un rang de points noirs de chaque côté. 
Pieds velus ; jambes postérieures un peu épaisses , et très-ve- 
lues en dehors ; extrémité des articles des tarses obscure. Ailes 
un peu velues , hyalines ; bord extérieur et nervures jaunes . 


De France. Cabinet de M. Percheron. 


58. C. ruscrrène.— Chironomus fuscipes, Meig. n°. 65. 

Long. 1 lig. Noir. Antennes ç7 à poiles noirs. Pieds bruns. 
Ailes grises, à nervures costales brunes 2. 

De France et d'Allemagne. 


59. G. FLAvIPèDE — Chironomus flavipes, Meig. n°. 67. 

Long. 1. lig. Noirâtre, luisant. Palpes, antennes et pieds 
d'un jaune pâle. Ailes d’un gris pâle 2. 

De France et d'Allemagne. 
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60, C. pu soc. — Chironomus junci, Meig. n°. 65. 
Long. 1 +, 1 5 lig. D'un vert obscur; côtés du thorax 
pâles. Pieds brunâtres. Aïles d’un gris blanchâtre , 2. 
De France et d'Allemagne. 


Gr. C. LONGIMANE,. — Chironomus longimanus, Meig. 
Supp. n°. 114. 

Long. 1 lig. Couleur de chair. Bandes du thorax brunâtres. 
Pieds jaunâtres ; antérieurs bruns ; tarses trois fois aussi longs 
que les jambes 9. 

De France et d'Allemagne. 


GG. Balanciers noirs ou bruns. 


62. C. picipène. — Chironomus picipes, Meig. n°. 74. 


Long. 5-1 = lig, D'un noir mat. Pieds bruns. Ailes gri- 


satres S, D. 


De France et d'Allemagne. 


3°. Genre. TANYPE. — TANYPUS, Meig. — Chirono- 
mus, Fab. S. Antl. 


Caractères. Les trois derniers articles des palpes d’égale 
Jongueur. Antennes de quatorze articles & ; les douze pre- 
miers très-courts, sphériques ; le treizième fort long, cylin- 
drique ; le quatorzième beaucoup moins long, légèrement 
incliné ; tous garnis de longs poils qui diminuent progressi- 
vement de longueur ; dans les femelles , les douzième et trei- 
zième semblables ; le quatorzième un peu plus épais et oblong. 
Poitrine fort proéminente ; écusson étroit. Pieds longs, 
antérieurs insérés loin des autres ; tarses antérieurs souvent 
très-allongés. Ailes couchées en toit, ordinairement velues 
et tachetées ; point de cellule discoïdale ; une stigmatique. 
Ga, 46: 


Erymorocie: T'anypus , pieds étendus. 
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A. Aules velues. 


1. À. varié. — T'anypus varius, Meig., n°. 1 tab, 2, 
f. 12. — Chironomus varius, Fab. S. Antl. n°. 14. 

Long. 3, 21,9 lig. Palpes et antennes bruns. Thorax 
cendré, à bandes brunes ; l'intermédiaire divisée par une ligne. 
Abdomen jaunâtre , annelé et à bande dorsale brune. Pieds 
brunâtres. Ailes à deux bandes transversales grises, nébuleu . 
ses ; l’une au milicu, dans laquelle se trouvent trois points noi- 
râtres au bord extérieur ; l’autre plus large, près de l’extré- 
mité , oblique , avec deux taches noirâtres au bord extérieur, 
et trois points obscurs au bord intérieur , 2. 


Commun. 


2, T xésureux. — T'anypus nebulosus , Meig. ne. 2. 
Long. 3! 3. N lig. Semblable au précédent, Abdomen 


sans bande dorsale. Pieds ferrugineux , à anneau noirâtre près 
de l'extrémité des cuisses. Ailes à taches cendrées , allongées , 
au bord intérieur ; une tache noire, allongée au milieu ; une 
autre petite, plus près de l'extrémité , A. 


Assez commun, 


3. T. rasciée, T'anypus fasciatus, Macq. Dipt. du Nord, 
fie, 5: 


Long. 1 : G lig. Thorax rougeâtre, pâle , à trois bandes obs- 
cures ; écusson roussâtre. Abdomen noirâtre; bord des seg- 
mens blanchâtre. Pieds testacés. Ailes à tache noire, allongée 
au milieu ; une autre petite plus près de l'extrémité. 


Assez commun, 


4. T. À 20xE.— Tanypus zonatus, Meis. n°. 6, — 
Chironomus zonatus, Fab. S. Antl,, nm. 30. 

Lons. 2 lis. L'horax blanchâtre, à bandes ferrugineuses ; 
poitrine et métathorax noirs. Abdomen ferrugineux , à bande 
dorsale noirâtre. Pieds jannâtres ; extrémité des cuisses noire. 
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Ailes blanches ; milieu à bande cendrée, crénelée; une autre 
plus près de l’extrémité , se divisant en plusieurs branches. 
De France et d'Allemagne. 


5. T. PUNCTIPENNE. — T'anypus punctipennis, Meig. 
n°. O. 

Long. 3 7 2 9 lg. Thorax gris, à bandes obscures. Abdo- 
men noirâtre; segmens bordés de blanc. Pieds pâles ; articnla- 
tions noires. Ailes à taches nombreuses, obscures , arrondies ; 
une tache noire au milieu. 


Commun. 


6. T. Danseur. — T'anypus choreus, Meig. n°. 12. 

Long. 3 2 9 lig. Thorax blanchâtre, à bandes brunes ; 
écusson testacé, Abdomen noirâtre; segmens bordés de blanc. 
Pieds testacés ; articulations obscures. Ailes à tache noire au 
milieu, et pc:Îis cendrés postérieurement. 

Commun. 


7. TL. NERVEUX. — T'anypus nervosus , Meig. no. 14. 

Long. 2: lig. D'un noir luisant. Pieds d’ésale longueur ; 
cuisses fauves, à extrémité noire. Balanciers bruns. La ner- 
vure interno-médiaire se bifurquant à quelque distance de la 
transversale. 

Du nord de l'Allemagne. 


8. T. rerRuGrnicoL LE — T'anypus ferruginicollis, Meis. 
no. 19. 


Long. 1 : lig. Thorax cendré, à bandes brunes. Abdomen 


d'un jaune obscur ; bord des segmens blanchâtre. Pieds d’un 
jaune pâle. Aïles cendrées. 


Assez rare. 


OLA COLLIER. — Tanypus monilis, Meig., n°. 8. — 
Tipula monilis Linn. F.S., 1763. 


Long. 2 lig. Thorax cendré, à bandes brunes. Abdomen 
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blanc ; une tache brunâtre sur chaque segmer, Pieds blancs, 
à neuf anneaux noirs. Ailes blanches, parsemées de taches 
brunâtres ; un point noir près du bord extérieur ; un autre 
très-petit, plus en avant. 


Rare. 


10. T. noir, — T'anypus ater, Nob. 
Long. 2 :[ lig. Noir. Hanches et base des cuisses Jaunes. 
Ales presque hyalines ; nervures transversales obscures. 


Des environs de Bordeaux. 


11. T. yeux Noirs.— T'anypus melanops, Meig. n°. 18. 


Long. 2 1, 9 lig. Blanc. Antennes d’un jaune pâle; 
yeux noirs. Thorax rougeâtre , à bandes plus foncées. Ailes 
jaunâtres. 


Rare. 


12. TT. osscur— T'anypus obscurus, Macq. Dipt. du 
Nord , n°. 0. 

Long. r lig. D'un brun noirâtre. Côtés du thorax pâles. Pieds 
obscurs. Ailes brunâtres, à points hyalins; une petite tache 
noirâtre au milieu ; les cellules basilaires un peu moins ailon- 
gées que dans les autres espèces. 


Rare. 


13. T. veu. — T'anypus hirsutus, Macq. Dipt. du Nord, 


N° TO; 


Long. 1 lig. Thorax d’un roux mat. Abdomen fort velu. 
Pieds obscurs. Ailes fort velues. 


Du nord de la France. 


4°. Genre. CERATOPOGON. — CÆRATOPOGON, 
Meig., Lat. — Chironomus, Fab 


Caractères, Tête déprimée en avant, prolongée inférieu- 
rement en museau. Trompe un peu saillante, échancrée an- 
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térieurement ; lèvre supérieure courte , aplatie, pointue et 
recouvrant une langue d’égale forme. Deuxième article des 
palpes plus long que les autres. Antennes de treize articles ; 
les huit premiers globuleux ou ovales, garnis dans les mâles 
de longs poils formant un pinceau dirigé obliquement en 
dehors; les cinq derniers cylindrico-ovales. Thorax sans 
bandes élevées ; une impression sur sa partie postérieure ; 
métathorax très-court, caché sous lPécusson. Pieds peu al- 
Jlongés, à peu près d'égale longueur. Ailes velues; cellule 
basilaire intérieure confondue avec la deuxième postérieure ; 
marginale divisée par uné nervure transversale ( PI. 1, 
17:) 

ÉTYMOLOGIE : Ceratopogon , cornes (antennes) barbnes. 


A. Cuisses simples, sans pointes. 


15. C. Fascié. — Ceratopogon fasciatus, Meig. n°. 23. 

Long. 2 : hig. Cendré. Thorax à quatre bandes roussätres. 
Abdomen déprimé; segmens bordés d’une bande noire, si- 
nuée. Guisses antérieures fauves ; postérieures noires, à base 
et extrémité fauves ; jambes noires ; les deux premiers articles 
des tarses blanchâtres. Balanciers blancs. 

Assez rare en France et en Allemagne. 


1. C. cexDRÉ. — Ceratopogon cinereus. Macq. Bipt. du 
Nord , n°. 2. 

Long. 2 lig. Cendré. Abdomen noirâtre. Pieds fauves, à 
articulations noires. Balanciers fauves, à tête noire. 

Du nord de la France. 


2. C. sRiLANT, Ceratopogon nitidus, Macq. Dipt du 
Nord, n°. 3. 
Long. 2 lig. D'un noir luisant. Base de l'abdomen rétrécie , 


fauve. Pieds antérieurs fauves, à genoux et derniers articles 


5 
des tarses noirs ; postérieurs noirs, à base des cuisses, et les 
deux premiers articles des tarses fauves. 


Assez Commnin au nord de la France. 
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3. G. coumux.— Ceratopogon communis, Meis, n°. 2, — 
Chironomus communis, Fab. S. Antl. n°. 31. 

Long. 1 : lig. D'un noir mat. Extrénuté du panache des 
antennes blanc. Nervures costales des ailes obscures. 


Commun. 


4. G. unimacuLÉ, — Ceratopogon unimaculatus, Macq 
Dipt. du Nord, n°. 4. 

Long. 1 : lg. D'un noir luisant. Pieds fauves, à articula- 
tions noires. Ailes à tache obscure au bord extérieur. 


Assez rare, au nord de la France. 


5. C. rurrcorxe. — Ceratopogon ruficornis, Macq. Dipt. 
du Nord, n°. 5. 

Long. 1 lig. D'un noir luisant. Antennes roussâtres, pâles. 
Pieds roussâtres ; cuisses postérieures en partie noires. 


Assez rare , au nord de la France. 


6. C. AGRÉABLE. — Ceratopogon venustus, Meig. no, 24, 

Long. 1 + lig. Thorax noir. Palpes, antennes, abdomen, 
piéds et balanciers d’un blanc rougeâtre; derniers articles des 
antennes obscurs. Extrémuté des cuisses, des jambes, et der- 
nier article des tarses, noirs ; jambes postérieures à anneau 
noir. 

Rare. De France et d'Allemagne. 


7. C. PuLICAIRE. — Ceratopogon pulicaris, Meig. n°. 20. 
—Culex pulicaris, Fab. S. Antl. n. 12. —Linn. F.Ss. 
1892.— Culicoides punctata , Lat. Gen. 4, 252. 

Long. + lig. Thorax noir antérieurement et sur les côtés, 
cendré en dessus , à quatre bandes obscures. Abdomen noir , à 
bord des segmens blanchâtres. Pieds obscurs. Aïles blanches, 
à petites taches obscures , dont trois plus grandes et plus fon- 
cées au bord extérieur. 

Commun. 
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8. C. erracé. — Ceratopogon obsoletus, Meig. no. 21. 
Long. 1 lig. Noirâtre. Pieds testacés. Ailes à trois bandes 
obseures , peu distinctes; un point noir marginal. 


Assez rare , de France et d'Allemagne. 


9. C. AILES DE NEIGE. — Ceratopogon niveipennis, Meig. 
no 10 , 

Long. 1 lig. Noir. Ailes, balanciers et les deux premiers ar- 
ticles des tarses blancs. 


Au printemps. Nous en avons trouvé un qui avait saisi un 
chironome plus grand que lui et qui le suçait. 


10. C. Des marais. — Ceratopogon palustris, Meig. n°. 5. 
Hat Gen. 4, 201: 

Long. 1 Z +, © lig. Noir. Thorax luisant Abdomen mat, 
Pieds et balanciers bruns. Ailes grisâtres , à nervures obscures 


a P: 


Très-nombreux sur les fleurs des chévre-feuilles, des syrin- 
ga, etc. 


11. C. pes Bois. — Ceratopogon lucorum, Meig. n°. o. 
Long. ?  <lig. Thorax noir. Abdomen noirâtre. Panache 
des antennes noir. Balanciers blancs. Ailes velues à l'extrémité ; 


nervures costales brunes. 


De France et d'Allemagne. 


32. GC. piens BLANCS. — Ceratopogon leucopeza, Meig. 
TE 

Long. 15 S,1,9 lig. Noir, un peu luisant, Panache des 
antennes antérieurement blanchâtre. Pieds noirs ; tarses blancs, 


à ? ? Là 
à articulations noires. 


Sur les bourgeons des saules. De France et d'Allemagne. 


2 Are : Ê : 
13. CO. HiPONCTUÉ. — Ceratopozgon bipunctatus, Mets. 
à 4 RES É 1 T 4 7} 
no. 10.— Zipula bipunctata, Gmel. Syst. Nat. 5, 2827, 57. 
; ROSE à ‘ AE z SE 
Long. 1 lis. Noir. Thorax à poils jaunes. Pieds noïrâtres 
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jambes à longs poils au côté extérieur ; tarses à poils blancs. 
Ailes à poils gris serrés; un point blanc au bord extérieur. 


De France et d'Allemagne. 


14. C. ANOMAL. — Ceratopogon anomala, Mac. Dipt. 


du Nord, n°. 11. 


Lông. = lg. Noir. Cellule sous-marginale renfermant une 


fausse nervure bifurquée. 
Rare , au nord de la France. 


AA. Cuisses antérieures épineuses en dessous. 


13. Voyez la description déja donnée page 64, lignes 15 et 


suivantes. 


16. C. LINÉÉ. — Ceratopogon lineatus, Meig. n°. 30. 

Long. 1 À à lig. Thorax cendré, à bandes brunes, terminé par 
une dépression bordée de brun et précédée de de points ob. 
scurs. Abdomen noirâtre ; bord des segmens pâle. Pieds fauves, 


à articulations noires. 
De France et d'Allemagne. 


AAA. Cuisses postérieures renflées. 


17. G. FÉMORÉ. — Ceratopogon femoratus, Meiïg. n°. 37. 
— Chironomus id. Fab.S. Antl. n°. 35. 

Long. 1 £lig. D’un noir luisant. Pieds roussâtres ; cuisses et 
jambes postérieures noires. 

Commun. 

18. C. morio. — Ceraiopogon morio, Meig. n°. 40. — 
Culex id. Fab.S,. Antl. n°. 14. 


1 lig, D'un noir luisant. Pieds fauves ; jambes anté- 


Lone. g. 
ñ, 
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rieures et extrémité des cuisses noires; cuisses et jambes pos- 


térieures noires. 


Rare , de la France et de l’Allemagne. 


19. C. cexoux PALrs. — Ceralopogon geniculatus, Gué- 
‘rin, Ann. de la Soc. Ent., tom. 2, 194, fig. 0. 

Long. 1 lig. Noir. Thorax jaunâtre surles côtés et en dessous. 
Abdomen à incisions jaunâtres ; dessous pâle , à milieu et bord 
des segmens noirâtres. Pieds allongés ; genoux et extrémité des 
jambes, jaunätres. Ailes couvertes de poils noirs ; base et tache 
carrée au bord antérieur jaunâtres g', 9 (1). 

Forêt de Saint-Germain-en-Laye, au mois d'août. La larve vit 
sous l’écorce des arbres morts. 


20. C. FRONT sAURE. — Ceratopogon flavifrons , Guerin , 
Ann. de la Soc. Ent. , tom. 2 , 165, £. 10, 16. 

Long. 1 lig. Cendré. Tête noire. Bouche et front jaunes. 
Thorax à bandes pâles. Abdomen d’an gris brun ; côtés, bord 
des segmens et dessous jaunâtres, pâles. Pieds pâles. Aïles 
hyalines , à poils gris , 2. 

Paris. M. Guérin a trouvé au mois de mai la Nymphe dans 
un ulcère d’orme. 


5e, Genre. MACROPEZE. — MACROPEZ A, Meig. — 
Lat. Fam. nat. 


Caracteres.Antennes de quatorze articles G,,9 couverts 
de petits poils ; premier cyathiforme, nu; deuxième une 
fois plus long que le premier ; les sept suivans progressivement 


(1) D'après la figure des ailes donnée par M. Guérin, tant de 
is oi que de la suivante , les nervures ne sont pas sembla- 

es à tr 0 | - 
celles des autres Cératopogons , ét elles ressemblent à celles 


des Cécidomyes, Nous présumons que c’est par une erreur du des- 
sinateur. 
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plus courts, amincies à leur base; les quatre suivans plus 
longs, menus et cylindriques ; le dernier un peu plus court 
que le précédent. Thorax sans bandes élevées ; métathorax 
court. Pieds velus ; les antérieurs assez courts ; les postérieurs 
extrêmement longs, surtout le premier article des tarses ; 
les trois derniers courts. Ailes très-allongées et étroites. Gel- 
lule basilaire intérieure confondue avec la deuxième posté- 
rieure ; marginale linéaire. {PI., 1 f. 8.) 

EtymoLocie : Macropeza, grands pieds. 


1. NL. acsrrarse. — Macropeza albitarsis, Meis. tom, x, 
87. PL.3 , fig. 1, 2. — Lat. Fam. nat. 

Long. 1 = 2 lig. Thorax cendré, à trois bandes noires, étroi- 
tes ; côtés d’un noir luisant, Abdomen et pieds noirs; jambes 
antérieures fauves ; tous les tarses blanes ; les deux derniers 
articles noirâtres 7, N. 

Rare , de la France et de l'Allemagne. 


2. M. s0ssuE. — Macropeza gibbosa, Wied. Dipt. exot 
1, 20. 

Long. 2 lig. Noire. Thorax avancé au-dessus de la tête. Pieds 
antérieurs jaunes ; postérieurs très-longs , blanchätres , velus. 


Des Indes-Orientales. 


22, TRIBU. TIPULAIRES TERRICOLES.— 7'puloriæ terricolæ, 
Lat. — T'ipulariæ rostratæ , Meig. 


Caractères. Tête sphérique, prolongée en museau 
ordinairement court; souvent une saillie pointue à 
l'extrémité du museau. Le quatrième article des palpes 
tantôt semblable aux autres, tantôt fort long, flexible 
et comme articulé. Antennes tantôt filiformes , tantôt 
sétacées , garnies de poils verticillés, quelquefois 
pectinées, composées ordinairement de treize ou de 
seize articles. Yeux ordinairement ovales, entiers, 
séparés dans les deux sexes. Point d'ocelles. Thorax 
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à suture arquée; métathorax fort saillant. Abdomen 
de huit segmens distincts, terminé en massue &, par 
une tarière cornée 2. Ailes tantôt écartées, souvent 
couchées ; ordinairement une cellule discoïdale; trois, 
quatre ou cinq postérieures ; médiastine ordinairement 
fermée à son extrémité. 


A Dernier article des palpes très-long , flexible, 
comme articulé. Ailes écartées. 


B. Point de cellule discoïdale aux ailes. 


ic, Genre. PrycnoPTire. 


BB. Une cellule discoïdale. 


G. Antennes pectinées go. 
2°, Genre. OTÉNOPHORE. 


CG. Antennes simples. 
D. Antennes de treize articles. 


E. Prolongement de la tête assez iong et 
étroit. Deuxième cellule postérieure des 
ailes pétiolée. 


3e, Genre. TrPuLE. 


RE. Prolongement de la tête épais et peu allongé. 
Deuxième cellule postérieure sessile. 


4e. Genre. Pacuyrmine. 
DD Antennes de dix-neuf articles. 

2e. Genre. NÉPHROTOME. 
DDD. Antennes de seize articles. 


6°. Genre. Péprcrr. 
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AA. Dernier article des palpes semblable aux au- 
tres. Ailes ordinairement couchées. 


F. Antennes ou pectinées ou filiformes, de 
treize articles au moins. 


G. Antennes pectinées. 


A 


H. Cinq cellules postérieures aux ailes. 
ne. Genre. Ozonicère. 
HH. Quatre cellules postérieures. 


8. Genre. RniPinie. 


GG. Antennes simples. 


I. Museau beaucoup pius long que la tête. 
9°. Genre. RuamPHinie. 


IT. Museau plus court que la tête. 
J. Antennes de dix-sept articles au plus. 
K. Ginq cellules postérieures aux ailes. 
L. Articles des antennes oblongs. 


10°. Genre. IniopTÈRE. 
LL. Articles des antennes olobuleux. 
11°. Genre. Limnoruirer. 


KK. Quatre cellules postérieures aux ailes. 
M. Ailes nues. 
N. Nervure axillaire des ailes droite. 
O. Articles des antennes globuleux. 


12°. Genre. Limnogre. 
O0. Articles des antennes cylindriques. 


13°. Genre. CyLINDROTOME. 
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NN. Nervure axillaire sinueuse. 


14e. Genre. SYMPLECTE. 
MM. Aüles velues. 


15°. Genre. ERtOPTÈRE. 
JJ. Antennes de vingt-huit articles. 
16°. Genre, PoryuÈre. 


FF. Antennes sétacées ou capillaires, de douze ar- 
ticles au plus. 
P. Des ailes. 
Q. Une cellule discoïdale aux ailes. 
R. Antennes beaucoup plus longues 
que le corps. 


17°. Genre. MoœŒGiSTOcÈrE. 
RR. Antennes plus courtes que le corps. 
18°. Genre. TRICHOCÈRE. 


QQ. Point de cellule discoïdale aux ailes. 
S. Antennes de douze articles. 
T. Cinq cellules postérieures aux ailes. 


19°. Genre. DoricnoPrze. 
T'T Quatre cellules postérieures. 
20°. Genre. Dixe. 
SS. Antennes de six articles. 
21°. Genre. ANISOMÈRE. 
PP. Point d'ailes. 


22e, (renre. CnioNÉE. 
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La grande tribu des Tipulaires terricoles, caracté- 
_risée particulièrement par le prolongement de la tête, 
est la plus considérable de la famille, tant par le 
nombre des genres, que par la grandeur des espèces 
qu'elle renferme. Elle présente une organisation plus 
forte que la première, et elle devrait la précéder dans 
la série, s’il était possible d’éloigner cette dernière 
des Gulicides. Les antennes , les palpes, les nervures 
des ailes paraissent généralement plus développés ; 
les palpes surtout ont souvent le dernier article très- 
long et flexible, comme s’il était lui-même composé 
de plusieurs parties unies entre elles par des articu- 
lations , et l’on en aperçoit, en effet, des indices dans 
quelques-uns , tandis que dans d’autres le microscope 
même n'offre aucune discontinuité; de sorte que cette 
partie des palpes ne paraît pas cornée comme les au- 
tres, mais membraneuse, et probablement douée d’un 
tact plus fin. La tête est prolongée par une espèce de 
museau plus ou moins long et épais, quelquefois peu 
distinct, à l'extrémité duquel la trompe est insérée, 
et qui a été parfois confondue avec elle. Les antennes 
sont très-diversifiées par leur conformation et par le 
nombre des articles. Les plus remarquables sont celles 
qui se ramifient, comme dans les Cténophores, et 
celles dont la longueur est excessive, comme dans le 
genre exotique des Mœægistocères. Les ailes, indépen- 
damment des modifications nombreuses qu’elles offrent 
dans leurs nervures, varient aussi dans leurs dimen- 
sions; une grande anomalie se présente même dans 
le genre Chionée, qui est Aptère, et à qui la priva- 
tion d'ailes donne l'apparence d’une araignée. 
Quoique les Tipulaires terricoles n'aient pas leur 
berceau dans les eaux, elles ne recherchent guères 
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moins que les Culiciformes les sites frais et humides. 
Les Tipules proprement dites fréquentent les prairies, 
où nous les voyons par milliers, surtout en automne, 
voleter à la surface des herbes ; les Limnobies et tous 
les genres voisins quittent peu les bois aquatiques, les 
Trichocères se réunissent dans les airs, comme les 
Chironomes , et se font remarquer par les époques de 
leurs apparitions : les unes à la fin de l'automne, Îles 
autres au commencement du printemps, et même au 
milieu de l'hiver lorsque la température se radoucit 
pendant quelques jours ; elles voltigent surtout dans 
le voisinage des eaux. La Chionée , dont nous venons 
de signaler la conformation anomale , est plus extraor- 
dinaire encore par son habitation ; elle ne s’est encore 
trouvée que sur laneige, et elle y marche avec facilité. 
Lorsque Dalman la découvrit dans les forêts de la 
Suède, son étonnement ne fut sans doute pas moins 
orand que celui du botaniste qui trouva pour la pre- 
mière fois l'Uredo nivalis. C’est pendant tout l'hiver, 
et particulièrement sur la neige nouvellement tombée, 
que l’on rencontre la Chionée. 

_ Le développement des Tipulaires terricoles n’a en- 
core été observé que dans un petit nombre d'espèces. 
Les œufs sont déposés dans la terre au moyen d’une 
taricre écailleuse dont les femelles sont pourvues. Les 
Cténophores choisissent le plus souvent le terreau des 
vieux saules ; les Tipules, le sol humide des prairies; 
les Limnobies et les Trichocères paraissent accorder 
la préférence au limon du bord des eaux. Les larves 
des Tipules ont la bouche composée de parties qui ont 
de l’analogie avec celles des insectes masticateurs ; deux 
organes doubles représentent assez bien les mandibu- 
les et lesmâchoires ; cependant les uns, sous la forme 
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de crochets arqués, se joignent à peine par l’extré- 
mité, et ne peuvent guères agir l’un contre l’autre, 
comme les mandibules; et les autres, placés sous 
ceux-ci, sont fixes, et par là fort différens des mà- 
choires. « La surface extérieure de ces dernières est 
» convexe, dit Réaumur, et l’intérieur est concave, 
» leur bord supérieur est dentelé ; il semble que cha- 
» cun des crochets soit fait pour presser contre une 
» suite de dents les matières qui doivent être coupées 
» et broyées ; que cette suite de dents soit une mû- 
» choire fixe, et que le crochet soit une espèce de 
» mâchoire mobile. » Il y a en outre une partie char- 
nue, de figure triangulaire , qui sépare les précéden- 
tes, et qui semble tenir de la lèvre supérieure. Ce- 
pendant tout cet appareil ne paraît servir qu'à triturer 
l'humus de la terre et à exprimer les parties alimen- 
taires qui s’y trouvent. L’extrémité de la larve est 
munie de quatre tentacules qui servent au mouve- 
ment , et de deux stigmates très-distincts. 

Les nymphes sont inactives ; leurs stigmates sont 
situés au haut du thorax et à l'extrémité de deux petits 
tubes en forme de cornes. Elles ont les segmens de 
l'abdomen garnis de pointes qui, par les contractions 
du corps, leur servent à se rendre à la surface de la 
terre, lorsque le moment de la transformation est 
venu. 

Les Ptychoptères forment une exception singulière 
dans le mode de développement des Tipulaires de 
cette tribu. Des nymphes observées par Réaumur, et 
qui paraissent appartenir à ce genre, sont aquatiques, 
velues, de forme allongée. De la partie antérieure du 
corps part un long tube filiforme , dont l'extrémité 
est appliquée à la surface de l’eau, servant ainsi de 
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conduit à l'air pour se rendre aux stigmates thora- 
ciques. | 


ue. Gever. PTYCHOPTÈRE.— PTYCHOPTERA, 
Meis., Fab., Lat., Fall. — T'pula , Linn. 


Caractères. Trompe à lèvres allongées et inclinées. 
Deuxième article des palpes allongé; troisième, un peu 
moins; quatrième long et flexible. Antennes filiformes, 
presque sétacées , de seize articles : premier, court, cylindri- 
que; troisième, long, surtout dans les mâles; les autres, 
oblongs. Ailes écartées, pliées à la nervure anale; point de 
cellule discoïdale ; ordinairement quatre postérieures. (PL. r, 
fig. 0. ) 

Eryuorocre : Ptychoptera, ailes pliées. 


1. P. racuerTÉée. — Péychoptera contaminata, Neis. 
no. 1. — Fab. S. Antl. no. 1. — Tipula id. Linn. F.S$. 
1743. — Encyc. Meth. PI. 384, f. 27-29. 

Long. 3: lig. Noire. Trompe, palpes, écusson, anus et 
pieds fauves, Côtés du thorax à duvet argenté. Abdomen à 
deux bandes , ou à deux taches latérales fauves 9. Aïles à 
trois demi-bandes transversales et quatre points noirs. 

Commune. 


2. P. nes LACS. — Péychoptera lacustris, Meig. Suppl. 
ne: 0. 

Long. 4 lis. Semblable à la P. contaminata. Côtés du 
thorax sans duvet blanc. Abdomen à deux bandes fauves , 
entièrement noir 9. Hanches et cuisses fauves; jambes noi- 
râtres , à base jaune. Ailes à deux bandes brunes. 

De France? et d'Allemagne. 


3. P. pes marais. —P{ychoptera paludosa Meig., no. 3. 
Lonp. 3 2-5 lig. Semblable à la première. Côtés du thorax 
sans duvet blanc. Abdomen entièrement noir. Hanches fauves. 
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Ailes à denui-bande au milieu, et deux points noirs au bord 
extérieur, entre cette bande et l'extrémité, et deux autres à 
i’embranchement des deux petites nervures. 

Rare; dans les lieux marécageux. 


4. P. argIMANE. — Péychoptera albimana Fab. S. 
Antl., n°, 3. — Meig. , n°. 4. 

Long. 5 :. lig. Semblable à la première; d’un noir moins 
lisant. Prothorax fauve ; côtés du thorax à duvet blanc, et 
bande antérieure fauve. Abdomen à deux bandes testacées «, 
entièrement noir Ÿ; anus fauve. Premier article des tarses 
postérieurs blanc. Ailes grandes, à base roussâtre ; stigmate 
brun; nervures transversales bordées de brun; taches peu 
distinctes. 

De France et d'Allemagne. 


5. P. PEoTINÉE, — Ptychoptera pectinata Nob. 

Long. 5 :. lig. Semblable au P. albimana. Antennes pecti- 
nées comme celles des Cténophores. Tarses postérieurs 
noirs ct. 

Je n’ai trouvé qu’une seule fois ce singulier insecte, 

Du nord de la France. 


2e, Gexre. CTÉNOPHORE. — CTENOPHORA Meig., 
Fab., Lat. — Tipula Linn. 


Caractères. Les trois premiers articles des palpes un peu 
en massue ; le quatrième long et flexible. Antennes pecti- 
nées ', de treize articles : premier cylindrique, velu, sil- 
lonné transversalement ; deuxième court, un peu conique ; 
les suivans presque cylindriques, accompagnés de rameaux 
latéraux à deux , trois ou quatre branches ; dans les femelles, 
ces articles sont ovalo-coniques, sans rameaux; le treizième 
petit et simple dans les deux sexes. Aïles écartées; cinq cel- 
lules postérieures ; deuxième tantôt sessile, tantôt pédiculée 


(DE r, fie. 10) 
ErymoLoGie : Ctenophora, porte-peigne. 
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A. Antennes des mâles à quatre rangs de rameaux, deux de 
chaque côté; les plus courts en dedans des autres ; celles 
des femelles, dentées , à articles égaux. 


1. CG. PECTINICORNE. — Ctenophora pectinicornis , Meig. 
n0. 5. — Tipula id. Linn. F. S. 1735.— Schæff. Icon. 106. 
#19. 6: 

Long. 8 , 10 9 lig. Front noir, à point jaune. Antennes 
ferrugineuses , à rameaux bruns. Prothorax ferrugineux ; deux 
taches noires ; mésothorax noir, à côtés jaunes, tachés de noir; 
métathorax noirâtre, à côtés ferrugineux. Abdomen ferrugi- 
neux, à bande dorsale noire, et ligne brunâtre sur les côtés ; une 
petite bande transversale jaune sur chaque segment , interrom- 
pue par la bande dorsale. Pieds ferrugineux ; extrémité des 
cuisses , des jambes et tarses bruns. Aïles brunâtres ; stigmate 


brun , D. 


De France. 


2. C. BANDES- JAUNES. — Cienophora flaveolata, Fab. S. 
Antl n°. 5. —Meig n°. 6.— Tipula crocata, Herbst 
Gem. naturg. d. thier, 8, tab. 338, f. 3. 

Long. 7  , 9 © lig. Semblable au précédent. Ecusson à 
tache ferrugineuse. Abdomen noir, à sept bandes jaunes. 
Cuisses postérieures à anneaux bruns ,9. Ailes jaunâtres, 

De France. 


3. GC. AGRÉABLE. — Ctenophora festiva, Meig. n°. 7. — 
T'ipula n°. 1. Greoff. tab. 19, f. 1. 

Long 9 @, 11 © lig. Semblable au premier. Antennes 
brunes. Abdomen Ç' noir, à ligne safranée au prenuer segment; 
un point latéral jaune sur les deuxième et troisième ; une bande 
jaune sur les quatrième et cinquième; un point noir au bord 
de ces bandes. Abdomen ,9 à bande jaune sur chaque seg- 
ment, mais plus étroite sur les deuxième et troisième. Cuisses et 
jambes postérieures à anneau noir. Ailes brunâtres , jaunètres 
au bord extérieur ; une demi-bande noire. 


Rare; du nord dé la France et de l'Allemagne, 
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4. CG. écécanr. — Ctenophora elegans, Meig., ne. 8, 
tab. 5, f. 18.— T'ipula pectinicornis, Fab. S. Antl., n°. 1. 
Long. 106 lig. Semblable au premier. Antennes « variées 
de brun et de jaune; antérieurement jaunes 2. Abdomen 
noir; premier segment ç jaune, à tache carrée et bande 
transversale brune ; deuxième à tache oblique, jaune , de chaque 
côté ; troisième. à bord jaune ; quatrième, cinquième et sixième 
à tache de chaque côté et bord, jaunes ; © deuxième à bord 
jaune; troisième et quatrième à bande jaune. Cuisses posté- 
rieures à tache brune. Ailes jaunâtres , à grande tache brune. 
Des environs de Paris. 


AA. Antennes des mâles à trois rangs de râmeaux, un de 
chaque côté et un plus court en dessous; celles des 
femelles cylindriques; prenuers articles allongés; les 
autres ovoïdes (genre Xiphura , Brullé). 


5. G. ATRE. — Ctenophora atrata, Meig. no. 3. — 
Tipula ichneumonea, Deg. {ns. 6, 138, 11, tab. 19, f. 10. 
— Xiphura villaretiana , Brullé, Ann. Soc. Ent. 1, 206, 1. 

Long. 8 , 12 9 lig. Noir. Anus fauve «'; base de 
l'abdomen fauve; tarière 9 fort longue et droite. Pieds 
ferrugineux, à articulations brunes, Ailes à bord jaune ; 
stigmate brun. 


Assez commun. 


6. G. pannes noires. — Clenophora nigrofasctata 
æiphura Nigrita, Brullé, Ann. Soc. Ent. 1, 206, 2: 

Semblable à la C. atrata. Palpes jaunâtres ; dernier article 
brun. Antennes fauves; les deux premiers articles noirs. 
Abdomen fanve en-dessus. Base des segmens noire 9. 

Trouvée à Arras, par M. de Villaret. 

7. G. Ruriconne. —Cienophora ruficornis, Meig. Suppl. 
DNANE 


Long. 8-0 big. Sembläble à la €. atratä. Antennes fauves, à 
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base noirâtre, Tête et thorax noirs; prothorax tantôt noir, 

tantôt fauve. L’abdomen ferrugimeux, à taches dorsales noi- 
QI r . « 

res; tarière longue et arquée ,9. Pieds ferrugineux; ex- 

trémité des cuisses et des jambes noirâtre, amsi que les 


tarses G', A. 


ÂÀssez commun. 


8. C. nicricorxE. — Cienophora nigricornis, Meig. no. 4. 

Long. 8 @, 11 2. Semblable au C. atrata. Antennes noï- 
res ; deuxième et troisième segmens de l’abdomen à bande ferru- 
gineuse, interrompue. 

Une femelle que je rapporte à cette espèce a les côtés de 
l'abdomen fauves jusqu'aux deux derniers segmens, et la 
tarière assez courte et droite. 

Du nord de la France. 


AAA. Antennes des mâles à deux rangs de rameaux, tous 
deux en dedans ; celles des femelles cylindriques ; articles 
presque égaux, sphériques, 


0. GC. simacuLÉ. — Ctenophora bimaculata, Meig. no, 1. 
— T'ipula id. Schæœff. Icon. tab. 111, f. 5, 6. 

Long. 6 7, 8 © lig. Noir. Antennes brunes, Abdomen 
varié de fauve sur les côtés. Pieds fauves; articulations noires. 
Ailes à demi-bande et extrémité norrâtres. 


Assez commun. 


3e, Genre. TIPULE. — 7/PULA, Linn., Fab., Lat., 
Meis. , Fall. 


Caractères. Prolongement de la tète assez long et étroit. 
Front plane. Les trois premiers articles des palpes un peu en 
massue; le quatrième long et flexible. Antennes filiformes, 
presque sétacées , de treize articles : premier allongé, cylin- 
drique; deuxième petit, cyathiforme; les dix suivans cy- 
lindriques, garnis de soies à leur base ; le treizième menu, 
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oblong. Ailes écartées ; cinq cellules postérieures ; deuxième 
pétiolée. (PI. 1, fig. 11, 12.) 

Les anciens donnaient le nom de Tipules à des insectes qui 
couratent sur l'eau. 


A. Ailes sans lunule blanche avant le stigmate. 


1. À. cicanresque. — T'ipula gisantea, Sch. Aust. 
Spec. 845.— Meig. no. 1.—Schellenb, tab. 36, £. r. 


Long. 12 G, 16 9 lig. Cendrée. Palpes et antennes bruns. 
Thorax à trois bandes brunes ; une bande testacée en avant des 
aies ; écusson d’un jaune pâle ; métathorax à deux points bruns. 
Abdomen à ligne dorsale et bande de chaque côté brunâtres ; 
une liyne transversale interrompue, brune, à chaque segment. 
Pieds testacés. Aïles à large bande brunâtre, deux fois échan- 
crée, au bord extérieur; trois taches plus pâles au bord in- 
térieur. 

De France et d'Allemagne. 


2. T. SUPÉRIEURE. — Tipula præpotens , Wied. Auss, 
Zweif. no. 1. 


Long. 16 lig. Ochracée. Thorax à quatre bandes brunâtres, 
Extrémité des cuisses brune. Ailes d’un jaune brunâtre; stig- 
mate jaune, 


De Java. 


3. ©. À BANDE. — J'ipula vittata, Meig. n°. 2. 


Long. 8 , 12 9 lig. Semblable à la T. gigantea. Ecus- 
son brunâtre ; métathorax cendré. Abdomen à bande noirâtre 
de chaque côté ; ailes brunâtres ; une bande blanche, longitu- 
dinale, au nulieu; une tache blanche au côté extérieur de cette 
bande ; une deuxième bande blanche, arquée, commençant à 
la celiule stigmatique, et s'étendant jusqu’à l'extrémité de 
l'aile. M. Meigen a décrit la femelle : j'ai reçu le mâle de 
M. von Winthem. 
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4. L. Loxes viens. — Tipula longipes, Fab. S. Antl. 
n°.7. — Wied. Auss. Zweif. n°. 5. 

Long. 11 big. Très-grêle, brunâtre. Pieds trois fois aussi 
longs que le corps ; jambes à deux anneaux blancs ; tarses blan 
châtres. Ailes une fois plus courtes que l'abdomen 9. 


De l Amérique méridionale. : 


5, T. pes Prés. — T'ipula oleracea, Linn. F.S. 17/0. 
— Fab. S. Antl. n°. 3. — Schæff. Icon. tab. 15, f. 6. 

Long. 8, 11,9 lig. Cendrée. Museau et antennes ferru- 
oineux ©. 'horax à bandes brunâtres. Ailes légérement bru- 
nâtres ; bord extérieur brun; bande longitudinale blanchätre , 


peu distincte. 


Très-commune dans les prés. 


6. T. sricmATIQUE. — Z'ipula stigmosa, Nob. 

Long. 9 7 lig. Semblable à la T°. oleracea. Bande intermé- 
diaire du thorax divisée par une ligne brune et deux blanchätres. 
Abdomen à bande dorsale brune ; côtés des trois premiers seg- 
mens d’un roussâtre clair. Ailes un peu brunâtres; base jau- 


nâtre ; stigmate brun. 


Du nord de la France. 


7. À. veLouTÉE, — Tipula pruinosa, Hoffm. — Meig. 
no. 32. 

Long. g51,,9 7 lig. Semblable à la T°. oleracea. Bande 
intermédiaire du thorax cunéiforme. Abdomen d’an gris ob- 
scur, soyeux. Ailes brunâtres ; stigmate brun, précédé d’une 
tache blanchâire. 


Àssez commune dans les bois aquatiques , en jun. 


» 4. Le ae 127: î 
OL NAINE. <= 7 tpula nana, Nob. 


Je AA UE CORSA ON LES DER = 
Long. '4lig. Semblable àla 2° pruinosa. Les deux pre- 
mers articies Ges antennes roussatres. T'horax brunâtre, à trois 
a 


lignes noires, Abdomen : large bande brune de chaque côté. 
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Ailes à bord extérieur et stigmate obscurs ; une tache blanchâtre 
en avant de ce dernier, 
Du nord de la France. 


9. T. MARGINÉE. — T'ipula marginata, Meig. n°, 5, 

Long. 6 lig. Palpes bruns. Museau rougeâtre en des- 
sous. Antennes brunes , à base jaunâtre. Thorax cendré, à ban- 
des brunes ; l’intermédiaire double ; un point brun devant les 
latérales ; écusson brunâtre. Abdomen brun ; une bande trans- 
versale, blanchâtre à la base ; ensuite une tache jaune et un 
point noir de chaque côté ; anus fauve. Aïles un peu brunâtres ; 
bord extérieur brun; une bande jaunâtre au milieu ; stigmate 
brun. 


Rare , dans les bois. 


10. T. JARDINIÈRE. — T'ipula hortulana, Meig. no r1. 

Long. 7, # 8 lig. Cendrée. Museau rougeâtre en des- 
sous. Antennes brunes ; les deux premiers articles ferrugineux. 
Thorax à bandes brunes ; l'intermédiaire double ; une tache 
brune derrière la suture. Abdomen d’un jaune obscur ; bord 
des segmens pâle; bande dorsale brune ç'; une bande blan- 
châtrele long des côtés ; tarière menue, droite, ferrugineuse 9. 
Pieds bruns. Ailes d’un brun pâle , marbrées de blanc; stig- 
mate testacé,. 

De France et d'Allemagne. 


11. T.asEPT Liones. — Tipula septemlineata, Nob. 

Long. 8 lig. Cendrée. Antennes obscures ; les deux premiers 
articles jaunes. Thorax à sept lignes ferrugineuses ; les trois in- 
termédiaires se réunissant postérieurement à la suture; les 
deux latérales de chaque côté se réunissant antérieurement. 
Abdomen d’un jaune grisâtre , pâle, à bande dorsale noirâtre. 
Pieds d’un fauve pâle; extrémité des cuisses noire. Ailes un 
peu brunâtres, à taches plus pâles, peu distinctes; un point 
brun à la base de la cellule marginale ; stigmate brun @. 

Des environs de Paris, au mois de mai. 


(CR 
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12. T. RUrINE. — T'ipula rufina, Meig. n° 10. 

Long. æ 5, 9 7 lig. Tête cendrée. Les deux premiers 
articles des antennes jaunes. Thorax cendré, à trois bandes 
obscures ; côtés à bande noire. Abdomen d’un fauve obscur , à 
bande latérale obscure. Pieds jaunes; extrémité des cuisses et 
des jambes noire. Aïles brunâtres , tachetées de blanc ; suigmate 
brun. 


De France et d'Allemagne, au mois de mai. 


13. T. norricoLe. — Tipula hortensis, Hoffm. — Meig. 
n°12: 

Semblable à la 7. Lortulana. Palpes jaunes. Abdomen d’un 
jaune grisâtre, à bandes dorsale et transversale brunes 2 ; 
point de bandes blanchâtres G', 9. Ailes à nervures de la base 
brunes ; extrémité un peu obscure. 


De France et d'Allemagne. 


14. T. nusécureuse. — T'ipula nubeculosa, Meig. n°. 7. 
— T°. hortorum, Fab. S. Antl. n°. 6. 

Long. 8, 9 9-10. lig. Museau cendré , à bande latérale 
brune. Antennes brunes ; les cinq premiers articles jaunes. 
T'horax cendré , à trois bandes brunes. Abdomen d’un jaune 
brunâtre, à extrénuté et trois bandes longitudinales brunes ; 
tarière relevée en arc 9. Pieds ferrugineux. Ailes brunûtres , 
marbrées de blanc. 


De France et d'Allemagne. 


15. T. arrosée. — Tipula irrorata, Macq. Dipt. du 
Nord, n°. 14. 

Long. g'6lig. Semblable àla 7. hortulana. Abdomen cen- 
dré. Pieds testacés ; extrémité des cuisses noire. Ailes grises ; 
stigmate brun ; des taches hyalines, particulièrement en avant 
et en arrière du stigmate dans la cellule basilaire interne et au 
bord interne. 


Du nord de la France. 
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16. T. pes PATURAGES. — T'ipula pabulina, Meis. 
n°..1fr 

Long. 6 ;, 9 9 lig. Semblable à la 7. Lortulana. Les 
trois premiers articles des antennes ferrugineux. Thorax à ligne 
brune entre la bande intermédiaire ; les latérales entourées de 
brun. Abdomen à bandes dorsale, ventrale et latérales brunes. 
- Ailes d’un gris brunâtre pâle ; taches blanchâtres peu dis- 
tinctes. 

De France et d'Allemagne. 


19. TT. PRINTANIÈRE. — 7'ipula vernalis, Meig. n°. 10. 

Semblable à la 7. hortulana. Premier article des palpes 
jaune. Museau ferrugineux en dessous. Bande intermédiaire du 
thorax simple; point de tache derrière la suture. Abdomen 
à base ferrugineuse, ensuite brun ; une bande dorsale et une de 
chaque côté obscures ; bord des segmens blanchâtre ; abdomen 
A d’un jaune pâle, à bandes brunes. Aïles blanchâtres ; bord 
extérieur et extrémité grisâtres ; nervures bordées de brunätre ; 
stigmate brunâtre. 

De France et d'Allemagne, dans les prairies, en avril et mai. 


19. T. TARIÈRE COURTE. — Z'ipula breviterebrata. Macq. 
Dipt. du Nord, n°. 16. 

Semblable à la T°. vernalis. Antennes obscures. Abdomen 9 
à bande dorsale noirâtre ; les deux premiers segmens roussâtres ; 
tariere fort courte , épaisse et obtuse 9. Ailes presque hyalines ; 
bord intérieur et stigmate brunâtres; une petite tache blan- 
châtre avant ce dernier; nervure interno-médiare bordée de 
brunâtre ; deuxième cellule postérieure à long pétiole. 

Du nord de la France. 


19. T.niGricoRNE. — T'ipula nisricornis , Macq. Dipt. du 
Nord, n°. 11. 

Semblable à la T°. vernalis.Palpes et antennes noirâtres. Ban- 
de intermédiaire du thorax double. Ailes presque hyalines ; base 
jaunâtre ; une tache au bord extérieur, une au stigmate, une 
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près de l'extrémité, brunes ; une autre vers le milieu de l'aile ; 
toutes les nervures bordées de brun. 
Du nord de la France. 


20. TT. Naine. — T'ipula pusilla, Nob. 

Long. 3 ! lig. Cendrée. Museau jaunätre. Antennes päles, à 
articulations noires. Thorax à quatre bandes brunätres. Pieds 
jaunâtres ; les antérieurs fort longs ; extrémité des cuisses noire. 
Ailes presque hyalines ; sigmate brunâtre. 

Du nord de la France. 


AA, Ailes à lunule blanche avant le stigmate. 


21. T. LATÉRALE. — T'ipula lateralis, Meig. ne. 6. 

Long.  6,,9 7-8. lig. Cendrée. Antennes brunes. T'horax à 
trois bandes brunes ; intermédiaire à ligne noire. Abdomen à 
bandes latérales brunes; bord des segmens blanchätre. Ailes 
brunâtres ; stigmate brun, précédé d’une lunule blanchâtre. 

Assez commune dans les prés. 


22, T.ivnée. — Tipula lunata, Linn. F.S. 1544. — 
Meig. n°. 5. — Schæff. Icon. tab. 162, £. 5, 6. 

Long. 8 + 0 lig. Semblable à la 7. lateralis. Thorax à ban- 
des d’un brun testacé ; intermédiaire double. Abdomen cendré , 
à ligne dorsale brune. Ailes d’un brunâtre pâle ; stigmate testacé 
g' D. 

Commune dans les prés. 


23. Ÿ. Diane. — Tipula Diana , Hoffm. —Meig. n°. 29. 
— Tipula turcica, Fab.S. Antl. n°. 16. 

Long. 6,9. Semblable à la 7°. lateralis. Troisième article 
des antennes d’un brun rougeâtre. Dessous du museau testacé. 
Abdomen à bande dorsale large, noirâtre. Stigmate des ailes 
brun. 

De France et d'Allemagne, 
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SAVE RAYÉE DE JAUNE, — J'ipula flavolineata, Meig. 
no, 24. 

Long. J 8, 9 10-12 lig. Semblable à la 7°. lateralis.Palpes 
d’un brun jaunâtre. Antennes longues , à base jaune. Bande 
intermédiaire du thorax double ; côtés à bande blanchâtre. Ab- 
domen ferrugineux , à base brune; deux lignes dorsales peu 
distinctes. Ailes d’un gris pâle ; stigmate testacé. 

Commune. 


25. T. ocuracée. — T'ipula ochracea , Meig. n°. 25. — 
Tipula lunata , Fab. S. Anti. n°. 15. 

Long. 7, 9 9 hig. Ferrugineuse, Antennes brunâires, à 
base jaune. Thorax à bandes brunâtres, peu distinctes ; côtés 
variés de gris. Abdomen à trois bandes brunätres, et bord des 
segmens blancs. Ailes grisâtres; stigmate brunätre. 

Commune dans les prés. 


26. T. rAsciPeNxE. — Tipula fascipennis, Hoffm. — 
Meig. n°. 26. 

Longueur 6 : lig. Semblable à la 7°. ochracea. Thorax à ban- 
des cendrées. Abdomen brunâtre, à base ochracée ; tarière brune, 
subitement pointue 9, Ailes grises , à bande blanche, oblique, 
atteignant les deux bords. 

De France et d'Allemagne. 


27. T, noire. — Tipula nigra, Einn. F. $S. 1748. — 
Meig. n° 34. — T7". verticillata, Fab. S. Antl. n°. 22. — Pty- 
choptera nigra , id. n°. 2. 

Long. 4 : 6 lig. Noire. Base de l'abdomen et des cuisses 
fauves. Ailes faligineuses ; une tache claire près du stigrmate. 

De France et d'Allemagne. J’en ai trouvé un individu sem- 
blable aux autres, excepté la deuxième cellule postérieure des 
ailes qui n’est pas pétiolée. 
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4°. ceNRE. PACHYRINE. = PACHYRINA, Nob.— Ti- 
pula , Meig. (2 sect.) — Nephrotoma, Oliv. Encycl. 
, 

Caractères. Prolongement de la tête épais et peu allongé. 
Front saillant. Les trois premiers articles des palpes un peu 
en massue; quatrième long et flexible. Antennes filiformes, 
presque sétacées, de treize articles, premier peu allongé, 
presque conique; deuxième petit, cyathiforme ; les dix sui- 
vans cylindriques, garnis de soies à leur base ; le treizième 
menu, oblong. Ailes écartées; cinq cellules postérieures ; 
deuxième sessile. (PI. I, fig. 13, 14.) 

Parmi les espèces qui composent le genre Tipula, telque 
Ya réduit M. Meigen . une seule différence organique avait 
été signalée, celle de la deuxième cellule postérieure des ailes, 
pétiolée dans les unes , sessile dans les autres. Depuis nous 
avons reconnu que deux autres caractères accompagnent tou- 
jours cette dernière modification : le prolongement de la tête 
est plus épais , moins allongé , et un peu arrondi en dessus, 
et le premier article des antennes est plus court et un peu 
conique. Considérant de plus, que toutes les espèces ainsi 
conformées difièrent encore des autres par la livrée jaune, va- 
riée de noir et toujours luisante du corps ; et enfin, sous le 
rapport des habitudes , qu’elles se montrent davantage pen- 
dant le jour, nous croyons devoir former cette nouvelle 
coupe générique sous le nom de Pachyrina, qui exprime l’é- 
paisseur du museau. Olivier , dans l'Encyclopédie, a compris 
ces Tipulaires dans le genre Vephrotoma de Meigen, en 
méconnaissant les véritables caractères de ce dernier genre, 
et sans en mentionner les nouveaux que nous assignons à ce- 
lui que nous établissons. 


1. P. SAFRANÉE. — Pachyrina crocata.—Tipula cro- 
cata , Linn., F. S. 1939.— Meig. no. 35. — Schœætf. Icon. 
tab. 126. F. 4. 

Long. Z 7, P 8 lig. Noire. Front et côtés de la face 
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orangés; un point noir au bord des yeux. Les denx premiers 
articles des anténnes fauves en dessous. Thorax lisant : protho- 
rax d’un jaune citron en dessus ; deux lignes jaunes élargies an- 
térieurement 9 ; des taches de chaque côté du bord postérieur 
et du métathorax. Abdomen velouté ; trois bandes safranées , 
une petite tache de chaque côté du cinquième segment 2. 
Pieds noirètres ; base des cuisses fauves. Aïles un peu jaunâtres ; 
sigmate et demi-bande norrätres. 
Assez commune en Europe. 


2. P. pes PRÉS.— Pachyrhina pratensis.—Tipula pra- 
tensis, Linn. F. S. 1545. — Meig. no. 37. — Schæff. Icon. 
(ab RO ENS. 

Semblable à la P. crocata. Abdomen d’un noir grisâtre; un 
rang de taches fauves sur les côtés. Point de bande aux 
ales , 2. 

Dans les prés, assez rare. 


3. P. rmpériaL. — Pachyrhina imperialis. — Nephroto- 
ma tmperialis, Megerle. — Tipula imperialis, Meig. n°. 39. 

Semblable à la 7. pratensis. Palpes À extrémité brune. 
Les deux premiers articles des antennes jaunes. Chaque seg- 
ment de l'abdomen à bande fauve Z, 2. 


D’Allemagne. 


4. P. racuée. — Pachyrhina maculosa.— Tipula ma- 
culosa, Hoffm. — Meig. n. 40. 

Long. 5, 2 6: lg. Jaune. Palpes et antennes noirs. 
Museau noir en dessus; un point au bord des yeux et ver- 
tex noirs. ‘Lhorax à trois bandes noires ; deux taches derrière 
la suture ; côtés tachés de noir; une tache en fer à cheval sur 
Jes côtés du métathorax; écusson fauve ; métathorax à bande 
noire. Abdomen à taches dorsales, hémisphériques. Pieds bruns; 
hanches et base des cuisses jaunes. Ailes à stigmate pâle. 

En été, assez commune. 
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5. P. sourroN —Pachyrhina scurra. —Tipula scurra, 
Hoffm. — Meig, no, 41. 

Long. 7 lig. 9. Semblable à la P. maculosa. D'un jaune 
fauve. Troisième article des antennes plus allongé ; les suivans 
réniformes. Museau fauve, à bandes latérales brunes. Tache du 
vertex s'étendant jusqu'aux antennes. Côtés du thorax sans 
taches. Abdomen à bande dorsale; deux lignes latérales inter- 


rompues , et une ventrale noires. Pieds ferrugineux ; articula- 
tions brunes; stigmate pâle. 


De France et d'Allemagne. 


6. P. msrrion. — Pachyrhina histrio. — Tipula his- 
trio, Fab. S. Antl. no. 21.—Meig. n°. 42. — Tipula flavo- 
rnaculata ; Dee. 6, 137, 0, tab. 19, £ 2, 3. 

Long. 41, 9 5! lig. Semblable à la P. maculosa. D'un 
jaune citron. Museau à tache noire en dessus. Côtés du thorax 
tachés de noir, mais sans tache aux côtés du métathorax. Ab- 
domen à bande dorsale noire , étroite ; des points noirs sur les 
côtés. Ailes brunâtres ; stigmate pâle. 

Commune. 


7. P. conniane.— Pachyrhina cornicina.— Tipula cor- 
nicina, Linn. F.S. 1747.—Meig. n°. 44. 
Long. 51,9 7 lig. Semblable à la P. maculosa. Tête 
d’un jaune orangé. Palpes et base des antennes jaunes. Pas de 
point noir au bord des yeux. Côtés du thorax tachetés de noir; 
une tache sur les côtés du métathorax, mais non en fer-à-cheval. 
Abdomen à bandes dorsale, latérales , et quelquefois ventrales, 
noires ; dernier segment à extrémité noire ; anus fauve. Stig- 
mate des ailes noir. 


Commune. La Tipula quadrifaria, de Meigen paraît en 
être une variété. 


8. P. FASGIÉE. — Pachyrhina fasciata, Nob. 
Long.5-lig.Semblableà la ?. maculosa.Premier et deuxième 
articles des antennes jaunes ; troisième allongé, les suivans réni- 
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formes. Une tache noire sur les côtés du thorax ; métathorax en- 
tièrement jaune. Premier segment de l’abdomen noir ; les trois 
suivans fauves, à bord noir; cinquième fauve, sans bord; 
sixième et septième noirs. Stigmate des ailes brunâtre ; deuxième 
cellule postérieure presque pétiolée . 


De Java. 


5e. cexre. NÉPHROTOME. — NEPHROTOMA, Mig. 
— Lat. Fam. Nat. 


Caractères. Les trois premiers articles des paipes un peu 
épaissis vers l’extrémité ; le quatrième long et flexible. An- 
tennes filiformes, presque sétacées, longues, courbées, de dix- 
neuf articles '; le premier cylindrique, un peu épaissi à 
l'extrémité, deuxième petit, cyathiforme; troisième cylin- 
drique ; les suivans réniformes, garnis de soies à leur base; le 
dernier petit et cylindrique ; de quinze articles presque cylin- 
driques 2. Ailes écartées : cinq cellules postérieures; deuxième 
sessile. (PI. T fig. 15). 

ÉrymoLocrz : Nephrotoma , articles (des antennes) réni- 
formes. 


1. N. porsaLE. — Vephrotoma dorsalis, Meig. — T'i- 
pula dorsalis, Fab. ; 

Long. 5,62: lig. Jaune. Taché à la tête, bandes du 
thorax, bande dorsale de l'abdomen et stigmate des ailes, noirs. 

De France et d'Allemagne, aux mois de juin et juillet. 


6. cexre. PÉDICIE. — PÆDICIA, Lat. Gen. 


Caractères. Corps assez épais. Quatrième article des palpes 
long et flexible. Antennes courtes, filiformes , de seize arti- 
cles; premierallongé, cylindrique; deuxième cyathiforme ; 
les quatre suivans presque globuleux ; les sept derniers grêles, 
cylindriqueset velus. Abdomen déprimé , assez large G*. Ailes 


écartées ; cinq cellules postérieures ; deuxième pétiolée. 
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1. P. TrrancuLaire. — Pedicia rivosa , Lat. Gen. 4, 255. 
— Tipula rivosa, Linn. F.$S. 1738.— Encyc., pl. 384, £. rr. 

Long. 11-13 lig. Cendrée. Palpes et antennes d’un brun rou- 
geâtre. Abdomen testacé, à bande dorsale brunâtre. Pieds tes- 
tacés. Ailes à base, bord extérieur, bande le long de la nervure 
interno-médiaire, et bande transversale depuis cette nervure jus- 
qu’au bord extérieur, brunes œ. 


7°. Genre. OZODICÈRE. — OZ ODICERA, Nob. 


Caractères. Articles des palpes à peu près d’égale lon- 
gueur. Antennes pectinées, de treize articles ; le quatrième 
et les cinq suivans à six dents fortes et longues, insérées à la 
base et dirigées en dessous. Aïles écartées ; cinq cellules pos- 
térieures ; deuxième sessile (comme dans le genre Pachy- 
r'hira). 

La Tipula peciinata de Wiedemann est le type de ce 
nouveau genre. La conformation des antennes et des palpes 
ne permettent pas de la laisser parmi les Tipulies ; la forme 
de ce dernier organe l’éloigne des Cténophores ; il ne peut 
pas davantage être réuni aux Rhipidies, dont il diffère par le 
nombre des articles des antennes et par les nervures des ailes. 
Nous lui donnons le nom d'Ozodicera, qui exprime la forme 
rameuse des antennes. 


1. O. ocnracée. — Ozodicera ochracea.— Tipula pec- 
tinata, Wied. Dipt. exot. 1. 1.24, n°. 4. 

Long. 8 lg. Ochracée. Museau à bande obscure. Antennes 
brunes , à base ferrugineuse. Bandes du thorax séparées par des 
lignes jaunâtres ; côtés également jaunes, à reflets blancs et 
taches ochracées. Aïles jaunâtres ; stigmate plus foncé, 

De l'Amérique méridionale. 


8°.Genre. RHIPIDIE.— #//PIDTA,Meig., Lat. Fam. Nat. 


Caractères. Premier article des palpes court ; les autres 
un peu plus longs , d’égale longueur. Antennes pectinées , 
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de quatorze articles; premier cylindrique, épais ; deuxième 
et troisième cyathiformes; les dix suivans globuleux , séparés 
par un pédicule très-mince et pourvus de deux rayons 
opposés, un peu épaissis à l’extrémité; le quatorzième fusifor- 
me. Ailes couchées ; quatre cellules postérieures. (PI. 2, f. 1.) 

ÉTYMoLOGIE : Rlipidia, éventail. 


1. R. TacuETÉE. — Rhipidia maculata, Meig. n°. 1. 

Long. 3 lig. Grise. Thorax à bandes noirâtres. Pieds rous- 
sâtres. Ailes couvertes de petites taches obscures. 

Commune dans les bois aquatiques. 


9°. Genre. RHAMPHIDIE.—R/74MPHIDIA, Meig. Sup. 
— Linnobia, Meig., Beschr.— Megarhina , S. Farg. 
et Serv. Encycl. 


Caractères. Tète prolongée par un museau de la longueur 
des antennes, menu, comprimé, un peu élargi postérieure- 
ment, dirigé perpendiculairement , échancré vers l'extrémité 
en dessous , terminé en pointe. Trompe cachée. Articles des 
palpes à peu près d’égale longueur. Antennes filiformes, pres- 
que sétacées, de seize articles; premier cylindrique, assez 
court ; deuxième cyathiforme ; les quatre suivans globuleux ; 
les autres oblongs; les derniers peu distincts les uns des au- 
tres. Aïles couchées ; quatre cellules postérieures. PI. 2, f. 2. 

M. Meigen , dans le supplément à son ouvrage, a établi 
ce genre dont le type est la Zimnobia longirostris. Le nom 


qu'il lui a donné fait allusion à la forme de bec que prend le 
prolongement de la tête. 


1. R. Loncrmosrre. — Rhamphidia longirostris, Meig. 
Suppl. n°. 1,t., 5, f.5, 1;t.6, f. 65,5, 8.— Limnobia 
longirostris, Meig. n°. 53. 

Long. 4 lig. Brune. Thorax d’un jaune pâle, à bandes noi- 
râtres. Base des cuisses jaunâtre , 9. 

De France et d'Allemagne. 
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2. R. nécuicée. — Rhamphidia inornata , Meig. Supp. 
Ha #2 

Long. 3 :lig. Thorax d’un brun noirâtre. Pieds ferrugi- 
neux 1. 


Collcetion de M. Wiedemann. ) 


10°. Genre. IDIOPTÈRE. — ZDIOPTERA, Nob. 


Caractères. Museau tres-court. Articles des palpes d’é- 
gale longueur. Antennes filiformes , allongées, couvertes de 
poils très-courts, non verticillés, de seize articles ; premier 
court, cylindrique ; deuxième cyathiforme; les huit sui- 
vans oblongs; les six derniers plus grèles. Aïles couchées, 
étroites ; une seule cellule marginale, ouverte à sa base; cinq 
postérieures; basilaire intérieure divisée par une nervure 
transversale ; nervures un peu velues. (PI. 2,f. 3, 4.) 

Une jolie Tipulaire qui m’a été donnée par M. von Win- 
them, sous le nom de Zimnobia pulchella , présente plu- 
sieurs caractères qui la distinguent de ce genre, et me déter- 
minent à en établir un nouveau ; ce sont la longueur des an- 
tennes qui égale la moitié de celle du corps; la forme oblon- 
gue des articles qui les composent, et la nervure transver- 
sale qui divise la cellule basilaire interne des ailes, et que on 
ne retrouve dans aucun Diptere. La singularité de cette dis- 
position a donné lieu au nom que j'ai employé pour ce genre. 


1. À. racnetée. — /dioptera maculata , Nob. 

Long. 3 lig. Palpes et antennes noirâtres, Tête et thorax 
d’un gris brunâtre. Ce dernier à bande brune ; bord postérieur, 
écusson et métathorax ferrugineux. Abdomen testacé; bords 
postérieurs latéraux noirs. Pieds bruns : hanches et base des 
cuisses jaunes. Ailes à taches brunes à l’extrémité des nervures 
et sur les transversales 1. 


De Hamboure, 
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12°. Genre. LIMNOPHILE. — ZLIMNOPHIZA, Nob. — 


Limnobia, Meig. 


Caractères. Articles des palpes d’égale longueur. Antennes 
filiformes, ordinairement de seize articles ; le premier cylin- 
drique , souvent allongé ; le second cyathiforme ; les suivans 
slobuleux. Ailes couchées , cinq cellules postérieures. (PL. r, 
Ï. 326 

Dans le genre si nombreux des Zimnobia de Meigen, nous 
voyons deux modifications principales; lune consiste dans 
le premier article des antennes ordinairement allongé , etdans 
les cinq cellules postérieures des ailes; l'autre n'offre que 
quatre cellules, et le premier article des antennes est assez 
court. Ces caractères nous paraissent réclamer l’établisse- 
ment d’un nouveau genre dans lequel nous comprenons toutes 
les espèces conformées d’après la première de ces modifica- 
tions, et nous lui donnons le nom de Zimnophila, du séjour 
habituel de ces Tipulaires dans les marécages. 


A, Une cellule discoïdale. 


B. Première cellule sous-marginale presque aussi longue 
que la deuxième. 


1. L. À AILES PEINTES. — Limnophila pictipennis. — Lin- 
nobia pictipennis, Meig. n°. 2. 

Long. 4-5 lig. Cendrée. Palpes bruns. Antennes brunes; les 
deux premiers artieles obscurs. Vertex brunâtre. Fhorax à bandes 
brunâtres ; l'intermédiaire géminée ; une ligne antérieure noi- 
râtre , bifide à l'extrémité; un point noïrâtre à l’écusson et au 
mélathorax. Abdomen brunâtre. Pieds ferrugineux; genoux 
noirs. Ailes étroites, parsemées de points brunätres; quatre 
grandes taches au bord extérieur, brunes, plus claires au 
miheu; plusieurs petites taches brunes au bord postérieur ; 
première cellule sous-marginale à pétiole court «7. 

Assez commune au printemps. 
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2. L. anGusriPenne. — Linnophila ansustipennis. — 
Limnobia angustipennis, Meg. n°. 3. 


Semblable à la £. pictipennis. Ailes brunâtres , parsemées 
de points peu distincts, excepté au bord extérieur . 


De France et d'Allemagne. 


3. L. poxcTuÉE. — Limnophila punctata.— Limnobia 
punctata, Meig. n°. 6. 


Long. 6-7 lig. Cendrée. Palpes et antennes bruns. Thorax à 
bandes brunes; une ligne obscure sur l’écusson et le méta- 
thorax. Pieds bruns. Ailes à deux taches demi-circulaires ; deux 
plus petites vers la base ; plusieurs lignes transversales au bord 
extérieur et beaucoup de points dans l’intérieur, bruns , ainsi 
que le bord des nervures. 


De France et d'Allemagne. 


4. L. six racues. — Limnophila sexmaculata , Macq. 
Dipt. du Nord, no. 4. 

Long. 4 lig. Cendrée. Palpes et antennes noirâtres. Thorax 
à bandes brunes ; intermédiaire géminée. Abdomen d’un gris 
noirâtre. Pieds jaunâtres ; genoux obscurs. Balanciers blanchä- 
tres. Ailes presque hyalines ; six taches brunes ax bord extérieur, 
diminuant de grandeur ; quatre autres sur les nervures trans- 
versales ; prennére cellule sous-marginale presque sessile. 


Du nord de la France. 


5. L. niGRICOLLE. — Limnophila nigricollis. — Limnobia 
id. Meig. Suppl. n°. 70. 


Long. 4 lig. Brune. Antennes de la longueur du thorax 7. 
Dessus du thorax d’un noir luisant , à bande dorsale de reflets 
gris. Pieds d’un brun ferrugineux. Ailes brunâtres; nervures 
transversales bordées de brun; deux points au bord extérieur 
et stigmate bruns , 9. 


De France et d'Allemagne. 
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BB. 1. Premuére cellule sous-marginale beaucoup plus courte 
que la deuxième, 


6. L. pexte. — Limnophila picta.— Limnobia picta, 
Meig. n° 9.— Tipula picta, Fab. S. Antl. n° 28.—Schellenb. 
s. d'émtiap 46. {1 

Long. 5-6 lig, Brunâtre. Antennes fauves, à base brune. 
Pieds jaunes ; deux anneaux noirs aux cuisses, Ailes jaunâtres, 


Y 


à taches brunes , annuliformes œ, 9. 


Commune dans les bois aquatiques. 


7. L. À couTTes. — ZLimnophila guttata, Nob. 

Long. 35 : 4 lig. Cendrée. Antennes noires : 3°., 4°., 5°. et 6e, 
aricles jaunâtres. Pieds jaunes ; un peu de noir à l’extrémité 
des cuisses et des jambes. Ailes hyalines, un peu jaunâtres ; 5 à 
6 taches norrâtres , assez grandes, au bord extérieur ; un grand 
nombre de petites taches ou points d’un noirâtre moins foncé , 
arrondies , toutes sur les nervures longitudinales ; nervures 
transverses légèrement bordées de notrâtre ; les cellules sembla- 


bles à celle dela Z. picta. 


Je lai recue de Bordeaux. 


8. L. sriGmarique. — Limnophila stigmosa, Nob. 

Long. 4 lig. D'un cendré noirâtre. Palpes , antennes et pieds 
brunâtres. Ailes à stigmate brun; nervures légèrement bor- 
dées de brun; première cellule sous-marginale et deuxième 
postérieure à pétiole assez court 9. 


Du nord de la France. 


9. L. FERRUGINEUSE.—Limnophila ferruginea,—Limno- 
bia id., Meig. n°. 10.—ZLimonia flavescens, Lat. Gen. 4, 
259. 

Long. 4-5 lig. Ferrungineuse, Tête grisâtre. Palpes et an- 
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tennesbruns, à base jaunâtre. Extrémité de l'abdomen noire œ'. 
Ailes jaunâtres g', 9. 


De France et d'Allemagne. 


10. L. 1INÉOLE. — Lünnophila lincola.— Limnobia, id. 
Meig. n°. 21. 

Long. 5-6 lig. F errugineuse. Palpes bruns. Antennes fauves, 
à base et extrémité noirâtres. Front blanchâtre. Thorax à bande 
noire. Ailes jaunâtres ; stigmate pâle D. 


De France et d'Allemagne. 


11. DL. DissEMBLABLE. — Limnophila dispar.— Linno- 
bia id. Meig. n°. 22. 

Semblable à la Z. lineola. Antennes jaunâtres ; premier 
article noirâtre. Abdomen d’un jaune brunâtre ; extrémité 
noire; © brun, à extrémité ferrugineuse. Aïles hyalmes ; 
stigmate brun. 


De France et d'Allemagne. 


12. L. sicoLor. — Limnophila bicolor.— Limnobia id. 
Meig. n°. 24. 

Long. 4-5lig. Tête et thorax cendrés. Antennes, abdomen et 
pieds bruns. Stigmate des ailes, un point au bord extérieur, 
bord des nervures transversales et extrémité bruns. 


De France? et d'Allemagne. 


13. L. 8ARBIPÈDE. — Limnophila barbipes.—Limnobia 
id. Meig. n°. 25. 

Long. 12 lig. Front cendré. Antennes ferrugineuses. Thorax 
oris, à bande brunâtre, divisée par une ligne noire. Abdomen 
d'un jaune brunâtre, à ligne dorsale brune, interrompue. Pieds 
ferrugineux ; dernier artiele des tarses brun , à touffe de poils 
de chaque côté. Ailes brunâtres ; trois points noirs au bord 
extérieur 


De France ? et d'Allemagne, 
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14. L. nes FoRÊTS. — Limnophila nemoralis. — Limno- 
bia id. Meig. n. 15. 

Long. & 2 +, 9 4 lig. Cendrée. Antennes brunes, à base 
jaune. Thorax à quatre bandes brunâtres. Abdomen brunâtre. 
Ailes un peu jaunâtres ; stigmate pâle ; deuxième cellule pos- 
térieure à pétiole fort long ; nervures un peu velues 4, 9. 


De France et d'Allemagne. 


19. L. PLATYPTÈRE. — Limnophila platyptera .— Limno- 
bia id. Macq. Dipt. du Nord, n°. 12. 

Longs. 3 lig. Noire. Ailes larges; cellule basilaire intérieure 
atteignant à peu près l'extrémité de la discoïdale ; nervure axil- 
laire peute et sinueuse. 


Du nord de la France. 


16. L. Des Bois, — Limnophila lucorum. — Limnobia 
id. Meig. n°. 12. 

Long, 4 lg. Cendrée. Palpes et antennes bruns. Thorax à 
bandes brunes, Deuxième cellule postérieure des ailes à pétiole 
court g', A. 


De France et d'Allemagne. 


19. L. veLoUTÉE. — Limnophila pruinosa, Nob. 


Long. 3 lig. Cendrée. Palpes et antennes bruns. Thorax à 
bandes brunes. Abdomen brunâtre. Quisses ferrugineuses. 
Ailes un peu brunâtres ; stigmate pâle. 


Du nord de la France. 


18. L. niscicoizEe. — Limnophila discicollis. — Limno- 
bia id. Meig. n°. 13. 

Long. 4 2,5: lg. Brune. Premier article des antennes assez 
court. T'horax jaune, à bandes brunes, contiguës, Ailes un peu 
brunâtres g', A. 


De France et d'Allemagne. 


++ 
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19. L. sEssiLe. — Zimnophila sessilis. — Limnobia ses- 
silis, Macq. Dipt. du Nord, n°. 10. 

Long. 3 : lis. D’un gris roussâtre. Tête cendrée. Thorax à 
quatre bandes d’un brun rougeätre. Deuxième cellule posté- 
rieure des ailes sessile. 


Du nord de la France. 


AA point de cellule discoïdale. 


20. L. sans racHE.— Zimnophila immaculata — Limno- 
bia id.. Meig. n°. 58, tab. 5, f. 6. 

Long. 3 :. Brune. Thorax à bandes obscures. Hanches et 
base des cuisses roussâtres. Deuxième et cmquième cellules 
postérieures des ailes pétiolées @, 9. 


De France et d'Allemagne. 


or. L. DE TRENTEPONL. — Limnophila trentepohlii. — 
Limnobia id. Wied. Auss. Zweif. Anhang, n°. 18. 

Long. 2 + lig. Jaune. Les deux derniers segmens de l’abdo- 
men bruns. Pieds brunâtres. Ailes à extrémité brunâtre ; ner- 
vures anomales ; point de cellule discoïdale; marginale arron- 
die; sous-margimale interrompue au milieu ; cinq postérieures ; 
deuxième assez petite et pétiolée ; cinquième fermée. 


12°. GENRE. LIMNOBIE. — ZIMNOBIA, Meig., Lat. 
Fam. nat. — Zimonia, Lat. Gen. 


Caractères. Articles des palpes à peu près d’égale lon- 
gueur; les trois premiers un peu épais antérieurement , 
égaux entre eux; le quatrième un peu plus long, grêle et 
cylindrique. Antennes filiformes, ordinairement de seize ar- 
cles : premier cylindrique, assez court; deuxième cya- 
thiforme ; les suivans globuleux ; les derniers oblongs. Ailes 
couchées ; cellule marginale quelquefois divisée par une ner- 
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vure marginale ; ordinairement une seule sous-marginale ; 
quatre postérieures. (PI. 2, fig. 7, 8.) 
ErymoLocie : Limnobia, vivant dans les marais. 


À. Une seule cellule sous-marginale. 


1. L. osscure. — Limnobia fusca, Meig. no. 30, tab. 4, 
f.{ 19: 

Long. 6 lig. Obscure. T'horax à bandes d’un brun noirâtre. 
Cuisses jaunes. Balanciers blancs. Ailes grisätres, à stigmate 
obscur. 

Rare, de l Allemagne. 


2. L. JAUNE. — ZLimnobia lutea, Meig. no. 31. 

Long. 3 lig. Ochracée. Palpes et antennes brunes; les deux 
premiers articles de ces dernières jaunes. T'horax à dos bru- 
nâtre. Nervures des ailes pâles ; stigmate brunâtre, situé avant 
la nervure transversale , 2. 

De France et d'Allemagne. 


3. L. moneste. — Limnobia modesta, Wied. Meig. n°. 32. 

Long. 2 :, 3 lis. Semblable à la ZL. lutea. Premier article 
des antennes jaune. Thorax antérieurement à bande brune; 
une autre postérieure, peu distincte. Abdomen ochracé, bru- 
nâtre en dessus; stigmate des ailes pâle g, 2. 

Commune. 


4. L. BRULÉE. — Limnobia inusta, Meig. ne. 34. 

Semblable à la Z. modesta. Antennes entièrement brunes. 
Nervures des ailes brunes ; stigmate brunâtre , situé sur la ner- 
vure transversale Gt, A. 

De France et d'Allemagne. 


5. L. unimacurée. — Limnobia unimaculata, Macq. 
Dipt. du Nord, no. 28. 


Long. 4 lig. Brune. Museau menu et un peu allongé. Thorax 
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à bande jaune, depuis lasuture jusques et y compris l’écusson. 
Pieds brunâtres. Ailes presque hyalines; stigmate brunâtre, 
situé sur la nervure transversale œ', 9. 

Du nord de la France. 


6. L. socrae. — Limnobia chorea, Wied.—Meig. no. 33. 

Long. 3 lis. Semblable à la Z. modesta. Tête grise. Thorax 
dun jaune brunâtre, à quatre bandes obscures. Abdomen 
brun ; bord des segmens pâle. Stigmate des ailes brun, carré, 
avec un rameau oblique, intérieur; une autre petite tache au 
bord extérieur, plus près de la base g', 2. 

Elle vit en société. 


7. L. Grise. — Limnobia grisea, Macq. Dipt. du Nord, 
no. 26. 

Long. 3 lig. Cendrée. Antennes noires, de quinze articles 
très-distincts. Thorax d’un gris roussâtre, à bandes noires, 
luisantes. Pieds roussâtres. Aïles à stigmate pâle; cellule dis- 
coïdale recevant la nervure transversale de la basdaire interne. 

Du nord de la France. 


8. L. pipyme.. — Zimnobia didyma, Meig. n°. 35. 

Long. 2 ©: lig. Tête cendrée. Antennes brunes; premier 
article grisâtre. Thorax d’un gris brunâtre, à bandes plus 
obscures ; côtés jaunâtres. Abdomen d’un jaune brunûtre. 
Pieds jaunes. Ailes à nervures transversales bordées de brun ; 
stigmate brun, carré; une petite tache et un pont, bruns plus 


près de la base ', 2. 


De France et d Allemagne. 


9- L. nes guissons. — Limnobia dumetorum , Meig. n°.36. 
Long. 4 lis. Ferrugineuse. Front argenté. Palpes et an- 
tennes bruns. Thorax à quatre bandes brunâtres. Abdomen 
à bandes brunes. Nervures des ailes bordées de brun; stigmate 
brun ; un point quelquefois double plus près de la base g', . 


De France et d'Allemagne. 
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10. L. TÊTE BLANCHE. «— Limnobia leucocephala, Meig. 
n°. 37: 

Long. 2 lig. Noire. Front argenté. Thorax antérieurement 
à reflets blancs. Pieds bruns ; stigmate des ailes brun «, 9. 

De France et d'Allemagne. 


11. L. 11ssE. — Limnobia lœvisata, Macq. Dipt. du L ord, 
n°. 20. 

Long. 3 lig. D'un noir lisse. Hanches et moitié antérieure des 
cuisses roussâtres. Stigmate des ailes brun; premiere cellule 
marginale peu distincte de la deuxième œ. 

Du nord de la France. 


12, L. sTicmaTE. -- Limnobia stioma, Meig. n°, 40. 

Long. 4 lig. Ferrugineuse. Palpes et antennes bruns; les 
trois premiers articles de ces dermières jaunes. Thorax à bandes 
brunes. Un point brun au stigmate des ailes œ, 2. 

De France et d'Allemagne. 


13. L. rriPONCTUÉE. — Limnobia tripunctata, Meig. 
n°. 41.— T'ipula tripunctata. Fab. S. Antl. n°. 36. 

Long. 4 lis. Ferrugineuse. Front cendré. Palpes bruns. 
Thorax à bande brune. Ailes un peu jaunâtres; trois points 
bruns au bord extérieur æ, A. 


Dans les prairies. 


14. L. six points. — Zimnobia serpunctata, Meg. 
no, 42, id. KL 1-59, 15, tab. 3, €. 15.— Tipula id. Fab. 
S. Antl. n°. 33. 

Long. 6 lig. Semblable à la Z.tripunctata. Antennes 
brunes, à base jaune. Abdomen brun. Ailes hyalines; trois 
points et extrénuté obscurs. 


De France et d'Allemagne. 


15. L. sauxaTRe. — Limnobia flavescens, Nob, 
Long. 5 lig. Jaunâtre. Antennes brunes. Thorax à bandes 
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noires ; métathorax brun. Abdomen brun. Pieds brunâtres. 
Cellule marginale des ailes fermée et divisée par une nervure 
transversele 9. 


De Paris. 


16. L. nusécureuse. — Limnobia nubeculosa, Meic. 
no. 44. 

Long. 4 his. Front gris. Les deux premiers articles des an- 
tennes bruns; troisième jaune; les autres brunâtres. Thorax 
d’un jaune obscur, à bandes brunes. Abdomen brun ; segmens 
bordés de jaune. Pieds bruns ; cuisses jaunes, à trois anneaux 
bruns. Ailes un peu jaunâtres, à taches brunâtres ; quelques 
points obscurs au bord extérieur ; troisième cellule postérieure 
plus longue que la seconde. 

De France et d'Allemagne. 


17. L. xANTuoPTÈRE. — Limnobia xanthoptera, Meig. 
no. 46. 

Long. 5 =, 7 lig. Ferrugineuse. Tête tres-inclinée, museau 
et palpes noirâtres. Thorax à deux lignes noires, interrompues ; 
un point obscur de chaque côte de ces lignes ; une tache dorsale 
brune sur chaque segment de Pabdomen; les trois derniers 
noirs ç*. Extrémité des cuisses noire. Aïles jaunes ; une ligne 
onduleuse brune sur les nervures transversales; deux points 
bruns au bord extérieur; cellule sous-marginale quelquefois 
divisée par une nervure transversale œ, 9. 

De France et d'Allemagne. 


18. L. GLABRE. — Limnobia glabrata, Wied. — Meig. 
no. 3 

Long. 5-6 lig. Tête cendrée. Un point noir au bord des 
yeux. Antennes jaunâtres ; dermiers articles obscurs; troisième 
et siuvans un peu coniques. Thorax jaunâtre, à bandes 
lusantes ; deux points sur les côtés et deux taches sur la poi- 
trine , noirs. Abdomen brunâtre ; 
tés g'; tarière courte, épaisse et pointue 9. Pieds testacés. 

De France et d'Allemagne, 


organes sexuels très - dila- 
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19. L. ARGENTÉE, — Limnobia argentea , Macq. Dipt. du 
Nord, no. 18. | 

Long. 4 : lig. Tête noirâtre, Les deux premiers articles des 
antennes jaunâtres. Thorax noir; côtés argentés ; métathorax 
cendré. Abdomen brunâtre; extrémité fauve. Pieds fauves. 
Ailes longues, un peu obscures; stigmate peu distinct; cel- 
lule sous-marginale beaucoup pius longue que la première 
postérieure; deuxième, troisième et quatrième postérieures 
longues @. 

Du nord de la France. 


20. L. REPLIÉE. — Limnobia replicata, Meig. n°. 48. 
— T'ipula id. Linn. F.S. 1955.— Fab. S. Antl. no. 43. 

Long. 7 lig. Front gris. Antennes allongées, nues, brunes ; 
articles oblongs. Thorax cendré, à bandes noires et deux 
taches postérieures ,9. Abdomen fort allongé, d’un brun 
testacé pâle ; bande dorsale brune. Ailes brunâtres , repliées au 
bord intérieur ; stiÿgmate brun clair œ. 

De France et d'Allemagne. Jai trouvé le mâle à Lille. 
M. Meigen n’a décrit que la femelle. 


21. L. ORNÉE. — Limnobia ornata, Meig. no. 50. 

Long. 3 lig. Noirâtre. Antennes jaunes ; les deux premiers 
et les derniers articles bruns. Bord des segmens de l’abdomen 
jaunâtre. Pieds jaunes. Trois grandes taches au bord extérieur 
des ailes et extrémité noires; nervures transversales bordées de 


noir", D. 


De France? et d'Allemagne. 


22. L. ANNEAu. — Limnobia annulus, Meig, no. 52. 

Long. 6-9 lig. Ferrugineuse. Tête brunäâtre. Museau, palpes 
et derniers articles des antennes bruns. Thorax à quatre bandes 
noirâtres. Abdomen à bande dorsale et ligne longitudinale de 
chaque côté noirâtres. Cuisses à deux anneaux chscurs. Ner- 
vures des ailes bordées de brun; intérieur des cellules pâle ; 
une bande sinueuse, brunâtre , avant l’extrémité ; stigmate 
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La 
brun; une tache bifide et une autre rhomboïdale au bord 
extérieur œ, A. 


De France et d'Allemagne. Je l'ai trouvée à Lille. 


a. 


AA. Deux cellules sous-marginales. 


23. L. syLvarTique. — Limnobia sylvatica, Meig. n°. 20. 


Long. 3 lig. Tête et thorax cendrés. Antennes , abdomen et 
pieds bruns. Aïles brunâtres G, 9 


De France ? et d'Allemagne. 


24. L. Nouvezze. —Limnobia nova, Meig. Suppl. no. 76. 

Long. 4 lig. D’un ochracé pâle. Antennes brunes, de qua- 
torze articles ; premier jaune. Museau assez allongé. Thorax 
brunâtre. Ailes à stigmate brun , 9. 

De France? et d'Allemagne. 


25. L. pércate. — Limnobia tenella, Hoffm. — Meig. 
no. 5/4. 

Long. 2 lis. Jaune. Museau, palpes et antennes noirâtres. 
Thorax à bandes brunes. Abdomen brun; extrémité jaune, 
ainsi que le bord des segmens. Stigmate des ailes päle; pre- 
micre cellule sous-margimale à long pétiole , 2. 

De France et d'Allemagne. 


26. L. ALES gRuNES. — Limnobia brunnipennis, Nob. 

Long. 2 : lig. D'un gris-brun obscur. Antennes noires. 
Pieds fauves; extrémité des cuisses brune. Ailes brunätres ; 
deux cellules marginales ; deux sous-marginales, dont la pre- 


mière pétolée et plus courte que la deuxième; point de 
stigmate distinct 9. 


Je l’ai reçue de la Lorraine. 


27. L. PLATYPTÈRE, — Limnobia platyptera, Nob. 
Long, 3 = lig. Noire, à léger duvet gris. Base des cuisses 
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D . 
fauve, Ailes larges, un peu jaunâtres. Deux cellules margi- 
nales; deux sons-marginales, dont la première pétiolée et plus 
1, . ÿ A 
courte que la deuxième ; stigmate brunâtre '. 
Je l'ai recue de la Lorraine. : 


28. L. LATIPENNE. — Zimnobia latipennis, Nob. 

Long. 3 lig. D'un gris noirâtre. Base des cuisses brunâtre 
Ailes grandes, larges; stigmate brunâtre ; cellule médiastine 
divisée par une nervure transversale près de l'extrémité; pre- 
miere cellule sous-marginale à pétiole court, 


Du cabinet de M. Percheron. 


29. L. prane. — Limnobia diana, Nob. 

Long. 7 lig. Brune. Premier article des antennes un peu 
allongé, d’un rouge ponceau. Pieds fauves, Ailes d’un brun 
châtain; une petite lunule blanche , transversale , peu arquée, 
vers le milieu ; une petite tache blanche à l’extrémité œ. 

Elle ressemble à la Zimnophila acrostacta, Wied. 

Rapportée du Bengale par MM. Diard et Duvaucel. 


13°. Genre. CYLINDROTOME. — CYLINDROTOMA, 
Nob. — Zimnobia, Meis., Wied. 


Caractères. Articles des palpes à peu près d’égale lon- 
gueur. Antennes filiformes, allongées, de treize articles 
cylindriques. Ailes couchées ; deux cellules sous-marginales ; 
quatre ou cinq postérieures. (PI. :, fig. 15, 16; PL 2, 
fig. 9, 10.) 

Je forme ce genre des Tipulaires , qui diffèrent des Limno- 
bies par les articles cylindriques des antennes. 

ÉryMoLoGtE : Cylindrotoma, articles cylindriques. 


À. Cinq cellules postérieures aux ailes. 


1. C. misrincte.—Cylindrotoma distinctissima.—Lim- 
nobia id. Meig. n°. 27, tab. 5, f, 5. 
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Long. 5 lig. Jaunâtre, Antennes noires, à base jaunâtre. 
Vertex à tache noire. Thorax à bandes noires ; deux taches sur 
les côtés, et deux sur la poitrme. Abdomen long, brunätre. 
Ailes à stigmate pâle; cellule marginale fermée ; deuxième pos- 


térieure sessile g', 9. (PL. x, f. 15-16.) 


De France et d'Allemagne. 


2. C. MAcROCÈRE. — Cylindrotoma macrocera. — Limno- 
bia id. Wied, Auss. Zweif. n°. 10. 

Long. 3 : lig. D’un noir lusant. Antennes très-velues, 
presque aussi longues que le corps ; les deux premiers articles 
munis d’une épine. Face jaune. Abdomen à bandes jaunes. 
Ailes à trois. taches et bande brunes; deuxième cellule posté- 
rieure petite et pétiolée œ. 


De la Floride occidentale. 


AA. Quatre cellules postérieures. 


3. CG. MAcROPTÈRE. — Cylindrotoma macroptera. — 
Limnobia id. Macq. Dipt. du Nord, no, 32. 
Long. 3 : lig. Ferrugineuse. Front cendré. Antennes 


brunes, de treize articles ; les deux premiers jaunes. Thorax à 
quatre bandes brunâtres. Abdomen velu; tarière courbée en 
dessus 9. Aïles fort larges, surtout dans les femelles. (PL, 2, 
f. 9-10). 


Du nord de la France. 


14°. GExre. SYMPLECTE. — SYMPLECTA, Meig. 
Suppl. — Limnobia , Meig. — Helobia, S. Farg. et 
Serv. Encyc. 


Caractères. Premier article des palpes plus court et plus 
menu que les suivans. Les deuxième et troisième un peu en 
massue ; le dernier oblong, obtus. Antennes filiformes, de 
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seize articles : premier cylindrique, peu allongé; deuxième 
cyathiforme ; les suivans globuleux; les derniers oblongs ; 
yeux contigus en dessous. Ailes couchées ; deux cellules sous- 
marginales ; deuxième quelquefois divisée par une nervure 
transversale ; quatre postérieures ; nervure axillaire sinueuse. 


(PL nee 52.) 


1.9. PUNCTIPENNE.—Symplecta punetipennis.— Helobia 
1d. Saint-Farg. Encyc.t. 10, 585. — Limnobia id. Meig. 
n°000 4dhe 9, LP 2, 3,7, 

Long. 2 : lis. Cendrée. Palpes et antennes noires. Thorax à 
lignes noirâtres. Abdomen d’un gris brunâtre. Ailes à points 
obscurs ; trois cellules sous-marginales ; deuxième divisée par 
une nervure transversale ; deuxième postérieure plus courte 
que la troisième œ', D. 


Assez commune en France. 


2. S. STiCTIQUE. — Symplecta stictica.— Limnobia id. 
Meig. n°. 57. 

Semblable à la $. punctipennis. Jaunâtre. Front à ligne 
brune. Thorax à ligne noirâtre et à deux bandes latérales. 
Abdomen à bande dorsale brune; anus jaune. Cuisses jaunes, 
à anneau brun. Ailes grisâtres ; deuxième cellule sous-margi- 
nale simple; deuxième postérieure plus longue que la troi- 
sième. 


Assez commune, 


15e. Genre. ÉRIOPTÈRE. — ÆZRIOPTERA, Meig., 
Lat. 


Caractères. Articles des palpes à peu près égaux An- 
tennes filiformes, de seize articles : le premier cylindrique ; 
le second cyathiforme; les autres oblongs. Organe sexuel 
dilaté. Pieds intermédiaires moins longs que les autres. Ailes 
couchées , velues, frangées , à nervures velues ; cellule dis- 
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coïdale quelquefois nulle ; quatre postérieures. (PL, 2 fig. 13.) 
ErymoLocie : Æ£rioptera, ailes laineuses. 


À. Une cellule discoïdale. 


1. ©. TACHETÉE. — Ærioptera maculata, Meig. n°. 1, 

Long. 3 lig. Roussâtre. Thorax à bande obscure. Pieds 
roussâtres ; un anneau obscur à l’extrémité des cuisses; un 
autre au milieu des cuisses antérieures. Ailes à taches arron- 
dies, brunes, et dont le centre est plus pâle ; première cellule 
sous-marginale à pétiole court. 

M. Meigen ne lui donne point de cellule discoïdale. 

Assez commune au nord de la Trance. 


2. E. CENDRÉE. — Zrioptera cinerascens, Meig. n°. 15. 
Long. 2 lig. Cendrée. Deuxième article des antennes fort 
allongé et fort épais. Abdomen à ligne dorsale brune, Pieds 


bruns œ, D. 


De France? et d'Allemagne. 


AA. Point de cellule discoïdale. 


PB. Les deux cellules basilaires d’égale longueur. 


3. E. JAUNE. — Zrioptera lutea, Meig. n°. 3. 

Long. 2 © lig. Jaune. Antennes brunes, à base jaune. 
Thorax et abdomen à bande dorsale brune. Pieds brunûtres. 
Aïles un peu brunâtres , à nervures brunes , 2. 

De France et d'Allemagne. 


4. E. rémowore. — Ærioptera tænionota, Wied., Meig. 
n°. 5. 

Semblable à l’'Z. lutea.'Tête blanche ; vertex brun. Thorax 
brunâtre: bord extérieur blanc. Ailes presque hyalnes, à 
nervures brunes. 

De France? et d'Allemagne, 
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5. E. ruscPenNeE. — Érioptera fuscipennis , Meig, n°. 6. 

Long. 2 : lg. Brunäâtre. Front grisâtre, bordé de blanc. 
Thorax à bande obscure. Abdomen brun, Ailes fuligi- 
neuses œ', A. 


Commune. 


6. E. x1NÉÉE. — Zrioptera lineata , Meig. ne. 7. 

Long. 2 +, 3 lig. Semblable à l'Æ. fuscipennis. Cendrée. 
Antennes allongées. Thorax à ligne noire. Abdomen brun @, 
brunâtre , à bande dorsale obscure «. Pieds testacés. Ailes à. 
sugmate brun et nervures bordées de brun g', 9. 

De France et d'Allemagne. 


7. E. comuunf.— Ærioptera trivialis, Hoffm.—Meig. n°.8. 
Long. 22 : lig. Semblable à V Æ, lineata. Antennes peu 
allongées. Côtés du thorax à ligne jaunâtre. Segmens de l’abdo- 
men à bord pâle. Ailes velues seulement vers l'extrémité 7, æ. 
Commun. 


8. E. nonuLeust.— Ærioptera nodulosa, Macq. Dipt. du 
Nord, n°. 5. 

Long. 2 : lig. D’un gris roussâtre. Antennes allongées ; ar- 
ticles renflés et fort velus G. Abdomen noirâtre. Aïles un peu 
obscures ; stigmate distinct , ©. 

Assez commun au nord de la France. 


BB. Cellule basilaire interne beaucoup plus courte que 
l’externe. 


9. E. Grise. — Ærioptera grisea, Meig. n°. 9. 

Long. 1 : lig. Cendrée. Antennes brunes, à base jaune. 
Thorax à ligne jaunâtre sur les côtés. Abdomen brunâtre, à 
ligne dorsale obscure, interrompue; anus jaune. Ailes cen- 
drées g, A. l 


Assez rare, de France et d'Allemagne 
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10. E. ATRE. — Ærioptera atra , Meig. no. 10.— Limoma 
id. Lat. Gen. 4, 259. | 

Long. 1 = lig. Noire. Pieds bruns; cuisses un peu épaissies. 
Ailes brunes. plus courtes que l’abdomen .. 

De France et d'Allemagne. 


11. E. OBscURE. — Ærioptera obscura , Meis. n°. 12. 

Long. 1 , 2 lig. Semblable à l’Z. grisea. Antennes en- 
tièrement brunes. Tête et thorax d’un gris brunâtre. Abdomen 
noirâtre. Cuisses un peu épaissies. Aïles d’un gris brunätre ; 
deuxième cellule postérieure pétiolée j, 2. 

De France et d'Allemagne. 


12. Ë. ocHRAcÉE. — Erioptera ochracea, Hoffm.—Meig. 
n°, 13. | 

Long. 1 : ligne. D'un jaune pâle. Palpes et derniers ar- 
ticles des antennes obscurs. Yeux noirs. Ailes un peu jau- 
nâtres œ, D; 


De France et d'Allemagne. 


13. E. naine. — Zrioptera pygmæa, Macq. Dipt. du 
Nord, n°. 8. 

Long. © lig. D'un gris norâtre. Abdomen velu. Hanches 
pâles. Aïles fort velues, 

Du nord de la France. 


14. E. À AILES PALES. — Ærioptera pallipennis, Nob. 

Long. 1 4 lig. D'un gris brunâtre. Deuxième article des 
antennes et quelques-uns des suivans jaunâtres. Pieds jau- 
nâtres. Balanciers d’un gris jaunâtre pâle. Ailes d’un jaunâtre 
pile æ. 


Je l’ai recue de Bordeaux. 


16°. Genre. POLYMÈRE.— POLYMERA, Wied. Auss. 


Zweïf. — Lat. Reg. anim. 


Caractères. Articles des palpes à peu près égaux. An- 
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tennes filiformes, de vingt-huit articles ç : premier globu- 
leux ; deuxième cylindrique, allongé ; les suivans beaucoup 
plus courts, ayant leur base garnie de poils verticillés, 
moins nombreux 9. Ailes couchées? point de cellule discoï- 
dale; cinq postérieures; deuxième, troisième et quatrième 
pétiolées. ( PI. 2, fig. 14.) 

ÉTYMOLOGIE : Polymera, articles (des antennes) nom- 
breux. 


1. P. BRUNE. — Polymera fusca, Wied. Auss. Zweif, 
EC ve - 
Long. 3 lig. Brune. Extrémité des tarses blanche. Ailes 
jaunâtres. 


Du Brésil. 


2, P, HIRTICORNE. — Polymera hirticornis, Wied. Auss. 
Zwef, n°. 1. — Chironomus id. Fab. S. Antl. n°. 30. 

1, Long. 3 : lig. Atre. Antennes à base jaune. Pieds testa- 
cés, Ailes brunes, à bande blanche . 

De l'Amérique méridionale. 


19°. Genre. MOEGISTOCÈRE. — MOEGISTOCERA, 
Wied. Auss. Zweif.— Lat. Reg. anim. 


Caractères. Articles des palpes à peu près égaux. An- 
tennes sétacées, excessivement longues, de dix articles : 
premier cylindrique, épais; deuxième cyathiforme ; les autres 

. . . ? . 
cylindriques, augmentant de longueur jusqu'au dernier. 
Tarses très-longs. Ailes écartées; cellules comme dans le 
genre Zipula. (PL. 2, fig. 15.) 

Erymorocte : Mœpistocera, antennes très-longues. 


1. M. ruipène. — Mœpistocera filipes, Wied. Auss, 
Zweiïf, n°, 2. — Tipula id. Fab. S. Antl. n°. 8. 
Long. 5 lig. Thorax d’un brunâtre pâle, velu, à trois 
bandes rougeâtres, peu distinctes ; côtés blanchätres. Abdomen 
DIPTÈRES, TOME 1. ) 
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ferrugineux; une bande obscure de chaque côté; bord des 
premiers segmens jaunâtre. Pieds obscurs; cuisses brunâtres 
Ailes jaunâtres ; stigmate brunâtre œ. 


De la Guinée. 


2. M. srunNaATRE. — Moœpistocera fuscana, Wied. Auss. 
Zweif. n°. 1.— ]Nematocera fuscana, Wied. Dipt. exot. 20. 
Long. 6 lig. D'un brun jaunätre, Antennes longues de 
2 pouces 9 lig., pubescentes. Thorax à bandes obscures ; 
écusson blanchâtre, à bande obscure; côtés à reflets blan- 


châtres. Ailes hyalines œ. 
De Java. 


18. GENRE. TRICHOCÈRE. — TRICHOCERA , Meïs., 
Lat. — Tipula, Linn., Dec. 


Caractères. Palpes de cinq articles : les deuxième et troi- 
sième un peu plus longs que les autres. Front tuberculé. 
Antennes sétacées , capillaires , pubescentes , de la longueur 
de la tête et du thorax réunis : premier article cylindrique ; 
deuxième cyathiforme ; les six suivans oblongs ; les derniers 
indistincts. Ailes couchées ; cinq cellules postérieures. ( PI. 2, 
fig. 16.) 

Érvmorocie: Trichocera, antennes capillaires. 


À, Ailes sans tache. 


ï. À. nvémaz. — Trichocera hyemalis, Meig. n°. 2.— 
Tipula id. Deg. b. 141, 13, tab. 21, f. 1-2. 

Long, 2 : lig. Brun. Tête et thorax gris; ce dernier a quatre 
bandes brunes. Farière noire 9. Ailes grisâtres , 2. 

Très-commune depuis le mois d'octobre et pendant l'hiver, 


lorsqu'il ne gele pas. 
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2, T. osscuret. — Trichocera fuscata, Meig. n°, 1. 

Long. 3 lig. Semblable au 7. hyemalis. Fhorax d'un bran 
jaunâtre, à double bande plus obscure: Abdomen d’ün brun 
gris ; tarière Jaunâtre. Ailes brunâtres. 

De France ? et d'Allemagne. 


3. FT. PETIT. — Trichocera parva, Meig. n°. 3, 

Long. 1 : lig. Semblale au 7°. Lyemalis. Thorax d’un brun 
cris, à quatre bandes plus obscures, Abdomen et tarière, bruns. 
Ailes hyalines. 

De France et d'Allemagne. 


4. TV. ANNELÉ. — Trichocera annulata ; Meig. no. 6. 

Long. 2 : lig. D’un jaune brunâtre, Thorax à bande noi- 
râtre; côtés d’un jaune pâle. Abdomen à anneaux noirâtres. 
Ailes grisâtres. 


De France et d'Allemagne. 


AA, Ailes tachées, 


5. T. nu néGer. — Trichocera regelationis, Meig. n°. 4, 
tab. 7, f. 9. — T'ipula regelationis, Linn. F.S. 1554. 

Long. 2 = lig. Brune. Tête grisâtre. Thorax à quatre bandes 
brunes, un peu luisantes, Ailes hyalines ; une tache brune à la 
base de la première cellule postérieure. 

Aux mois de février et de mars. 


19°. Gexrs. DOLICHOPÈZE. — DOLICHOPEZA, 
Meig. Suppl. 


Caractères. Articles des palpes à peu près égaux. An- 
tennes sétacées, de douze articles velus, cylindriques. Pieds 
très-longs. Point de cellule discoïdale aüx ailes : cinq posté- 
rieures ; deuxième pétiolée. 

Eryuorocte : Dolichopeza , pieds longs, 


‘ & 
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1. D. siLvicoe, — Dolichopeza silvicola , Meig. Suppl. 
n°-AIie 

Long. 5 lig. Brune. Antennes à base jaune. Cuisses à base 
jaune ; tarses très-longs ; les quatre derniers articles des tarses 
blancs ; extrémité du cinquième noir. Aïles un peu brunâtres, à 
stigmate brun g', 9. 

De Hambourg, trouvée par M. von Winthem. 


20e. GENRE. DIXE. — DIXA, Meig., Lat. 


Caractères. Tête sans museau distinct. Premier article 
des palpes très-petit; les trois autres à peu pres d’égale lon- 
sueur ; le quatrième grêle. Antennes sétacées , plus longues 
que la tête et le thorax réunis, finement velues, de douze 
articles? premier court, épais, cylindrique; deuxième plus 
épais, presque sphérique ; les trois suivans oblongs, allon- 
gés, grêles. Thorax sans suture. Jambes terminées par deux 
pointes peu distinctes. Aïles couchées ; point de cellule dis- 
coïdale ; quatre postérieures. (PI. 3, fig. 5.) 

ErymoLocre : Dixa fait allusion à la division binaire des 
nervures des ailes. 


1. D. EsTivaL. — Dixa æœstivalis, Meig. n°. 2. 

Long. '12,,9 2 big. D'un jaune brunâtre. Thorax à trois 
bandes brunes; l’intermédiaire geminée; un point noir devant 
lécusson. Cuisses et tarses brunes; jambes jaunâtres. Ailes 
hyalines . 

De France et d'Allemagne. 


2. D. pRiINTANIER. — Dixa aprilina, Meig. n°. 3. (PI. 5, 
fig. 12-15.) 

Long. 2 lig. Fête jaunâtre, à tache noirâtre sur le front. 
Thorax d’un jaune brunâtre , à trois bandes noirâtres. Abdomen 


brun. Pieds brunâtres. Ailes byalines, un peu blanchâtres, à 
nervures brunes . 


De France et d'Allemagne. 
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3. D. racnée. — Dixa maculata, Meig. no. 4. 

Long. 1 + bg. Thorax d’un gris jaunâtre; à bandes et deux 
points noirs devant l’écusson. Abdomen brun. Ailes hyalines ; 
une tache obscure sur la nervure transversale , 2. 

De France? et d'Allemagne. 


4. D. LIÉE. — Dixa lineata, Nob. 

Long. 1 ? lig. Noire. Thorax noir en dessus; deux lignes 
d’un jaune blanchätre, s'étendant depuis le milieu jusqu'a 
l’écusson ; côtés jaunâtres, à bande longitudinale obscure. 
Hanches et cuisses roussâtres päles; jambes et tarses 6bs- 


cures . 
Du midi de la France. 


are. Genre. ANISOMÈRE. — ANISOMERA, Lat., 


Meig. — Nematocera, Meis. 
8 = 


Caractères. Antennes sétacées à peu près de la longueur 
u corps ', urtes © ; de six articles velus : troisièm 
d plus courtes 9 ; d ticl lus : troisième 
plus ou moins long, les autres courts. Jambes terminées par 
deux pointes courtes. Ailes couchées ; point de cellule dis- 
coïdale ; trois postérieures. ( PL. 3, fig. 1-4.) 
TYMOLOGIE : Anisomera, articles ( des antennes ) ine- 

gaux. 

M. Meigen a, avec raison , réuni le genre Vematccera à 
celui-ci, dans le supplément de son ouvrage. 


1. À. NOIRE. — Anisomera nigra. — Hexatoma nigra, 
Lat. Gen. 4, 260. 

Long. 4 : lig. Noire. Front à deux tubercules. Ailes légère- 
ment obscures œ, P. (PI. 3, f. 12). k 


De France. 


2. À. BICOLORE. — Ænisomera bicolor. — Nematocera 
bicolor, Meig. n°. 1. 
Long. 4 lig. Cendrée, Thorax à bandes noires, Abdomen 
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obscur. Pieds noirs; base des cuisses un peu fauve. Ailes 
enfumées g', A. 


D’Allemagne, 


3. A. pe GAËÈDE.— Anisomera gaedii, Meig. Suppl. n°. 3. 

Semblable à l’/7. bicolor. Antennes peu allongées 4. Pieds 
entièrement noirs. 

De France? et d'Allemagne. 


/. À. opscurE.— Anisomera obscura, Hoffm.—Meis. n°.1. 

Long. 4 Leg. D'un gris brunâtre. Troisième article des an- 
tennes plus long que les autres réunis. Thorax à bandes obs- 
cures. Abdomen à ligne dorsale brune ; une tache jaune sur les 
deux premiers segmens du ventre. Nervures transversales des 
ailes brunâtres G', 9. (PL 3, fig. 34). 

Du Portugal. 


22. Gevre. CHIONÉE. — CHIONEA, Dalman, Lat. 


Caractères. Articles des palpes à peu près égaux. An- 
tennes sétacées, de dix articles : premier allongé, cylindri- 
que ; deuxième de la même longueur, épais à Pextrémité ; 
troisième court, sphérique; les autres grêles, allongés , ve- 
lus à leur extrémité. Abdomen terminé par une pince 
horizontale, formée de deux onglets bi-articulés ; 2 par une 
tarière formée de deux valvules posées l'une sur Pautre , dont 
la supérieure plus longue , plus étroite , redressée et composée 
de deux lames. Pieds allongés, presque linéaires. Cuisses 
épaisses; les postérieures presque de la longueur du eorps. 
Ailes nulles. (PI. 3, fig. 6.) 


Le nom de Chionea fait allusion à la neige , sur laquelle 
on trouve cet insecte. 


1. CO. ARanéoïine. — Chionea araneoides. — Dalman, 
Anal. ent. holm. 1823, p. 35, n°. 1. — Aet. holm. 1816, 
Pu1022 tab. 2° 


Long. 3 lig. Tête testacée, brunètre; vertex à poils dirigés 
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en avant. T'horax brunätre, lisse , changeant en cendré, Abdo- 
men brun, à lignes cendrées; des poils sur les côtés. Pieds 


testacés. 
De la Suëde; dans les bois, sur la neige, pendant tout 


l'hiver (1). 


3e. Trisu. TIPULAIRES FONGICOLES. — 7. fungicolæ, 
Lat. — T. fungivoræe , Meig. 


Caractères. Tête hémisphérique, ordinairement 
sans museau, légèrement déprimée en dessus. Trompe 
peu saillante. Antennes filiformes où comprimées, peu 
allongées , arquées, quelquefois sétacées et longues ; 
ordinairement de seize articles. Yeux ronds, oblonss 
ou lunulés, séparés dans les deux sexes. Trois ocelles 
disposés crdinairement en triangle; l’intermédiare 
plus petit, quelquefois nul. Thorax fort élevé, sans 
suture, Abdomen souvent comprimé, de sept segmens 
distincts. Pieds peu allongés; hanches allongées ; 
jambes ordinairement terminées par deux pointes le 
plus souvent allongées. Aïles couchées; point de cel- 
lule discoïdale; ordinairement une seule basilaire ; 
médiastine souvent non distincte ; marginale prenant 
naissance à l’extrémité de la basilaire, quelquefois 


(1) La Tipula atomaria de Degeer est également aptère, et sem- 
ble former un genre voisin de la Chionée ; cependant elle en differe 
non-seulement par le nombre des articles des antennes (elles en ont 
quinze), mais par la forme noueuse de ces articles, Ces antennes 
ne sont pas sétacées, comme dans les Chionées et les genres 
précédens, et elles ressemblent à celies des Cécidomyes et autres 
Tipulaires gallicoles. Ce caractère, joint à la petitesse du corps et 
à la forme de l'abdomen , qui , dans la femelle , se termine par trois 
segmens rentrant l’un dans l'autre, peut faire présumer qu'elle 
appartient réellement à cette section. M. Saint-Fargeau soupconne 
qu’elle appartient aux Tipulaires terricoles, parce que le dernier 
segment de l'abdomen est terminé par deux petites lames. 


120 HISTOIRE NATURELLE 


divisée par une nervure, tantôt transversale, tantôt 
longitudinale; sous-marginale souvent nulle; quatre 
postérieures , dont la deuxième est pétiolée. 


A. Antennes sétacées, plus longues que la tête et 


le thorax réunis. 
B. Antennes n'atteignant pas l'extrémité du 


Corps. 
1". Genre. BortToPuire. 
BB. Antennes au moins de la longueur du corps. 


2e, Genre. MacRocÈRE. 


AA. Antennes de la longueur au plus de la tête et 


du thorax réunis. 
C. Jambes postérieures garnies de deux rangs 


de pointes. 
à D. Tête sans prolongement rostriforme. 
E. Cellule marginale des ailes simple. 
F. Deux ocelles au bord des yeux. 


3°. Genre. MycéToPuire. 


FF. Trois ocelles. 
4°, Genre. Let. 
EE. Cellule marginale divisée par une cellule 


transversale. 
5e. Genre. ScIoPuiLE. 


DD. Tête prolongée en long rostre. 
6°. Genre. GNORISTE. 


CC. Jambes postérieures nues. 
G. Antennes comprimées. 
H. Tête prolongée en museau court. 


7°. Genre. AsINDULE. 
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HH. Tête sans prolongement. 
I. Palpes paraissant d'un seul article. Abdo- 
men comprimé. 
Se. Genre. CÉROPIATE. 


II. Palpes de trois ou quatre articles distincts. 
J. Articles des palpes d’égale grosseur. Abdo- 
men déprimé à l'extrémité. 
9°. Genre. PLATYURE. 


JJ. Premier article des palpes beaucoup plus épais 
que les autres. Abdomen comprimé. 


rot. Genre. PacnyPALPE. 


GG. Antennes cylindriques ou fusiformes. 
K. Jambes terminées par deux pointes. 
L. Des ocelles. 
M. Yeux ronds. 


11. Genre. SYNAPHE, 
MM. Yeux réniformes. 
N. Une cellule sous-marginale aux ailes. 
12°. Genre. MycÉTOBIE. 
NN. Point de cellule sous-marginale. 
O. Cellule marginale des ailes large. 
13°. Genre. MacRrONÈvVRE. 


OO. Cellule marginale étroite. 
14°. Genre. ScIARE. 


LL. Point d'ocelles. 


15°. Genre. Corpyie. 


KK. Jambes non terminées par des pointes. 
P. Antennes plus longues que la tête. 


16°. Genre. CamMPyYLOMYZr. 
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PP, Antennes de la longueur de la tête. 

17°. Genre. CHÉNÉSIE. 

Inférieures en organisation, en grandeur, en nom- 
bre, aux Tipulaires terricoles, les Fongicoles les 
suivent immédiatement, et, quoiqu’elles se lient avec 
elles par plusieurs genres intermédiaires , la progres- 
sion descendante est très-sensible : les principaux ca- 
ractères qui les en distinguent sont : la tête sans pro- 
Jongement, le thorax sans suture dorsale, l'abdomen 
sans tarière dans les femelles, la présence d’ocelles, 
les hanches allongées, les jambes terminées par deux 
pointes ; point de cellule discoïdale, et une seule 
cellule basilaire aux ailes. 

Les antennes sont le plus souvent formées d'articles 
courts et peu distincts les uns des autres, à l’excep- 
tion des deux premiers qui sont plus épais et faciles à 
reconnaître; ce qui semble quelquefois les réduire à 
trois et les rapprocher de celles des Tabaniens et des 
Notacanthes, dont le troisième article annelé leur 
donne quelque analogie avec les Némocères. 

L'ensemble de ces caractères circonscrit très-bien 
cette tribu, et lui donne une grande unité, sauf quel- 
ques rares exceptions. Cependant la plupart des or- 
ganes présentent des modifications qui répandent sur 
le type une grande diversité. Les antennes, ordinai- 
rement filiformes et assez courtes, s’aplatissent en 
lames dans les Platyures, les Asindules; elles s’ar- 
rondissent en fuseau dans les Cordyles; elles s’allon- 
gent en filets capillaires dans les Bolitophiles et les 
Macrocères, qui se rapprochent ainsi des derniers 
genres des Terricoles, et elles atteignent quelquefois 
une longueur extraordinaire. La tête prend une forme 
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étrange dans les Gnoristes, en se prolongeant en lons 
museau , que M. Meigen considère comme la trompe, 
mais qui ne me paraît en être que le support, ainsi 
que dans la tribu précédente. Les quatre articles des 
palpes paraissent se réduire à trois dans les Sciares, 
et même à un seul dans les Céroplates. Une observa- 
tion importante, faite récemment par M. Guérin, les 
montre, dans les Bolitophiles, insérés à la base de 
mâchoires allongées et pointues, qui cependant ne 
paraissent pas faire partie du suçoir comme dans les 
Culicides. Gette observation, qui prouve que les 
palpes sont maxillaires dans ce genre, tend à faire 
croire qu'ils le sont également dans les autres Némo- 
cères, et que les mâchoires, le plus souvent inaper- 
cues, existent réellement, mais, dans un état rudi- 
mentaire. D’autres modifications affectent les yeux, 
tantôt arrondis, tantôt réniformes, et surtout les 
ocelles, disposés en triangle dans les uns, en ligne 
droite dans les autres, au nombre de deux dans les 
Mycétophiies, nuls dans les Cordyles. L’abdomen, 
souvent cylindrique, est quelquefois comprimé d’une 
manière remarquable. Les jambes se diversifient par 
les rangs d’épines dont elles sont assez souvent ar- 
mées, et par les pointes plus ou moins longues qui 
les terminent. Ce dernier caractère paraît se perdre, 
ainsi que la longueur des hanches, dans les Campylo- 
myzes et les Chénésies , que nous plaçons à l'extrémité 
de la tribu et près des Tipulaires gallicoles. Enfin , les 
nervures des ailes, quoique peu nombreuses, sont 
modifiées plus encore que les autres organes ; elles 
fournissent un grand nombre de caractères génériques ; 
celles des Synaphes présentent une anastomose fort 
singulière. 
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Les Tipulaires fongicoles sont peu connues sous le 
rapport de leurs habitudes. Elles fréquentent les bois, 
et se posent sur le feuillage ; elles recherchent les om- 
brages les plus sombres, et particulièrement celui des 
arbres résineux. J’en ai trouvé un jour un très-srand 
nombre, des genres Mycétophile, Platyure, Sciophile, 
dans un tas de branches de sapin nouvellement cou- 
pées. Il n’est pas rare encore d’en voir dans les habita- 
tons sur les fenêtres. Elles paraissent pendant toute 
la belle saison , surtout en automne : les unes semblent 
avoir une époque particulière; les autres n’en ont 
pas, et produisent sans doute plusieurs générations 
dans la même année. Elles sont d’une prestesse très- 
remarquable dans leurs mouvemens ; ce qui, joint au 
poli soyeux de leurs corps, fait qu’elles se glissent 
dans les moindres interstices. Cette faculté paraît 
s’accorder avec les rapports qui existent entre elles et 
les champignons ; elle leur permet de s’insinuer entre 
les lames de ces Gryptogames , d'y déposer leurs œufs, 
et d'assurer à leurs larves le berceau et l'aliment pro- 
pres à leur nature. C’est ainsi que ces Tipulaires sont 
fongicoles, et qu’elles sont en possession de ces pro- 
ductions singulières , dont elles ne partagent la jouis- 
sance qu'avec quelques Coléoptères et une tribu de 
Muscides. Quoique le rapide développement et la 
prompte décomposition de ces végétaux dussent les 
mettre à l'abri de tels ennemis, la plupart sont peu- 
plés de larves qui y prennent un accroissement égale- 
ment rapide. Ges larves différent entre elles de plu- 
sieurs manières : les unes ont, le long du corps, des 
mamelons charnus qui leur servent à marcher; d’au- 
tres ont sur la tête des espèces d'antennes. Elles vivent 
tantôt en société, et tantôt solitaires. Celles des Céro- 
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plates, observées par Réaumur sur l’agaric du chêne à 
sont hyalines et toujours enduites d'une liqueur vis- 
queuse. Elles ont deux crochets à la bouche et quatre 
petits tubes aérifères à l'extrémité du corps. Elles 
vivent sur la surface inférieure de l’agaric, et semblent 
ne se nourrir que du fluide qui en transsude. Munies 
d’une filière à la bouche, elles ont l'instinct de revêtir 
d'une couche de soie le plan sur lequel elles se posent. 
En marchant, elles sont assujetties à tapisser l’espace 
qu'elles ont à parcourir. Lorsqu'elles se fixent, elles 
construisent un pavillon qui les recouvre entièrement. 
Enfin, au moment de se transformer en nymphes, 
elles ne se retirent pas dans la terrecomme les autres, 
mais elles se filent une coque sans quitter l’'agaric. 

Les larves du Bolitophile, décrites par M. Guérin, 
vivent en société dans lintérieur des champignons, 
comme celles des Mycétophiles. Leur tête porte deux 
petits appendices membraneux, en forme d’antennes, 
de deux articles. La bouche est armée de deux mandi- 
bules écailleuses, terminées en dessus et en dessous 
par deux crochets courbés l’un vers l’autre, mais éga- 
lement immobiles, et dont la pointe supérieure est 
beaucoup plus avancée que l’inférieure. Lorsque ces 
larves ont atteint le terme de leur développement, 
elles se retirent dans la terre. Dans l’état de nymphes, 
elles n’ont pas de tubes aérifères comme la plupart de 
ceiles des Tipulaires terricoles, L’enveloppe des ailes 
et des pieds est appliquée contre le corps, mais elle 
en est distincte. 

Cependant toutes les Tipulaires de cette tribu ne 
se développent pas dans les champignons. J'ai élevé 
des larves que j'avais trouvées dans le détritus du bois 
d'orme. Leur conformation n’offrait rien de particu. 
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lier ; elles s’y sont transformées, et m'ont donné des 
Mycétobies pallipèdes ; tandis que Meigen a obtenu, 
de larves vivant dans un champignon, une autre es- 
pèce du même genre. Enfin, les Sciares se dévelop- 
pent dans le terreau : il est vrai que par leur orga- 
nisation ils n'appartiennent pas entièrement aux 
Fipulaires fongicoles. 


1e, GENRE. BOLITOPHILE.— BOLITOPHIL A, Hoffm., 
Meig., Lat, 


Caractères. MÂâchoires distinctes, à base courtes; lobe 
terminal allongé , pointu , légèrement cilié intérieurement. 
Palpes insérés à la base des mâchoires. Antennes sétacées , 
plus longues que la tête et le thorax réunis, de douze arti- 
cles : les deux premiers épais; les suivans grêles, peu dis- 
tincts. Yeux ronds. Ocelles disposés en ligne transversale , 
presque droite. Pieds allongés; pointes terminales des jam- 
bes courtes. Ailes : deux cellules basilaires, dont l’interne 
est très-petite ; marginale n’atteignant pas le bord postérieur. 


(PL 3, fig. 7 bis.) 


EÉrymorocie : Bolitophila , qui aime les champignons. 


1. B. cœnDré. — Bolitophila cinerea , Meig. n°. 1. 

Long. 2 : 3 lig. D'un gris brun. Palpes, balanciers et pieds 
d’un roussâtre pâle. Ailes légérement obscures ; stigmate 
pile g, 2. 


Rare dans les bois. 


2. B. osscur. — Bolitophila fusca, Meig. n°. 2. 

Long. 2-2 ! lis. Tête et thorax jaunâtres; ce dernier à 
bandes brunâtres, Abdomen, pieds et balanciers bruns. Ailes 
grisâtres ; une tache brunâtre au shgmate g, ©. 


De France? et d'Allemagne, 
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oc. Genre MACROCERE. — WACROCERA, Meig. , 
Lat. 


Caractères. Antennes sétacées , de la longueur du corps, 

ou plus longues , de douze articles : les deux premiers fort 
x : es L > U D 

courts, épais, sphériques ; les autres longs, très-grèles , 
peu distincts, nus, ou finement velus; le septième tres- 
allongé. Yeux ronds. Pieds allongés ; pointes terminales des 
jambes assez courtes. Cellule marginale des ailes divisée par 
une petite nervure longitudinale. (PI. 3, fig. 8.) 

Erymococre : Macrocera, longues antennes. 


A. Aüiles tachetées. 


1. M. 4 panne. — Macrocera vittata. — M. angulata, 
Macq. Dipt. du Nord, n°. 3. 

Long. 3 lig. F errugineux. Antennes longues de 9 lg. &", 
de 4 ,9. Les premiers segmens de l’abdomen bordés de noi- 
râtre ; les trois derniers noirs '; le dernier noir 9, Pieds 
Jaunes. Ailes jaunâtres à la base; une tache au bord extérieur, 
au tiers de la longueur ; une autre à la base de la quatrième 
cellule postérieure ; une bande transversale anguleuse et extré- 
mité noirâtres. 

Commun dans quelques bois, au mois de juillet, au nord de 
la France. 


2. M. axes TAcHETÉEs. — Macrocert maculipennis, 
Macq. Dipt. du Nord, n°. 4. 

Long. 2-2 : lig. Semblable au AZ. vittata. Côtés du thorax à 
bande brune, en avant des ailes, à tache obscure près de la 
base. Un point à la base de la cellule margmale; une grande 
tache à la base des postérieures; une petite au süigmate, et 
extrémité noirâtres. 

De France, 
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3. M. racnetTé.— Macrocera maculata, Hoffm.—Meis: 
n°116? 

Long. 2, 9 1 5 lig. Semblable au A. maculipennis. 
Thorax à trois bandes brunes ; l'intermédiaire fort courte. Ailes 
tachetées comme dans le précédent. 


De France et d'Allemagne. 


AA, Ailes sans taches. 


4. M. sAUNE. — Macrocera lutea, Meig. no. r. 
Long. 3 lig. Jaune. Abdomen à bande dorsale obscure «7. 
Assez commune en Allemagne et au nord de la France 


5. M. rascié. — Macrocera fasciata, Meig. n°. 2. 

Long. 2 + 3 lig. Jaune. Front noir. Antennes brunes. 
Thorax à trois bandes noirâtres ; bord des segmens de l’abdo- 
men noirâtre. 

6. M. vain. — Macrocera nana, Macq. Dipt. du Nord, 
n°. 6. — M. pusilla, Meig. Suppl. n°. 8. 

Long. 1 + lig. Jaune fort pâle. Thorax à trois bandes li- 
néaires. Abdomen norrâtre ; bord des segmens jaune. 


Assez rare , au nord de la France. 


ge. Genre. MYCÉTOPHILE. — WYCETOPHILA, 
Meig. , Lat. — Sciara, Fab. 


Caractères. Antennes fihformes , assez courtes : les deux 
premiers articles cyathiformes, séparés des autres ; lessuivans 
cylindriques. Yeux ovales; deux ocelles au bord interne des 
yeux. Abdomen comprime 9. Jambes à deux rangs de poin- 
tes latérales. Cellule marginale des ailes simple. (PL. 3, fig. 0.) 


Ervmorocie : Mycetophila, qui aime les champignons. 
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E 


À. Base des deuxième et quatrième cellules postérieures 
des ailes à la même hauteur. 


1. M. LuxÉE. — Mycetophila lunata, Meg. no. 1, — 
Sciara lunata, Fab. S. Antl. n°. 6. 

Long. 1 ? lg. Ferrugineuse. Palpes jaunâtres. Antennes 
brunes; les trois premiers articles jaunes. Thorax à bandes 
brunes, contiguës. Abdomen noirâtre; bord des segmens 
jaune 7. Pieds jaunâtres ; extrémité des cuisses noire. Aïles jau- 
iâtres ; une tache centrale et une bande arquée brunes ,, 90. 

Assez commune , sur les fewulles du lierre, en automne. 


2. M. LUNULÉE. 


Mycetophila lunulata, Nob. 

Long. 2 lig. Semblable à la précédente. Les sept premiers 
articles des antennes jaunes. T'horax sans bandes. Abdomen 
ferrugineux. Les taches des ailes noires. 

Rare, au nord de la France. 


3. M. cinéose. — Mycetophila lineola, Meig. no. 4. 

Long. 2 lig. Semblable à la première. Point de bande arquée 
aux ailes. 

Assez rare, dansles bois. 


4. M. ruricOLLE. — Mycetophila ruficoëlis, Megerle.— 
Meig. no. 5. 

Long. 1 + lig. Semblable à la 47. lineola. Antennes jaunes, 
brunâtres à l'extrémité. Thorax sans bandes. Abdomen noir; 
base, anus et bord des segmens jaunes. Tache des ailes étroite. 


De France et d'Allemagne. 


5.M.orwnaricoLLe.—/ycetophila ornaticollis, Megerle.— 
Meig. no. 19. 
Long. 2 lig. Obscure. Les deux premiers articles des an- 
tennes jaunes. Tête et thorax d’un gris blanchâtre, à disque 
DIPTÈRES, TOME 1, 9 
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noirâtre ; écusson et métathorax noirs, à reflets gris. Abdomen 
noirâtre, à taches jaunes sur les côtés. Pieds jaunes; jambes 
à petites pointes latérales. Ailes grisâtres , 9. 

De France et d'Allemagne. 


6. M. axare. — Mycetophila analis, Megerle., — Meig. 
HART 

Long. 2-3 lig. Semblable à la 4Z. ornaticollis. Dessus du 
thorax noir. Bord des segmens de l'abdomen jaune ; anus jaune. 

De Franee et d'Allemagne. 


7. M. roxcruée. — Mycetophila punctata, Meig. ne. 8. 
— Sciara striata, Fab. S. Antl,, n°. 5. 

Longs. 4 lig. D'un jaune sale. Thorax à bandes brunes. 
Abdomen à bande longitudinale; des points triangulaires 
bruns. Tarses bruns. Ailes jaunâtres œ, 92. 


De France et d'Allemagne. 


8. M. rarnive.— /ÿcetophila cunctans, Wied. —Meig. 
n°. 10.— A. rufa , Macq. Dipt. du Nord, n°. 1. 

Long. 2-3 lig. Jaune. Front à duvet grisâtre. Thorax à 
bandes peu distinctes. Abdomen brunâtre. Tarses bruns. Ailes 
jaunâtres , 2. 

Dans toute l'Europe. 


9. M. 4 preps JAUNES. — Mycetophila flavipes, Macq. 
Dipt. du Nord, n°. 8. 

Long. 2 lig. Noire. Fête et thorax à poils jaunes. Abdomen 
à poils blanchâtres; anus roux @. Pieds jaunes; base des 
hanches noire; articulation des hanches aux cuisses noirûtre ; 
une ligne noire sous les cuisses antérieures. Ailes hyalines. 


Du nord de la France. 


10. M. nan. — Mycetophila nana, Macq. Dipt. du 
Nord, n°, 11. 


Long. 1 : hg. D'un roussâtre pâle. Antennes entièrement 
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brunes. Disque du thorax brun, Abdomen à ligne dorsale et 
extrémité noirâtres. Pointes latérales des jambes très-courtes. 
Ailes un peu obscures. 

Du nord de la France. 


11. M. PYGMÉE — Mycetophila pygmea, Macq. Dipt. du 
Nord, n°. 10. 

Long. 1 : lis. Semblable à la A7. nana. Les deux premiers 
articles des antennes jaunes ; deuxième cellule postérieure des 
ailes un peu plus courte que la quatrième. 

Du nord de la France. 


12. M. rAscréE, — Mycetophila fasciata, Meig, n°. 16. 

Long. 2 lig. Brune. Thorax à bandes noirâtres. Abdomen 
a bord des segmens ferrugineux. Pieds jaunes; jambes à 
pointes courtes. Ailes d’un gris brunâtre ; deuxième cellule 
postérieure un peu plus courte que la quatrième œ, 2. 

De France et d'Allemagne. 

Sa larve se trouve dans un grand nombre de champignons, 


et particulièrement dans l’agaric impérial. 


13. M. niscoïparE, — Mycetophila discoidea, Meie. 
MNT. 

Long. 1 © lg, Thorax jaunâtre, à disque brun, soyeux. 
Abdomen ferrugineux, à bord des segmens noir. Ailes pres- 
que hyalines ; nervures comme dans la AZ. fasciata. 

De France et d'Allemagne. 


14. M. sicorore. — Myceiophila bicolor, Nob. 

Long. 1 = lig. Ferrugineuse. Antennes brunes , à base jaune. 
TFhorax à disque brunâtre ; cinquième et sixième segmens de 
l'abdomen noirs ; une ligne dorsale sur les autres ©. Nervures 
des ailes comme dans la 2. fasciata. 

Du nord de la France. 


15. M. noire. — Mycetophila nigra, Meig. n°. 23. 
Long. 1-1 : Big. D'un noir luisant, à duvet blane. ‘léête 


go. 
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allongée, déprimée et enfoncée dans une échancrure du tho- 
rax. Palpes et pieds jaunes; tarses bruns. Aïles hyalines ; 
quatrième cellule postérieure des ailes prenant naissance à la 
base de l’aile. 


De France et d'Allemagne. 


16. M. cowpière. — Mycetophila incompleta, Macq. 
Dipt. du Nord, n°. 13. 

Long. 2 lig. Noirâtre. Trompe, partie supérieure de la face, 
les trois premiers articles des antennes , deux taches au bord 
antérieur du thorax et pieds, jaunes. Bord des segmens de 
l'abdomen roussâtre. Les pointes latérales des jambes courtes. 
Ailes un peu velues; nervures marginale et interno-médiaire 


n’atteignant pas le bord de l'aile. 


De Lille. 


AA, Base de la deuxième cellule postérieure des ailes 
beaucoup plus avancée que celle de la quatrième. 


17. M. aneLÉéE. — Jfycetophila annulata, Nob. 

Long. 1 © lig. F'errugineuse. Antennes brunes, à base jaune. 
Dernier segment de l’abdomen et bord des autres noirâtres. 
Extrémité des cuisses postérieures noire. Ailes presqu'haylines ; 
deuxième cellule postérieure à péuole allongé; nervures 


brunes. 
Rare, au nord de la France. 


18. M.a rois racues.—#Wycetophila trimaculata, Nob. 

Long. 2 lig. Face jaune. Front noir. Antennes brunes; les 
cinq à six premuers articles jaunes. Thorax d’un fauve clair. 
Abdomen noir, à incisions jaunes. Pieds jaunes ; tarses noi- 
râtres. Ailes jaunâtres; une tache brune à la base de la pre- 
mière cellule postérieure ; une bande arquée brune vers l’extré- 
mité, et une petite tache brune allongée le long de la nervure 
anale. 


Je l'ai trouvée à Lestrem. 
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19. M. TAcHÉE. — /fycetophila maculata, Nob. 

Long. 1 © big. Semblable à la /Z. annulata. Abdomen à 
bord des segmens et large bande dorsale , noirâtres. Cuisses 
postérieures entiérement jaunes. Ailes jaunâtres; nervures 
jaunes, 

Du nord de la France. 


20. M. ne Winrnem. — Âfycetophila Finthemi, Nob. 

Long. 2 : lig. Tête noirâtre, Antennes à base jaune. Thorax 
ferrugineux à bandes noires; l'intermédiaire divisée par une 
ligne jaune. Abdomen noirâtre; une tache ferrugineuse au 
bord antérieur de chaque segment. Pieds jaunes ; ailes un peu 
brunâtres ; une bande transversale brune, anguleuse, pres- 
qu'interrompue au nulieu; une tache à la base de la première 
cellule postérieure ; une près du bord interne, et une près de 
l'extrémité de l'aile Z. 

Je l’ai trouvée à Lestrem. 


21, M. PEINTE. — Mycetophila picta, von Winthem. 

Long. 1 + lig. Ferrugineuse. Tête noire, à poils jaunâtres. 
Antennes brunes, à base jaune. Thorax à deux bandes noires. 
Les trois premiers segmens de l’abdomen jaunes, à bord noir ; 
les autres noirs. Extrémité des cuisses postérieures obscure. 
Ailes jaunâtres ; une bande arquée peu distincte, 

M. von Winthem me l'a envoyée d’Hambourg. 


22. M. soYEUSE, — Mycetophila sericea, Macq. Dipt. du 
Nord, n°, 14. 

Long. 1 ‘lis. Noirâtre. Front à duvet gris; côtés du thorax 
à duvet blanchâtre. Cotés de l'abdomen fauves ; dermer segment 
entièrement noir; anus fauve. Pieds jaunâtres ; jambes posté- 
rieures à pointes courtes ; une cellule médiastine distincte. 

Du nord de la France, 

23. M. ATRE. — Mycetophula atra, Nob. 

Long. 1 : lig. Noire. Base des antennes et pieds ferrugineux : 
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pointes latérales des jambes assez longues. Ailes un peu bru- 
nâtres ; quatrième cellule postérieure mcomplète. 
Du nord de la France. 


AAA. Base de la deuxième cellule postérieure des ailes 
beaucoup moins avancée que celle de la quatrième. 


24. M. 8ruNE. — Mycetophila brunnea, Nob. 

Long. 2 + lig. Face jaune. Tête d’un brun rougeâtre assez 
pâle, à reflets blancs. Antennes brunâtres. Premiers articles 
jaunes. Thorax d’un brun rougeâtre. Abdomen brun ; premiers 
segmens assez pâles ; les derniers noirâtres , à Imcisions Jaunes. 
Pieds jaunes ; tarses bruns. Ailes jaunâtres. 

Je l’ai trouvée à Lestrem. 


25. M. LATÉRALE. — Mycetophila lateralis, Mes. 
nn” 19: 

Long. 1 © lig. Noirâtre. Base des antennes, côtés de l’abdo- 
men et pieds jaunes ; jambes postérieures à pointes latérales 
trés-courtes, Ailes un peu obscures. 


De France et d'Allemagne. 


26. M. osscure. — WMycetophila fusca, Meig. n°. 14. 

Long. 2 lig. D'un brun noirâtre. Thorax à bandes noires. 
Extrémité du deuxième article des antennes, extrémité de 
l'abdomen et pieds , jaunes. Ailes d’un gris brunâtre. 

De France et d'Allemagne. 

La larve vit dans le Boletus luteus ( Degeer). 


27. M. À CEINTURE. — be cingulata, Meig. 
Suppl. n°. 24. 

Long. 2 lig. Front noir. Antennes brunes, à base jaune. 
Thorax gris, à dos brun. Abdomen noir, à bandes fauves ; 
cinquième et sixième segmens entièrement noirs. Pieds jaunes. 
Ailes un peu brunâtres &, 9. 

De France? et d'Allemagne. 
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4. Gexre. LEIA.— ZLÆTA, Mois. , Lat. 


Caractères. Antennes filiformes , assez courtes : les deux 
premiers articles cyathiformes, séparés des autres; les sui- 
vans cylindriques. Yeux ovales. Abdomen comprimé . 
Jambes à deux rangs de pointes. Cellule marginale des ailes 
simple. 

ÉTYMOLOGIE : Leia, lisse. 


A. Ocelles disposés en triangle sur le vertex. 
P 5 


1. L. mi-parTie. — Leia dimidiata, Meig. n°. 1. 

Long. 1 : lig. Jaune. Antennes brunes. Thorax à trois 
bandes brunes. Segmens de l'abdomen bordés de noir. Guisses 
postérieures terminées de noir; tarses bruns. Extrémité des 
ales brune 2. 


D’Allemagne. 


AA. Ocelles disposés en ligne arquée sur le front. 

2. L. FASGIPENNE. — Leia fascipennis, Meig. n°. 5. 

Long. 2 : lig. Ferrugineuse, Antennes brunes, à base Jaune. 
Ocelles latéraux an bord des yeux. Abdomen à extrémité 
brune 9. Jambes et tarses obscurs. Ailes jaunâtres ; une 
bande brune vers l'extrémité; une tache peu distincte au 
bord intérieur œ, ©. 

De France et d'Allemagne. 


3. L. sIMACULÉE. — Leia bimaculata, Meig. n°. 5. 

Long. 2 = lg. D'un noir luisant. Palpes, face, base des 
antennes, épaules et pieds ferrugineux. Extrémité des cuisses 
et des jambes brune, Ailes hyalines ; une bande brune près de 
l'extrémité . | 

De France ? et d'Allemagne. 
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4. DL. ANNELÉE. — Leia annulata. — WMÿcetophila 
annulata, Macq. Dipt. du Nord, n°. 197. 

Long. 2 lis. Ferrugineuse. Antennes brunes , à base jaune. 
Segmens de l’abdomen à large tache obscure; les deux der- 
niers noirs. Cuisses postérieures à extrémuté noire. Ailes jau- 
nâtres œ'. | 

Au nord de la France. 


5. L. pes Bois. — Leia nemoralis. — Mycetophila nemo- 
ralis, Meg. no. 12. 

Long. 3 lig. D'un noir lisant. Tête d’un noir mat. Palpes 
d’un fauve obscur. Antennes à base roussäâtre. Ocelles égaux, 
assez soie et sur une ligne presque droite. Thorax et 
abdomen à poils fauves; une ligne jaune en avant’des ailes. 
Pieds jaunes; jambes nues. Ailes à bord extérieur jaunâtre ; 
la nervure qui divise la première et la deuxième cellule posté- 
rieure incomplète et interrompue à sa base œ, 9. 

M. Meigen, n'ayant connu qu'un individu sans tête, n’a 
pu observer les ocelles, et l’a placé parmi les Mycetophila. 

Je l'ai trouvé plusieurs fois au nord de la France. 


5e, Genre. SCIOPHILE. — SCZOPHILA, Hoffm., 
Meig., Lat. 


Caractères. Antennes un peu comprimées : les deux 
premiers articles séparés des autres, en cône renversé; les 
autres finement velus. Yeux ronds ou ovales. Oceille inter- 
médiaire peu distinct. Abdomen cylindrique , un peu 
élargi vers l'extrémité 9. Jambes postérieures à deux rangs 
de petites pointes. Cellule marginale des ailes divisée par une 
nervure transversale. (PI. 3, fig. 10.) 

ErymoLocre : Sciophila, qui aime l'ombre. 


A. Premiere cellule marginale grande, allongée. 


1. 9. STRIÉE.— Sciophila striata, Meig. n°. 1, tab. 9, f. 5. 
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Long, 2 ? lg. Ochracée. Tête à ligne noire. Antennes noires, 

à base jaune. Thorax à cinq lignes noires, dont les deux laté- 
rales se réunissent au bord antérieur. Segmens de l'abdomen 
à grande tache sur le dos. Ailes bordées postérieurement de 
noirâtre ; une tache obscure à la base des prenuère et deuxième 
cellules sous-marginales; une autre au bord intérieur Z, 9. 


Assez rare , au nord de la France et en Allemagne. 


AÂ. Prenuere cellule marginale petite et carrée. 


B. Deuxième cellule postérieure à long pétiole. 


2. S. GEINTURÉE. — Sciophila cingulata, Meig. n°. 5. 

Long. 1 ?, 2 lg. Ferrugineuse. Front noir. Antennes 
brunes, à base jaune. Thorax à bandes noires. Abdomen à 
bande dorsale noire; segmens bordés de jaune ', 2. 


De France ? et d'Allemagne. 


3. S. PONCTUÉE. — Sciophila punctata, Meig. n°. 6. — 
Asindulum punctatum , Lat. Gen. 4, 261. 

Long. 3 lig. Semblable à la S. cingulata. Front jaune. 
Thorax d’un jaune pâle, à bandes brunâtres. Les deux derniers 
segmens de l’abdomen noirs, à bord jaune 9. 


De France et d'Allemagne. 


4. S. ocnracée. — Sciophila ochracea, Macq. Dipt. du 
Nord, nm. 6. 

Long. 1 : lig. Ochracée. Front brun. Antennes obscures ; 
les six premiers articles jaunes. Abdomen velu, à bande dor- 
sale notrâtre ; bord des segmens jaune. Cellule marginale des 
ailes non divisée. 


Du nord de la France. 


5. S..uNIMACULÉE. — Sciophila unimaculata, Macq. 


Dipt. du Nord n°. 3. 
Long. 2 lig. D'un gris noïrâtre. Palpes d’un blanc jaunâtre. 


* 
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Antennes noires. Seomens de l'abdomen bordés de blanchätre. 
Pieds blanchâtres. Ailes à petite tache brunâtre sur la cellule 
carrée. 


Au nord de la France, sur les arbres coniferes. 


6. S. cexprée. — Scioplila cinerascens, Macq. Dipt. du 
Nord; n°. 5; 

Long. 2 © lig. D'un gris roussâtre, Base des antennes jaune. 
Pieds jaunâtres, päles. 


Du nord de la France, 


7. S. NOIRE. — Sciophila nigra, Macq. Dipt. du Nord, 
n°. 7. 

Long. 1 ! lig. Palpes et base des antennes jaunes: Thorax 
velu. Segmens de l’abdomen bordés de jaune, sur les côtés. 
Pieds jaunes ; jambes et tarses obscurs. Deuxième cellule pos- 
térieure des ailes à pétiole peu allongé. 


Du nord de la France. 


8. S. viTRIPENNE. — Sciophila vitripennis , Meig. no. 13. 


Long. 2 Lg. Semblable à la S. nigra. Côtés du thorax blan- 
châtres. Abdomen jaune en dessous. Quatrième cellule posté- 
rieure des ailes peu distincte. 


De France et d'Allemagne. 


BB. Deuxième cellule postérieure des ailes à pétiole 


court. 


9.S. À ventre noir.—Sciophila nigriventris, Macq. Dipt. 
du Nord, no. 4. 

Long. 2 lig. Ochracée. Front noir. Antennes obscures , à 
base jaune. Abdomen noir. Ailes un peu jaunâtres. 


Du nord de la France. 
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10, S. JAUNE. — Sciophila lutea, Macq. Dipt. du Nord, 
no. 5. 

Long. 2 lig. Ferrugineuse , velue. Tête noire. Derniers ar- 
ticles des antennes obscurs. Thorax luisant. Abdomen mat, 
d’un roux brunâtre; segmens à bord pâle. Ailes un peu jau- 
nâtres. 


Du nord de la France. 


11. S. VELUE. — Sciophila hirta, Meig. n°. 13. 


Long. 2 lig. D'un noir luisant. Pieds jaunes ; hanches à 
extrémité noire. Deuxième cellule postérieure des ailes presque 
sessile œ. 


De France et d'Allemagne. 


6°. Gexre. GNORISTE.— GNORIST À, Hoffm., Meis., 
- Lat. Fam. Nat. 


Caractères. Tête prolongée en museau menu, cylindri- 
que, incliné, une fois plus long que la tête (1); une ligne 
longitudinale enfoncée de chaque côté; palpes courts, de 
quatre articles peu distincts. Antennes filiformes , aussi lon- 
gues que la tête et le thorax réunis : les deux premiers arti- 
cles courts et épais; les autres un peu coniques, finement 
velus. Yeux ovales. Abdomen comprimé. Jambes à deux 
rangs de pointes latérales. Une seule cellule marginale aux 


alles (Bl.5, fie: Tr.) 


ErymoLoie : Gnorista , reconnaissable. 


(G:) M. Meigen considère ce museau comme la trompe elle- 
même. M. Latreille, dans le Réone animal, le regarde comwe un 
prolongement de la tête. Quoique je ne connaisse pas ce Diptére, 
jadopte cette dernière opinion, parce que la figure donnée par 
M. Meigen, la position des palpes et l'analogie la rendent plus 


vraisemblable. 
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1. G. ApicaL.—Gnorista apicalis, Hoffm.— Meig. no. 1, 
tab. 9, f. 1-4. 

Long. 5 lig. Noir. Palpes ferrugineux. Thorax à deux lignes 
enfoncées. Abdomen brun ; extrémité ferrugimeuse. Pieds 
jaunes ; hanches postérieures noires ; tarses noirâtres. Ailes lé- 
sérement brunâtres, à extrémité noire . 

Rare , de la Prusse. 


7e. GENRE. ASINDULE. — A4S/NDULUM, Lat. 


Caractères. Tête prolongée en museau court, cylindri- 
que. Trompe plus longue que la tête, inclinée, à lèvres al- 
longées, divisées. Palpes de quatre articles distincts (1). An- 
tennes un peu comprimées ; articles peu distincts les uns des 
autres. Yeux allongés, échancrés. Abdomen déprimé «, 


aminci à la base. Cellule marginale des ailes divisée par une 
nervure longitudinale. 


1. À. voir. — Asindulum niorum, Lat. Hist. nat. des 
Crust. et Ins. , t. 14, 290. — Gen. t. 1, tab. 14, f. 1. 

Long. 3 lig. Noir. Pieds bruns. Ailes brunätres , plus obs- 
cures à l'extrémité . 

M. L. Dufour l’a découvert près de Paris. Je l’ai trouvé dans 
un bosquet à Lestrem, au mois de juin. 


ge. Genre. CÉROPLATE. — CÆEROPLATUS, Bosc. , 
Lat. — Platyura, Meig. 


Caractères. Palpes très-courts, paraissant formés d’un 
seul article ovoïdo-conique. Antennes très-comprimées, plus 
larges dans leur milieu ; les deux premiers articles distincts 
lun de l'autre. Yeux grands, un peu échancrés; ocelles 


(1) Suivant M. Lütreille, les palpes ne sont composés que de 
trois articles; l'individu que j'ai observé en a quatre. 
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disposés presqu’en ligne droite. Abdomen comprimé. Cellule 
marginale des ailes divisée par une cellule oblique; première 
fermée. 


ErymoLocre : Ceroplatus, antennes plates et larges. 


1. C. rreuroïne, — Ceroplatus tipuloides, Bosc, Act. de 
la Soc. d'Hist. nat, de Paris, tom. 1, p. 42, pl. 7, f. 3. — 
Plaiyura id. , n°. 3. Meg. 

Long. 4-5 lis. Jaunâtre. Thorax à lignes longitudinales noi- 
res. Abdomen à bandes tranversales noires. 

Bes environs de Paris, rare. 


2. C. resracé. — Ceroplatus testaceus, Dalman, Anal. 
ent de) H°7"17. 

Long. 5 lig. Testacé. Antennes brunes. Fhorax à trois lignes 
obscures. Abdomen à base et tache sur les côtés des segmens, 
noirâtres. Pieds pâles. Ailes à deux taches peu distinctes ; 
l’une vers l’extrémité du bord extérieur , l’autre au milieu du 
bord interne. 

Je l’ai trouvé sur les fenêtres de mon cabinet au mois d’oc- 
tobre, à Lestrem, Pas-de-Calais. 


0°. Genre. PLATYURE. — PLATYURA, Meis., Lat. 


Caractéres. Trompe un peu saillante; quatrième article 
des palpes un peu plus long et plus menu que les autres. An- 
tennes comprimées : les deux premiers articles distincts ; les 
autres finement velus. Yeux ovales. Abdomen menu, rétréci 
à sa base, déprimé vers lPextrémité. Cellule marginale des 
ailes divisée par une nervure oblique ; premiere tantôt ou- 
verte, tantôt fermée. (PI. 3, fig. 12.) 

ErymoLocer : Platyura, queue large. 


À. Prenuére cellule marginale fermée. 


1. P. MARG@INÉE. — Platyura marginati, Meis. n°, 1, 
tab. 8, f. 14. 
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Long. G 5,,9 6 lig. Noire. Une pointe saillante au-dessus 
de la bouche. Thorax à quatre lignes enfoncées , longitudinales. 
Abdomen cylindrique +. Pieds ferrugineux ; tarses bruns. 
Ailes bordées de brun à l'extrémité et au bord extérieur, 


excepté a la base. 


De France et d'Allemagne. 


2. P. noire. — Platyura nigra, Meig. no. 2. — Cero- 
platus atratus , Fab. S. Antl. n°. 3. 

Long. 4 lig. Noire. Palpes ferrugineux. Thorax à lignes 
ponctuées et couvertes de poils jaunes. Hanches et cuisses 
jaunes ; jambes d’un jaune obscur. Aïles brunâtres ; extrémité 
et bord intérieur plus obscurs, Une tache peu distincte à la base 
de la première cellule postérieure. 


De France et d'Allemagne. 


AA. Les deux cellules marginales ouvertes à l’extrémité. 


B. Thorax noir. 


3. P. ne Baumnauer. — Platyura baumhaueri, Meig. 
ns, 

Long. 2 : lig. Noire. Pieds fauves. Les quatre derniers ar- 
ticies des tarses bruns. Balanciers bruns. Ailes à bord posté- 
rieur brun , large 9. 


De France. 


4. P. pes sois. — Platyura nemoralis , Meig. n°. 5. 
Long. 2! lis. Noire. Palpes, pieds et balanciers jaunes. Ailes 
orisâtres ; bord extérieur Jaunâtre ; extrémité brunâtre ', 2. 


De France et d'Allemagne. 


5. P. naine. — Platyura nana, Macq. Dipt. du Nord, 


no. 5. 


Long. r:lig, Semblable à la P. nemoralis. Tache de l’ex- 
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trémité de l’ale large et peu distincte ; bord extérieur hya- 
lin. 

Du nord de la France, 


6. P. 4 preDs JAUNES. — Platyura flavipes, Meig. no. 0. 

Long. 2 lig. Noire. Palpes et pieds jaunes. Les quatre pre- 
miers segmens de labdomen bordés de jaune. Extrémité et 
bord intérieur des ailes brunâtres . 

Du nord de la France et de FAïllemagne. 


73 P. scoLoRE.— Platyura bicolor, Macq. Dipt. du Nord, 
n°: 9. 
Long. 1 © lig, Palpes, face et base des antennes jaunes. 
Thorax noir en dessus ; prothorax , côtés et dessous jaunes. 
Abdomen jaune ; une tache noire sur chaque segment, Pieds 
jaunes. Ailes jaunâtres . 

Du nord de la France. 


BB. Thorax ferrugineux. 


8. P. rasctée. — Platyura fasciata, Meig. n. 15. 

Long. 3 + lig. Tête noire. Palpes obscurs. Antennes noi- 
râtres , à base jaune. Thorax jaune , à base obscure. Abdomen 
roussätre; bord des segmens noirâtre ; les deux derniers noirs. 
Pieds d’un fauve obscur. Ailes jaunâtres, à bandes transver- 
sales brunes , avant l'extrémité 9. 

De France et d'Allemagne. 


9. P. parrirène. — Platyura pallipes, Macq. Dipt. du 
Nord, n°. 3. 
Long. 3, 3 


brunes ; les cinq premiers articles jaunâtres. Thorax fauve ; 


lig. Tête noire. Palpes obscurs. Antennes 


bn 


deux bandes brunâtres , ne s'étendant pas jusqu’à la base. Ab- 
domer d’un jaune pâle; moitié de chaque segment noirûtre. 
Pieds jaunes. Ailes hyalines ; deuxième cellule marginale plus 
grande que dans les autres espèces, 

Du nord de la France. 
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10. P. Deux BANDES. — Platyura bifasciata, Nob. 

Long. 2 : lig. D'un jaunâtre sale. Vertex brunâtre. An- 
tennes noirâtres; les deux premiers articles jaunes. Thorax à 
trois bandes brunes. Abdomen brun ; bord des segmens jaune. 
Aïles d’un gris assez foncé; deux bandes transversales hya- 
lines, un peu sinuées ; cellule basilaire hyaline 2. 

De France. 


11. P. piscocore. — Platyura discoloria, Meig. n°. 14. 

Long. 2-2 : lis. Tête noire. Palpes jaunes. Antennes noires, 
à base jaune. T'horax ferrugineux. Abdomen noir , à segmens 
bordés de jaune ; ,9 jaune , bordé de noir. Pieds jaunes. Ailes 
brunâtres, à extrémité obscure. 

De France et d'Allemagne. 


12. P. JAUNE. — Platyura flava , Macq. Dipt. du Nord, 
n°10: 

Long. 1 * lig. Ferrugineuse. Les derniers articles des an- 
tennes obscurs. Ailes jaunâtres. 

Du nord de la France. 


10°. Genre. PACHYPALPE.— PACHYPALPUS, Nob. 
— Mycetophila, Macq. Dipt. du Nord. 


Caractères. Palpes de trois articies distincts : premier 
très-épais, ovalaire, comprimé ; les deux autres très-menus 
et paraissant former un crochet avec le premier. Antennes 
_ filiformes , courtes : les deux premiers articles cyathiformes, 
séparés des autres; les autres réunis, à peine aussi longs que 
les deux premiers. Yeux ovales. Deux ocelles au bord interne 
des yeux. Abdomen comprimé ,9. Jambes postérieures sans 
pointes latérales. Deuxième et quatrième cellules postérieures 
des ailes de la même longueur. 

La réunion de ces caractères, dont les uns se retrouvent 
dans les Mycétophiles, d’autres dans les Platyures, et la con- 
formation particulière des palpes, nous déterminent à éla- 
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blir un genre nouveau pour une Tipulaire que j’ai décrite sous 
le nom de #ycetophila anomala , dans les Diptères du nord 
de la France. 

Il se trouve sur les arbres résineux. 


1. P. TRE. — Pachypalpus ater. — Mycetophila ano- 
mala, Macq. Dipt: du Nord, n°. 19. 

Long. 1 © lig. D'un noirâtre mat. Pieds d’un roussâtre fort 
pâle. Ailes légèrement obscures æ, 9. 

Du nord de la France. : 


11°. GENRE. SYNAPHE. — SYNAPIHA, Meig. , Lat. 


Caractères. Antennes filiformes , assez courtes, de seize 
articles; les deux premiers cyathiformes, séparés des autres ; 
les suivans cylindriques. Yeux arrondis. Ocelles disposés en 
ligne transversale , presque droite. Cellule marginale des 
ailes simple ; nervure externo-médiaire se bifurquant, se réu- 
nissant ensuite et formant ainsi une cellule anomale, ( PI. 3, 
fig. 13 ): 

ÉTYMOLOGIE : Synapha, réuni, fait allusion à la disposi- 
tion des nervures des ailes. 


1. S. FASCIÉE. — Synapha fasciata, Meig. n°. 1, tab. 
dE Pneye.t. 104510. R 

Long. 11 @. lig. D’un noir luisant. Palpes ferrugineux. 
Les quatre prenuers segmens de l’abdomen fauves, à bord noir. 
Pieds ferrugineux. Tarses bruns. | 

De l'Allemagne , sur les haies , rare. 


12°. Genre. MYCÉTOBIE—MYCETOBIA, Meig., Lat. 


Reg. anim. 


Caractères. Antennes filiformes ; les deux premiers articles 
épais, cyathiformes ; les autres courts, cylindriques. Yeux 
réniformes , rapprochés l’un de l’autre au vertex. Abdomen 
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un peu déprimé. Jambes assez épaisses ; pointes term à 
assez courtes. Ailes assez courtes; cellule marginale simple ; 
une sous-marginale. ( PI. 3, fig. 14.) 


ÉTYMOLOGIE : Mycetobia, vivant dans les champignons. 


1, M. parripène , Mycetobia pallipes , Meig. n°. 1. 

Long. r = lig. Noire. Front gris. Pieds jaunes. 

Je lai obtenue de larves qui vivaient dans le détritus du bois 
de l’orme , au mois de jun. 


Au nord de la France. 


2. M. rascrée. — Afycetobia fasciata, Meig. no. 2. 

Long. 2 lig. Jaune. Antennes brunes, à base jaune. Tho- 
rax à bandes brunes. Abdomen brun; bord des segmens et 
anus jaunes. Ailes cendrées, à deux bandes hyalines œ, 9. 
M. Meigen l’a obtenue de larves qui vivaient dans le Zoletus 


_ persicolor. 


. 


De France et d'Allemagne. 


> 


13° Gevre, MACRONÈVRE— MACRONEPRA, Nob. 


Caractères. Antennes filiformes ; les deux premiers arti- 
cles épais, cyathiformes ; les autres courts, cylindriques. 
Yeux réniformes , rapprochés l’un de l’autre au vertex. Ab- 
domen cylindrique. Jambes à pointes terminales longues. 
Ales grandes , finement velues; cellule basilaire courte ; mar- 
ginale large et fort longue. ( PI. 3, fig. 15,16.) 

Nous établissons ce nouveau genre sur une Tipulaire 
qui ressemble aux Mycétobies, mais qui s’en distingue par 
les différences suivantes : les jambes ne sont pas renflées, 
et elles sont terminées par de longues pointes. Les ailes 
sont plus grandes ; il n’y a pas de cellule sous-marginale ; la 
basilaire est plus courte, ce qui rend les nervures posté- 
rieures plus longues. Nous avons recu cet insecte de M. von 
Winthen , sous le nom de Aycetobia ferruginea. Le nom 
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de MHacronevra fait allusion à la longueur des nervures pos- 
térieures. Ê 


1. M.re Winrnem. — Macronevra Winthemi, Nob. 
Long. 1 = lig. Ferrugineuse. Antennes brunâtres, à base 
. 
jaune. Bord extérieur des ailes légèrement brunätre. 


Du nord de l'Allemagne. 


14. GENRE SCIARE. = SCFARA, Meig., Fab. — 
"1 Molobrus, Lat. 


Caractères. Tête sphérique. Palses de trois articles dis- 
tincts. Antennes filiformes ; les deux premiers articles séparés 
des autres, presque cylindriques. Yeux réniformes , rappro- 
chés l’un de l'autre au vertex. Abdomen cylindrique @, 
pointu P. Cuisses sillonnées au € côté interne. Gellules Ke à 
laires et marginale des ailes étroites. (PL 4, fig. 1) 


. . 7 À . i 
À. Nervure marginale des ailes s'étendant jusqu’à la base 
de la deuxième cellule postérieure. 


-  B. Balanciers bruns. 4 
, ‘Ads | é ' > 
. S. FLORAL. — Scizra Thome, Fab, S. Ant. me .— 
Mie n°. 1. — Linn. F: $. 976, n°. 39. t' #2 


Long. 4 lis. Noir. Thorax luisant. Abdomen mat, à bande 
safranée sur les côtés ; bord des segmens jaune 5. Pieds bruns ; 


cuisses antérieures ss es. Ailes fuligmeuses g', 9. : , 


L 
. 


En juin et juillet. 


2. S. MORIO, — Sciara morio, Fab. S. Antl. no. 2. — 
Meig. n°. 2. 


Long.2 ; lhig. Noir, Cuisses et jambes d’un jaune brunâtre , 
notrâtres 9. Ailes fuligineuses. 


Commun, j 


++ 
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3. S. À vENTRE ROUX. — Sciara rufiventris, Nob. 

Long. 2 lig. Noir. Abdomen d’un fauve rougeâtre vif; pre- 
mier segment brunâtre en dessus; tarière obscure 9. Pieds 
nowâtres. Ailes fuhgmeuses œ, 2. 

Au nord de la France , dans la forêt de Nieppe. 


4. S. VITRIPENNE. — Sciara vitripennis, Hoffm.— Meig. 
n°10. 

Long. 1 lig. Noir. Pieds d’un brun rougeâtre, Ailes hya- 
lines. 

Du nord de la France et d'Allemagne. 


BB. Balanciers jaunes. 


5. S. A PIEDS BRUNS. — Sciara brunnipes, Meig. n°. 25. 

Long. r : lg. Noirâtre. Antennes testacées, moins longues 
que le corps. Thorax cendré , d’un gris brunâtre 9, à quatre 
lignes noirâtres. Ailes grisâtres g', 9. 


De France et d'Allemagne. 


6. S. HyALIPENNE. — Sciara hyalipennis, Meig. no. 21. 

Long. 1 lig. Noirâtre. Antennes de la moitié de la longueur 
du corps. Thorax d’un gris obscur, à quatre bandes noires. 
Dessous de l'abdomen fauve. Pieds jaunes g, 2. 

Commun. 


AA. Nervure marginale ne s'étendant pas jusqu'a la base 
de la deuxième cellule postérieure. 
C. Balanciers bruns. 


7- S. PRÉCOCE. — Sciara præcox, Meig. n°. 4. 

Long. 1 £ hig. Noir. Côtés du thorax blanchâtres. Ailes bru- 
nâtres. 

De France et d'Allemagne. 
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8. S. miTiicOLLE. — Sciara nitidicollis, Meis. no. 8 
Long. 1 lig. Noir. Pieds jaunes. Ailes presque hyalines 


y D. 


Commun. 


9. S. A PIEDS VERDATRES.— Scidra viridipes, Macq. Dipt. 
du Nord , n°. 2. 

Long. 1 5 lig. Noir. Pieds d’un gris verdâtre. Aïles bru- 
nâtres. 

Du nord de la France. 


10. S. ciNQ LIGNES. — Sciara quinquelineata, Nob. 
Long. 1 = lig. Noir. Thorax à cinq lignes, d’un gris foncé 
mat. Hanches antérieures testacées. Ailes presque hyalines. 


De Bordeaux. 


11. S. EMBROUILLÉ. — Sciara fucata, Meig. n°. 6. 
Long. 1 : lig. D’un brun noirâtre. Thorax à deux lignes 

longitudinales de duvet gris. Pieds testacés. Ailes brunâtres. 
De France et d'Allemagne. 


12. S. MINIME, — Wciara minima, Meig. no. 14. 

Long. : lig. Noir. Antennes de la longueur du corps. Pieds 
obscurs. Ailes presque hyalines. 

De France et d'Allemagne. 


13. S. PULICAIRE. — Sciara pulicaria, Hoffm. , Meig. 
no. 12. 

Long. ‘ lig. Noir. Antennes de la longueur du corps. Pieds 
testacés. Ailes presque hyalines. 

Commun. 


CC. Balanciers jaunes ou pâles. 


14. S. FLAVIPÈDE. — Sciara flavipes, Panzer. — Meis 
HOLD 
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Long. t 2, 1 © lig. Jaune. Palpes et antennes bruns; ces der- 
nières aussi longues que le corps, à base jaune. Thorax rous- 
sâtre ; prothorax jaune. Abdomen brun ; incisions pâles. Ailes 
presque hyalines. 

De France et d'Allemagne. 


15. S. À PIEDS LONGS. — Sciara longipes, Meig. no. 24. 

Long. =: lg. Noirâtre. Thorax d’un brün grisâtre , à trois 
lignes plus obscures. Pieds jaunes, allongés. 

De France et d'Allemagne. 


5°. Genre. CORDYLE. — CORDYLA, Meis., Lat. 


Caractères. Antennes fusiformes, de douze articles : 
premier court, cylindrique; deuxième cyathiforme; les 
autres séparés des premiers, courts, épais, peu distincts 
les uns des autres. Yeux arrondis. Point d’ocelles. Abdomen 
comprimé. Cellule marginale des ailes simple. (PI 3, 
Üg. 17. ) 

Erymorocie : le nom de Cordyla fait allusion aux an- 
tennes en massue. 


1. C. osscurE. — Cordyla fusca, Meig. n°. r. 

Long. 2! lis. D'un brun noirâtre. Antennes un peu cylin- 
driques , à base ferrugineuse. Pieds jaunes. 

De France et d'Allemagne. 


16°. GENRE. ne — CAMPYLOMFZ AÀ,; 
Wied. , Meig. , Lat. 


. 

Caractères. Corps fort petit. Trompe courbée. Antennes 
filiformes, de quatorze articles: les deux premiers assez 
épais ; les autres courts, cylindriques, finement velus. Ab- 
domen court et épais. Hanches peu allongéés ; jambes sans 
pointes terminales. Ailes velues; cellule marginale simple ; 
trois postérieures; première et deuxième divisées par une 
nervure peu distincte. (PL 4, fig. 2.) 
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Érymorocir : le nom de Campylom;za fait allusion à la 
courbure de la trompe. 


1. C. Bicozore. — Campylomyza bicolor, Wied. — 
Meig. n°. 2. 

Long. : lig. Noire. Bord des segmens de l'abdomen pâle. 
Pieds d’un fauve pale. Balanciers blanes. : 

Rare , au nord de la France et en Allemagne. 


2. C. DE L'ÉRABLE. — Campylomyza aceris, Meig. ne. 4. 

Long. + lig. Noirâtre. Pieds pâles. | 

De France et d'Allemagne. 

Meigen l’a trouvée en grand nombre sur les feuilles d’un 
érable platanoïde , vers la fin du mois de septembre. 


19 Gexre. CHÉNÉSIE, — CHENESIA, Nob. 


Caractères. Corps assez épais. Tête petite, Trompe peu 
saillante. Palpes allongés , de quatre articles : premier court, 
cylindrique, assez menu; deuxième renflé, ovale, allongé ; 
troisième et quatrième plus longs, cylindriqués. Antennes 
insérées en avant des yeux , près de la trompe, à peu près de 
la longueur de la tête, d’un nombre d'articles que l’on ne 
peut préciser à l'œil armé de la loupe : premier court, épais, 
cylindrique; deuxième assez épais, conique ; les autres for- 
mant ensemble un cylindre très-menu, terminé par deux 
petites soies divergentes. Front linéaire . Yeux ronds, 
contigus ', n’atteignant pas le bord Re de la tête. 
Point d’ocelles. nn épais, élevé; écusson tr iangulaire. 
Abdomen de sept segmens distincts, terminé Ah ee par 
les organes LE c'. Pieds peu allongés, nus; premier 
article des tarses antérieurs fort allongé ; troisième, quatrième 
et cinquième fort courts ; pelotes paraissant nulles ; crochets 
fort petits. Balanciers grands à tête allongée. Ailes oblon- 
ques ; nervures également distinctes ; cellule médiastine large ; 
deux marginales étroites : première fermée, ne dépassant que 
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peu la basilaire extérieure; deuxième ouverte, s étendant 
jusqu’à l'extrémité de l'aile; deux basilaires : extérieure 
étroite, assez courte; intérieure assez large, fort courte ; 
quatre postérieures : les deux premières s'appuyant sur la 
basilaire extérieure ; les deux autres sur lintérieure; point 
d’anale. ( PL. 4, fig. 3, 4, 5.) 

Je mets ici un nouveau genre de Némocères, dont la place 
naturelle me paraît difhicile à déterminer. Les antennes ne 
ressemblent à celles d'aucune autre Tipulaire. On ne dis- 
tingue à la loupe que les deux premiers articles ; les autres 
forment ensemble un filet très-menu composé sans doute de 
plusieurs articles cylindriques, et dont le dernier est ter- 
miné par deux très-petites soies divergentes. Le facies se rap- 
proche un peu de celui des Tipulaires fongicoles ; cependant 
les hanches ne sont pas allongées, et en le comprenant dans 
cette tribu, ce ne peut être que près des Campylomyzes. 

M. Robert, de Chënée, près de Liége, n'a communiqué 
cette petite Tipulaire. 


1. CG. TESTACÉE. — Chenesia testacea, Nob. 

Long. 1 ; lig. Tête noire. Thorax d’un testacé un peu ob- 
scur. Abdomen noir. Pieds et balanciers d’un jaune pâle. Ailes 
un peu jaunâtres; nervures brunes c. 


Liége. Chénée. 


4e. Trisu. TIPULAIRES GALLICOLES. — T°. gallicoleæ , 
Meig., Lat. 


Caractères. Tête sphérique ou hémisphérique. 
Trompe peu saillante. Antennes allongées, ordinai- 
rement moniliformes, à poils verticillés, de douze à 
vingt-quatre articles, le plus souvent pédicellés, slo- 
buleux & , cylindriques , un peu rétrécis au milieu 9. 
Yeux réniformes. Point d'ocelles. Abdomen de huit 
seomens distincts, souvent allongés. Pieds tantôt al- 
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longés, tantôt courts. Ailes tantôt couchées, tantôt 
inclinées en toit; cellules basilaires et discoïdales 
nulles , confondues avec les postérieures; souvent peu 
de nervures. 


À. Ailes couchées horizontalement, à nervures peu 
nombreuses. 


B. Quatre cellules postérieures ; deuxième pé- 
tiolée. 
C. Deuxième cellule postérieure à base 
étroite. 


1". Genre. LESTRÉMIE. 


GC. Deuxième cellule postérieure à base fort large. 


2e. Genre. ZYcoNÈvré. 


BB. Trois ou deux nervures seulement. 
D. Trois nervures longitudinales. 


3e, Genre. CÉcinoMY1E. 


DD. Deux nervures longitudinales. 


4. Genre. LastopTÈère. 


AA. Ailes inclinées en toit, à nervures nombreuses. 


5e, Genre. Psycnope. 


La tribu des Tipulaires gallicoles a été établie par 
Meigen pour les genres Cécidomyie et Lasioptère, 
dont les principaux caractères sont : les antennes à 
articles ordinairement pédicellés et à poils verticillés 
dans les mâles ; les ailes à nervures peu nombreuses 
et sans cellules basilaires ni discoïdale ; de plus, les 
larves vivant dans des espèces de galles dont elles oc- 
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casionent la formation sur diverses plantes; nous y 
avons joint les genres Lestrémie et Zygonèvre, dont 
nous ne connaissons pas le premier âge, mais qui 
presentent les autres caractères de Îa tribu, et le genre 
Psychode qui n’en conserve que les ne Der 
lées. La place qu’occupe ce groupe dans l'ordré natu- 
rel me paraît bien près de l'extrémité de la série, par 
l'infériorité organique comparée à la supériorité des 
tribus précédentes. À la vérité, l’un des organes, les 
antennes, conserve un degré élevé de composition ; 
mais les autres paraissent c'écroître ; il ne reste le plus 
souvent aux ailes que deux ou trois nervures, et Île 
corps devient d’une extrême petitesse. D'ailleurs ces 
Tipulaires se lient aux deux tribus entre lesquelles 
nous les placons. Les genres Lestrémie et Zygonèvre se 
rapprochent des Fongicoles par les nervures des ailes, 
et les Psychodes ont des rapports avec les Florales 
par la forme raccourcie du sir et des pieds. 

Les Cécidomyies et les Lasioptères, qui représen- 
tent le Lype de cette tribu, sont, dans Fordre des 
Diptères, ce que sont les Cynipsères parmi les Hymé- 
noptères. Outre l’analogie qui se manifeste dans l’exi- 
guité de ces petits êtres et dans la simplicité du 
système réticulaire des ailes, il s'en présente une 
bien plus srande dans linstinct de déposer leurs œufs 
sur les jeunes bourgeons des plantes, et par la forma- 
tion des salles dans lesquelles seb larves prennent leur 
accroissement el aibidsent leur transformation. C'est 
ainsi que la Cécidomyie du saule fixe chacun de ses 
œufs sur un bourgeon de cet arbre au mois de juin. 
Ce bourgeon, lors de son évolution, vers la fin de ce 
mois, au lieu de s’allonger en branche, s'élargit à sa 
base , et Les feuilles qui devaient revêtir la longueur 
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de la tige, se développent en groupe autour de cette 
base, en prenant une forme arrondie , privée de ner- 
vure principale, et d’une grandeur décroissante du 
centre à la circonférence de la galle. Les plus inté- 
rieures, fort petites et linéaires, forment, par leur 
réunion, un tube couique dans léquel la larve est lo- 
sée. Ces singulières productions, que Fon n’apércçoit 
pas dans les commencemens de Îeur formation, sont 
très-apparentes au mois de septembre; elles le de- 
viennent bien plus encore pendant l'hiver, puisqu'elles 
sont la seule partie du feuillage qui soit persistante. 
Les larves sont ovales, d’un rouge jaunâtre. Leur 
bouche et même leur tête sont peu distinctes. Ge n'est 
qu'après l'hiver qu'elles passent à l’état de nymphes. 
Sous cette nouvelle forme , elles sont d’un beau rouge, 
et montrent à découvert les organes de l’insecte adulte, 
c'est-à-clire qu'elles ne sont pas renfermées dans une 
coque. 

D'autres Cécidomyies et Lasioptères produisent des 
altérations analogues sur différentes parties d’un assez 
srand nombre de végétaux: Le pin, le genévrier, 
l’épine-vinette , l’aristoloche, le lotier, logent et nour- 
rissent de cette manière des larves qui ont été signa- 
lées par divers observateurs. Plus récemment, M. le 
docteur Vallot, l’un des membres les plus distinsués 
de l’Académie de Dijon, en a fait connaître G’autres 
qui altèrent également les fleurs de diverses autres 
plantes: 

La Cécidomyie du bouillon-blanc fait arrondir la 
corolle de ia fleur et l'empêche de s'épanouir, celles 
de la véronique et du lychnis dioïque font naître des 
fausses salles velues; celle du tithymale fait grossir 
le sommet des tiges; celle du laiteron occasione de 
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petites galles rouges. Ces larves vivent tantôt solitai- 
res, tantôt en société. Quelques-unes se filent des 
coques et s’y transforment en nymphes. Elles ont pour 
ennemis d'autres petites larves qui appartiennent à 
la famille des Pupivores (Æyménoptères), et particu- 
lièrement aux genres Eulopha et Misocampa. 
Cependant toutes les larves des Cécidomyies ne 
produisent pas des altérations sur les végétaux. J'ai 
observé celle qui vit sur les jeunes feuilles de l’ar- 
moise ; elle ne s’y renferme pas pour passer à l’état de 
nymphe; elle se forme une coque fort allongée, soit 
de sa peau de larve, soit en la filant ; ce que je n'ai pu 
constater. J'ai vu une multitude de Cécidomyies des 
marais sur les épis en fleurs du vulpin des prés; elles 
introduisaient leur abdomen entre les valves des olu- 
mes, sans doute pour y déposer leurs œufs, et cepen- 
dant je n’ai jamais apercu d’altérations sur ces plantes. 
M. Vallot rapporte aussi au genre Gécidomyie une 
larve qui vit sur la surface inférieure des feuilles de 
la grande éclaire ; « elle a la tête armée d’un crochet 
» dont elle se sert pour sucer les Æcarus, si commu- 
» nes sur les plantes, de la même manière que Îles 
» larves des Syrphes sucent les pucerons. » Cependant 
cette manière de vivre s'éloigne tant de celle des au- 
tres larves de Cécidomyies ; elle suppose une organi- 
sation de la bouche si différente, que, sans la confiance 
qu’inspirent les observations de M. Vallot, nous dou- 
terions que cette larve fût celle d’une Cécidomyie. 
Les mœurs des Psychodes ont peu de rapport avec 
celles des autres genres de cette tribu. Ges petites 
Fipulaires vivent tantôt sur les immondices, tantôt 
sur les murs humides : elles y pullulent tellement que 
des individus innombrables , rassemblés et immobiles, 
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couvrent quelquefois des murailles entières. D’autres 
habitent les bois les plus ombragés, et courent avec 
beaucoup d’agilité sur le tronc des arbres couverts de 
mousse. Quelques-uns vivent sur les plantes maréca- 
seuses. Leurs métamorphoses sont encore inconnues ; 
mais il est très-probable que les uns naïssent dans les 
ordures , et les autres dans les mousses humides. Une 
des espèces de ce genre se fait remarquer par un petit 
appendice de chaque côté du prothorax, qui a été dé- 
couvert par M. L. Dufour et décrit par M. Latreille, et 
qui a beaucoup d’analogie avec ceux de quelques 


Culicides. 


1er, Genre. LESTRÉMIE.—ZZSTREMIA ,Macq. Dipt. 
du Nord. —Meis. Suppl. 


Caractères. Tête hémisphérique. Antennes de quinze ar- 
ticles globuleux , pédicellés , cylindriques 9. Pieds longs 
et gréles, Balanciers à long pédicule. Aïles couchées, lar- 
ges; une cellule marginale divisée par une nervure transver- 
sale ; quatre postérieures ; deuxième pétiolée, non élargie à 
sa base. (PI. 4, fig. 6, 7.) 

Ce genre se rapproche des Sciares par les nervures des 
ailes et par la longueur du premier article des tarses , et des 
Cécidomyies par la conformation des antennes. Il forme donc 
une espèce de’ transition entre les.tribus des Fongicoles et 
des Gallicoles. 

J'ai trouvé l'espèce qui en estletype, au mois de mai, 
dans des prairies aquatiques à Lestrem, près de Béthune. 

M. von Winthem l'a aussi trouvée à Hambourg. 


1. L. cenDrée. — ZLestremia cinerea, Macq. Dipt. du 
Nord, n°. 1.— Z. fusca, Meig. Suppl. n°. 2. 

Long. 1 lig. Tête d’un gris roussâtre. Premier article des 
antennes jaunâtre; les autres noirâtres, à pédicelles moins ob- 
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seurs et poils jannâtres. Fhorax d’un gris brun. Abdomen d’un 

brun clair. Pieds d’un gris-fauve clair; derniers articles des 

tarses obscurs. Balanciers jannâtres, Aïles hyalines 7, 9. 
Du nord de la France et d'Allemagne, 


2. L. rEucopuée. — Zesiremia leucophæa, Meig. Suppl. 
n°, 1. — Sciara id. Meig. n°. 31. — Chironomus junipe- 
rinus , Fab. S. Anil. n°. 42. 


Long. 1 ‘lig Jaune. Thorax à trois bandes brunâtres . 


D’Allemagne. 


2e. Genre. ZYGONÈVRE. — ZYGONEVRA, Meig. 
Suppl. 


Caractères. Tète hémisphérique. Antennes de quatorze 
articles : premier très-court, disciforme ; les autres oblongs , 
pédicellés , couverts de poils assez longs 9. Abdomen allongé, 
déprimé. Pieds longs et grêles. Balanciers grands. Ailes cou- 
chées; une cellule marginale divisée par une nervure trans- 
versale; quatre postérieures; deuxième pétiolée , large à sa 
base, étroite à l'extrémité. ( PI. 4, fig. 8, 0.) 

Le nombre et la forme des articles des antennes, et la 
figure singulière que représente la deuxième cellule posté- 
rieure des ailes, réclament l'établissement de cette nouvelle 
coupe générique. 

Nous devons la connaissance de cette Tipulaire à M. von 
Winthem, qui nous l’a envoyée de Hambourg sous le nom 
de Zys2onevra, nervure en forme de joug. 


ï. Z. SCIARINE, — Zypgonevra sciarina, Meig. Suppl. 
meer 

Long, 1 = lig. Noir. Thorax luisant. Abdomen mat. Pieds 
testacés ; tarses obscurs, Balanciers bruns, à tige jaune. Ailes 
presque hyalines «. 

D’Allemagne. 


DES DIPTÈRES. 159 


3, Gevre. CÉCIDOMYIE. — Cecidomyia , at. , Fab., 
Meis., Vallot. — Zipula, Linn. 


: Caractères. Tête hémisphérique. Antennes de la longueur 
du corps g'; ordinairement de vingt-quatre articles g, de 
quatorze D ; les deux premiers courts et nus. Pieds allongés ; 
premier article des tarses très-court; deuxième long. Ailes 
frangées ; trois nervures longitudinales. (PL. 4, fig. 10, 11.) 

EryxmoLocie : Cecidomyia, mouche de galle. 


1. C. GRANDE, — Cecidomyia grandis, Meig. no. 1. 

Long, 3 lig. Noirâtre. Thorax d’un brun grisâtre. Abdomen 
d'un brun noirâtre; bord des segmens pâle. Pieds d’un brun 
testacé. Ailes grisâtres. 


Au mois de mai, dans les bois. 


2. GC. PROLONGÉE. — Cetidomyia producta , Meis. Suppl. 
n°. TS. 

Long, 2 lig. Ferrugineuse. Articles des antennes à base ren- 
flée et extrémité alternativement cylindrique, nue, renflée, 
velue, Thorax prolongé au-dessus de la tête Z'. 

De France et d'Allemagne. 


3. CG. pu sauLE. — Cecidomyia salicina , Meig. — Des. 
6, 155, 27. — Fab. 26, £ 1, 7. 

Long. 2 lig. Noirâtre , velue. Antennes d'environ vingt ar- 
ticles. Ailes légèrement obscures et velues. 


Commune sur les saules, au mois de mai. 


4. G. nEsrrucrrice. — Cecidomyia destructor, Wied., 
Auss., Zweif, no. 2. 

Long. 2 big. Tête et thorax noirs. Abdomen brunâtre, Pieds 
noirs ; base des cuisses jaune. Ailes noirâtres, à base jaune, 

De l'Amérique septentrionale. Cette espèce dévore les blés. 
Les Américains l'appelle #/ouche de Éfesse, croyant qu’elle 
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leur a été importée dans la paille que les Hessois apportèrent 
avec eux lors de la guerre de l’indépendance. 


5. G. Des Marais. — Cecidomyia palustris, Meig. n°. 5. 
— Tipula id. Linn. F.8. 1975. 

Long. 1 = lig. D’un rouge brun. Articles des antennes termi- 
nés alternativement par un et deux globules. Thorax blanchâtre, 
à trois larges bandes rouges. Segmens de l’abdomen bordés de 
rouge pâle. Aïles grisâtres. 

Au mois de mai, les épis en fleurs du vulpin des prés sont 
couverts d’une multitude de ces petits insectes. J’en ai vu 
beaucoup qui introduisaient l’extrémité de l’abdomen entre les 
valves des glumes, sans doute pour y déposer leurs œufs. 


6. C. variée. — Cecidomyia variegata, Macq. Dipt. du 
Nord, n°. 3. 

Long. 1 1 lig. Tête noire. Thorax gris, à bandes noirâtres. 
Abdomen rouge. Cuisses, jambes et articles des tarses moitié 
noirs et moitié blancs. Ailes velues, tachées de gris bleuâtre 
sur un fond roussâtre clair. 


Je l'ai trouvée dans un bosquet, à Kemmel, près d’'Ypres. 


7. G. PicTIPENNE.—Cecidomyia pictipennis, Meis. Suppl. 
n°, 27. 

Long. 2 lig. Jaune. Aïles velues , hyalines , à taches de poils 
gris , formant des bandes æ. 


De France et d'Allemagne. 


8. GC. Du BOUILLON-BLANC. — Cecidomyia verbasci, Vallot. 

Long. lg. Grisâtre. Balanciers grands. 

La larve de cette espèce vit solitaire dans la fleur du bouillon- 
blanc, dont la corolle s’arrondit, ne s’épanouit pas, et reste 
fermée. La nymphe porte antérieurement une pointe dont elle 
se sert pour sortir de sa retraite, dans l'ouverture de laquelle sa 
dépouille reste engagée, La larve devient souvent la proie 
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d’autres larves, desquelles provenaient l’Æulophus verbasci, 
Vallot. 

: 

9. C. À TARSES BLANCS. — Cecidomyia albitarsis , Meie. 
Suppl. n°. 20. 

Long. 1 lg. Rougeâtre, pâle. Antennes noires, de quinze 
arücles, à longs pédicelles , de douze articles 9. Thorax à 
trois bandes noirâtres , presque contiguës. Pieds noirâtres; les 
trois dermiers articles des tarses blancs ; extrémité du dermier 


noir. Ailes velues 7, 2. 


Assez rare, au mois de mai, en France et en Allemagne. 


10. G. NoiRE. — Cecidomyia nigra , Meig. n°. 4. 

Long. 1 lig. Noire. Thorax postérieurement d’un cendré 
changeant, à bandes noires; écusson gris. Bord des segmens 
de l'abdomen rougeâtre. Balanciers jaunâtres. Ailes'brunâtres. 

De France et d'Allemagne. 


11. OC. oRANGÉE. — Cecidomyia aurantiaca, Macq. 
Dipt. du Nord, n°. 5. 


Long. 1 lg. Corps et ailes d’un jaune orangé. 
Des environs de Lille. 


12. GC. pu ri. — Cecidomyia pint, Meig. Zuesaz, a. — 
Tipula pini, Deg. 6. 156. 25. tab. 26, f. 9—19. 
Long. 1 ig. D’un brun noirâtre. Pieds d’un blanc argénté. 


Degeer a trouvé dans des coques sur les sapins , les larves, 
qui sont orangees. 


13. C. pu Lorier, — Cecidomyia loti, Meig. Zus. G.— 
Tipula loti, Deg. 6. 157. 29. tab. 29, f. 1. 5. 

Long. lig. Noire, Suivant Degeer , les ailes n’ont qu'une 
seule nervure, la marginale. 

Les larves, qui sont d’un jaune blanchâtre, vivent en so- 
ciété dans les fleurs du Zotus corniculatus, qui se renflent en 
vessie, 
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14. GC. LoxGiconxe. — Cecidomÿia longicornis, Meig. 
Zus. D. — Tipula longicornis, Linn. F.S. 1776. 

Long. : lig. D'un rouge de chair. Tête noire, à front 
blanc. Antennes noires, plus longues que le corps. Thorax à 
bandes brunes. Pieds noirs. 

Sur le Cnicus palustris. 


15. GC. PENNicORNE. — Cecidomyia pennicornis, Meig. 
Zus. C. — Tipula péniicornis, Lin. F. S. 1577. 
Long. lig. Noire. Balanciers blancs. 


Sur l_Aristolochia clematitis. 


16. C. pu erosEILLIER.— Cecidomyia ribesii, Megerl.— 
Maeig. n°. 154 

Long. * lig. Tête et thorax jaunâtres: Antennes cylindri- 
ques, de douze articles serrés lès uns contre les autres @. 
Thorax à bandes noires. Abdomen üoirâtre, à poils gris. Pieds 
brunâtres. Ailes cendrées. 

D’Allemagne. Cette espèce devrait former ui genre particulier. 


17. GC. BIcOLORE. — Cecidomyia bicolor,; Meig. no. 12. 

Long. : lig. Antennes noires. Thorax cendré. Abdomen 
couleur de chair. Pieds pâles. Balanciers blancs. 

Commune sur les fleurs et particulièrement sur l’armoise. 


18. OC. PYGMÉE, — Cecidomyia pygmæa,; Macq. Dipt. du 
Nord, n°: 7. 

Long. © lig. Tête et thorax noirâtres. Antennes plus lon- 
gues que le corps, de dix-huit articles. Abdomen d’un rou- 
geàtre foncé. 

Je l'ai trouvée dans mon cabinet, 


4. GExke. LASIOPTÈRE. — ZLASIOPTERA, Meiïg., 
Lat. 


Caractères. Tête sphérique. Les deux premiers articles 
des palpes épais, en massue, Antennes de quatorze à vingt- 
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. e LA . 4 . 2 : 
quatre articles non (is Pieds allongés ; premier ar- 
ticle des tarses, tantôt très-court , tantôt long. Ailes velues , 
frangées ; deux nervures longitudinales. 
ErymoLoGir : Lasioptera, ailes velues. 


À. Premier article des tarses fort court. 


1. L. PEINTE. — Zasioptera picta, Meig, no. 1. (PI. 3, 
fig. 3.) 

Long. 1 lig. Noire. Antennes velues , de vingt-quatre articles 
globuleux , non pédicellés. Segmens de l’abdomen bordés de 
blanc, à deux taches blanches, Cuisses jaunes ; jambes et tarses : 
blancs , à extrémité noire, Ailes cendrées; bord extérieur noir, 
à point blanc. 

De l'Allemagne. 


2. L. ALBIPENNE. — Lasioptera albipennis, Meig, no. 3. 

Long. 1 lig. Noire. Antennes de dix-huit articles. Cuisses 
et jambes comprimées. Ailes blanches: bord antérieur noirâ- 
tre, a point blanc. 

Rare, dans les prairies. 


3. L. DE L'ÉPINE-VINETTE. — Zasioptera berberina , Meig. 
n°. 4. — Tipula berberina, Schr. Faun. Boic. 3. 2359. 

Long. lig. Rougeâtre, Antennes de vingt articles. Ailes 
fuligineuses ; base et bord extérieur à point blanc, 

La larve vit dans les excroissances vésiculeuses du berbéris 


ouvnetier. 


AA. Premier article des tarses long. 


4. L. omscurs. — Lasioptera obfuscata, Hoffm. — 
Meig. n°. 5. 

Long. : lig. Brunâtre. Pieds bruns, à reflets blancs. Ailes 
gristres; nervure extérieure se courbant et se réunissant au 
bord extérieur avant l'extrémité. 

D’Allemagne ? 


11. 
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AAA. Les articles des tarses n’ont pas été observés. 


5. L. GExÉvRIER. — Lasioptera juniperina , Meig. n°. 8. 
— Tipula juniperina, Lion. F. S.1994.— Des. G. 153. 26, 
tab, 25, f, 7. — 20. | 

Long. lig. D'un brun rougeñtre. Antennes de quatorze 
articles. Bord externe des ailes noirâtre. 

Degcer trouva les larves en automne, à l'extrémité des ra- 
meaux du genévrier. 


5°. Genre. PSYCHODE. — PSYCHODA, Lat., Meig. 


Caractères. Corps court, épais, velu. Antennes de quatorze 
ou quinze articles: le premier épais, velu , ordinairement cy- 
lindrique ; les autres pédicellés. Pieds courts. Ailes inclinées 
en toit , larges, frangées ; huit nervures longitudinales, cou- 
vertes d’écailles; deuxième et cinquième bifides. ( PI. 4, 
fig. 12, 13.) 

ÉrymoLocie : Psychoda, de psyche, papillon. 


1. P. PHALÉNOÏDE. —_Psychoda phalænoides, Lat. Gen, 
4. 251. — Meig. n°. 1.—Tipula phalænoides, Linn. F.S. 
1971. — Deg. 6. 158. 30, tab. 27. 6. 0. 

Long, 1 : lig. D'un noir cendré brunâtre. Ailes grises, né- 
buleuses ; bord intérieur à points obscurs à l'extrémité de cha- 
que nervure ; franges grises. 

Sur les murs et sur les fleurs. 


2. P. pes marais. — Psychoda palustris, Meig. no. 2. 
Long. 1 © lig. Noirâtre, à poils blancs. Pieds blancs ; extré- 
mité des jambes et les deux derniers articles des tarses noirs. 
Aïles à base brune; une bande anguleuse noirâtre au nulieu ; 
extrémité noire; franges noirâtres, blanches à l’extrémité des 
ailes. 
Sur les plantes marécagenses , au mois de mai. 
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3. P. TriFAsctéE. — Psychoda trifasciata, Lat. Gen. 
4. 251. — Meig. n°. 3. 

Long. 1 lig. Couverte de poils blancs. Pieds blancs; moitié 
des jambes et des articles des tarses noire. Ailes blanches ; trois 
bandes anguleuses noires ; franges blanches , tachées de noir, à 
l'extrémité des ailes. 

Dans les lieux aquatiques. 


4. P. ocELLAIRE. — Psychoda ocellaris, Lat. Gen, 
4. 251. — Meig. no. 4. 

Long. 1 :lig. D'un gris blanchâtre, Antennes brunes ; pre- 
mier article allongé en massue. Pieds noirs ; articulations blan- 
ches, ainsi que les deuxième et troisième articles des tarses, 
Ailes noiïrâtres; près de la base , une bande blanchätre , à point 
noir; aux bords extérieur et intérieur, un pont noir, entouré 
de blanc ; franges brunes à bandes blanches. 

Dans les lieux aquatiques. 


5. P. pLANCuATRE. — Psychoda canescens , Meig. n°. 5. 

Long. 1 : lig. Noirâtre, à poils blanchätres. Pieds blancs ; 
les deux derniers articles des tarses noirâtres, Ailes d’un gris 
clair , à point obscur vers la base , et deux vers le milieu ; fran- 
ses brunes, blanchätres au bord postérieur, 


Sur les plantes aquatiques. 


6. P. osscure. — Psychoda fusca, Macq. Dipt. du 
Nord, n°. 4. 

Long. 1 : lig. Noire, à poils bruns. Aïles à écailles noirà- 
tres , courtes et épaisses, 

Sur le tronc des arbres. 


7. P. NERvEUSE. — Psychoda nervosa, Schr, — Meig. 
n°. 06. 

Long. = lg. Blanchâtre. Antennes annelées de noir, Balan- 
ciers blanes. Ailes sans tache. 


Assez commun sur les haies. 


166 HISTOIRE NATURELLE 


5e. Trisu. TIFULAIRES FLORALES, — 7'pulariæ florales, 
Lat. — Tip. muscæformes , Latipennes, Meig. 


Caractères. Corps assez épais. Palpes le plus sou- 
vent de quatre articles. Antennes cylindracées, mo- 
niliformes ou perfoliées, plus courtes que la tête et 
le thorax réunis, ordinairement de neuf à seize arti- 
cles. Yeux souvent ovales, contigus & ; ocelles quel- 
quefois nuls. Thorax sans suture. Abdomen de huit 
seomens distincts. Pieds assez courts. Ailes larges, 
couchées ; ordinairement une ou deux cellules basi- 
laires; souvent point de discoïdale ; une marginale ; 
rarement une sous-marginale; quatre postérieures 
ordinairement sessiles ; souvent les nervures mar 
les seules colorées. 


gina- 


A. Antennes de plus de dix articles. 
B. Antennes de quatorze à seize articles, 


C. Antennes de seize articles. 
1". Genre. RuypPues. 
CC. Antennes de quatorze articies. Trompe munie 
de soies maxillaires. 


2°. Genre. GLOCHINE. 


BB. Antennes de onze articles. 
D. Paipes de quatre ou cinq articles. 


E. Point d’ocelles. 


3e. Genre. SIMULIE. 
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EE. Des ocelles. 


F. Tarses munis de deux pelotes. Palpes de 
quatre articles. 


4°. Genre. PENTRÉTRIE. 


FF. Tarses munis de trois pelotes. Palpes de cinq 
articles. 


G. Jambes presque nues. Prothorax simple. 


5°. Genre. PLécre. 


GG. Jambes épineuses. Protiorax pectiné. 


6°. Genre. DicoPne. 


AA. Antennes de moins de dix articles. 
H. Antennes perfoliées, cylindriques. 


7°. Genre. Bision. 


HH. Antennes non perfoliées , terminées en massue. 


8°. Genre. ASPISTE. 


DD. Palpes d'un seul article distinct. 


9°. Genre. SCATHOPSE. 


La longue série des Némocères se termine par les 
Tipulaires florales , qui , en s’éloignant des autres tri- 
bus de cette famille, paraissent se rapprocher des 
Brachocères, et former une de ces transitions qui 
unissent entre elles les grandes divisions de la chaîne 
des êtres. C’est particulièrement par le facies que ces 
Tipulaires diffèrent des autres. Le corps et la tête ont 
plus d'épaisseur; les pieds sont moins longs, et les 
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ailes plus larges. Elles n'ofirent plus au même degré 
cette extrême délicatesse qui caractérise ces légères 
tribus qui tourbillonnent dans les airs. Cependant 
les caractères essentiels de la famille subsistent : les 
antennes et les palpes restent conformes au type sous 
le rapport de la composition ; mais les premiers de 
ces organes se raccourcissent, présentent moins d’ar- 
ticles, et perdent de la forme ordinaire; et les palpes, 
dans le genre Scathopse, forment une exception qui 
le place sur la limite des deux divisions des Diptères : 
ils sont formés d’un seul article distinct, comme dans 
les Brachocères. 

Les Tipulaires florales se reconnaissent donc parmi 
les Némocères, à plus de largeur ou à moins de Îon- 
sueur dans les différentes parties du corps. Elles ont 
toutes plus ou moins ce caractère. Cependant , malgré 
ce trait de ressemblance, elles n’offrent pas dans l’en- 
semble de l’organisation cette unité que présentent 
ordinairement les familles naturelles ; nous les avions 
même, dans notre premier ouvrage sur iles Diptères, 
séparés en plusieurs groupes, sous les dénominations 
de musciformes, rampantes et xylophagiformes ; mais 
nous croyons devoir les réunir, à l'exemple de M. La- 
treille, en les considérant comme des subdivisions de 
la même tribu. 

Le principal de ces groupes est composé des Bi- 
bions, des Dilophes et des Scathopses. Il est caracté- 
risé par l'insertion des yeux au bas de la tête et très- 
près de la trompe. Les genres Penthétrie, Plécie et 
Aspiste s’y rapportent plus ou moins. Le second est 
formé des Simulies; il se distingue par un facies plus 
rapproché de celui des autres Tipulaires. Les genres 
Rhyphe et Glochine forment le troisième, qui différe 
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principalement des autres par les antennes composées 
d'un plus grand nombre d'articles , et par les nervures 
des ailes plus composées. Il n'appartient qu'imparfai- 
tement aux Tipulaires florales, et il a été compris 
parmi les Fongivores par M. Latreilie; mais il nous 
semble qu'il n’y est pas mieux placé sous le rapport de 
l'organisation, et il y est étranger dans l’état de larve. 

Les habitudes des Tipulaires florales présentent 
autant de diversité que les organes. Les Bibions et les 
genres voisins ont peu d’agilité ; ils font peu d'usage 
de leurs ailes , restent souvent immobiles sur les plan- 
Les , et particulièrement sur les arbres fruiliers, dont, 
suivant L'yonet, ils font avorter les fleurs en se nourris- 
sant de leurs sucs. J'ai vu, un jour du mois d'avril, une 
grande troupe de Bibions dela Saint-Jean voltigeant 
avec beaucoup de légèreté à la surface d’un monceau 
d'argile sablonneuse dont elle ne s’éloignait pas. Cette 
réunion , quoiqu elle me parüt entièrement composée 
de mâles , avait sans doute pour cause la présence de 
quelques femelles ; mais je ne pus m’assurer du motif 
qui les retenait près de cette argile. 

Les Simulies se singularisent par la manière dont 
elles marchent. Lorsqu’elles sont posées sur une 
feuille, leurs tarses antérieurs s'appuient dans toute 
leur longueur sur le plan de position ; ils sont dans un 
mouvement continuel de tâtonnement. Comme ces 
insectes habitent ordinairement les buissons situés 
sous les arbres, et qu'ils y recueillent avec la trompe 
les sucs répandus sur le feuillage, et particulièrement 

eux produits par les pucerons , leurs tarses font Îles 
fonctions de palpes, et servent à reconnaître cet ali- 
ment. Cependant ils ne se bornent pas à ce genre de 
nourriture ; ils en cherchent une autre en nous faisant 
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la guerre comme les Cousins, et leurs piqüres ne sont 
pas moins douloureuses, au moins dans les résions 
méridionales où ces insectes sont connus sous le nom 
de moustiques. Leur suçoir n'est cependant composé 
que de la lèvre supérieure et de la langue, comme 
dans les Tipulaires les plus innocentes ; mais ces soies 
paraissent plus développées. 

Les Rhyphes se tiennent de préférence sur les troncs 
des arbres ; ils ont le vol rapide et se réunissent quel- 
quefois dans les airs, surtout lorsque le temps est 
orageux. Nous les voyons souvent aussi sur nos fe- 
nêtres. 

Le premier âge des Tipulaires florales est peu 
connu. Les larves des Bibions sont cylindriques, 
munies de vingt stisgmates et couvertes de poils qui les 
font ressembler à certaines chenilles. Ces poils, fort ru- 
des et dirigés en arrière , paraissent avoir une destina- 
tion assez importante. Les larves , habitant la terre, et 
obligées de s’y frayer des chemins pour chercher leur 
subsistance, se meuvent, quoique dépourvues de 
pieds, avec le secours de ces sortes de pointes, qui 
servent à fixer la partie postérieure du corps lorsque 
la partie antérieure se porte en avant, et réciproque- 
ment. C'est ainsi que pendant une année presque en- 
tière qu'elles passent sous cette forme , elles parvien- 
nent à faire des marches souterraines, et c'est particu- 
lièrement dans les bouses qu'elles viennent chercher 
leur nourriture. Pendant l'hiver elles s’enfoncent 
dans la terre pour se mettre à l'abri de la gelée; elles 
y pénètrent encore au mois de mars avant de passer à 
l'état de nymphes. Sous cette forme, elles sont oblon- 
gues et elles n'offrent plus que seize stigmates; la 
partie correspondante au thorax est relevée en bosse ; 
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les ailes et les pieds sont moins développés que dans 
la plupart des autres nymphes nues. 

Les Scathopses sedéyeloppent dans les immondices; 
les larves n’offrent rien de remarquable ; les nymphes 
sont nues. 

Les Rhyphes déposent leurs œufs ordinairement 
dans les bouses, et quelquefois dans le détritus du 
bois , sur le linge ou le papier humide dans nos appar- 
temens. Les larves sont allongées et cylindriques ; les 
seemens du corps ont chacun une bande brune sur un 
fond blanchätre. On découvre à la bouche deux espèces 
de palpes frangées, et à l'extrémité du corps quatre 
stigmates saillans en forme de tubes. Les nymphes 
sont nues ; elles ont le bord postérieur des segmens de 
l'abdomen muni de petites épines dirigées en arrière, 
qui donnent sans doute à l’insecte le moyen de s'élever 
à la surface de la terre, au moment de la dernière 
transformation. 


1, Genre. RHYPHE. — RAFPHUS, Lat., Meig. — 
Sciara, Fab. S. Antl. — Musca, Linn. 


Caractères, Deuxième article des palpes épais. Antennes 
subulées, de seize articles; les deux premiers distincts des 
autres ; les suivans presque globuleux, diminuant de gros- 
seur. Abdomen de sept segmens distincts. Pieds allongés æ. 
Deux cellules basilaires aux ailes ; une discoïdale ; cinq posté- 
rieures. (PE 4, fig. 14) | 


EryMoLoGie : Rhyphus signifie rapide. 


1. R. rREmBRuN. — Rhyphus fuscatus, Meig. n°, 1, 
tab. 11, f. 18. — Musca nigricans, Linn. F.S$. 2510. 

Long. 4,9 3. lig. Cendré. Palpes et antennes bruns. 
Thorax à trois bandes noires. Abdomen brun , d’un jaune 
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brunâtre 9 ; bord des segmens pâle. Pieds ferrugmeux ; arti- 
culationsobscures. Stigmate des ailes noirâtre ; un point obscur, 
allongé, plus rapproché de la base ; une petite tache peu dis- 
tincte près de celui-ci, et plus rapprochée du bord intérieur ; 
une autre également pâle , plus voisine de la base. 


Commun en été. 


2. R. PoNcTUÉ. — Rhyphus punctaius, Meig. no. 2. — 
Sciara punctata, Fab. S. Antl. n°. 13. 


I 
2 


Long. 1 © big. Semblabie au précédent. Une tache de plus 


aux ailes sous le stigmate. 


Commun, 


3. R. pes FENÊTRES. — Rhyphus fenestralis, Meig. no. 5. 
— Sciara cincta, Fab. S. Antl. no. 15. 

Long. 3 lig. Semblable au précédent. Abdomen ferruat- 
neux ©. Tache sous le stigmate , s’unissant avec lui; une tache 
de plus à Pextrémité des ailes; deuxième celiule postérieure 
plus large à sa base. 


Nous la voyons souvent sur les fenêtres. 


2°. GENRE. GLOCHINE. — GLOCHINA, Meis. Suppl. 


Caractères. Trompe renfermant, outre la lèvre supé- 
rieure et la langue , deux soies maxillaires de la longueur de 
la trompe. Palpes de cinq articles; troisième dilaté. An- 
tennes de quatorze articles ; troisième et suivans globuleux. 
Pieds allongés. Deux cellules basilaires aux ailes ; une discoï- 
dale, cinq postérieures. 

Les Glochines sont , avec les Gousins et les Bolitophiles , 
les seuls Némocères dans lesquels on ait observé des soies 
maxillaires. Elles se font encore remarquer par la confor- 
mation de leurs palpes de cinq articles, dont le troisième 
est fort dilaté, comme le deuxième dans les Rhyphes. Ce 
rapport et celui entre les antennes et les nervures des ailes 
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nous déterminent à rapprocher ces deux genres, quoique 
par le facies les Glochines ressemblent plus aux Limnobies. 


1. CG. soyEuse, — Glochina sericata , Meig. no. 1. 

Long. 4, 9 5 lg. Tête grise, rétrécie postérieurement. 
Antennes brunes. Thorax cendré, à bandes brunes. Abdomen 
d'un gris noïâtre , soyeux ; bord des segmens et anus jaunes. 
Pieds bruns; hanches et base des cuisses jaunes. Aïles 
hyalines. 

D’Allemagne , au mois de mai. 


9°. Gene. SIMULIE. — S/MULIUM, Lat., Meis. — 
Rhagio , Fab. S. Antl. — Culex , Linn. 


Caractères. Quatrième article des palpes un peu allongé 

O 

et menu. Antennes cylindriques, de onze articles ; les deux 

premiers séparés des autres. Yeux ronds. Point d’ocelles. 

Premier article des tarses aussi long que les autres réunis. 

Ailes fort larges : cellules basilaires et marginale fort étroites. 
Oo ? © 


(PA He. 35.) 


1. S. ORNÉE. — Sunulium ornatum , Meig. n°. 1. 

Long. 172 big. G. Noirâtre. Thorax à poils jaunes. Ab- 
domen à taches latérales grises. Jambes blanches, à extrémité 
noire. ©. 'T'éteblanche. T'horax à tache blanche, changeante, de 
chaque côté en avant. Base de l'abdomen à longs poils blancs, 
Jambes antérieures à bande longitudinale blanche ; les deux 
premiers articles des tarses postérieurs à base blanche, 

Assezrare , en France et en Allemagne. 


2, S. A TARSES ÉPais. — Siynulium crassitarsis, Nob. 

Long. 2 lig. Noire. Thorax à deux taches antérieures d’un 
blanc bleuâtre. Guisses brunes ; jambes antérieures d’un blane 
argenté; postérieures el premier article des tarses épaissis, 
noirs, à moitié antérieure blanche. 

De la Sicile ; rapporté par M. Alexandre Lefebvre. 
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3. S. RAMPANTE. —Simnuliumn reptans, Lat. Gen. 4. 560. 
— Meig. n°. 2. — Culex id. Linn. F.S. 1803. 

Long. 1 + lig. Brune. Premier article des antennes blanc. 
Thorax un peu cüivreux. Jambes blanches ; premier article des 
tarses un peu renflé œ, 9. 

En été et en automne. 


4. S. tinéée. — Simulium lineatum, Meg. n°. 5. 

Long. 1 = lig. Brune. Tête d’un gris blanchâtre. Thorax à 
bandes noires. Jambes et base du premier article des tarses 
blancs 9. 

De France? et d'Allemagne, 


5. S. TACHETÉE. — Simulium maculatum, Meg. n°. 7.— 
Rhagio columbaschensis, Fab. Ent. Syst. 4, n°. 22. 

Long. : lig. D’un cendré bleuâtre. Thorax à bandes noir: 
tres. Abdomen à tachés dorsales noires , contiguës 9. 

En ma, et puis en Juillet et août, dans les bois près des 
eaux. 


6. S. PUBESGENTE. — Sinulium pubescens, Nob. 

Long. : lig. Noire, à poils jaunes. Les deux premiers articles 
des antennes testacés. Pieds noirâtres; genoux jaunâtres ; pre- 
mier article des tarses postérieurs blanchâtre, à extrémité 
noire. | 

Du cabinet de M. Percheron. 


7. S. TIBIALE. — Simulium tibiale, Nob. 
Long. & ‘ lie. D'un noir velouté. Thorax antérieurement à 
Oo 2 te] 
duvet blanchâtre. Jambes antérieures d’un blanc argenté en 
te] 
dehors ; postérieures larges et ciiées ç. 
Je l’ai reçue de la Lorraine. 


8. S. cENDRÉE. — Simulium cinereum , Nob. 
. . z j . n ds 
Long. 1 ‘ lig. D'un gris foncé, Antennes noires. Thorax 
à trois lignes noires, peu distinctes. Abdomen à incisions noi- 
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res. Pieds noirs; genoux blanchâtres, ainsi que le premier 
article des tarses postérieurs 9. 
Je l’ai reçue de la Lorraine. 


4e. Genre. PENTHÉTRIE.— PENTHETRIA, Mig, 
Laät. 


Caractères. Tète de la longueur du thorax. Palpes de 
quatre articles ; premier un peu plus court que les autres. 
Front très-étroit , assez large 9. Anterinés pertoliées, 
de onze articles; les deux premiers séparés des autres. Pieds 
finement velus, allongés ç'; tarses à deux pelotes. Ailes gran- 
des ; point de cellule discoïdale, une marginale d', deux D ; 
deuxième postérieure pétiolée. (PI. 4, fig. 16.) 

EÉtymoLoGie : Penthetria, deuil, crépe. 


1. P.soyeuse. — Penthetria holosericea , Meig. n°. 1. 
Long. 22, 9 3 :lig. D'un noir velouté. Ailes brunes. 
Rare, en Allemagne. 


2. P, Noire. — Penthetria atra, Nob. 
Long. 3 lig. D'un noir mat. Premier article des tarses pos- 
térieurs dilaté. Ailes brunes 9. 


De Philadelphie ; cabmet de M. Serville. 


5°, Genre. PLÉCIE. — PLÆCIA, Hoffm.— Wied, Auss. 
Zweif. — Penthetria, Wied. Dipt. Exot. — firtea, 
Fab. S. Antl. 


Caractères. Tête petite, hémisphérique, moins large que 
le thorax 2. Trompe saillante, épaisse. Labre assez graud , 
pointu. Palpes de cinq articles; premier petit; troisième 
grand, conique. Face aussi longue que le front , convexe, 
saillante à la partie supérieure. Front assez large , caréné 9. 

€ 

Antennes perfoliées, insérées un peu plus bas que le milieu 
de ia hauteur des yeux, de onze articles; les deux premiers 
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courts, cylindriques, peu distincts Fun de l’autre ; troisième 
assez grand , cyathiforme , un peu allongé ; les suivans courts, 
un peu arrondis, diminuant un peu de grosseur ; le dernier 
très-petit. Yeux convexes, arrondis. Thorax à deux lignes 
renfoncées. Pieds presque nus ; antérieurs : cuisses allongées, 
renflées à l’extrémité; jambes allongées ; premier article des 
tarses un peu allongé ; les autres assez courts; trois pelotes 
à l'extrémité ; pieds intermédiaires assez courts; postérieurs ? 
Ailes une fois plus longues que l'abdomen 2 ; deux cellules 
basilaires ; deux marginales 9 ; deuxième postérieure pé- 


folée. { Pl... 4r fs. 17:) 


1. P. ruLvicoLze. — Plecia fulvicollis, Wied. Auss. 
Zweif. n°. 2. — Penthetria id. Wied. Dipt. Exot. 1. 31. 2. 
— Hirtea id. Fab. S. Antl. n°. ro. 

Long. 4 lig. D'un noir mat. Thorax d’un rouge jaunûâtre. 
Ailes fuligmeuses æ, 2. 

De Java et de Sumatra. 


6e. Genre. DILOPHE, — DILOPHUS, Meig., Lat. — 
Hirtea, Fab. 


Caractères. Tête presque entièrement occupée par les 
yeux , fort petite et inclinée ©. Palpes de cinq articles ; 
troisième dilaté. Antennes cylindriques, insérées sous les 
yeux, de one articles; le troisième un peu plus grand que 
les autres ; les quatre derniers peu distincts les uns des au- 
tres. Yeux velus «. Prothorax élevé, à deux rangs de poin- 
tes. Pieds velus ; cuisses antérieures épaisses , sillonnées ; 
jambes épineuses antérieurement, et terminées par une 
couronne de huit pointes; tarses à trois pelotes. Point de 
cellule discoïdale aux aïles. (PI. 4, fig. 18.) 

Erymorocie : Le nom de Dilophus fait allusion aux deux 
rangs de pointes , en forme de peignes, du prothorax. 


1. D. comuux — Dilophus vulgaris, Meig. n°. 1, tab. 11, 
£. 144 Pr Lat. 
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Long. 2-2 : hig. Noir. Ailes hyalines, à nervures costales 
noires *, brunes, à nervures bordées de blanchâtre 9. 


T Y 
res-commuon. 


2. D. réuoré. — Dilophus femoratus, Meig. n°. 2. 
Long. 2 lig, Noir. Cuisses antérieures ferrugineuses 9. 
Ailes hyalines, à stigmate noïrâtre , 2. 


Rare, au nord de la France et en Allemagne. 


3. D. menu. — Dilophus tenuis, Hoffm. — Meig. n°. 4. 

Long. 2-2 = lg. Noir. Abdomen trés-gréle. Pieds bruns; 
cuisses antérieures peu épaisses; jambes à deux pointes ; 
cuisses et jambes ‘postérieures allongées et épaissies à l’ex- 
trémité; les deux premiers articles des tarses dilatés. Ailes 
hyalines ; stigmate brunâtre ; deuxième cellule postérieure pé- 
diculée «7. 

M. Alexandre Lefebvre l’a trouvée en Sicile. 


4. D. Armræenxe. — Dilophus albipennis, Meig. Suppl. 
n°. 6: 

Semblable au D. vulgaris. Ailes hyalines 9, à stigmate 
brunâtre œ, 9. 


De France ? et d'Allemagne, 


ne. GENRE. BIBION. — B/BIO, Geoff., Meig., Lat. — 
Iiriea , Fab. — Tipula, Linn. 


Caractères. Tête presque entièrement occupée par les 
yeux '; petite, allongée , et inclinée ,9. Trompe saillante; 
lèvres terminales peu distinctes; labr eet langue ciliés vers 
l'extrémité. Palpes de cinq articles; premier tres-petit. An- 
tennes cylindriques, perfoliées, insérées sous les yeux, de 
neuf articles; les deux premiers séparés des autres; les au- 
tres très-courts. Yeux velus æ, nus, petits et peu sail- 
lans ,9 : abdomen terminé par deux crochets et deux 
tubercules . Pieds velus ; cuisses antérieures courtes, ren- 
flées 9 ; postérieures ailongées '; jambes sillonnées ; anté- 
rieures courtes, renflées , terminées par une longue pointe 
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et une petite; postérieures renflées '; articles des tarses 
allongés ; trois pelotes à l'extrémité. Deux cellules basilaires 


aux ailes. (PI. 4, fig. 10.) 


1. B. rrécoce. — Bibio hortulanus, Meig. no. 1. — Bibion 
de Saint-Marc rouge, Geoff. n°. 3. — Tipula hortulana, 
Linn. F. S. 1970. — Schæff. Icon. tab. 104, £. 8-15. 

Long.  3,,9 4=. lig. Noir, à poils blancs. Aïles hyalines , 
à extrémité blanche ; bord extérieur d’un brun päle, a nervure 
et stigmate bruns G'. D'un rouge vermillon, à tête, protho- 
rax, flancs , écusson et pieds noirs Ailes un peu brunûtres ; 
bord extérieur noirâtre 9. 


Commun des le mois d'avril. 


2. B. A vENTRE rAUvE.— Bibio fulviventris, Meg.— Meig. 
HP CPR 

Long. 3-3: lig. Noir. Abdomen fauve; premier segment 
noirâtre. Ailes brunâtres, nervures pâles, Bord extérieur et 
balanciers noirs 9. 

M. Alexandre Lefebvre a trouvé en Sicile plusieurs fe- 
melles et point de mûles. 

M. Meigen, qui a décrit une femelle, de l'Autriche, dit 


qu'elle a des bandes de petits poils fauves sur le thorax. 


3. B. FERRUGIREUX. — Bibio ferruginatus, Meig. n°. 11. 
— Hirtea ferruginata, Fab. S. Antl. n°. 2.— T'ipula fla- 
vicaudis, Deg. 6. 160. 35. 

Long. 2 + hig. Noir. Abdomen ferrugineux ,9, à bande 
dorsale noirâtre. Ailes brunes, à nervures obscures ©. Noir. 
Ailes légèrement brunâtres , à nervures pâles ; bord extérieur 
et stigmate noirâtres c. 

De France ? et d’ Allemagne. 

4. B pe SAINT-Marc. — Bibio Marci, Meig. no. 2. — 


Bibion de Saint. Marc noir, Geocff. n°, 2. — Tipula Marci, 
Lino. F.5S, 1965. — Schæff. Icon tab. 15, fig. 5. 2. L. 
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Long. 5-6 lig. Noir, à poils noirs. Ailes «7 hyalines; 9 noi- 
râtres ; bord extérieur et stigmate obscurs. 
Commun. 


5. B. veivé. — Bibio venosus , Meig. no. 10. 

Long. 4, 2 5lig. Noir. Cuisses postérieures terminées 
subitement en massue ©. Nervures du bord extérieur des ailes 
noires ; les autres brunes ; stigmate noir. 

Rare, dans les bois au nord de la France et en Allemagne. 


6. B. ve Pomone. — Bibio Pomonæ, Meig. n°, 5. — 
Hirtea id. Fab. S. Antl. n°. 9.—Herbst. Gem. Nat. tab. 338. 
Ens: 65! F9: 

Long. 6-7 lig. Noir. Cuisses rouges. Yeux finement ve- 
lus ©. Ailes hyalines, à bord et stigmate bruns œ, 2. 


Assez rare. 


7. B. À Tarses FAUVES. — Bibio rufitarsis , Meig. n°. 3. 
Long. 3 ?-/ lig. Noire. Abdomen à poils blanchâtres. Tar- 
ses fauves ; dernier article noir ; jambes postérieures à bande 
longitudinale brune, Ailes un peu brunâtres ; stigmate brun 9: 


Rare, de Lille et d'Allemagne. 


8. B. ne Sarnt-Jrax. — Bibio Johannis, Meig. no. 7.— 
Hirtea præcox et pyri, Fab. S. Antl n°%. 3 et 8.—T'ipula 
Johannis, Deg. 6. 159. 32, tab. 27, f. 12-20. 

Long. 2-2: lg. D'un noir brunâtre. Thorax à petits 
poils jaunâtres 9. Jambes et tarses ferrugineux «. Pieds fau- 
ves ©. Ailes un peu roussâtres , à stigmate brun. 

Assez commun. J’ai vu beaucoup de mäles sans femelles, 
voitigeant à la surface d’une argile sablonneuse sur l’esplanade 
de Lille, en avril. 


9. B.raxiGÈrEe. — Bibio laniger, Meig. n°. 14. 

Long. 2 :lig. Couvert de poils gris jaunâtrés. Jambes et 
tarses d’un jaune fauve. 

Rare, au nord de la Franée. 
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10. B. cLavipène. — Bibio clavipes, Meig. no. 15. — 
Hirtea Johannis , Fab. S. Antl., n°. 6. 

Long. 2 +-3 lig. Noir, presque glabre. Jambes et premier 
article des tarses en massue. Ailes hyalines ; nervures exté- 
rieures et stigmate noirs œ, 9. 

De France et d'Allemagne. 


11. B. ALBIPENNE. — Bibio albipennis, Meig. Suppl. — 
Meig. n°. 17. 

Long. 2: lig, Noir. Pieds testacés; cuisses noires, Ailes 
d’un blanc de lait . 

De France? et d'Allemagne. 


8°. GENRE, ASPISTE. — ASPISTES, Hoffm., Meig., 
Lat. 


Caractères. Tête petite. Antennes de huit articles ; les 
deux premiers un peu épais; les cinq suivans courts; les 
sixième et septième plus épais; huitième beaucoup plus 
grand, ovale, et paraissant concave. Thorax court, épais ; 
dos un peu concave antérieurement. Abdomen oblong , plus 
épais que le thorax. Cuisses antérieures épaisses ; deux petites 
pointes latérales; jambes antérieures terminées par une 
pointe. Une seule cellule basilaire aux ailes, petite; margi- 
nale atteignant à peine la moitié de la longueur des ailes ; 
trois cellules postérieures. (PL. 4, fig. 20.) 

ErymoLoais : Le nom d’Aspistes fait allusion à la forme 
de bouclier que prend le dernier article des antennes. 


1. À. DE BErLin. — Aspistes Beroliensis, Hoffm.— Meig. 
n°. 1 

Long. 1 big. D’un noir de poix. Anus d’un rouge brun, Jam- 
bes et tarses fauves. Ailes hyalines Z, 2. 

D’Allemagne. M. von Winthem a trouvé souvent ce petit 
insecte sur la surface inférieure des feuilles du Tussilago pe- 
Lasites, çe qui lui fait croire que la larve vit sur cette plante. 
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9°. Gexre. SCATHOPSE. — SCATHOPSE, Geoff., 
Lat., Meig. — Tipula, Linn. 


Caractères. Palpes cachés, d’un seul article distinct. 
Antennes cylindriques, de onze articles ; les quatre derniers 
peu distincts les uns des autres. Yeux réniformes. Ailes gran- 
des ; une cellule basilaire petite, linéaire ; trois postérieures ; 
deuxième pétiolée. (PI. 4, fig. 21.) 

Érymorocre : Le nom de Scathopse fait allusion aux or- 
dures où il se trouve. 


1. S. NOTÉ. — Scathopse notata, Meig. ne. 1. — Sca- 
thopse albipennis, Fab. $. Anitl. n°. 1. — Tipula notata, 
Linn. F.S. 1773. 

Long. : lig. D’un noir luisant. Thorax marqué latéralement 
d’une tache en avant, d’une autre à la base des ailes, et d’une 
troisième à l'insertion de l’abdomen «, 9. 

Fort commun sur les murs humides et sur les fleurs. 


2. S. A TARSES FAUVES. — Scathopse fulvitarsis, Nob. 
Long. 1 lig. Noir. Cuisses et jambes à anneau testacé, peu 


distinct ; tarses fauves «7. 


De Bordeaux. 


3. S. maseur. — Scathopse major, Macq. Dipt. du Nord, 


no. 2; 

Long. 2 lig. D’un noir velouté. Yeux d’un brun chatoyant. 
Côtés du thorax argentés antérieurement. Partie des jambes et 
des tarses blanchitre. 

Les ailes diffèrent de celles de l'espèce précédente en ce que 
la nervure qui ferme extérieurement la cellule basilaire est 
droite au lieu d’être courbe , et que celle qui ferme la marginale 
est anguleuse au côté intérieur. 

Rare, du nord de la France. 


4. S. noir. — Scathopse nisra, Meig. n°. 2. 
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Long. = lis. Noir. Ailes hyalines. 

Sur les murs humides. Suivant Meigen, sur les fleurs de 
l’heracleum sphondylium. 


5: S. a P1Eps BLANGS. —Scathopse leucopeza, Meig. n°. 3. 
Long. 1 lig. Noir. Tarses à reflets blancs. 
De France et d'Allemagne. 


6. S. FLAVICOLLE. — Scathopse flavicollis, Meig. n°. 8. 

Long. 1 lig. Ferrugineux. Front noir, Antennes brunes , à 
base jaune. Abdomen noir en dessus. Nervures des ailes 
jaunes. 


Rare , aux environs de Paris et en Allemagne. 
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2*. nivision. BRACHOCÈRES. 
BRACHOCERA, Nob. 


Caractères. Corps ordinairement assez large et peu 
allongé. Tête ordinairement hémisphérique, de la 
largeur du thorax. Trompe tantôt longue, menue, 
saillante, coriacée ; tantôt courte, épaisse, charnue, 
et retirée dans la bouche; suçoir de six, quatre ou 
deux soies ; palpes d’un ou de deux articles. Antennes 
courtes, de trois articles au plus; troisième ordinai- 
rement accompagné d’un style. Thorax peu convexe. 
Abdomen souvent assez large. Pieds ordinairement de 
longueur médiocre. Ailes le plus souvent assez larges ; 
cellules basilaires assez courtes. 


À. Suçoir de six soies /. Palpes ovales et rele- 
vés g', coniques et couchés ©, adhérens à la 
base des soies maxillaires. Troisième article des 
antennes annelé. 


1e. Subdivision. HExXACHŒTES. 


AA. Sucoir de quatre soies. Palpes ordinairement 
adhérens à la base des soies maxillaires. Troi- 
sième article des antennes ou annelé, ou simple, 
à style ordinairement terminal. Assez souvent 
trois pelotes aux tarses. Ordinairement quatre 
ou cinq cellules postérieures aux ailes. 


2°. Subdivision. ‘TÉTRACHOŒTES, 


AAA. Suçoir de deux soies. Palpes insérés sur la base 
de ia trompe. Troisième article des antennes 
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simple, à style dorsal. Deux pelotes aux tarses. 
Trois cellules postérieures aux ailes. 


3e. Subdivision. Drcnores. 


Les Brachocères, dont le nom exprime la brièveté 
des antennes comparée à la longueur de celles des Né- 
mocères, forment la seconde division principale de 
cet ordre, celle qui en comprend la pluralité. 

Ils présentent généralement une modification très- 
considérable dans le type des Diptères, et d’un rang 
supérieur à celles qui caractérisent ordinairement les 
familles naturelles des autres ordres, Ils sont en quel- 
que sorte aux Némocères ce que les Gicadaires, par 
exemple, sont aux Cimicides. Leur organisation est gé- 
néralement inférieure à celles des précédens, et elle in- 
dique un degré de décroissance dans la série que forme 
les Diptères. Cette infériorité se manifeste particu- 
lièrement dans les palpes et lesantennes.Les premiers, 
composés dans les Némocèëres de quatre ou cinq arti- 
cles mobiles, ne le sont dans Îles Brachocères que 
d’un ou de deux, sans mouvement connu, et ils 
paraissent remplir fort imparfaitement la destination 
générale de cet organe. Les antennes, si développées 
dans la division précédente, n'offrent dans celle-ci 
que trois articles, dont les deux premiers ne sont 
même qu'une base souvent très-courte du troisième. 
Il existe encore de l’infériorité dans l’organisation des 
larves des Brachocères ; la tête en est le plus souvent 
charnue comme le corps, tandis que dans les Némo- 
cères elle est de substance cornée, et que la bouche 
est plus développée. Indépendamment de ces diffé- 
rences dans Îles degrés de composition , les Brachoctres 
se distinguent des précédens par le corps souvent 
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large , la tête grande, les pieds moins grêles, et les 
ailes plus courtes , à cellules basilaires moins allon- 
gées. 

Ces Diptères forment, comme la division précé- 
dente , une suite de groupes très-diversifiés dans les- 
quels l’organisation se montre plus ou moins com- 
pliquée. Nous les classons dans trois subdivisions 
principales, dont les dénominations dérivent du 
nombre des soies renfermées dans la trompe; mais 
qui, outre ce caractère, se distinguent entre elles par 
des différences analogues au degré de composition de 
cet organe. 

Les /exachætes joignent à la puissance que leur 
donne cette arme si souvent teinte de sang, la 
srandeur et la vigueur du corps; des antennes dont 
le troisième article , divisé en plusieurs seomens an- 
nulaires , indique une supériorité de perception, et 
en même temps une espèce de transition qui les lie 
aux Némocères ; les tarses munis de trois pelotes ; les 
ailes offrant toujours deux cellules sous-marginales et 
cinq postérieures , c'est-à-dire le plus grand degré de 
complication. 

Les Tétrachætes , qui manquent des soies mandi- 
bulaires, ont ordinairement le troisième article des 
antennes simple, deux pelotes aux tarses, et les cel- 
lules postérieures des ailes se réduisent assez souvent 
à quatre. Ils sont encore caractérisés par un style or- 
dinairement apical aux antennes , assez souvent com- 
posé de trois articles, qui semblent quelquefois être 
un complément oblitéré de ces mêmes organes. 

Dans les Dicheætes , les soies maxillaires disparais- 
sent, ainsi que les mandibulaires , et il ne reste que la 
lèvre supérieure et la langue. Les palpes qui adhé- 
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raient à la base des mâchoires se retrouvent sur le sup- 
port de la trompe. Le troisième article des antennes, 
le plus souvent patelliforme, porte un style dorsal 
quine parait plus qu’un simple appendice. Les ailes 
n'offrent plus qu'une seule cellule sous-marginale et 
deux ou trois postérieures ; la grandeur du corps dé- 
croît de même, et la série se termine parles Diptères 
réduits au Cernier degré d’exiguité et de faiblesse. 


ie. Suanivision. HEXACHŒTES. — Hexachœta, Nob. 


D OPAMELE. CEABANIENS "  T'ABANITI, lat. 
Meig. 


: 
» 


Caractères. Corps large. Tête déprimée. ‘Frompe 
ordinairement saillante, à lèvres terminales allongées; 
six soies lamelliformes 9 , quatre «; palpes insérés 
a la base des soies maxillaires, relevés , couchés 
sur la trompe 9; deuxième article ordinairement 
ovoïde æ, conique 9. Troisième article des antennes 
de quatre à huit divisions; point de style. Moitié in- 
férieure des yeux à facettes plus petites 4. Jambes 
intermédiaires terminées par deux pointes; trois pe- 
lotes aux tarses. Ailes ordinairement écartées ; ordi- 
nairement deux cellules sous-marginales ; cinq posté- 
rieures, ordinairement ouvertes à l'extrémité; anale 
allongée. 


À. Trompe longue, menue, à lèvres terminales 
peu distinctes. 
B. Trompe horizontale. 
C. Troisième articie des antennes subuli- 
forme , à huit divisions. 


re. Genre. Pancoxnre. 
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CC. Troisième article des antennes échancré. 


2°, Genre. DicrANiE 


BB. Trompe relevée. 


3°. Genre. RHiINoMYze. 


AA. Trompe courte, épaisse, à lèvres terminales 
épaisses. 
D. Trompe un peu saillante. 
E. Troisième article des antennes échan- 
cré. 


4°. Genre. Tao. 


EE. Troisième article des antennes non échancré. 
F. Point d’ocelles. 
G. Face à callosités. 
H. Premiers articles des antennes sans 
pointe. 


Fe 


5°. Genre, DiABAsE. 


HH. Les deux premiers articles des antennes munis 
chacun d'une pointe. 


6°. Genre. AcANTHOCÈRE. 
GG. Face sans callosités. 


I. Troisième article des antennes à quatre 
divisions. | 


SE Genre. HÆMATOPOTE. 


II. Antennes de six articles distincts. 


8°. Genre. HExATOME. 
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FF. Des ocelies. 


J. Face à callosités. 


9°. Genre. Cuanrysops. 


JJ. Face sans callosités. 


10°. Genre. Sizvius, 


DD. Trompe cachée. 
K. Palpes de deux articles. 


11°. Genre. RaPmorRnaYNQUE, 


KK. Palpes de quatre articles. 


12°, (Genre. ACANTHOMÈRE. 


Nous avons vu au premier rang des Némocères la 
famille des Culicides caractérisée par l’organisation 
plus forte de la trompe ; les Tabaniens nous présen- 
tent la même supériorité entre tous les Brachocères, 
et tous les organes paraissent avoir également recu le 
plus haut degré de développement doni ils étaient sus- 
ceptibles. Il en résulte un corps vigoureux , une force 
très-remarquable, et toute l’énergie qui les rend si opi- 
niâtres , si audacieux, si insupportables aux hommes 
et aux animaux. Ils sont d’une taille supérieure à celle 
de la plupart des Diptères; les six parties dont leur 
trompe est composée n'ont pas la forme ordinaire de 
soies ; mais elles sont aplaties et acérées; les ailes sont 
mues par des muscles puissans , et pourvues du plus 
grand nombre de nervures observées dans cet ordre ; 
leurs pieds sont robustes, et leurs tarses, munis d’une 
pelote de plus que dans ia plupart des autres insectes, 
leur donnent plus de moyens de s'attacher à la surface 
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des corps ; leurs antennes ont le troisième article à- 
visé en plusieurs segmens, et elles prennent ainsi le 
l'analogie avec celles des Némocères. Enfin la conf«- 
mation des yeux n'est pas moins remarquable : nœus 
avons observé qu'ils ont, dans les mâles, les facetes 
supérieures plus grandes que les inférieures , et ils 
sont généralement ornés de couleurs brillantes quire- 
lèvent la livrée obscure du corps. 

Cetie famille, quoique nombreuse, ne présinte 
qu'un petit uombre de modifications génériques: la 
trompe, le plus souvent saillante , se cache entère- 
ment dans les genres exotiques des Acanthomères et 
des Raphiorhynques, et ce caractère à fait soupconner 
à M. Latreille qu'ils appartenaient aux Notacanthes. 
D'un autre côté, cet organe s’allonge fort dans lesPan- 
gonies, et prend alors une direction horizonta’e; il 
se relève plus encore dansles Rhinomyzes. Les palpes, 
ordinairement de deux articles, en ont trois dans ce 
dernier genre, et même quatre dans les Acanthomères, 
suivant M. de Saint-Fargeau, ce qui est très-anormal 
parmi les Brachocères. Les antennes sont fort diversi- 
fiées par le nombre des segmens du troisième article, 
qui s'étend depuis quatre jusqu'a huit. Dans les Hexa- 
tomes, ces segmens sont tellement distincts les uns 
des autres, qu'ils ne diffèrent nullement des articles 
proprement dits, et que l’on ne peut refuser à ce genre 
l’un des caractères propres aux Némocères. Les yeux 
sont tantôt d’un vert obscur orné d’un ou de plusieurs 
iris nuancés , tantôt la surface en est grise et traversée 
par deslignes onduleuses ; quelquefois elle est brillantée 
d’or et émaillée de pourpre. Des ocelles caractérisent 
plusieurs genres; ils manquent dans les autres ; mais 
nous croyons en avoir vu, à l’état rudimentaire, dans 
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_qtelques Taons. Les pieds, remarquables par les 
pôntes qui terminent les jambes intermédiaires, se 
midifient uniquement par une épine aux cuisses pos- 
téieures dans le genre Acanthomère. Enfin, les ailes 
prisentent quelques différences dans le port, dans les 
coueurs et dansla disposition des nervures. Écartées 
dans le pius srand nombre, elles sont couchées en 
toitdans les Hexatomes et les Hæmatopotes; ces der- 
nier les ont agréablement variées de points et de 
lignes circulaires. Dans les Chrysops, leur couleur 
ténérreuse n'est éclaircie que par deux taches hyali- 
nes ;la première cellule sous - marginale est appen- 
dicuée dans quelques espèces; la première ou la 
quatrième postérieure est fermée dans plusieurs 
autrés. 

Les Tabaniens, et particulièrement les Taons, 
sont répandus sur toute la terre; chaque climat a des 
espèces qui y sont propres : quant à l'instinct, il est 
partout le même. L’avidité pour le sang des animaux 
est extrême. Le lion des déserts de la zone torride et 
la renne des Lapons les ont pour ennemis , comme nos 
bœufs et nos c’evaux. Au moment où l’insecte par- 
vient à se fixer, maloré le mouvement adroitement 
dirigé de la crinière et de la queue de l'animal, la 
trompe perce le cuir le plus épais et le sang coule à 
instant. Cependant les femelles seules éprouvent ce 
besoin ; les mâles vivent du suc des fleurs. Nous trou- 
vons aussi quelquefois des femelles sur les corolles ; 
il paraît même que les Pangonies n'ont pas d'autre 
aliment. - 

Les Tabaniens fréquentent particulièrement les 
bois et les pâturages ; c’est pendant l'été et aux heures 
les plus chaudes de la journée qu'ils se rendent le plus 
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redoutables. Leur vol est rapide et accômpasné d’un 
bourdonnement. M. de Saint-Fargeau a déctit le ma- 
nése des mâles que l’on voit Un dans les allées des 
bois, y faisant en quelque sorte la navette, restant 
quelque temps suspendus à une même place, puis se 
transportant , par un mouvement brusque et direct, à 
l’autre bout de leur station aérienne pour y reprendre 
la même immobilité, et tournant la tête dans chacun 
de ces mouvemens vers des côtés opposés. Ce savant 

naturaliste s’est assuré qu'ils guettent alors le passage 
des femelles, et tâchent de les saisir en se précipitant 
sur elles, puis s’enlèvent, lorsqu'ils ont réussi à 
seen emparer, à une hauteur où l'œil ne peut les 
suivre. 

Le développement des Tabaniens n'est guères connu 
que par les observations de Degeer sur le Taon des 
bœufs. La femelle confie ses œufs à la terre. Les larves 
sont jaunâtres, longues , Chndriques , rétrécies aux 
extrémités , elles ont la tête cornée, étroite, allongée 
et munie de deux grands crochets mobiles recourbés 
en dessous. L'on ne sait pas bien quelle est leur nour- 
riture. Les nymphes sont nues; chacun des segmens 
du corps est bordé de longs oil. et le Fri est 
terminé par six pointes Éd qui aident à l’in- 
secte pour se rendre à la surface de la terre lors de la 
dernière transformation. Suivant Fabricius, les larves 
des Chrysops vivent également dans ja terre, ei celles 
des Hæmatopotes dans le fumier. 


Genre. PANGONIE. — PANGONIA. Lat.= Fab. 
S. Antl. — Meig. — Tabanus, Linn. 


Caractères. Trompe fort longue, menue, horizontale ; 
lèvres terminales peu distinctes. Face convexe. Troisième ar- 
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ticle des antennes à huit divisions, dont la première est 
épaisse, et la dernière plus allongée que les autres. Première 
cellule sous-marginale des ailes appendiculée ; première posté- 
rieure ordinairement fermée avant l'extrémité. (PI. 5, 


Hio.-x, 2.) 


A. Des ocelles. 


1. P. TACHETÉE. — Pangonia maculata, Meig. no. 2. 
— Fab. S. Antl. n°. 3. — Lat. Gen. 4, 282, PI 13, fig. 6. 
— Meig. n°.2.— T'abanus proboscideus, Fab. Ent. Syst. 
41207. 

Long. 6-7 lig. Grisâtre, a poils ferrugineux. Palpes et an- 
tennes fauves ; extrémité de ces dermères noire. Thorax à ligne 
dorsale d’un blanc jaunâtre. Côtés des trois premiers segmens 
de l’abdomen fauves; dernier à deux points €. Pieds fauves. 
Aïles d’un jaune grisâtre; nervures transversales bordées de 
brun , et formant des taches , 9. 


Du midi de l’Europe. 


2. P. sornéE. — Pangonia marpinata, Fab. S. Antl. 
n°. 2. — Meig. n°. 4. — Tabanus haustellatus, Fab. Spec. 
Ins. n°. 2. — Coqueb. Dec. 3, p. 120, tab. 27, 1.4. 

Long. olig. Noire, à poils bruns. Côtés du thorax à poils 
roux. Abdomen à bande dorsale de reflets blanchâtres , soyeux ; 
quatrième segment et suivans bordés extérieurement de duvet 
jaune. Pieds noiïrâtres. Ailes brunes ; milieu des cellules pres- 
que hyaln œ', 2. 

Du midi de l’Europe. 


3. P. priranTe. — Pangonia micans, Hoffm. —Meig. 
no, 5. 


Long. 8 lig. Semblable à la précédente, Antennes fauves, à 
extrémité noiâtre ; poils de Ja face jaunâtres. Thorax à poils 
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jaunâtres. Jambes brunâtres. Ailes d’un brun jaunâtre peu 


foncé Z', 2. 
Du midi de l'Europe. 


4. P. saune. — Pangonia flava, Meaig. n°. 1. 


Long. 8 lig. Couverte de poils d’un jaune brunâtre pâle, 
Palpes et antennes jaunes ; les deux premiers articles de ces 
dernières noirs. Pieds fauves. Ailes hyalines, blanchâtres , à 
nervures pâles 


Des environs de Lyon. 


5. P. oRNéE. — Pangonia ornata , Meig. n°. 6, tab. 13, 
LAN, 

Long. 9 lig. Face et front cendrés. Palpes et antennes noirs. 
Thorax à poils d’un brun ferrugineux. Abdomen noir ; les deux 
premiers segmens à poils bruns; troisième à taches dorsales 
et latérales de poils jaunes ; les suivans couverts de poils jau- 
nes «7 ; deuxième à poils gris; troisième et quatrième à tache 
dorsale grise, et latérales jaunâtres 9, Cuisses noirâtres ; jam- 
bes et tarses testacés. Ailes brunâtres. 


Du midi de la France. 


6. P. nu SÉNÉGAL. — Pangonia Senegalensis, Nob. 

Long. 8lis. Brune. Les deux premiers articles des antennes 
noirâtres ; troisième un peu plus long que dans les autres es- 
pèces , testacé , à base noirâtre. Yeux velus, excepté dans la 
partie supérieure. Thorax d’un brun fauve, à poils d’un brun- 
châtan. Abdomen fort épais ; côtés des derniers segmens à poils 
jeunâtres. Pieds noirâtres. Aïlesbrunâtres ; première cellule 
sous-marginale sans appendice 7. 

Du Sénésal. 

7. P. aux veux veius.— Pangonia lasiophthalma, Nob. 

Long. 7 lig. Noire. Lèvres terminales de la trompe très- 
distinctes. Face et front brunâtres , à poils jaunätres, Antennes 
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(manquent). Yeux velus. Thorax à poils jaunâtres. Les deux 
premiers segmens de l'abdomen et bord antérieur du troisième 
testacés ; un peu de blanchäâtre au bord des autres. Pieds fauves. 
Ailes à deux demi-bandes brunes ; deuxième cellule sous-mar- 
ginale non appendiculée. 


De la Nouvelle-Guinée ; rapportée par le capitaine d’Urville. 


8. P. rasciée. — Pangonia fasciata, Nob. 


Long. 4 = lig. Face et front rougeâtres, à duvet blanchä- 
tre. Antennes noires, à base brune. Thorax jaunâtre , à trois 
bandes noires; écusson cendré. Segmens de l’abdomen à moi- 
tié antérieure noire, et postérieure blanchätre. Pieds fauves. 
Nervures transverses des ailes bordées de brun ; première 
cellule postérieure ouverte. 


Patrie inconnue ; du Muséum de Paris. 


9. P. carysoriLe, — Pangonia chrysopila, Nob. 


Long. 8 lig. Noire. Face, front et antennes testacés. Tho- 
rax à taches de poils dorés aux épaules , à la base des ailes et 
au bord postérieur. Deuxième segment de l'abdomen à poils 
dorés, quatrième et cinquième à base dorsale de poils sembla- 
bles ; bord postérieur des sixième et septième, fauves. Pieds 
testacés. Ailes jaunes, à extrémité brune, 


De l'Afrique ; cabinet de M. Serville. 


AA. Point d’ocelles. (Genre Philoliche, Hoffm. ) 


10. P. FusciPENNE. —— Pangonia fuscipennis, Wied. Auss. 
Zweif. no. 16. 

Long. o : lig. Trompe assez courte. Palpes arqués, bru- 
nâtres. Antennes ferrugineuses, à base brunâtre. Front brun. 
Thorax ferrugineux. Abdomen châtain , à petites taches latéra- 
les blanches. Pieds bruns. Ailes brunes , à base jaune 2. 


Du Brésil. 
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11. P. vartée. — Pangonia variegata, Nob. 


Long. 7 lig. Noire. Face et front fauves, converts de duvet 
blanc. Thorax à duvet grisâtre et lignes blanchâtres ; bord 
postérieur à poils blancs. Abdomen à légers reflets bleus ; 
deuxième segment à bord postérieur blanc, élargi au milieu 
et sur les côtés; troisième et quatrième à tache dorsale 
blanche ; quatrième et suivans à bord postérieur blanc de cha- 
que côté; deuxième segment du ventre bordé de blanc, Pieds 
antérieurs bruns. Ailes un peu brunâtres œ. 


Du midi de l'Europe. 


12. P. PEINTE, — Pangonia picta, Nob. 

Long. 6 lig. Trompe noire, dépassant la moitié du corps. 
Palpes fauves. F'ace et front à duvet blanchâtre. Les deux pre- 
miers articles des antennes fauves (troisième manque }. Thorax 
noirâtre , à duvet jaunâtre. Une bande blanchâtre au-dessus des 
ailes, Abdomen fauve ; une bande dorsale noire ; une tache dor- 
sale blanche au deuxième segment; un point noir de chaque 
côté des autres; les trois derniers bordés latéralement de 
blanc. Pieds fauves. Ailes brunâtres «7. 


Du midi de l’Europe. 


2°, GENRE. DICRANIE. — DICRANIA, Nob. — Pan= 
gonia, Wied. 


Caractères. Trompe saillante, menue et horizontale, 
Lèvres terminales peu distinctes. Palpes non renflés 1. 
Troisième article des antennes à première section fourchue. 
Première cellule postérieure des ailes fermée loin de l’extré- 
mité, 

La trompe des Pangonies et les antennes des Taons se 
réunissent dans ces Diptères, dont nous croyons devoir for- 
mer un nouveau genre, Le nom fait allusion à la forme de 


a 


fourche que présentent les antennes. 


Là 
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1. D. cerr. — Dicrania cervus. — Pangonia id. Wied. 
Auss. Zweif, no. 15. 

Long. 5 lg. D'un brun rougeâtre. Trompe longue ; palpes 
allongés, ferrugineux , à extrémité brune. Antennes ferrugi- 
neuses ; troisième article à dent allongée, et muni de longs 
poils ; des denticules au côté interne. Des ocelles. Ailes bru- 
nâtres 2. | 


Du Brésil. 


2. D. rourcœuuE. — Dicrania furcata.— Pangonia id. 
Wied. Auss. Zweif. n°, 23. 


Long. 7 lig. Brune. Trompe courte. Troisième article des 
antennes à dent très longue. Point d’ocelles, Ailes brunes, à 


bande hyaline Z. 
Du Brésil. 


3e. Genre. RHINOMYZE. — RHINOMYZA, Wied. — 
Lat. Fam. nat. 


Caractères. Trompe avancée, redressée, longue. Palpes 
de trois articles: premier très-court; deuxième plus long ; 
troisième un peu plus long. Troisième article des antennes 
allongé , un peu recourbé , unidenté à sa base en dessus. Des 
ocelles. Habitus des Taons. 


1. À. oscurE. — Rhinomyza fusca, Wied. Auss, Zweif. 
nur. 

Long. 6 lig. Noirâtre. Face d'un jaune brunâtre. Côté du 
thorax à tache blanche. Premier segment de l’abdomen ferru- 
gineux, brunâtre au milieu ; bord antérieur du deuxième blan- 
châtre ; troisième et quatrième ferrugineux, à côtés et bord 
postérieur noirâtre. Ailes à base, tache au milieu, et une 
autre apicale jaunâtre 9. 


De Java. 


DES DIPTÈRES. 197 
4°. GENRE. TAON. — TABANUS, Linn., Fab. » Lat. 
Meig., Fall. 


Caractères. Trompe inclinée @, perpendiculaire 9. 
Troisième article des antennes allongé, dilaté en hauteur à 
sa base , ensuite échancré en dessus avec une pointe à sa base ; 
cinq divisions, dont les quatre dernières sont petites. 
Front 9 à légères callosités dans sa partie antérieure. Point 


d’ocelles. (PI. 5, fig. 3.) 


A. Troisième article des antennes à dent prolongée en 


avant, 


1. À. cERvICORNE.— T'abanus cervicornis , Fab, S, Antl. 
no, 35. — Wied. Auss. Zweif. n°. 73. 

Eong. 6 lig. Jaunes. Extrémité des antennes noire ; pointe 
longue et courbée. Thorax blanc, à bande et écusson noirs, 
Jambes antérieures blanches ; postérieures et tarses noirûtres. 
Ales jaunâtres , à taches obscures 9. 

De 1 Amérique méridionale. 


2. T. DAMICORNE. — T'abanus damicornis, Fab. S. Antl. 
no. 36. — Wied. Auss. Zweif. n°, 75. 

Long. 5 lg. Noir. Tête cendrée. Front à tache noire. An- 
tennes à base ferrugineuse, et dent courbée , moins longue que 
dans l’espèce précédente. Thorax à poils jaunes ; deux bandes 
et écusson noirs. Les deux premiers segmens de l'abdomen jau- 
nâtres ; bord des autres blanchâtre. Jambes antérieures blan- 
châtres. Ailes hyalines , à bande et taches obscures 9. 

De l'Amérique méridionale. 


3. T. crassicoRne. — T'abanus crassicornis, Wied. Auss. 
Zweif. n°. 20. 
Long. 8lis. D'un brun rougeätre. Palpes jaunätres. face 
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blanchätre. Front gris, étroit. Troisième article des antennes 
épais, à pointe très-forte. Thorax plus obscur antérieurement, 
à quatre lignes fauves, peu distinctes. Abdomen obscur , à re- 
flets blanchâtres ; segmens à trois rangs de taches blanches, peu 


distinctes. Ailes jaunâtres 2. 


De l'Amérique. 


4. T. caaTain. — T'abanus castaneus , Nob. 

Long. 7 lig. Tête épaisse. Palpes, face, front et an- 
tennes ferrugineux ; dent de ces dernières prolongée. Thorax 
d’un châtain clair en dessus, à poils jaunes. Abdomen ferrugi- 
neux, Pieds fauves ; cuisses et tarses postérieurs bruns. Ailes 
hyalines ; bord extérieur jaune; nervure médiastine verte à 
l'extrémité. 


De Cayenne. 


5. T. morio. — T'abanus morio , Lat. Gen. 283. — Fab. 
S. Antl. n°. 4. — Tabanus ater, Meig, no, 1, tab. 13, £. 24. 
— Tabanus nigrita, Meig. n°, 23. 

Long. 8 lig. D'un noir luisant, Face velue g'; presque 
nue ©. Thorax à poils gris. Deuxième segment de l’abdomen 
à poils blancs de chaque côté ; dernier à poils blancs. Ailes fu- 
ligineuses ; le centre des cellules pâle. 

Nous avons observé des individus dont la première division 
du troisième article des antennes est testacée. 


De l'Europe. 


AA, Troisième article des antennes à dent peu saillante. 


B. Aïles marquées de taches. 


6. T. macuLiPenxe. — 7'abanus maculipennis, Nob. 

Long. 7 lig. D'un fauve testacé. Dent des antennes une fois 
moins longue que le troisième article. T'horax à bandes claires 
peu distinctes. Segmens de l'abdomen à taches dorsales brunes. 
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CO 


Nervures des ailes largement bordées de brun fauve qui n’at- 
teint pas le bord intérieur 2. 


Du Brésil ; cabinet de M. Serville, à Paris. 


7. T. PICTIPENNE. — T'abanus pictipennis, Nob. 

Long. 6lig. Noirâtre. Premier article des antennes allongé ; 
dent du troisième allongée , obtuse à l'extrémité. Thorax à trois 
lignes de poils jaunâtres, moitié postérieure de l’écusson jaune. 
Abdomen assez étroit, segmens à liseré fauve. Moitié antérieure 
des jambes blanche. Ailes à bord extérieur, bandes longitudi- 
nale et transversale conniventes, bruns 9. 


Du Brésil ; cabinet de M. Serville , à Paris. 


BB. Ailes sans taches. 


C. Corps entièrement noir. 


8. T, cHARBONNÉ. — T'abanus carbonatus, Nob. 

Long. 6 + lig. Entiérement noir ; troisième article des an- 
tennes peu échancré. Front 9 à duvet blanchâtre ; ane ligne 
et une tache oblongue au milieu. Thorax à poils noirs. Abdo- 
men presque nu. Ailes un peu blanchätres ; bord des nervu- 
res un peu plus foncé. 


De la Sicile. Trouvé par M. Alexandre Lefebvre. 


CC. Corps non entierement noir. 
D. Une bande, au plus, de taches le long de l’ab- 


domen. 


9. T. pes sœurs. — Tabanus bovinus, Linn. F.S. 1882. 
— Fab. S. Antl. no. 1. — Lat. Gen. 4. 283. — Meig. ne. 16. 
— Panz. 2. 20. 

Long. 12 lig. D’un brun noirâtre. Palpes, face et front 
jaunâtres. Front à tache et ligne noires, Antennes noires, à 
base blanchâtre. Thorax à poils jaunâtres et bandes noirâtres. 
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Bord postérieur des segmens de l'abdomen fauve; des taches 
dorsales triangulaires, blanchâtres. Jambes jaunâtres à extré- 


muité noirâtre. Ailes à bord extérieur jaunâtre. 


Commun dans les bois. 


10. T. ALBIPÈDE. — Tabanus albipes, Fab. S. Antl. 
n°. 9. — Lat. Gen. 4. 283.— Meig. n°. 20. — Schæff. Icon. 
fab O2 259. 


Long. 10-12 lig. Noir. Yeux velus 5. Thorax et les deux 
premiers sezmens de l’abdomen à poils jaunâtres, touffus. Jam- 
bes jaunâtres. Ailes brunätres , à base jaunâtre. 


De la France et de l'Allemagne. 


11. À. À iQ LiexEs.— T'abanus quinquelineatus, Nob. 


Long. 7 : lig. Palpes brunâtres. Face et barbe blanches. 
Front grisâtre; callosité brune. Antennes noires (le troisième 
article manque). Thorax brun; cinq bandes blanchâtres, à 
poils blancs; côtés et poitrine à poils blancs. Abdomen noir ; 
taches dorsales blanches; d’autres taches blanches de chaque 
côté du bord postérieur des segmens; ventre à duvet d’un 
blanchâtre ardoisé ; une large bande noire longitudinale. Pieds 
noirs. Nervures des ailes bordées de brun. 


De la Géorgie d'Amérique. 


12. T. GÉANT. — T'abanus gigas, Nob. 
Long. 14 lig. ©. D'un brun noirâtre (les antennes man- 
quent). Ailes légèrement brunâtres ; base et bord extérieur 


d’un brun noirûtre. 


Patrie inconnue; Cabinet de M. Percheron. 


13. TT. JAUNE. — T'abanus flavus, Nob. 

Leng. 6 lig. 9. D'un jaune fauve, à poils jaunes. Face à pe- 
tite tache brunâtre. Front d’un vert clair, à duvet jaune. Ex- 
trémité des articles des tarses brunâtre. Ailes hyalines ; bord 
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extérieur jaune; nervure médiastine verte; deuxième cellule 
sous-marginale carrée à sa base, mais non appendiculée ; un 
point brunâtre à cette base. 


Des États-Unis : cabinet de M  Percheron. 


14. T. rauve. — T'abanus fulvus , Meig. no. 40. 

Long. 7 lig. Brun. Couvert d’un duvet jaune, épais, lui- 
sant. Tête non déprimée œ. Face ferrugineuse, quelquefois 
nuancée de grisâtre. Front jaunâtre , souvent sans tache dis- 
tincte. Antennes fauves. Pieds ferrugineux ; tarses antérieurs 
noirs. Bord extérieur des ailes jaune ; première cellule posté- 
rieure appendiculée. 

Assez commun en France. 


15. T. LonGIPENNE. — T'abanus longipennis, Nob. 

Long. 9 lig. ©. D'un brun clair. Face, front et antennes 
ferrugineux. Callosité et ligne frontales brunes. Thorax à duvet 
blanchâtre ; trois bandes plus brunes , peu distinctes ; poitrme 
noirâtre. Abdomen à bande dorsale brune , peu distincte. Pieds 
fauves. Ailes longues de 8 lignes, d’un brun - roussâtre peu 


foncé. 
Patrie inconnue ; exotique ; cabinet de M. Percheron. 


16. T. pe SumartrA. — T'abanus Sumatrensis, Nob. 

Long. 4 lig. . Trompe ferrugineuse ; palpes blanchâtres, 
Face noire. Front et antennes ferrugineux. Moitié supérieure 
des yeux d’un brun clair ; inférieure noire. Thorax noir ; bande 
brune en avant des ailes. Abdomen brun; bord postérieur des 
segmens pâle. Pieds d’un fauve pâle. Ailes à nervures jaunes , 
pâles ; base de la première cellule sous-marginale carrée. 

De Sumatra; cabinet de M. Percheron. 


17. À. sirascré. — T'abanus bifasciatus, Nob. 
Long. 10 lig. Noir. Base du troisième article des antennes: 
testacée. Fhorax à deux lignes longitudinales de duvet blanchä- 


tre , et deux bandes de poils blancs au-dessus de l’insertion des 
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ailes jusqu’à l’écusson. Segmens de l'abdomen a de petits 
points blancs souvent effacés. Ailes brunâtres; nervures bor- 
dées de brun; centre des cellules presque hyalin; premiére 
cellule postérieure fermée 2. 

La Nouvelle-Hollande ; du cabinet de MM. A. Lefebvre et 


Percheron. 


18. T. Livine, — T'abanus luridus, Fall. n°. 4. — Meis. 
n°. 32. 


Long. 6-7 lig. Palpes et face gris g', jaunâtres 9. 
Front 9 jaunâtre, à tache et lignes noires. Les deux pre- 
miers articles des antennes noirs ; troisième fauve, à extré- 
mité noire, Thorax noir, à trois lignes et côtés gris. Abdo- 
men noir; les trois premiers segmens à tache ferrugineuse, 
hémisphérique de chaque côté ; bords latéraux à poils noirs 7; 
bord des segmens à liseré blanc. Jambes postérieures à cils noirs 
extérieurement. Ailes grisätres. 


Assez commun en Europe. 


19. T. TRoPIQUuE. — T'abanus tropicus, Linn. F. $. 
1826. — Fab. S. Antl. n°. 32. — Meig. n°. 34. — Panz. 
13-22. 

Long. 7-8 lig. Palpes et face gris , jaunâtres ©. Front 9 
jaunâtre, à tache et ligne noires. Antennes fauves , à extrémité 
noire. Veux à trois arcs pourprés. Thorax noir, à trois lignes 
et côtés gris; poils noirs Ç*,ferrugineux 9. Abdomen noir; 
les quatre premiers segmens ferrugineux sur les côtés, à re- 
flets blanchâtres @'; taches blanches dorsales et bord des seg- 
mens jaunâtres, peu distincts. Cuisses brunes; jambes ferrugi- 
neuses ; extrénuté obscure ; intermédiaires à poils divergens d'; 
farses noirs. Ailes brunâtres ; bord extérieur brunâtre. 


Dans les bois, assez commun 


20, T. GREC. — T'abanus græcus, Fab. S, Antl. n°. 34. 
— Meig. n°, 30. 
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Long. 7 lig. Semblable au 7°. sropicus. Palpes et face jaun4- 
tres. Front blanchätre. Antennes fauves; dessus du premier 
article et moitié postérieure du troisième noirs. Thorax 
brun, à bandes peu distinctes. Abdomen à bande dorsale 
étroite ', large ,N ; premier segment noir, à côtés ferru- 
gineux. Cuisses antérieures noires; les autres grises ; jambes 
antérieures à moitié inférieure brune ; portérieures frangées de 
noir. 


De France, d'Italie et d'Allemagne. 


21, N, PLÉBÉIEN. — T'abanus plebeius, Fall. 8-9. — 
Meig. n°. 42. 

Long. 4 lig. :. Noirâtre, à poils cendrés , épais. Palpes 
jaunes ; front souvent à deux taches noires. Antennes fauves ; 
troisième article peu échancré. Côtés du deuxième segment de 
l'abdomen fauves ; premier et troisième à petite tache latérale @. 
Pieds fauves ; cuisses noires, terminées de fauve g'; base des 


cuisses noire. 


De France. 


22. T. 8RUN. — T'abanus brunneus , Nob. 


Long. 8 lig. D'un brun noirâtre. Palpes brunâtres. Face et 
front d’un gris jaunâtre ; ce dernier plus étroit qu'a l’ordimaire, 
d’un velouté brunâtre ; élévation près des antennes longitudi- 
nale, noire, ainsi que la ligne ordinaire. Antennes noires, In- 
sérées un peu plus bas que dans Îles autres. Thorax couvert 
d’un duvet court, épais, bran; deux bandes brunâtres au bord 
antérieur ; côtés à poils jaunâtres; un espace grisâtre à poils 
noirs sous la base des ailes. Abdomen à taches dorsales blan- 
ches, triangulaires ; les trois premiers segmens bruns; les qua- 
tre autres noirs; une petite tache jaunâtre de chaque côté du 
bord postérieur des segmens; ventre jaunâtre; une tache noire 
hémisphérique à chaque segment. Pieds noirs. Ailes bru- 
nâtres 9. 


Be Java ; mon cabinet. 
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23. ©. unimacuLé. — T'abanus unimaculatus, Nob. 

Long. 9 lig. D'un brun noirâtre. Face et front brunâtres. 
Antennes noires. Thorax à lignes blanchâtres , troisième et 
quatrième seomens de l'abdomen chacun à tache dorsale blan- 
che, presque contiguë. Pieds noirs. Ailes noirâtres; extrémité 
claire 


Du Sénégal. 


24. T, sLancnaTre. — Tabanus albicans, Nob. 


Long. 4 : lig. Blanchâtre. Trompe et antennes fauves. 
Palpes, face et front blancs 9 ; ce dernier n’ayant qu'un point 
lisant, jaune à la place de la callosité, et un autre point plus 
haut, T'horax d’un gris blanchâtre. Abdomen également large, 
à bande dorsale d’un gris plus prononcé; incisions des segmens 
pêles. Pieds d’un fauve pâle. Ailes hyalines; bord extérieur 
jaunâtre; prenuere nervure sous-marginale fortement appen- 
diculée 9. 


Du Sénégal. 


DD. Trois, ou au moins deux rangs de taches le long 
de l’abdomen. 


25. €. AuTUuMNAL. — T'abanus autumnalis, Linn. F.S8. 
1833,-—#Fab.,S..Anil.:n°:,5, —(Geoff.;yn°.;2, tab.,17, £.12. 
— Meis. n°. 12. — Fall. n°. 6. 


Long. 8-olig. Noirâtre. Palpes, face et front gris. Antennes 
noires. Thorax gris, velu, à quatre bandes brunes. Taches de 
l'abdomen blanches. Jambes d’un blanc jaunâtre, à extrémité 
noirâtre. Ailes à bord extérieur brun. 


Commun. 
26. 'T. À Trois BANDES. — T'abanus trifasciatus, Nob. 
Long. 10 lig. 9. Palpes d’un gris roussâtre. Face et front 


d'un gris clair; callosité frontale noire, à sillon. Antennes 
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noires. Thorax noirâtre, à bandes grises. Abdomen noir, À 
trois rangs de taches blanchâtres; ventre gris, à bande noire. 
Pieds noirs ; jambes blanchäires. 


Patrie inconnue ; cabinet de M. Percheron. 


27. T. LUISANT. — T'abanus micans, Meig. n°. 4. 


Long. 7 lig. Noir. Palpes et antennes bruns. Face, front et 
thorax à poils gris. Taches de l'abdomen d’un blanc bleuâtre. 
Tarses extérieurs à touffe de longs poils . Ailes grisâ- 
tres. 


De France et d'Allemagne. 


28. T. BRUYANT. — 7'abanus bromius, Linn. F. S. 1885. 
— Fab. S. Anti. n°. 18. — Meis. n°. 29. 

Long. 6-7 lig. Palpes noirâtres. Face et front blanchà- 
tres; ce dernier à tache carrée près des antennes, surmon- 
tée d’une ligne et d’une autre tache ovale, noires 9. An- 
tennes testacées, à extrémité noire; les deux premiers articles 
quelquefois noirs. Yeux à lignes arquées , pourpres. Thorax à 
cinq lignes blanchâtres. Les taches de l’abdomen jaunâtres, 
ainsi que le bord des segmens, Jambes fauves en dehors. Ailes 
presque hyalines. 


Commun en Europe. 


209. T.A QUATRE TACHES. — T'abanus quatuornotatus, 
. (e 

Meig. n°. 27. 
Long. 8 lig. Semblable au 7. bromius. Front à quatre 


taches noires, Antennes noires. Thorax sans lignes distinctes, 
Première cellule sous-marginale des ailes appendiculée. 


De France et d'Allemagne. 


30. T. cLaucoris. — Tabanus glaucopis, Meis. no. 24. 


Long. 8 lg. Semblable au 7°, bromius. Yeux à 2 g', 3 
D D 4 
lignes pourpres. Thorax à bandes grises 9. Abdomen co- 
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nique, brun; les taches ferrugineuses, à reflets grisâtres. 
Cuisses grises. 


De France et d'Allemagne. 


31. TT. RurIPÈDE. — T'abanus rufipes, Meig. n°. 33. 

Long. 7 lig. Noirâtre. Palpes, face et front gris; ce dernier 
sans tache. Antennes ferrugineuses, quelquefois à extrémité 
brune. Yeux sans lignes. Thorax brunâtre, Abdomen à reflets 
soyeux ; les taches ferrugineuses. Pieds ferrugineux; hanches 
et base des cuisses noires; tarses bruns. Bord extérieur des 
ailes ferrugineux ; première cellule sous - marginale appendi- 
culée 


Du midi de la France. 


32. T. À BANDE 8BLANCUE.— T'abanus albivittatus, Nob. 


Long. 8 lig. 9. Noir. Palpes brunâtres. Face à poils gris. 
Pointe du front brune. Antennes brunes, à extrémité noire. 
Thorax à bandes de duvet gris et poils noirs. Abdomen noir ; 
segmens à grande tache blanche , matte , de chaque côté; ta- 
ches des trois derniers renfermant une tache noire ; ventre gris, 
à large bande noire. Jambes fauves antérieures noires, à base 
blanchâtre. Nervures des ailes bordées de brun. 


Patrie inconnue ; cabinet de M. Percheron. 


33. T. À BANDE FAUVE. — T'abanus fulvifasciatus, Nob. 

Long. 6 lig. 9. Noir. Palpes jaunes, Face fauve. Parties 
antérieure et postérieure du front fauves ; milieu noir, à deux 
callosités luisantes. Antennes ferrugineuses. Abdomen à deux 
bandes longitudinales fauves, s'étendant jusqu'a l'extrémité ; 
bord postérieur des segmens fauve; ventre fauve. Cuisses fau- 
ves, jambes et tarses jaunes ; tarses antérieurs noirâtres. Bord 


extérieur des ailes jaune. 


Patrie inconnue ; cabinet de M. Percheron. 
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34. TT, RUSTIQUE. — T'abanus rusticus, Fab. S. Antl. 
n°. 26. — Meig. no. 39.— Panz. 15, 21. 

Long. 6-5 big. Dun gris noirâtre, à poils épais, jaunâtres. 
Palpes, face et front jaunâtres, Antennes ferrugmeuses , à 
extrémité brune. Abdomen 9 à quatre rangs de taches brunes. 
Pieds jaunes; cuisses noirâtres, ainsi que les tarses antérieurs. 
Stigmate des ailes jaunâtre ; première cellule sous-margina e 
appendiculée. 


Assez commun. 


35. T. A RUBANS. — T'abanus tæniatus, Nob. 


Long, 5 lig. Noirâtre. Face et dessous du corps à poils 
blanchâtres. Front et premier article des antennes fauves. 
Fhorax à deux lignes d’un blanc bleuâtre. Abdomen à deux 
bandes blanchâtres, étroites, longitudinales, assez distantes, 
et se rejoignant à l’extrémité. Pieds fauves. Ailes claires 9. 


Du Cap. 


5°. Gevre. DIABASE. — DIABASIS, Nob.—Tabanus, 
Fab., Wied. Auss. Zweif. — Chrysops. Wied. Dipt. exot. 


Caractères. Face à callosité de chaque côté. Front assez 
étroit ©. Antennes assez allongées ; deuxième article court ; 
troisième subuliforme , de cinq divisions. 

Plusieurs Tabaniens exotiques présentent une conforma- 
tion intermédiaire entre les Taons et les Chrysops qui ne 
permet de les laisser réunis ni aux uns ni aux autres. 


Nous les isolons dans un nouveau genre dont le nom 
fait allusion à la transition qu'il forme. 


1. D. À Deux ceintures. — Diabasis bicinctus. — Taba- 
nus id., Fab.S, Antl. n°. 42.— Wied, Auss. Zweif. n°. 120. 
— Chrysops id., Wied. Dipt. exot. n°. 6. 

Long. 3 = lig. Noir. Face et front gris; chacun à callosité 
brune, Antennes jaunâtres. T'horax à tache blanche de chaque 
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côté et épaules jaunes ; écusson jaune. Abdomen à deux bandes 
blanches à la base. Jambes intermédiaires et base des tarses 
postérieurs blancs. Ailes à bord extérieur brun 9. 


De l'Amérique méridionale. 


2. D. crasre. — Jiabasis glaber. — Tabanus id., 
Wied. Auss, Zweif. n°, 125. 

Long. 3° lig. Noirâtre. Face jaunâtre, à callosité noire. 
Front gris. Antennes jaunes; troisième article allongé. Tho- 
rax à bande blanchâtre de chaque côté ; écusson à bande blanchä- 
tre. Segmens de l’abdomen à bandes ou taches dorsales jaunes. 
Genoux jaunes ; jambes intermédiaires à reflets blancs ; base des 
tarses postérieurs blanche, Bord extérieur et extrémité des ailes 


blancs D. 
Du Brésil. 


3. D. curviPène. — Diabasis curvipes. — Tabanus id., 
Wied. Auss. Zweif. n° 08. — Æœmatopota id., Fab. 
S. Ant. n°. 3. 

Long. 5 lig. Fauve. Face sans callosité. Premier article des 
antennes allongé. Thorax à bandes brunes ; écusson brun. Les 
trois derniers segmens de l’abdomen brunâtres de chaque côté. 


Jambes antérieures épaisses et arquées. Ailes à extrémité 


brune 2. 


De l'Amérique méridionale. 


4. D. croricorne. — iabasis globicornis. — T'abanus 
id., Wied. Auss. Zweif. n°. 118. 


Long. 3: lis. Brun. Deuxième article des antennes sphé- 
rique, un peu allongé; troisième ferrugimeux, contracté, 
élargi. Abdomen à bande blanche. Aïles à bord et extrémité 


bruns 2. 
Du Brésil. 
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6°. Genre. ACANTHOCÉERE.— 4CANTHOCERA. Nob. 
Tabanus , Fab. Ent. Syst. — Ææmatopota , Wied. 


Caractères. Face à callosité de chaque côté. Front à 
callosité antérieure et une autre postérieure. Antennes de 
la longueur du thorax. Premier article un peu plus étroit 
à sa base ; deuxième subcyathiforme ; une pointe longue et 
courbée à la base des deux premiers ; troisième fusiforme, à 
six divisions. Point d’ocelles. Abdomen cylindrique. Pre- 
mière cellule sous-marginale appendiculée. 

Le T'abanus longicornis de Fabricius, que Wiedemann a 
placé parmi les Ææmatopota, diffère de ces genres par des 
caractères trop importans pour ne pas l'en séparer. La lon- 
gueur des antennes , les pointes dont elles sont munies , la 
figure fusiforme du troisième article, et les six divisions dont 
il est composé, le distinguent de tous les Tabaniens. De plus, 
par l’ensemble de ses autres caractères , il n'appartient à 
aucun des genres de cette famille. Il a des rapports avec les 
Hæmatopotes par l’absence des ocelles et les nervures des 
ailes ; mais il présente le facies des Ghrysops. Le nom 
que nous lui donnons fait allusion aux pointes dont les 
antennes sont armées. 


1. À. LonGiconne. — Acanthocera longicornis, Nob. — 
Hæmatopota id. Wied. Dipt. exot. n°. 4. — T'abanus id, 
Fab. S. Antl. n°. 45. 

Long. 6 lig. Grêle, noir. Face jaunâtre, à tache et point 
noirs, luisans, de chaque côté. Front jaunätre; callosités 
noires. Base des antennes jaunes; extrémité noire. Yeux 
tachetés. Thorax luisant; deux lignes jaunes; une tache 
jaune, velue, en avant des ailes; écusson à poils jaunes. Abdo- 
men luisant ; bord des trois premiers segmens jaunes ; un point 
jaune de chaque côté du premier. Pieds obscurs; base des 
jambes blanche ; premier article des tarses d’un jaune brunûtre. 
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Moitié des ailes obscure, à grande tache triangulaire, hyaline 9. 


Du Brésil. 


7e. Gexre. HÆMATOPOTE. — ZÆMATOPOT A, 
Meig., Lat., Fab. — Tabanus, Linn. 


Caractères. Trompe horizontale G, perpendiculaire 9. 
Deuxième article des palpes velu. Face à ligne enfoncée de 
chaque côté, velue G. Front large et saillant 9. Premier 
article des antennes ordinairement oblong , épais, velu æ, 
presque conique et nu 2 ; troisième à quatre divisions , dont 
la première un peu plus épaisse et aussi longue que les au- 
tres réunies ; point d’ocelles. Ailes couchées en toit ; pre- 
mière cellule sous-marginale appendiculée. (PI. 5, fig. 4.) 

ÉrymoLocie : Âæmatopota, buveur de sang. 


A. Jambes simples. 


1. H. pruviace. — æmatopota pluvialis, Meig. n°. 1 
(PL. 14, fig. 16).— Lat. Gen. 4, 284. — Fab. S. Antl. no. 1. 
— Tabanus id. Linn. F.S. r88;. 

Long. 4-4 :hg. Noirâtre. Palpes, face, gris clair ; cette der- 
nière à bande luisante à la base des antennes, deux taches et 
un point noirs ©. Antennes à peine plus longues que la tête; 
premier article épais, ovale; première division fauve. Yeux 
verdâtres ; partie inférieure pourpre à lignes sinuées jaunâtres. 
L'horax à trois lignes blanchâtres. Les trois premiers segmens 
de l'abdomen fauves sur les côtés Ç*. Ligne dorsale et un rang 
de taches de chaque côté. Pieds noirs; base des jambes anté- 
rieures, les autres à deux anneaux, et base du premier article 
des tarses, fauves. Ailes d’un gris brunâtre, tachetées de blan- 
châtre ; quelques taches circulaires. 

Commune. 


2. H. réÉNurcoRNE. — //æmatopota tenuicorris, Nob. 
ie Fe pluvialis , var, 1, Meig. n°, E= 
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Semblable à la première. Antennes à peine plus longues que 
la tête. Premier article trés-aiténué, mais plus épais que le 
troisième œ, A. 


De France et d'Allemagne. 


3. H. Loxcicorxe. — /Zæmatopota dongicornis, Nob. 
— 17. pluvialis, var. 2, Meig. n°. 1. 

Semblable àla première. Antennes une fois et demie plus 
longues que la tête. Premier article cylindrique, aussi menu 
que le troisième; celui-ci entièrement d’un brun noirâtre 9. 

De France et d'Allemagne. 


4. H. cran. — //æmatopota grandis, Megerle. — 
I, pluvialis, var. 3-4, Meig. n°. 1. 

Long. 5-6 lig, Semblable à l’ 77. pluvialis. Antennes noirâtres 
une fois plus longues que la tête, cylindriques 9 ; premier 
article épais gç*. Abdomen à bande dorsale, taches et incisions 
fauves. 

De France. 


9. H. aLronGée. — ]Zæmatopota elongata, Lepelletier 
de Saint-Fargeau et Serv. Encyc. 

Long. 5 lig. Semblable à la premiere. Premier article des 
antennes allongé, cylindrique; troisième article à base brune. 
Abdomen sans taches de chaque côté ni bord postérieur blanc 9. 


De la forêt de Bondy près Paris. 


6. H. variée. — //æmatopota variegata, Fab. S. Antl. 
n°. 6. — Meig. ne. 3. 

Long. 4 © lig. Semblable à la premiére. Antennes jaunâtres, à 
extrémité noire. Thorax noirâtre, à deux bandes grises; côtés 
jaunâtres. Abdomen jaunâtre; bord antérieur de chaque seg- 
ment à bandes noires, échancrées , noirâtres, et taches dorsales 
glanques. Pieds jaunes ; extrémité des cuisses, des jambes, et 
tarses, bruns. Ailes jaunâtres «1. 


De la Barbarie. 
i 4 : 
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7. H. Luxe. — Hæmaiopota lunata, Fab, S. Ant. 
n°. 7. — Meig. n°. 4. 

Long. 4-4 1 lig. Antennes cendrées; troisième article fauve, 
à extrémité noire. Thorax d’un noir lwsant, à cinq lignes 
blanches. Abdomen blanchâtre, à quatre lunules noires sur 
chaque segment. Pieds testacés; cuisses grises. Aïles blan- 
châtres 9. 

De la Barbarie. 


AA. Jambes épaissies. 


8. H. 4 peux pannes. — //æmatopota bivittata, Nob. 

Long. 4 + lig. Noir. Palpes à duvet blanchâtre. Face lisse, 
nue, saillante, convexe. Front assez étroit ç, un peu rétréci 
postérieurement, d’un gris jaunâtre ; une callosité noire et fort 
convexe à la base des antennes; vertex noir, un peu élevé. 
Antennes à premier article cylindrique , fauve. Thorax à léger 
duvet gris; une bande de duvet jaune depuis le bord antérieur 
jusqu'aux ailes, et de là jusqu'à l’écusson ; celui-c1 jaunâtre. 
Abdomen fauve, lisant, à large bande longitudinale, noire de 
chaque côté. Pieds d’un fauve pâle. Jambes antérieures dila- 
tées, arrondies antérieurement, noires, ainsi que les tarses; 
jambes postérieures noires ainsi que les tarses, à l’exception 
du premier article qui est blanchâtre. Ailes claires ; bord exté- 
rieur et extrémité bruns 9. Cette espèce est voisine de 1/7. 
podazgrica.Wied. 

De l'Amérique méridionale. 


9. H. PoDAGRE.— //æmatopota podagrica, Fab. S. Ant. 
n°, 5. — Wied. Auss. Zweif. n°. 9. 

Long. 3 = lig. Noire. Face dorée. Antennes à base jaune. 
Thorax à bord et écusson jaunes. Abdomen à base jaune. 
Jambes antérieures un pen épaissies; postérieures épaisses, 
courbées. Ailes blanchâtres, à extrémité brune. 

De l'Amérique méridionale. 
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8. Grxre. HEXATOME, — HW£XATOMA, Meig. — 
Lat. Reg. Anim. —- Æeptatoma, Meig. KI. — Fab. 
S. Antl. — Lat. Fam. nat. — Tabanus , Fab. Ant. Syst. 


Caractères. Face épaisse sur les côtés , concave au milieu. 
Antennes allongées , à divisions très-distinctes et formant 
six articles à peu près cylindriques ; premier un peu al- 
longé ; troisième long. Point d’ocelles. Ailes couchées en 
toit. (PL. 5, fig. 6.) 

ETymoLocre : Hexatoma , six articles. 


1. H. BIMaCULÉE. — Hexatoma bimaculata, Meig. no. 1. 
— Heptatoma id., Fab. S. Antl. n°. r.— Schellenb. g. d, 
Iu. tab: 2676173. 

Long. 6 lig. Noir. Les deux premiers segmens de l’abdo- 
men velus; une tache d’un blanc bleuâtre de chaque côté du 
deuxième 9. 

Assez rare, en Europe. 


0°. GENRE. SILVIUS. — S/LVIUS, Meig. Lat. Fam. 
nat. — T'abanus , Fab. 


Caractères. Premier article des palpes cylindriques Z, 
Troisième article des antennes subulé ; à cinq divisions. Pre- 
mière aussi longue que les autres réunies. Des ocelles. (PI. 5, 
fig. 14) AE : AT F r5à À 


1. S. DU VEAU. — Siloius vituli, Meig. no. 1, tab. 13, 
f. 8-13. Lat. Règ. Anim. t. V, 477. — Tabanus id. 
Fab. S. Antl. n°. 19.— T'abanus italicus, id. n°. 24. 

Long. 5-6 lig. Jaune. Extrénuté des palpes noire «7. Extré- 
mité des antennes noire. Front à callosité noire 9. Thorax à 
reflets bruns; trois élévations près du bord postérieur. Tarses 
obscurs. Bord extérieur des ailes Jaune. 

D’Allemagne et d'Itabe. 
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S. ALGÉRIEN. — Si/pius algerus, Meig. Suppl. ne. 2. 
Long. 4 lig. Fauve. Palpes, face et front jaunes. Antennes 
à extrémité noire. Thorax noirâtre, à poils fauves. Abdomen 
à quatre taches dorsales blanchâtres. Pieds jaunes ; les quatre 
derniers articles des tarses noirs. Bord extérieur des ailes 
jaune Z. 
D’Alger. 


10e. GENRE. CHRYSOPS. — CRFSOPS , Meig. , Lat., 
Fab. — Tabanus, Linn. 


Caractères. Face à callosité de chaque côté. Antennes al- 
longées ; deuxième article presque aussi long que le premier ; 
l'un et l’autre velus ; troisième égalant la longueur des deux 
premiers réunis, subuliforme, de cinq divisions; la pre- 
mière plus longue que les autres, et paraissant elle-même 
divisée en plusieurs segmens. Yeux d’un verd doré , à ta- 
ches et lignes pourpres. Des ocelles. Jambes postérieures ter- 
minées par des pointes , comme les intermédiaires. Ailes fort 
écartées. (PI. 5, fig. 5.) 

ETyYmoLoGiE : Chrysops , yeux d’or. 


1. C. AVEUGLANT. — Chrysops cæculiens, Meig. n°. 2, 
tab. 14, f. 6 @'. — Lat. Gen. 4, 285. — Fab. Aatl. n°. 1, 
get 10. — T'abanus id. Linn. F.S 1888. 

Long. 4 lig. Noir. Face jaune, à deux taches noires, lui- 
santes. Côtés et dessous du thorax à poils fauves. Deuxième 
segment de l’abdomen à taches fauves de chaque côté. Ailes 
noires ; une tache presque hyaline vers l'extrémité de la cellule 
basilaire externe; partie postérieure du bord interne presque 
hyalme @. 

A Face à trois taches contiguës. Front cendré à callosité 
et vertex noirs. Base du premier article des antennes d’un 
fauve obscur. Thorax à deux bandes grises antérieurement. 
Premier segment de l’abdomen à tache jaune de chaque côté; 
deuxième jaune, à deux lignes noires, divergentes. Base du 
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premier article des tarses fauve. Ailes à grande tache hyaline 
vers le milieu ; une autre près de l'extrémité, comme dans le 
mâle, 


Commun. 


2. C. NÉGLIGÉ. — Chrysops relictus, Meig. n°. 3. — 
Tabanus, n°. 8, Geoff. 

Long. 4 : lig. Semblable au premier. Palpes testacés. 
Antennes à base fauve en dessous. Deuxième segment de l’ab- 
domen à deux taches noires; les autres à bord postérieur plus 
large au milieu. Jambes et premier article des tarses fauves. 


Commun. 


3. C. PET. — Chrysops pictus, Meig. n°. 4. 

Long. 4 : lig. Semblable au C. relictus. Premier, deuxième, 
et base du troisième article des antennes d’un fauve obscur. 
Côtés du thorax à tache noire. Deuxième segment de l’abdo- 
men à petite tache noire, triangulaire 2. 


D’Allemagne. 


4. C. carré. — Chrysops quadratus, Meig. n°. 5. 

Long. 4 : lig. Semblable au précédent. Thorax entiérement 
noir; premier et deuxième segmens de l'abdomen à tache 
carrée, noire; pieds noirs . 


De France et d'Allemagne. 


5. C. marsré. — Chrysops marmoratus, Meig. n°. 8. — 
Tabanus id., Ross. Faun. Etr. 2, 1552. — T'abanus, 
n°. 11, Geoff, 

Longs. 4 lig. Semblable au premier. Palpes fauves. Premier 
et deuxième articles des antennes chacun de la longueur du 
troisième ; base du premier fauve. Taches noires de la face 
et du front assez petites. Thorax d’un gris jaunâtre. Trois 
bandes noires, Abdomen jaune; premier et deuxième segmens 
à deux taches noires ; troisième et quatrième à base noire, 


“ 
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interrompue, Pieds fauves. Bande intermédiaire des ailes à 
petite tache hyaline 9. 
De France et d'Allemagne. 


6. GC. D’'Iraue. — Chrysops italicus, Meig. n°. 1. 

Long. 5 lig. D'un gris clair. Antennes noires. Bande imter- 
médiaire du thorax rétrécie postérieurement. Ecusson noir. 
Abdomen à deux rangs de taches noires. Pieds noirs ; jambes 
fauves, à extrémité noire. Ailes noirâtres; une grande tache 
presque hyaline vers la base, deux petites vers le milieu, ef 
une vers l’extrémité. 


De l'Italie. 


7. GC. FASCIPENNE. — Chrysops fascipennis, Nob. 

Long. 3 = lig. Face d’un fauve brunâtre. Front noir, à bord 
antérieur fauve. Antennes fauves ( le troisième article manque). 
T'horax noir ; côtés fauves, à bande obscure. Abdomen fauve ; 
deux bandes longitudinales noires. Pieds fauves. Ailes à bord 
extérieur , extrémuté et bande transversale, bruns 9. 


De Philadelphie ; cabinet de ML. Serville, à Paris. 


8. C. viTRIPENNE. — Chrysops vitripennis, Meig. n°. 11. 

Long. 4 lig. Gendré. Palpes fauves. Face ponctuée, à 
ligne semi-circulaire enfoncée. Vertex sans élévation. Antenr- 
nes allongées , à extrémité noire ; deuxième article un peu moins 
long que le premier. Thorax à trois bandes noirâtres. Les trois 
premiers segmens de l’abdomen à deux taches dorsales bru- 
nâtres. Jambes fauves. Ailes hyalines. 

De l'Italie. 


119. GENRE. RAPHIORHYNQUE. — RAPHIORH}N- 
CHUS, Wied. — Lat. Fam.nat. 


Caractères. Trompe entièrement retirée dans la bouche; 
lèvres terminales petites et comprimées ; palpes saillans ; 
deuxième article épais, subfusiforme , un peu recourbé à 
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l'extrémité. Face formant une saillie en forme de bec cro- 
chu, dirigé obliquement vers le bas. Les deux premiers 
articles des antennes très-courts (le troisième inconnu). 
Des ocelles. Abdomen déprimé; les trois derniers articles 
forts petits. Quatrième cellule postérieure des ailes fermée. 
(PL. 5 fe a) 

Ce genre, ainsi que les Acanthomères, se rapproche des 
Notacanthes par la trompe retirée dans la bouche. L’ab- 
domen ne semble formé également que de cinq segmens 
principaux. 

Erymorocie : Raphiorhynchus, bec subulé. 


1. R. PLANIVENTRE, — Rhaphiorynchus planiventris, 
Wied. Auss. Zweif. n°. 1, Dipt. exot. no. 1, tab.2,f.1. 

Long. 13 lig. Face rugueuse, obscure. Antennes noirâtres. 
Thorax d’un brun lilas, à trois bandes obscures. Abdomen fer- 
rugineux, bordé de brun; un point blanchâtre de chaque côté 
du bord postérieur des deuxième et troisième segmens. Cuisses 
brunes ; jambes jaunes. Ailes jaunâtres. 


Du Brésil. 


12e, Genre. ACANTHOMÈRE. — ACANTHOMERA, 
Wied. — Lat. Fam. nat. 


Caractères. Trompe entièrement retirée dans la bouche. 
Palpes de quatre articles ; les deux premiers velus ; premier 
très-court ; deuxième assez long ; troisième le plus long de 
tous. Face à tubercule conique , raboteuse à sa partie in- 
férieure; un sillon de chaque côté. Troisième article des 
antennes long, conique, un peu comprimé, à huit divi- 
sions , dont la dernière est la plus longue. Des ocelles. Ab- 
domentrès-large et déprimé ; les trois derniers segmens petitset 
formant l’oviducte. Pieds grêles ; cuisses postérieures allon- 
gées, un peu en massues , velues en dessous ; jambes inter- 
médiaires munies de deux petites épines à leur extrémité ; 
cuisses postérieures munies d’une épine en dessous g*. Qua- 
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trièeme cellule postérieure des ailes fermée. ( PI. 5, fig. 8.) 
ErymoLocis : Acanthomera , cuisses épineuses. 


1. À. PEINTE. — Acanthomera picta, Wied. Auss. Zweif. 
n°. 1. — Dipt. exot. t. 1, tab. 2, f. 2. 

Long. 13 à 14 lg. Tête brunâtre. Palpes et antennes d’un 
brun ferrugmeux. Thorax gris; trois bandes obscures D ; 
écusson noirâtre ; côtés blanchâtres. Abdomen noir ; une tache 
blanche de chaque côté des deuxième et troisième segmens en 
dessus et en dessous. Pieds bruns; jambes jaunäâtres. Ailes 
brunes; nervures bordées de jaunâtre. 


Du Brésil. 


2, Sunivision TÉ'TRACHOETES. — 7£ETRA- 
CHOET A, Nob. 


Caractères. Sucoir de quatre soies. Palpes insérés 
ordinairement à la base des soies maxillaires. Troi- 
sième article des antennes ordinairement simple, 
quelquefois annelé; style ordinairement terminal. 
Aïles le plus souvent à deux cellules sous-marginales, 
ordinairement à quatre ou cinq cellules postérieures ; 
anale allongée. 


A. Troisième article des antennes annelé, 
4e. Faure. NOTACANTHES. 


AA. Troisième article des antennes simple ; style 
terminal. Trompe ordinairement allongée, 
coriace ; lèvres menues. 


5e, Famizze. TANYSTOMES. 
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AAA. Troisième article des antennes simple; style 
souvent dorsal. Trompe courte, membra- 
reuse; lèvres épaisses. 


Ge. Faire. BRACHYSEOMES. 


La subdivision des Diptères Tétrachætes est non- 
seulement caractérisée par les quatre soies du suçoir, 
d'où son nom est tiré, mais elle se distingue encore 
des autres Brachocères par la conformation des an- 
tennes, ordinairement terminées par un style qui 
semble en être plutôt le complément qu'un appendice. 
L'ensemble de l’organisation présente un état inter- 
médiaire entre la subdivision précédente et la sui- 
vante, et les différentes modifications dont eile est 
affectée les rapprochent quelquefois l’une del'autre, de 
sorte qu’elle continue distinctement la série naturelle. 

Des trois famiiles dont cette subdivision ést compo- 
sée, la première, formée des Notacanthes , a des rap- 
ports avec les Hexachætes par les antennes dont le 
troisième article est également annelé, et par les 
trois pelotes des tarses, caractère qui n'appartient 
qu'aux familles supérieures; cependant le reste de 
l’organisation est peu en harmonie avec ces parties, 
la trompe particulièrement est dénuée très-souvent 
des soies maxillaires, ou n’en laisse apercevoir que 
des vestiges. Les palpes sont même dans le plus grand 
nombre insérés sur la base de la trompe, comme dans 
les Dichætes. En un mot, les Notacanthes présentent 
des caractères opposés, dont ia réunion est fort singu- 
lière, et ils ressemblent à une famulle qui, d’un rang 
élevé dont elle a conservé l'air de dignité , est tombée 


dans la condition la plus humble. 
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Les Tanystomes, seconde famille des Fétrachætes, 
en présentent les caractères dans leur plénitude, Ils se 
distinguent des autres surtout par la trompe ordinai- 
rement cornée , saillante, souvent allongée, menue, 
à lèvres terminales petites et peu distinctes. La force 
de cet organe leur donne généralement des habitudes 
de brigandage, et la plupart des tribus vivent de 
proie. L 

Les Brachystomes, qui terminent cette série, ont, 
ainsi que l’indique le nom que nous leur avons donné, 
la trompe courte; elle est de plus membraneuse, 
épaisse, à lèvres grandes terminales. Le dernier ar- 
ticle des antennes, ordinairement en palette compri- 
mée, porte un style le plus souvent dorsal, ce qui 
rapproche ces Diptères dela subdivision suivante. Les 
ailes présentent souvent dans leurs nervures le même 
indice d'infériorité, et, sans les quatres soies du su- 
çoir, une grande partie des Brachystomes ne seraient 
que les premiers des Dichætes. Enfin, cette espèce 
de décadence se manifeste également dans le premier 
période du développement ; les larves qui, dans les 
deux premières familles, ont la tête cornée comme 
dans tous les Diptères que nous avons décrits jus- 
qu'ici, l'ont charnue et de forme variable dans le 
plus grand nombre des Brachystomes , ainsi que dans 
toutes les familles inférieures de Diptères. 


4. Famuze. NOTACANTHES. — NOTACAN- 
TA, Lat. 


Caractères. Trompe ordinairement retirée dans la 
bouche; lèvres terminales épaisses; palpes souvent 
de trois articles ; troisième ordinairement globuleux. 
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Troisième article des antennes annelé; style nul ou 
apical. Écusson le plus souvent muni de pointes. 
Abdomen ordinairement de cinq segmens distincts. 
Trois pelotes aux tarses. Cellule marginale des ailes 
ordinairement nulle ou confondue avec la stigmatique; 
deuxième sous-marginale souvent petite; ordinaire- 
ment cinq postérieures rayonnant autour de la dis- 
coïdale. 


À. Palpes cylindriques. Troisième article des an 
tennes à huit divisions, sans siyle. Corps 
épais. 

1re, Tripu. SICAIRES. 


ÂA. Palpes en massue. Troisième article des an- 
tennes à huit divisions, sans style. Abdomen 
étroit, de sept segmens distincts. 


2e, Trisu, XV EOPHAGIENS. 


AAA. Palpes en massue. Troisième article des 
antennes , de quatre à huit divisions , sou- 
vent terminé par un style. Abdomen large, 
de cinq segmens distincts. 


3°. Trisv. STRATIOMYDES, 


En plaçant les Notacanthes au premier rang des 
Diptères Tétrachœtes, nous ne prétendons pas que 
cette place leur soit due par une organisation plus 
forte que celle des autres familles de cette division ; 
nous croyons même que les Asiliques l’emportent à 
cet égard; mais nous ne pouvons méconnaître l’afi- 
nité qui existe entre eux et les Tabaniens; ils sont 
évidemment une modification du même type, ils con- 
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tinuent une même série, el il nous paraît impossible 
de jes désunir. Les divisions du troisième article des 
antennes, l'absence du style, les trois pelotes des 
tarses, les mêmes nervures des ailes, se retrouvent 
dans les uns et les autres , et il n’y à de différence es- 
sentielle que dans la composition de la trompe. Nous 
pensons donc que les Notacanthes terminent cette 
série plutôt qu'ils n'en commencent une autre; ils 
sont les derniers d'un ordre supérieur, et c’est par 
cette raison qu'ils peuvent être inférieurs à des Dip- 
ières d’un ordre moins élevé, mais qui seraient à la 
tête d'une autre série naturelle, ainsi que nous l’a- 
vons vu chez les derniers Némocères comparés aux 
Tabaniens. 

La famille des Notacanthes est composee de trois 
tribus , dans lesquelles l’organisation décroît graduel- 
lement et rapidement. Les deux premières, peu nom- 
breuses, ne sont même que de brusques transitions 
pour passer des Tabaniens aux Stratiomydes, et c’est 
probablement ce qui a fait méconnaître long-temps 
l'afinité qui unit ces deux groupes. 

Le plus grand nombre des Notacanthes se distingue 
des autres Diptères par un caractère qui a donné lieu 
à leur nom : ce sont les pointes qui terminent leur 
écusson et dont la destination est inconnue. 

Ces insectes présentent moins d'unité sous le rap- 
port des habitudes que sous celui de l’organisation. 
Nous trouvons les uns dans les bois, posés sur le 
tronc des arbres ; d’autres sur le feuillage ou les fleurs 
des prairies et dans les lieux aquatiques. Cette diffé- 
rence provient particulièrement de celle qui existe 
dans le mode de développement. Les œufs sont dépo- 
sés tantôt dans le terreau ou dans les ulcères des ar- 
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bres, tantôt dans les bouses, quelquefois dans les 
eaux. Les larves, dont l'organisation est appropriée à 
ces divers genres d'habitation, diffèrent fort entre 
elles , et cependant l'on ne peut pas dire que celies de 
chaque tribu aient une conformation qui leur soit pro- 
pre. Parmi celles des Stratiomydes au moins, dont les 
unes sont terrestres et les autres aquatiques , les or- 
janes ne se ressemblent nullement. Lorsqu’elles pas- 
sent à l’état de nymphes ;, la peau sert de coque sans 
changer sa forme. 


(g 


1e, Trisu. SICAIRES, Sicarii, Lat. 


Caractères. Corps épais. Tête moins large que le 
thorax. Palpes cylindriques. Antennes plus courtes 
que la tête ; troisième article à trois ou huit divisions, 
sans style. Une cellule marginale distincte aux ailes : 
deuxième sous-marginale grande. 


A. Ecusson à deux pointes. 


1 Genre. CœŒnoMvx:E. 


AA. Écusson mutique. 


2°. Genre. Pacaysrome. 


La tribu de Sicaires, ou plutôt le genre Cœnomyie 
qui en a déterminé l'établissement, à été successive- 
ment réuni aux Tabaniens, aux Stratiomydes et aux 
Xylophagiens. Quelques rapports de conformation 
avec chacun de ces groupes ont donné lieu à ces rap- 
prochemens ; de plus grandes différences ont nécessité 
la séparation. Nous la comprenons toutefois parmi les 
Notacanthes, dont elle offre les principaux carac- 
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tères, c'est-à-dire le troisième article des antennes an- 
nelé, l’écusson armé de pointes, et les trois pelotes 
aux tarses ; mais elle est, ainsi que celle des Xylopha- 
giens, intermédiaire entre les Tabaniens et les Stra- 
tiomydes. L’un des caractères qui marquent le mieux 
ce passage est la disposition des nervures des ailes, 
qui ont à la fois les cellules marginales et sous-margi- 
pales comme les premiers, et les postérieures situées 
autour de la discoïdale comme les secondes. 


Ces Diptères fréquentent particulièrement les bois. 
Ils exhalent l’odeur très-prononcée du mélilot bleu, 
et la conservent long-temps après leur mort. Leurs ha- 
bitudes et leur mode de développement ne sont pas 
connus. M. Meigen présume queles larves vivent dans 
le détritus du bois. 


Le nom de Cœnomyia à été emprunté de nos livres 
Saints, où il est employé pour désigner les mouches 
qui désolèrent l’ Seypte à la voix de Moïse : Dixit et 
venit Cœnomyia et ciniphes. 

Le genre Pachystome a aussi les principaux carac- 
ières des Notacanthes, à l’exception des pointes de 
l’écusson et des nervures des ailes ; mais, sous Îe rap- 
port du facies , il ne ressemble ni aux Stratiomydes, 
ni aux Xylophagiens, ni même au genre Cœnomyie ; 
mais il se rapproche des Leptides, parmi lesquelles 
M. Latreille l'a primitivement rangé; et nous soup- 
connons que sa place naturelle est entre ces dernières 
et les Thérèves, en considérant les trois divisions du 
dernier article des antennes. 
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er, Genre. COENOMYIE. — CONOMIYTA, Lat., Meig. 
— Tabanus, Sicus, Fab.— Siratiomys, Panz. 
à 

Caractères. Tète petite. Palpes allongés, cylindriques , 
relevés. Antennes à peine de la longueur de la tête; pre- 
mier article allongé, un peu plus épais vers l'extrémité ; 
troisième un peu plus long, conique, à huit divisions peu 
distinctes. Yeux un peu velus. Thorax épais ; écusson à deux 
pointes. Abdomen large ; cinquième segment et suivans pe- 
tits. Jambes terminées par des pointes. Cellules postérieures 
des ailes courtes. (PI. 5, fig. 10.) 


1. C. FERRUGINEUSE. — Cænomytia ferruginea, Lat. 4, 
281. — Meis. n°. 1.— Tabanus bidentatus, Fab. Ent. S. 
n°. 41.—Sicus ferrugineus, Fab, S. Anitl. n°. 2. — Stratio- 
mys macroleon, Panz. 12, 22. 

Long. 5-8 lig. Ferrugineuse. Extrémité des antennes noire. 
Thorax à deux bandes de duvet blanchâtres. Ailes jaunes. 
L’abdomen a quelquefois des taches noires. 

Je regarde comme le mâle de cette espèce le Sicus bicolor. 
Long. 6 lig. Semblable à la €. ferruginea. Yeux plus velus. 
Palpes noirs. Thorax noir, à poils jaunes. Abdomen noir : bord 
des deuxième, troisième et quatrième segmens jaunes. Cuisses 
noires. Deuxième cellule postérieure des ailes pointue à sa 
base. 


De France, aux mois de juin et de juillet. 


2°. GENRE. PACHYSTOME. — PACHYSTOMUS , Lat, 
— Rhagio, Panz. — Xylophagus , Meig. 


Caractères. Trompe épaisse ; palpes de la longueur de la 
trompe, assez larges, un peu comprimées ; premier article 
des antennes plus long et plus épais que les autres ; troi- 
sième à trois divisions, dont les deux dernières sont courtes. 

Érymorocre : Pachystomus, bouche épaisse. 

DIPTÈRES, TOME I. 15 
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1. P. syrruoïne. — Pachystomus syrphoides, Lat. Gen. 
4, 287, Encyc. t. VII, 623. — Rhagio syrphoides, Panz. 


FER 

Long. 6 lig. Noir. Thorax à lignes cendrées. Abdomen d’un 
rouge brunâtre; base et extrémité noires. Pieds fauves. Ailes 
à demi-bande obscure, transversale. 

De l'Allemagne. M. Latreille m'a montré ce Diptére, et je 
me suis assuré des caractères qui le distinguent des X7yLo- 


phagiens. 


2e. Taisu. XYLOFHAGIENS — Xylophaoi, Meig:, Lat. 
Fam. nat. 
Caractères. Corps allongé. Troisième article des 
antennes à huit divisions, sans style. Abdomen or- 
dinairement de sept segmens distincts. 


A. Ecusson mutique. 


B. Antennes beaucoup plus longues que la tête. 
ser. Genre. HERMÉTHE. 
BB. Antennes peu allongées. 
€. Premier article des antennes aliongées. 


o°. Genre. XYLOPHAGE. 


CC. Premier article des antennes court. 


3+, Genre. Susuze. 


AA. Ecusson à pointes. 


4°. Genre. Bénis. 


Cette tribu présente le caractère des Notacanthes 
avec des traits parlicubers qui la distinguent des Si- 
caires et des Stratiomydes. Elle continue la suile des 
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{ 
Diptèresdontle troisième articie desantennes se subdi- 


vise, et elle paraît comme la urécédente servir de tran- 
silion pour en former une série naturelle: ellese distin 

que particulièrement des tribus voisines par la forme 
allongée du corps et parles sept segmens de l’abdomen. 
Quoique peu nombreuse, elle offre plusieurs modi- 
fications assez importantes dans quelques-uns des 
organes. L'écusson souvent mutique est armé dans lés 
Béris de pointes dont le nombre varie de quatre à 
huit. Dans ce même genre, les mâles ont le premier 
article des tarses épaissi. Les Xylophages et les Su- 
bules ont les nervures des ailes semblables à celles 
des Tabaniens ; dans les autres, elles se rapprochent 
de celles des Stratiomydes. pen antennes ont Île pre- 
mier article souvent court , quelquefois allongé. Dans 
le genre exotique des Hétfiéih cs , le troisième article 
ki très-remarquable ; des huit segmens dont il est 
composé, les sept premiers sont fort orlinairés ; mais 
le dernier s’ailonge autant que les autres réunis; ül 
s'en distingue par un étrang lement et en prenant une 


direction différente, et il se diiate en lame cblongue 


et foliacée. Ce prolongement du dernier seoment nous 


paraît avoir quelque analogie avec Île style que vont 
nous offrir dorénavant les antennes des Diptères, et 
nous y voyons une pr emière modification de ce petit 
appencice qui nous montrera tant de diversité. 

Les mœurs de cette tribu sont peu connues. Les 
Xylophages et les Béris vivent dans les bcis et se po- 
sent sur le tronc des arbres. 

M. Latreille a observé la femeile du Xylophage ta- 
cheté qui cherchait à pondre dans la carie d’un vieil 
orme. Baumbhauer a trouvé la larve du AYInphise 
noir dans le détritus de vieux arbres; mais il 4 négligé 


a] 


Ce 


1 
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de la décrire. M. von Rosen, dans les Annales d'his- 
toire naturelle de Tubingen , a décrit la larve du XYy- 
lophage varié qu'il a découverte dans une fente d’un 
chéne; elle est brune, allongée, atténuée aux deux ex- 
trémités, très-aplatie et composée de douze segmens, 
munis en dessus de poils insérés sur de petits tuber- 
cules. La nymphe immobile conserve cette même 
forme. L’insecte adulte paraît en avril et mai. 


1er, Genre. HERMÉTIE, — ZE£RMETIA, Lat., Fab. 
Wied. — Nemotelus , Deg. — Musca, Linn. 


Caractères. Corps allongé. Palpes en massue sphérique. 
Antennes beaucoup plus longues que la tête ; premier ar- 
ticle allongé, un peu conique ; troisième long, très-com- 
primé , rétréci au milieu ; les sept premières divisions peu 
distinctes, subuliformes, formant la première moitié de la 
longueur ; la huitième élargie au milieu. Ecusson mutique. 
Abdomen étroit , oblong. ( PI. 5, fig. 11 , 12.) 


1. H. TRANSPARENTE. — /Jermetia illucens, Lat. Gen. 
4, 271.—Nemotelus id., Deg. 6, 205, n°.3, PI. 29, fig. 8-10. 
— Musca leucopa, Linn., Syst, nat. 2, 083, 23. — Wied, 
Auss. Zweif. no. 1. 

Long. 6-7 lig. Noire; thorax à trois bandes blanchâtres. 
Deuxième segment de l’abdomen à deux taches très-blanches, 
transparentes ; les autres à bord postérieur blanchâtre de cha- 
que côté. Base des jambes et tarses blancs. Ailes noires. 


Du Brésil. 


2. H. BiMACULÉE. — Aermetia bimaculata. Nob. 

Long. 6 lig. Noire. Face blanche. Deuxième segment de l’ab- 
domen à deux grandes taches blanches. Tarses blancs. Ailes 
noires. 

C’est peut-être une variété de l'A. albitarsis, de Fabricius. 

Du Brésil, 
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3. H. pecroraLe. — fermetia pectoralis., Wied. Auss. 
Zweif. no. 4. 

Lors. 4 lg. Noire. Poitrime et pieds roux; tarses noirs, à 
base blanche. 


De Guinée. 


4. H. six races. — Âermetia sexmaculata, Nob. 

Long. 6 : lig. Semblable à la bimaculata. Troisième et 
quatrième segmens de l’abdomen à tache de duvet blanc de 
chaque côté, plus petite que celle du deuxième segment. Jam- 
bes postérieures à base blanche. Ailes moins obscures «. 


De Porto-Rico. Je l’ai reçu de M. Seringes , de Genève. 


2e. Genre. XYLOPHAGE.— XYLOPHAGUS, Meis., 
Fab., Lat. — Vemotelus, Deg. — Asilus, Schell. 


Caractères. Corps étroit. Palpes redressés , de deux ar- 
ticles ; premier très-menu ; deuxième épais , velu , en massue 
ovale , premier article des antennes allongé, oblong ; troi- 
sième long, à peu près cylindrique; huitième division 
menue. Yeux distans , 9. Ecusson mutique. 

Abdomen cylindrique , conique 9. Jambes terminées 
par deux pointes. Quatrième cellule postérieure des ailes ou- 


verte. ( PI. 5, fig. 13.) 
ÉrymoLocrs : Xylophagus , mange-bois. 


R. NPATRE. — Xylophagus ater, Fab. S. Anil. no. 1.— 
Meig, n°.1,tab. 12, f. 14. — Lat. Gen. 4, 292. — ÆEmpis 
subulata . Panz, 54, 23. 

Long. & 5, 9 6. D'un noir luisant. Premier article des pal- 
pes jaune. Thorax 9 à trois bandes grises. Pieds jaunes ; extré- 
mité des cuisses postérieures ; jambes et tarses bruns. Ailes à 


bande brune plus foncée dans la femelle. «7 9. 


De France et d'Allemagne. 
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2. X. À CEINTURE. — Xylophagus cinetus, Fab. S. Antl. 
no, 2, Meig. ne. 2, Lai. Gén. 4, 272. 
Long. 5, 9 6. Semblable au précédent. Deuxième , troi- 


sième et quatrième segmens de l’abdomen fauves ©. 
De France et d'Allemagne. 


3°. Genre. SUBULE. — SUBULA, Megerle. — ÆXylo- 
phagus, Meig., Fab., Lat. — Nemotelus, Desg. 


Caractères. Corps étroit. Palpes redressés de deux ar- 
ticles; premier menu ; deuxième allongé, cylindrique, pa- 
raissant articulée. Premier article des antennes aussicourt que 
le deuxième ; troisième long, à peu près cylindrique ; hui- 
tième division menue. Yeux distans, . Ecusson mutique. 
Abdomen de sept segmens distinets. Jambes terminées par 
deux pointes. Quatrième cellule postérieure des ailes fermée. 


(PI. 5, fig. 14.) 


1. S. TACHETÉE, — Subula maculata.—Subula gracili- 
cornis, Megerl. — Xylophagus maculatus, Fab. S. Antl. 
n°. 3. — Meig. n°. 4, tab. 12, £ 15. 

Long. 6 lig. Noire. Trompe et deuxième article des palpes 
jaunes. Front antérieurement blanc, ensuite jaune. Antennes 
fauves en dessous. Tubercules du thorax, bande transversale 
interrompue et tache de chaque côté du bord postérieur jaunes ; 
écusson jaune, à base noire. Abdomen conique ; deuxième seg- 
ment à tache jaune. Pieds fauves ; extrémité des cuisses posté- 
rieures et jambes noires, Bord extérieur des ailes jaune. 

De France et d'Allemagne. 


2. S. vaRiÉE. — Subula varia, Megerl. — Xylophagus 
varius , Meig. n°. 5. 

Long. 3 © lg. Noire, à petits poils blanchâtres. Frompe et 
palpes fauves. Dessous des antennes brunâtre ; troisième ar- 
aicle plus long que la tête, Thorax à bande jaune en avant des 
ailes; écusson fauve, à côtés noirs. Segment de l'abdomen à 
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incisions jaunes; premier à tache elliptique, enfoncé, fauve 
au milieu. Pieds fauves , 2. 

Un mäle, que m'a communiqué M. Percheron, n'a nullement 
les segmens de l’abdomen bordés de jaune. 


De France et d'Autriche. 

3.S. sornée. — Subula marginata, Megerl. — Xylo- 
phagus marginatus, Meis. n°. 6. 

Long. 3 lg. Semblable à la précédente. Antennes de la lon- 
gueur de la tête ; écusson presque entièrement jaune. Premier 
segment de l'abdomen à tache cordiforme jaune. Hanches et 
extrémité des tarses noirâtres ; cuisses postérieures épaisses, à 
extrémuté noire. 

Elle a été trouvée à Paris, à Avignon et en Autriche. 
M. de Saint-Fargeau en a trouvé un grand nombre à Paris, 
sur du bois blanc , où ils paraissaient chercher à déposer leurs 
œufs. 


4. Genre. BERIS. — B£RIS, Lat., Meig. — Stratio- 
mys , Fab. 


Caractères. Corps étroit. Tète épaisse , déprimeée ©. 
Palpes petits ; troisième article un peu épaissi à l'extrémité. 
Les deux premiers articles des antennes égaux ; troisième 
allongé , subuliforme ; huitième division conique. Yeux ve- 
lus, &. Ecusson à quatre, six ou huit pointes. Abdomen 
de sept segmens distincts. Premier article des tarses posté- 
rieurs épais . Quatre cellules postérieures aux ailes ; 
quelquefois les rudimens d’une cinquième. ( PI. 5, fig. 15.) 


À. Ecusson à quatre pointes. 
1. B. LUISANTE. — Beris nitens, Lat.Hist. Nat. 14, 341. — 


Meig, n°. 1. — Xylophagus id. Eat. Gen. 4, 273. 
Long. 2 : lg. D'un bleu métallique. Palpes noirs, un peu 
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plus longs que dans les autres espèces. Face noire, bordée de 
blanc. Antennes noires. T'horax à reflets verts. Pointes de l’é- 
cusson noires. Pieds noirâtres ; partie supérieure des cuisses et 
base du premier article des tarses ordinairement fauves ©. 
Rare, de France et d'Allemagne. Les pieds sont quelquefois 
entièrement noirs. 


2. B. risraL. — Beris tibialis, Meig. n°. 2, tab. 12, f. 18. 

Long. 2 = 3 Lg. D’un vert métallique. Face étroite , à poils 
blancs. Une petite tache blanche au - dessus des antennes. 
Pointes de l’écusson jaunes. Abdomen noir; ventre 9 fauve. 
Pieds fauves ; jambes postérieures en massue, brunes , ainsi que 
les quatre derniers articles des tarses. Aïles brunâtres ; stigmate 
noir. Troisième cellule postérieure appendiculée. 

De France, d'Allemagne et d'Angleterre. 


3. B. vezu. — Beris hirsuta, Nob. 

Long. 2 = ' lig. D’un bleu violet. Face, front et thorax 
couverts de longs poils noirs. Front Çç7 étroit, non linéaire. 
Antennes noires ; les deux premiers articles velus. Abdomen 
d’un brun noirâtre , à reflets verts sur les côtés; ventre d’un 
vert brillant, à reflets bleus. Pieds noirâtres ; postérieurs bruns, 
Ailes presque hyalines; stigmate brunâtre; troisième cellule 
appendiculée. 


Trouvé en Sicile par M. Alexandre Lefebvre. 


4. B. osscur. — Beris obscurus, Meig. no. 3. 
Long. 2 : lig. Semblable au B. ribialis. Pointes de l’écus- 
son noires. Stigmate des ailes brunât re. 


Rare. 


AA. Ecusson à six pointes. 


5. B. MÉTALLIQUE. — Beris chalybeata, Forster.—Meig. 
n°, 4. — Siratiomys sexdentata ? Fab. S. Atl. no. 36. 
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Long. 2 : 3 lig. Trompe jaune. Face et front noirs. An- 
tennes peu allongées. T'horax d’un bleu verdâtre métallique. 
Abdomen d’un noir brunâtre, Pieds fauves ; tarses noirâtres ;. 
premier article des postérieurs fauve 2. 
Du nord de la France. 


6. B. cravirène. — Beris clavipes, Meig. n°. 5. — Stra- 
tiomys id., Panz. 0, 19. — Musca id., Linn. S. Nat. 
12 2% OÔIÉTR 

Long. 3 lig. Noir. Trompe jaune. Abdomen et pieds fauves. 
Extrémité des jambes et tarses noirâtres ; jambes intermédiaires 
entièrement fauves; premier article des tarses postérieurs 
oblong. Ailes fuligmeuses dans les deux sexes. 


Rare. 


7. B. ARMÉ. — Beris vallata, Forst., Meig. ne. 6. — 
B. nigritarsis, Lat. Gen. 4, 253.— Stratiomys clavipes, 
Fab: S. Antl. n°. 35. 

Long. 2 = lig. Semblable au précédent. Premier segment de 
l’abdomen obscur «. Jambes intermédiaires à moitié noirâtres, 
jaunâtres à la base et au bord intérieur. 

Assez commun. 


AAA. Ecusson à huit pointes. 


8. B. FuscIPÈDE. — Beris fuscipes, Meig. no. 11. 

Long. 3 lig. Noir, Trempe jaune. Thorax à reflets bleuâtres; 
écusson d'un vert doré; pointes noires. Pieds obscurs ; base 
des jambes jaune. Ailes brunâtres @. 

De France et d'Angleterre. 


9. B. rravirève. — Beris flavipes. Macq. Dipt du n°.8. 
Long. 2 : lis. Trompe noire. Front noir. Thorax d’un noir 
cuivreux g, d’un vert brillant ©. Abdomen d’un noir ve- 
louté çt, d’un noirâtre bronzé 9. Pieds fauves; hanches 
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noires. Balanciers obseurs «7, jaunes 9. Ailes fuligineuses 7, 
presque hyalines, à stigmate noirâtre 9. 


Des environs de Lille. 


3e. Trisu. SERATICMYDES. — Sératiomydes, Lat. , Meig. 


Caractères. Corps ordinairement large. Lèvre su- 
périeure échancrée ; soies maxillaires paraissant 
ordinairement nulles. Palpes insérés sur la base de 
la trompe. Troisième :rticle des antennes le plus 
souvent à cinq ou six anneaux; dernier ordinaire- 
ment terminé par un style. Yeux à facettes plus 
-randes dans la moitié supérieure que dans l'infé- 
rieure. Abdomen déprimé, souvent arrondi. Nervures 
des ailes peu distinctes, n’atteignant pas ordinaire- 
ment l'extrémité. 


[= 


A 


À. Ecusson a pointes. 
B. Ecusson à quatre pointes. 


C. Antennes à pauache. 


1°". Genre. PTiLocÈrE. 


CC. Antennes simples. 


2°. Genre. ACANTHINE. 


BB. Ecusson à deux pointes. 


D. Troisième articiedes antennes à huit divi- 
sions. 


3e, Genre. CYPHOMYIE. 
DD. Troisième article des antennes à quatre ou 
cinq divisions. 


E. Ecusson à deux pointes. 
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F. Troisième article des antennes à style 
nul , ou peu distinct. 

G. Premier article desantennes allongé. 


æ) 


4°. Genre. STRATIOMYIE. 


GG. Premier article des antennes court. 


5°. Genre. OpoNTomvre. 


FF. Troisième article des antennes à style 'istinct. 

H. Troisième article des antennes ovale ou 
subulé. 

I. Troisième article des antennes à quatre divisions. 


6°. Genre. OxYcÈRE. 


IT. Troisième article des antennes à cinq ou six de 
VISiOnS. 
J. Abdomen large. 


7°. Genre. EPwiprie. 


JJ. Abdomen allongé. 


8°. Genre. RAPHIOCÈRE. 


HH. Troisième article des antennes lenticulaire. 
K. Ecusson à deux pointes. 


9°. Genre. HoPLisTE. 


KK. Ecusson terminé par un appendice fourcau. 


10°. Genre. DicRANOPHORE. 


EE. Ecusson à une seule pointe. 


11e. Genre. PLATYKNE. 


AA. Écusson mutique. 
E. Trompe courte. 
M. Style des antennes épais, peu distinct. 


12°. Genre. CYCLOGASTRE. 
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MM. Style des antennes sétacé, allongé. 
N. Troisième article des antennes allongé. 
O. Premier article ces antennes court. 
P. Style des antennes nu. 


13°. Genre. CarysocnLorE. 


PP. Style des antennes bi-articulé, courbé, velu 


14°. Genre. Eupmère. 


O0. Premier article des antennes allongé. 


15°. Genre. ACROCHŒTE. 


NN. Troisième article des antennes court. 
G. Style inséré à la base de la quatrième di- 
vision des antennes. 


16°. Genre. SARGUE. 


QQ. Style apical. 


KR: Palpes de trois articles. Cinq cellules pos- 
térieures aux ailes. 


17°:Genre: Cuarysomvis. 


RR. Palpes d’un seul article. Quatre cellules pos- 
térieures. 


18°. Genre. PAcHYGASTRE. 


LEA 1 Trompe longue. 


19°. Genre. NÉMOTÈLE. 


Les Stratiomydes sont les derniers des Notacan- 
thes, considérées sous le rapport physiologique. 
Leur organisation est inférieure à celle des autres 
tribus, surtout par la conformation de la trompe, dont 
les soies maxillaires sont nulles ou à l’état rudimen- 
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taire, et dont les palpes sont insérés sur sa base. 
Les antennes sont souvent munies d’un style, organe 
étranger aux tribus supérieures, et qui, chez les Dip- 
tères , paraît Pindice de l’infériorité. Les nervures des 
ailes, quoiqu'eiles conservent le caractère propre à 
la famille , semblent s'oblitérer; les postérieures sont 
souvent à peine distincies et n’atteignent pas le bord. 
Les cellules sous-marginales deviennent très-étroites, 
et, par l'absence apparente de ia marginale, occupent 
le bord extérieur. 

Quoique les Stratiomydes ne soient pas nombreu- 
ses en espèces, leur organisation se modifie d’une ma- 
nière assez remarquable. Chaque organe prend di- 
verses formes. Le corps , le plus souvent large et de 
couleurs peu brillantes, s'allonge dans les Sargues, 
les Cürysochlores , et y étincelle du plus vif éclat. La 
trompe , ordinairement courte, s'étend dans les Né- 
motèles et se loge dans une saiilie de l’épistome. Les 
antennes ont le premier article long dans les Stratio- 
myies ; le troisième variedans sa forme et dans le nom- 
bre de ses divisions ; il se garnit de quelques filets en 
rayons dans les Ptilocères. Le style, lorsqu'il se ma- 
nifeste , est plus où moins long , tantôt épais, tantôt 
sétacé. Les yeux, souvent ornés de lignes pourprées , 
ne sont pas toujours contigus dans les mâles, et ils se 
couvrent quelquefois de poils. Le thorax porte, en 
avant des ailes, des pointes fort singulières dans 
les Ephippies ; celles de l’écusson, lorsqu'il n’est pas 
mutique , sont le plus souvent au nombre de deux ; 
il y en a quatre dans Îes Ptilocères et les Acanthines, 
une seule dans le genre Platyne. Au lieu de pointes, 
l’écusson est muni d’un appendice fourchu dans les 
Dicranophores. Les nervures des ailes n'ofirent guères 
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d'autre modification que ie nombre des celiules pos- 
térieures, qui est ordinairement de cinq et quelque- 
fois de quatre , comme dans les Odontomyies. 

Les habitudes connues des Stratromydes se bornent 
à vivre le plus souvent sur les fleurs et à se nourrir 
des sucs des nectaires. Les Sargues ne se posent que 
sur le feuillage. I y à plus de diversité dans le mode 
de développement , quoiqu'il n’ait été observé encore 
que dans une partie de la tribu. Toutes les larves 
connues ont la tète écailleuse et se transforment en 
nymphes dans fleur propre peau, qui conserve sa forme 
premiére; mais là s'arrêtent à peu près les ressem- 
blances. Celles des Stratiomyies et des Odontomyies , 
que Swammerdam a fait connaître le premier, sont 
aquatiques. Leur corps est ovale, allongé , formé de 
douze segmens recouverts d’une membrane peu flexi- 
ble. La tête est petite, oblongue ; la bouche est munie 
de deux crochets, de quatre petites pointes et de 
deux espèces de palpes élargis et armés de soies re- 
courhées. L'action rapide et habituelle de ces palpes, 
qui met l'eau en mouvement, paraît indiquer que ces 
larves se nourrissent de petits animaux que Faoita- 
tion de l’eau amène à la bouche. Les trois derniers 
seemens du corps allongés et étroits forment une 
queue terminée par un stigmate entouré d’une toufle 
de poils à barbes, que la farve met en contact avec 
l'air pour respirer , en se tenant souvent suspendue 
à la surface de l’eau. Les poils s’'épanouissent alors 
et paraissent ne servir qua écarter les corps qui 
pourraient obstruer l'ouverture du stigmate , quoi- 
qu'ils ressemblent fort aux panaches qui, dans Îles 
larves des Tipulaires aquatiques , sont l’organe même 
de la respiration. En passant à l’état de nymphe, 
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l'insecte n’occupe que Îla partie antérieure de la 
peau de larve, et il flotte sur l’eau jusqu'au moment 
où il paraît sous la forme ailée. 

Les larves des Pachygastres, dont j'ai donné la 
description dans les Diptères du nord de la France, 
sont allongées , fort déprimées, d’un gris roussâtre, 
et marquées de trois bandes obscures. Le corps est 
composé de onze segmens distincts, munis d’une 
soie allongée de chaque côté. La tête est conique, 
obtuse, beaucoup plus étroite que le corps. A l’ex- 
trémité supérieure on distingue une très - pelite 
pointe. En dessous, la bouche paraît entourée d’un 
rebord; mais l’on n'y aperçoit aucun organe, si ce 
n'est un petit corps blanc qui semble en occuper 
l'ouverture. Un ocelle noir se trouve de c'aque côté 
de la tête. Le dernier segment du corps est noir, 
grand , demi-circulaire et bordé de soies. Ces larves 
se trouvent dans le détritus de l’orme. Tant qu'elles 
prennent de la nourriture, elles se tiennent dans la 
partie basse et humide. Avant de devenir nymphes, 
elles s'élèvent vers la surface, et y restent immobiles 
jusqu’à la dernière transformation. 

Les larves des £phippium paraissent se développer 
aussi dans le bois décomposé. M. de Saint-Fargeau 
a cru voir une femelle déposant ses œufs dans de la 
sciure de bois amassée dans le creux d’un cerisier 
sauvage à Saint-Germain-en-Laye. 

Réaumur a observé les larves des Sargues dans les 
bouses de vaches. Elles sont obiongues et ont la tête 
munie de deux crociets. 
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er, Genre. PTILOCÈRE. — PTILOCERA, Wied. — 
Sératiomys , Fab. 


Caractères. Corps large. Antennes plus longues que la 
tête Troisième article à huit divisions ; la premiere cylin- 
drique, peu distincte du deuxième article; la deuxième un 
peu plus longue et plus menue , garnie de plusieurs pointes 
allongées , en dessus et en dessous ; troisième et quatrième 
plus courtes, plus épaisses et très-distinctes ; les autres peu 
distinctes ; tomenteuses et cylindriques. Ecusson à quatre 
pointes. Abdomen presque rond. Quatre cellules posté- 
rieures aux ailes; deuxième sous-marginale petite. (PI. 6, 
HET.) 

La Sératiomys quadridentata de Fabricius, pour laquelle 
M. Wiedmann a établi ce genre, est tres-remarquable par 
ses antennes à panache. Quant à la composition de cet or- 
gane, ce savant naturaliste le considère comme formé de 
cinq articles , dont le second présente quatre divisions. Un 
examen attentif ne nous a pas permis d'être de son avis , et, 
d'accord avec lanalogie , nous n’admettons que trois articles, 
dont le dernier est composé de huit divisions. 


1. P. QUATRE DENTS. — Puilocera quadridentata, Wied. 
Auss. Zweif. n°. 1, tab. 8, f. 4. — Siratiomys id. Fab. 
S. Antl. n°. 33. 

Long. 3, 9 4 lg. Noir. Partie antérieure du thorax d’un 
vert doré de chaque côté. Les quatre pointes de lécusson 
fortes ; les deux intermédiaires jaunes à l’extrémité. Abdomen 
à reflets bleus; troisième segment à deux bandes blanches, 
obliques, convergentes ; quatrième à bande transverse. Ailes 
noirâtres ; une demi-bande pâle vers le milieu. 

De Java et de Sumatra. 


2°. GEexre ACANTHINE. — ACANTHINIA, Wicd. 


Caractères. Troisième article des antennes cylindrique ; 
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de cinq divisions , dont la première allongée ; les trois sui- 
vantes plus courtes , et la cinquième conique, dirigée obli- 
quement. Thorax allongé, assez étroit; écusson à quatre 
pointes. Abdomen assez large , ovalaire. Ailes à quatre cel- 
lules postérieures. ( PI. 6 , fig. 2.) 

M. Wiedemann fondateur de ce genre , donne sept arti- 
cles aux antennes des Acanthines , c’est-à-dire qu’il regarde 
comme des articles ce que nous considérons comme les di- 
visions du troisième , ainsi que nous le faisons dans tous les 
genres de cette tribu , et de même que ce savant naturaliste 
le fait lui-même à légard d’une partie des Notacanthes. Il 
nous semble que ces divisions ne changent pas de nature 
parce qu’elles sont plus ou moins distinctes, et qu'il est 
rationnel de les reconnaître dans toute cette tribu , soit 
comme articles , soit comme divisions du troisième. 


Les quatre pointes de l’écusson et la forme allongée du 
thorax rendent ce genre très-remarquable. 


1. À. ALLONGÉE. — Acanthina elongata, Wied, Auss. 
Zweif. n°. 3, tab. 7, f. 0. 

Long. 3 : lig. D’un noir cuivreux. Front jaune, à point et 
vertex noirs. Antennes jaunâtres. Thorax à duvet jaune, et 
deux lignes argentées ; écusson bordé, à pointes jaunes. Ab- 
domen à taches latérales argentées. Pieds jaunes; cuisses pos- 
térieures noirâtres, à base et extrémité jaunes. Ailes brunes, 


a bandes hyalines œ. 


De l'Amérique méridionale, 
q 


3°. Genre. CYPHOMYIE. — CYPHOMYIA, Wied. — 
Lat. Fam. nat. — Stratiomys, Fab. 


Caractères. Corps large. Bord postérieur de la tête 
large Q. Antennes plus longues que la tête; premier ar- 
ticle un peu allongé, conique, velu ; troisième long, fili- 
forme , un peu comprimé , à huit divisions, Yeux assez pe- 
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à 
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tits, velus ©. Abdomen plus large que le thorax , presque 
orbiculaire. ( PL. 6, fig. 5.) 
ErymoLoGie : Cyphomyia, mouche arquée. 


1. CG. BLEUE. — Cyphomyia cyanea, Wied. Auss. Zweif. 
no. 7.—wStratiomys id., Fab. S. Antl. no, 11. 

Long. 7 : lig. D’un bleu violet, Tête © blanche. Une 
petite tache noire au vertex. Antennes noires. Pointes de 
l’écusson velues comme le thorax. Pieds noirs ; premier article 
des tarses blanc. Ailes norrâtres. 


De Cayenne. 


2. C. ORIFLAMME. — Cyphomyia auriflamma, Wied. 
Auss. Zweif. no, 1. 

Long. 5-6 lig. D'un violet noir. Fête noire . Face à poils 
blancs. Front « à tache blanchâtre. Front 4! et derrière de 
la tête jaunes. Thorax à bande de poils dorés, n’atteignant 
pas le bord postérieur. Premier article des tarses blanchâtre. 


Ailes noires, 


Du Brésil. 


3. C. murTique. — Cyphomyia inermis, Wied. Auss. 
Zweif. n°. 3. 

Long. 3 : lig. D'un noir bleuâtre, Tête jaune. Un point 
blanc au-dessus des antennes. Thorax bleuâtre, à cinq bandes 
blanchâtres. Ecusson sans pointes. Abdomen à taches latérales 
de reflets blancs. Ailes enfumées. 


Du Brésil. 


4e. GENRE. STRATIOMYIE.-— S7RATIOMPS, Geof., 
Fab. , Lat., Meig. — Musca , Linn. 


Caractères. Trompe fort courte , comprimée. Troisième 
article des palpes peu renflé. Un sillon transversal au bas de 
la face. Premier article des antennes beaucoup plus long 
que le deuxième ; troisième long, presque fusiforme , à cinq 
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divisions, sans style. Jambes un peu renflées au milicu. 
( PL 6506806") 


Erymoro:is : Stratiomys , mouche armée. 


1. S. GAMÉLÉON. — Sératiomys chamæleon, Fab. S. Anti. 
n°. 1.— Lat. Gen. 4, 274. — Meig. n°. 1. — Musca id., 
Linn. F.S. 1760. 

Long, 7 lig Noire. Face à poils jaunâtres et tache triangu- 
laire jaune de chaque côté ç, jaune, à bande noire ©. Bord 
postérieur des yeux jaune 9. Thorax à poils jaunes; écusson 
fauve , à tache triangulaire noire à la base; pointes souvent à 
extrémité noire. Deuxième, troisième et quatrième segmens 
de l'abdomen à taches latérales jaunes; cinquième à tache 
triangulaire au milieu; ventre jaune; deuxième, troisième et 
quatrième segmens à bande noire, interrompue, étroite @, 
large N. Pieds fauves ; cuisses noires, à anneau noir 9. Ailes 
un peu brunâtres. 


Au mois de mai, particulièrement sur les fleurs de l’au- 
bépine, du populage, et en été sur les plantes aquatiques. 
Une femelle trouvée en Sicile par M. A. Lefebvre a la pointe 
antérieure du vertex jaune. 


2. S. DU MONT Genis. — Stratiomys Cenisia, Meig. n°. 2. 

Long. 6 lig. Semblable àla précédente. Face un peu carénée, 
a poils blancs; les bandes jaunes plus larges 9. Ecusson 
jaune, à tache demi-circulaire. Deuxième segment du ventre 
sans bande ; troisième à point noir de chaque côté . 


Trouvée au mont Cenis. 


3. S. DES FLEUVES. — Sératiomys potamida, Meig. n°. 3. 
Long. 6-7 lig.— Semblable à la première. Ecusson à base 
noire ; pointes entièrement jaunes. Troisième segment de l’ab- 
domen à bande jaune, étroite, interrompue «7. Quatrième à 


bande entière «, A. 


Assez rare, en France et en Allemagne. 


16. 
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4. S. AGRÉABLE. — Stratiomys concinna. Meig. no. 4. 
(PL 26 er) 

Long. 6 lg. Semblable à la premiére. Face à poils noirs, 
bordée de jaune‘; orangée, à bande étroite 9. Front à petite 
bande jaune , interrompue au-dessus des antennes. Thorax à 
poils noirs. Deuxième, troisième et quatrième segmens de 
l'abdomen à trois bandes et extrémité jaunes, 

Du Piémont. 


5. S. FOURCHUE. — Sératiomys furcata, Fab. S. Anil. 
no, 3. — Meig. n°. 5. (PI. 26, fig. 12.) 

Long. 7-8 lig. Semblable à la première. Face entièrement 
noire, à poils blancs. Front à bande jaune, interrompu au- 
dessus des antennes; derrière de la tête jaune au sommet; 
vertex noir. Abdomen à duvet jaunâtre; taches du deuxième 
segment s'étendant sur le troisième, et celle du troisième sur 
le quatrième; ventre noir, à bandes fauves, Partie inférieure 
des jambes noire. 

Un mâle de la coliection de M. Percheron n’a que 5 lignes. 
L’écusson a un large bord antérieur noir; les taches de l’abdo- 
men sont étroites. 

Assez rare, de France et d'Allemagne. 

6. S. pes Rivages. — Stratiomys riparia, Meig. n°. 6. 

Long. 6lig. Semblable à la cinquième. Face à poils jau- 
nâtres ç*, blancs ©. Yeux velus. Thorax à poils fauves. Faches 
de l’abdomen étroites, blanches ou jaunûtres. 

De France et d'Allemagne. 


7. S. sTRIÉE. — Stratiomys strigata, Fab.S. Ant. no. 0. 
—- Lat. Gen, 4, 274. — Meig. n°. 7. — Panz. 12, 20. 

Long. 5-8 lig. Noire, à poils roux ', roussätres ,9. Veux 
velus. Ecusson noir, à pointe jaune. Ventre à bandes blanches, 
étroites. Pieds noirâtres ; base des jambes et premiers articles 


des tarses fauves; jambes postérieures à deux anneaux fauves. 


De France. 
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8. S. a TèTE JAUNE, — Sératiomys flaviceps, Nob. 

Long. 5 lig. Noire. Tête jaune; une grande tache à lin- 
sertion des antennes ; une bande sinueuse sur le front, et une 
autre à l’occiput, noires. Les deux premiers articles des an- 
tennes fauves. Côtés du thorax et poitrine jaunes, à taches 
noires ; écusson jaune. Deuxième, troisième et quatrième seg- 
mens de l’abdomen à tache jaune de chaque côté; extrémité 
du cinquième jaune. Pieds jaunes; cuisses noires. Ailes bru- 
nâtres au milieu 2. 

De Philadelphie ; cabinet de M. Serville, à Paris. Un mdi- 
vidu mâle, qui nous parait être le mâle de cette espèce, a la 
face noire, avec une tache jaune de chaque côté. L’écusson n’a 
que le bord postérieur jaune. Il est également de Philadelphie. 


5°. Grxre. ODONTOMYIE. — ODONTOMPTA, Lat. 
— Stratiomys, Fab., Meig., Geoff. — Musca, Linn. 


Caractères. Trompe menue ; troisième article des palpes 
peu renflé. Epistome souvent saillant; un sillon transversal 
près de la cavité buccale. Troisième article des antennes 
presque fusiforme , à cinq divisions , sans style. Ordinaire- 
ment quatre cellules postérieures aux ailes. (PL.6, fig. 5.) 

ÉrymoLocie : Odontomyia, mouche à dents ( ou pointes). 


1. O. rourcaue. — Odontomyia furcata, Lat. Gen. 4, 
275. — Stratiomys ornata, Meig. n°. 13. 

Long. 6-7 lig. Noire, à poils jaunâtres. Face carénée, 
Front 9 à deux taches en forme de C, opposées ; bord anté. 
rieur des yeux jaune. Ecusson fauve, à bord antérieur et 
extrémité des pointes noirs. Abdomen à taches latérales fauves, 
presque contiguës '; ventre jaune. Pieds fauves; base des 
cuisses noire; anneau brun aux jambes c. 

Assez commune. 

2. O. BELLE. — Odontomyia decora.— Siratiomys id. 
Meig. n°. 12. 


Long. 5 = lig. Noire, à poils blancs. Thorax à deux bandes 
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de poils blanchâtres. Abdomen noir, luisant; côtés et ventre 
orangés. Genoux et premier article des tarses postérieurs 
fauves. Aïles à tache brune au milieu 9. 


De l’Autrche. 


3. O. xnnezée. —Odontomyia annulata.— Stratiomys 
splendens, Meig. n°. 11. 

Long. 5 lig. Noire, à poils jaunes. Face et côtés du thorax 
à poils blancs; pointes de l’écusson jaunes. Abdomen à bandes 
transversales orangées sur les deuxième , troisième et quatrième 
segmens; une tache au cinquième; ventre jaune. Pieds jaunes; 
cuisses noires , à extrémité noire. Ailes à tache costale brune 2. 

Du midi de la France et de l’ Autriche, rare. 


4. O. ARGENTÉE. — Odontomyia argentata, Lat. Gen. 
4, 275. — Stratiomys id., Fab. S, Antl. n°. 17. 

Long. 4 lig. Noire , à poils blancs @*, jaunes 9. Epistome 
fort saillant. Premier article des antennes un peu allongé. 
Thorax à poils jaunes, brunâtres ; pointes de l’écusson petites. 
Ventre verdâtre. Tarses et base des cuisses ferrugineux ; jambes 
à anneau brun 9. Une petite tache brune au milieu des ailes. 

Assez rare, de France et d'Allemagne. 


5. O: microLéON. — Odontomyia microleon. — Stra- 
tyomis id., Fab, —$S. Antl. n°. 8. Meig. n°. 8. 

Long. 4 hig. Noire, à poils jaunâtres. Front ,9 petit, à tache 
allongée , jaune , divisée par une ligne noire. Premier article 
des antennes un peu allongé. Pointes de l’écusson jaunes. Ab- 
domen à trois lignes blanchâtres de chaque côté; ventre 
Jaunâtre 2. 


Rare. 


6. O. ricuixe. — Odontomy a tigrina, Lat. Gen. 4, 275, 
— Stratiomys id., Fab. S. Antl. no. 18. — Meig. n°. 22. 

Long. 3 :-/{ lig. Noire. Thorax à duvet jaune et poils gris 9; 
pointes de l’écusson jaunes. Ventre fauve, bordé de noir. Pieds 
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fauves; cuisses noires ; jambes à anneau brun. Bord antérieur 
des ailes brun ; cellule sous-marginale distincte. 


Commune. 


7. O. uypronromie. — Odontomyia hydrodromia. — 
Stratiomys id., Meig. n. 15. 

Long. 4-5 : lis. Noire. Tête fauve 9. Antennes brunes, un 
peu allongées. Thorax à poils jaunes ; écusson à pointes fauves ; 
bord postérieur fauve 9. Deuxième, troisième et quatrième 
seomens de l'abdomen à taches jaunes (probablement vertes) 
de chaque côté ; ventre verdâtre. Pieds jaunes ; cuisses brunes, 


et anneau brun aux jambes ç. 


Rare ; du cabinet de M. Percheron. 


8. O. aypropote. — Odontomyia hydropota. — Stratio- 
mys 1d., Meig. n. 16. 

Long. 4 1-5 lig. Noire. Face fort carénée ; joues et antennes 
fauves ; troisième article brunâtre. Tête fauve ; front à ligne 
enfoncée ©. Thorax à poils jaunes plus épais 9 ; bord posté- 
rieur de l’écusson et pointes jaunes. Abdomen vert, à large 
bande dorsale noire, anguleuse, un peu plus large antérieure- 
ment, arrondie postérieurement. Pieds fauves. 

Assez rare. 


9, O. HvnrOLÉON. — Odontomyia hydroleon, Lat. Gen. 
4,275. — Stratiomys id., Fab. S. Antl. no. 19. — Meige 
n°. 17. — Musca id., Linn. F.S. 1782. 

Losg. 4-5 lg. Semblable à la précédente. Joues et antennes 
noires. 

Assez commune. 


10. O. viripue. — Odontomyia viridula, Lat. Gen. 
4,295. — Stratiomys id., Fab. S. Antl. n°. 29. — Meig. 
n°. 18.— Panz. 58, 18. 

Long. 3 :lig. Semblable à l'O. Lydropota. Ecusson en- 
tièrement noir, à pointes jaunes. Bande noire de l’abdomen 
élargie postérieurement , surtout dans les femelles. 

Commune. 
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11. O. À LARGE BoRD.— Odontomyia latifaciata, Nob. 
Long. 4 = lig. Semblable à l'O. viridula. Thorax couvert de 
poils jaunâtres assez longs , mais sans duvet distinct  ; écus- 
son à bord postérieur Jaune , peu distinct ; pointes à extrémité 
noire. Bande de l’abdomen large, non réträcie à la base 9. 


De France. 


12. O. LunuLÉE. — Odontomyia lunata, Encycl. tom. 
8, 436. 

Long. 3 lig. Semblable à la précédente. Pointes de l’écus- 
son fort petites. Abdomen noir , avec Le bord seulement, et une 
tache à la base latérale jaune ; ventre obscur. 

M. de Brébisson père l’a découverte en Normandie. 


13. O. À QUATRE LIGNES. — Odontomyia quadrilineata, 
Nob. 

Long. 5 lig. Verte. Premier article des antennes brun, 
court (les autres manquent). Front à base, extrémité et 
bande transversales noires. Thorax à trois bandes noires ; in- 
termédiaire élargie à la base et à la partie antérieure ; pointes 
de l’écusson fauves. Abdomen d’un brun noirâtre; quatre ban- 
des longitudinales d’un vert päle sur les deuxième et troisième 
segmens. Pieds fauves. Ailes hyalines ; bord antérieur bru- 
nâtre ; ailes à cinq cellules postérieures. 

Amérique méridionale ; cabinet de M, Robyns, à Bruxelles. 


14. O. À ANTENNES JAUXES.— Odontomyia flavicornis, 
Bosc. 

Long. 3 ©: lig. Noire. Face et front fauves. Antennes d’un 
fauve rougeâtre; les deux dernières divisions du troisième ar- 
ticle noirâtres. Thorax à trois bandes longitudinales , incom- 
plètes, d’un duvet blanchätre ; écusson fauve ; pointes assez lon. 
gues, velues, d’un jaune pâle. Abdomen d’un noir bleuâtre ; 
troisième, quatrième et cinquième segmens à taches latérales 
de duvet blanchâtre. Genoux fauves ; premier article des tarses 
d’un jaune blanchätre. Ailes à cinq cellules postérieures ; une 
sous-marginale distincte 9, 
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Amérique septentrionale; collection d'Olivier, maintenant 
a M. le comte de Jousselin. 


19. O. RoSTRÉE. — Odontomyia rostrata. — Stratiomys 
id., Wied. Auss. Zweif. no. 11. 

Long. 4 : lig. Noire. Face jaune , saillante, conique. Front 
noir, à deux taches blanchâtres, et saillie conique. Côtés du 
thorax d’un jaune verdâtre. Abdomen à deux taches vertes de 
chaque côté D. 

Du Brésil. 


16. O. rasciée. — Odontomyia fasciata, Nob. 

Long. 3 : lig. Face, front et antennes fauves. Thorax noir, 
a duvet jaune ; deux bandes d’un vert pomme, bordées de 
rouge ; rétrécies aux deux extrémités , et se rapprochant au bord 
postérieur ; côtés verts; poitrine noirâtre ; une tache rougeätre 
de chaque côté; écusson et pointes verts. Abdomen d’un vert 
Jaunâtre. Pieds jaunes. Ailes hyalines , à bord extérieur jaunä- 
tre ; cinq cellules postérieures 2. 

Amérique méridionale. Elle se rapproche de la Stratiomys 
conica , Wied. 


6. Gexre. OXYCÈRE. — OXYCERA, Meig., Lat. — 
Stratiomys, Geoff., Fab. — Musca, Linn. 


Caractères. Troisième article des antennes ovale, à quatre 
divisions ; style sétiforme , de deux articles , inséré soit à 
l'extrémité , soit un peu en avant l'extrémité. Yeux velus g. 
(PL. 6, fig. 6.) 


Ervymozo:ie : Le nom d'Oxycera (cornes pointues), fait 
allusion au style aigu qui termine les antennes. 


1. O. sou1E. — Oxycera pulchella, Meig. Besch, n°. 2.— 
O. hypoleon, Meig. KI. n°. 5, Encyel. n°. 1. 

Long. 2 :-3 lig. Noire. Face et front jaunes, à bande 
noire ©. Front à deux points blancs &. Bord postérieur des 
yeux jaune 9. Thorax à bande jaune, interrompue, de chaque 
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côté; deux lignes dorsales ,9 : écusson jaune. Froisième et 
qnatrième segmens de l'abdomen à tache jaune, oblique, de 
chaque côté; cinquième à tache triangulaire au milieu ; une 
tache au premier 9 ; milieu du ventre jaune. Pieds jaunes; 
cuisses et extrémité des tarses noirâtres. 


Assez commune dans les prairies humides. 


2. O. uyporÉoON.—Oxrycera hypoleon, Meig. Besch. n°. 1, 
— Lat. Gen. 4, 277. — Stratiomys id., Fab. S. Antl. 
n°.29.— Musca id., Linn $S. Nat. 2, 980, 7. 

Long. 5-4 lig. Semblable à la précédente. Antennes fauves, 
à extrémité noire ; deuxième segment de l'abdomen à tache 
jaune comme les troisième et quatrième. 

Fort rare. 


3. O0. rayée. — Orycera trilineata, Meig. n°. 3. — Lat. 
Gen. 4, 298. — Stratiomys id., Fab. S. Antl. n°. 28.— 
Musca pantherina , Linn. F.S$, 1583. 

Long. 2 :lig Vert. Front noir, à tache verte an vertex !, 
vert à ligne noire 9. Antennes fauves. Yeux à ligne transver- 
sale pourpre. Thorax à trois bandes noires. Segment de l’ab- 
domen à bandes noires. Pieds fauves. 


Assez commune. 


4. O. se11r.—Oxycera formosa.—O.muscaria, Meig, 
n°. 4. Suppl. 346. 

Long. 2 lig. Noir. Front jaune ©, à ligne noire; deux 
taches au vertex £ ; bord inférieur des yeux jaune 9. An- 
tennes brunes. Thorax à bandes latérales jaune; deux lignes 
dorsaies D ; écusson jaune. Troisième et quatrième segmens de 
l'abdomen à taches latérales triangulaires, contiguës, de chaque 
côté, et anus jaunes ' ; deuxième , troisième et quatrième à ta- 
ches latérales, hémisphériques 9. Pieds jaunes. 

Je possède un individu «7 dont l’écusson est noir, bordé de 
jaune ; les jambes ont un anneau ncirâtre au milieu; les tarses 
sont noirs avec le premier article des postérieurs jaune. 


Du midi de l Europe. 
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5. O. TénuicoRNE. — Oxycera tenuicornis, Nob. 

Long. 2 lig ©. Semblable à VO. muscaria. Troisième ar- 
ticle des antennes plus grêle et plus allongé que dans les autres 
espèces ; style court et peu distinct. Quatrième segment de l'ab- 
domen un peu bordé de jaune. Moitié postérieure des jambes 
noire ; postérieures noires. 


De Bordeaux ; cabinet de M. Mahieu. 


6. O. muscaire. — Oxycera muscaria. — ©. pygmæa, 
Meig. n°.7, Suppl. 346., Fall. 11,0.—Stratiomys muscaria, 
Fab. S. Antl., n°. 31. 

Long. 1 + lig. ©. Noire. Front à deux lignes longitudinales 
et une transversale, interrompue, fauves. Antennes noires. 
Bord postérieur des yeux jaune. Thorax à duvet grisâtre ; une 
ligne jannâtre de chaque côté; écusson noir, bordé de jaune. 
Moitié postérieure de l’abdomen bordée de jaune transparent. 
Pieds noirs ; base des cuisses et genoux fauves. 


De Suede. 


7. O. LÉONINE. — Oxycera leonina, Meig. n°.8.—Odon- 
tomyia id., Lat. Gen. 4, 275. — Panz. 56, 21. 

Long. 2 : lig. Noire. Face bordée de blanc. Bord postérieur 
des yeux noir au-dessus, ensuite argenté ,9. Thorax à ligne 
latérale et écusson jaunes. Abdomen à base et extrémité jaunes. 


Pieds jaunes; cuisses noires ; milieu des jambes brun. 


De France et d'Allemagne , assez rare. 


5. O. noire. — Oxycera nigra, Nob. 
Long. 1 + hig, @*. Trompe jaune ; thorax à petite tache jaune, 
allongée , au-dessus de la base des ailes ; une ligne jaune , de 
chaque côté ; pointes de l'écusson d’un jaune pâle. Abdomen à 
petits poils noirs. Pieds noirs ; articulations et premier article 


des tarses postérieurs jaunes, 


De Bordeaux. 
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côté; deux lignes dorsales 9; écusson jaune. Froisième et 
qnatrième segmens de l'abdomen à tache jaune, oblique, de 
chaque côté ; cinquième à tache triangulaire au milieu ; une 
tache au premier 9 ; milieu du ventre jaune. Pieds jaunes; 
cuisses et extrémité des tarses noirâtres. 


Assez commune dans les prairies humides. 


2. O. nyPoLÉON.— Oxycera hypoleon, Meig. Besch. n°. 1, 
— Lat. Gen. 4, 297. — Sératiomys id., Fab. S. Antl. 
n°.29.— HMusca id., Linn S. Nat. 2, 980, 7. 

Long. 5-4 lig. Semblable à la précédente. Antennes fauves, 
à extrémité noire ; deuxième segment de l’abdomen à tache 
jaune  contme les troisième et quatrième. 

Fort rare. 


3. O. RAYÉE. — Oxycera trilineata, Meig. n°. 3. — Lat. 
Gen. 4, 298. — Stratiomys id., Fab. S. Antl. n°. 28.— 
Musca pantherina, Linn. F.S, 1583. 

Long. 2 ‘lg Vert. Front noir, à tache verte au vertex 7, 
vert à ligne noire 9. Antennes fauves. Yeux à ligne transver- 
sale pourpre. Thorax à trois bandes noires. Segment de l’ab- 
domen à bandes noires. Pieds fauves. 


Assez commune. 


4. O. 8e11E.—Oxycera formosa.—O. muscaria, Meig, 
n°. 4. Suppl. 346. 

Long. 2 lig. Noir. Front jaune ©, à ligne noire; deux 
taches au vertex  ; bord inférieur des yeux jaune 9. An- 
tennes brunes. Thorax à bandes latérales jaune; deux lignes 
dorsaies 9 ; écusson jaune. Troisième et quatrième segmens de 
l'abdomen à taches latérales triangulaires, contiguës, de chaque 
côté, et anus jaunes (7 ; deuxième, troisième et quatrième à ta- 
ches latérales, hémisphériques 9. Pieds jaunes. 

Je possède un individu «7 dont l’écusson est noir, bordé de 
jaune ; les jambes ont un anneau noirâtre au milieu; les tarses 
sont noirs avec le premier article des postérieurs jaune. 


Du midi de l'Europe. 
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5. O. TÉNuIcoRNE. — Oxycera tenuicornis, Nob. 

Long. 2 lig 9. Semblable à PO. muscaria. Troisième ar- 
ticle des antennes plus grêle et plus allongé que dans les autres 
espèces ; style court et peu distinct. Quatrième segment de l'ab- 
domen un peu bordé de jaune. Moitié postérieure des jambes 
noire ; postérieures noires. 


De Bordeaux ; cabinet de M. Mahieu. 


6. O. muscaire. — Oxycera muscaria. — ©, pygmæa, 
Meig. n°. 7, Suppl. 346., Fall. 11,0.—Siratiomys muscaria, 
Fab. S. Antl., n°. 31. 

Long. 1 + lg. 9. Noire. Front à deux lignes longitudinales 
et une transversale, interrompue, fauves. Antennes noires. 
Bord postérieur des yeux jaune. Thorax à duvet grisâtre ; une 
ligne jaunâtre de chaque côté; écusson noir, bordé de jaune. 
Moitié postérieure de l’abdomen bordée de jaune transparent. 
Pieds noirs ; base des cuisses etgenoux fauves. 


De Suède. 


7. O. LÉONINE. — Oxycera leonina, Meig. n°. 3.—Odon- 
tomyia id., Lat. Gen. 4, 275. — Panz. 58, 21. 

Long. 2 = lig. Noire. Face bordée de blanc. Bord postérieur 
des yeux noir au-dessus, ensuite argenté ,9. Thorax à ligne 
latérale et écusson jaunes. Abdomen à base et extrémité jaunes. 


Pieds jaunes; cuisses noires ; milieu des jambes brun. 


Be France et d'Allemagne, assez rare. 


8. O. noire. — Oxycera nigra , Nob. 
Long. 1 = lg, . Trompe jaune ; thorax à petite tache jaune, 
allongée , au-dessus de la base des ailes ; une ligne jaune , de 
chaque côté ; pointes de l'écusson d’un jaune pâle. Abdomen à 
petits poils noirs. Pieds noirs ; articulations et premier article 


des tarses postérieurs jaunes, 


De Bordeaux. 
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nes lenticulaire, de quatre divisions; style inséré à la base 
de la quatrième. Ecusson à deux pointes. Une seule cellule 
sous-marginale aux ailes. 

Nous réunissons dans ce nouveau genre plusieurs Sarous 
exotiques de M. Wiedemann , dont lécusson est épineux , et 
qui, de plus , ne présentent (au moins dans la première es- 
pèce et probablement dans les autres) qu’une seule cellule 
sous-marginale assez grande aux ailes ; enfin par les couleurs 
du corps, elles paraissent avoir de Paffinité avec les Oxycères, 
et si ce n'était la forme allongée de l'abdomen , elles pour- 
raient leur être réunies. 


1. H. 4 peux ÉPines. — foplistes bispinosus. — Sargus 
id. Wied. Auss. Zweif. n°. 8, 7, f. 6. 

Long. 3 : lg. Brune. Face et antennes ochracées. Front 
jaune; un point brun de chaque côté; thorax à épaules et 
deux bandes jaunes ; écusson et pointes jaunes. Abdomen large, 
à bord jaune ; premier segment à grande tache jaune. Cuisses 
jaunes ; jambes brunes ; tarses blancs. Aïles hyalines. 


Du Brésil. 


2. FH. sanoinier. — Æoplistes hortulanus. — Sargus id., 
Auss. Zweif. n°. 0. 

Long. 3 : lig. Noire. Face jaune. Front à partie supérieure 
jaune. Antennes à base jaunâtre. Thorax à deux bandes, 
jaunes ou vertes ; une autre bande en avant de l'insertion des 
ailes ; écusson jaune. Abdomen à bord et bandes jaunes. Pieds 
jaunes. Ailes à stigmate jaune 9. 


Du Brésil, 


3. H. vert romMr. — Moplistes pomaceus. — Sargus 
hoplistes, Wied. Auss. Zweif. n°. 6. 

Long. 4 lig. Noire. Face jaune en dessus. Vertex à tache 
jaune de chaque côté. Thorax à deux lignes, angles et écusson 
d'un vert pomme; les deux pointes de ce dernier à pointes 


noires. Abdomen hordé de jaune d'ocre ; premier segment a 
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bande verte au bord postérieur. Cuisses jaunes ; jambes brunes ; 
tarses blancs, à extrémité brune. Ailes un peu jaunêtres 9. 


Collection de M. Wiedemann. 


10°. Genre. DICRANOPHORE. — DICRANOPHORA, 
Nob.— Sarous , Wied. 


Caractères. Corps allongé. Troisième artic'e des antennes 
lenticulaire, de quatre divisions ; style terminal. Ecusson 
terminé par un appeudice fourchu à son extrémité. Cuisses 
postérieures munies en dessous de plusieurs fortes dents. 

Le Stratiomyde , type de ce nouveau genre, présente une 
de ces bizarreries d'organisation qui, répandues çà et là 
dans le majestueux ensemble de la création , fixent plus par- 
ticulièrement nos regards et excitent notre étonnement. L’é- 
cusson se termine en un long appendice qui s'élève oblique- 
ment à sa base, prend ensuite une direction horizontale et se 
relève encore en s'arrondissant , vers l’extrémité qui se di- 
vise en deux pointes menaçantes. Le reste de l’organisation 
est semblable à celles des Sargues , à l'exception des cuisses 
postérieures qui sont armées de plusieurs dents. 

Je décris une seconde espèce dont la pointe fourchue est 
beaucoup moins longue. 


1. D. rurcirèrEe. — Dicranophora furcifera. — Sargus 
id. Wied. Auss. Zweif. n°. 20, tab. , f. 5. 

Long. 4 lig. Noire. Face, front et antennes jaunes. Thorax 
chagriné, à épaules et deux bandes jaunes; écusson jaune, à 
base noire; appendice fort long, relevé et fourchu. Abdomen 
à bord jaune ; premier segment à bande jaune, marqué d’un 
point de chaque côté ; deuxième à trois taches jaunes ; troisième 
à tache dorsale jaune. Pieds jaunes ; jambes et tarses antérieurs 


bruns ; tarses postérieurs blancs 9. 


Du Brésil. 


2. D. pere. — Dicranophora picta, Nob. 


Long. 3 : lie. Noire. Face et front fauves ; ce dernier à tache 


256 HISTOIRE NATURELLE 


noire. Fhorax à épaules et deux lignes dorsales jaunes ; écusson 
a moitié postérieure jaune; deux pointes contiguës à leur base. 
Premier segment de l’abdomen bordé de jaune; côtés des troi- 
sième, quatrième et cinquième jaunes. 


Du Brésil. 


11e. Genre. PLATYNE. — PLATYNA, Wied., Lat. — 
Stratiomys, Fab. 


Caractères. Les deux premiers articles des antennes cy- 
lindriques, d’égale longueur ; troisième plus court, com- 
primé, acuminé, sans divisions; style court et pointu. 
r r 2? r 4 . , . ’ 
lhorax élevé ; écusson muni d’une seule pointe relevée. Ab- 
domen très-large. Quatre cellules postérieures aux ailes. 
(PI. 6, fig. 8.) 

ErTymoioGite : Le nom de Platyna fait allusion à la lar- 
geur du corps. 


1. P. maSTÉE. — Platyna hastata, Wied. Auss. Zweif. 
n°. 1.— Anal. Ent. tab. 8, f. 3. — Siratiomys id. Fab. 
D. -Anfl, n°, 24. 

Long. 3 lig. Noire. Thorax à duvet doré. Abdomen à duvet 
argenté sur le disque et sur une bande transversale. Ailes à 
demi-bande noire. Pieds blanchâtres; partie supérieure des 
cuisses noire. 

De Guinée. 


12°. GENRE. CYCLOGASTRE.—CYCLOGASTER, Nob. 
— Clitellaria, Meig. — Æphippium , Lat. 


Caracteres. Troisième article des palpes globuleux ; épis- 
tome saillant. Front étroit, mais non linéaire . Deuxième 
article des antennes un peu allongé ; troisième subulé, à 
cinq divisions ; style épais, confondu avec l’article, un peu 
velu. Yeux velus Z. Écusson mutique. ( PI. 6; fig. 9. ) 

Les Clitellaria à écusson mutique , de M. Meigen, se 
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distinguent des autres, indépendamment de ce caractère, par 
des différences qui nous déterminent à établir ce nouveau 
genre : la conformation des antennes et des palpes, la saillie 
de l’épistome , la nudité des yeux dans les femelles, l’ab- 
sence des pointes sur les côtés du thorax, la forme moins 
élargie de l'abdomen , nous paraissent réclamer la séparation. 
Le nom de Cyclogaster, que nous donnons à ce genre, fait 
allusion à la forme arrondie de l'abdomen. 


1. CO. veiu. — Cyclogaster villosus. — Clitellaria id. 
Meig. no. 1. — Vemotelus id. Fab. S. Antl. n°. 2. 

Long. 4-5 lig. Noir, à duvet jaunâtre. Front 9 à tache 
blanche à la base des antennes. Thorax à poils allongés «. 
Deuxième, troisième et quatrième sezmens de l’abdomen a 
bande d’un blanc jaunâtre de chaque côté. 


Rare, d'Allemagne, de Hongrie. M. À. Lefebvre en a trouvé 
plusieurs individus en Sicile, et M. Brullé, en Morée. 


2. C. nom. — Cyclogaster atratus.— Clitellaria id. 
Wied. Auss. Zwief. n°. 5, tab. 7, f. 10. — Sératiomys id. 
Fab. S. Antl. no. 23. 

Long. 2 = lg. Noir, à duvet soyeux. Tarses blanchätres, 
Ailes obscures. 


De l’Amérique méridionale. 


13e. GENRE. CHRYSOCHLORE. — CHYSOCHLORA, 


Lat. Fam. nat., Reg. anim. — Sargus , Fab., Wied. 


Caractères. Corpsallongé. Front à sillon longitudinal 9; 
partie antérieure saillante. Troisième article des antennes 
conique , allongé, comprimé , de six divisions ; style ter- 
minal, allongé. Écusson mutique. Abdomen oblong, al- 
longé. Troisième nervure postérieure des ailes n'atteignant 
pas le bord postérieur. 

ÉTYMOLOGIE : Chrysochlora, couleur d'or. 

DIPTÈRES, TOME I, 17 
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1. C. amÉrTuyste. — Chrysochlora amethystina, Lat, 
Reg. anim. 5, 486. — Sargus id. Fab. S. Antl. n°. 15, 
Wied. Auss. Zwief. n°. 1. 

Long. 9 lig. Antennes et front noirs; une tache blanche à 
la base de chaque antenne. Thorax d’un bleu violet, à reflets 
verts. Abdomen violet; une tache fauve de chaque côté des 
déuxième , troisième et quatrième segmens. Pieds noirs ; anté- 
vieurs testacés : base des cuisses noire. Ailes brunes 2. 

De l’Ile-de-France et des Indes orientales. 


2. C. cHauvE-souRiIs. — Chrysochlora vespertilio. — Sar- 
gus id. Fab. S. Antl. n°. 14. 

Long. 9 lig. Tête pâle; ligne frontale noire. Troisième 
article des antennes fort long. Thorax noir, à quatre lignes 
jaunes, ou jaune, à trois lignes noires; écusson jaune. Abdo- 
men noir ; bord des segmens jaune. Pieds jaunes; bord exté- 
rieur des ailes obscur. 

De l'Amérique méridionale. 


3, C. mimricorne. — Chrysochlora ‘hirticornis. — Sr 
gus id. Wied. Auss. Zweif, n°. 3. 

Long. 6 : lig. Noir. Tête et antennes jaunes. Thorax à bord 
antérieur et écusson jaunes. Abdomen à base et bande dorsale 
jaunes. Pieds jaunes. Ailes noirâtres. 


Du Brésil. 


ik, Gexne. EUDMETE. — £UDMETA, Wied. — 
Hermetia , Fab. 


Caractères. Corps allongé. Antennes allongées ; les deux 
premiers articles courts, cylindriques ; troisième long , cy- 
lindriqué ; style terminal, bi-articulé , premier article court, 
cyathiforme ; deuxième allongé, courbé ; finement velu, à 
extrémité obtuse. Ecusson mutique. (PI. 6, fig. 10.) 

L'Hermetia marginata, de Fabricius, pour laquelle 
M. Wiedemann a établi le genre Æudmeta, présente, 
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comme les Acrochætes, des antennes allongées; le fondateur 
du genre ne paraît pas admettre de division dans le troi- 
sième article de cet organe, quoique l'analogie indique qu'il 
doit y en avoir. De plus, M. Wiedemann reconnaît cinq ar- 
ticles aux antennes, comme il en donne quatre à celles des 
Acrochætes ; mais comme nous considérons le quatrième 
dans ces derniers comme le style, nous regardons de 
même les quatrième et cinquième dans les Eudmètes. Indé- 
pendamment de la loi d’analogie qui nous incline vers cette 
opinion , nous trouvons que la figure cyathiforme du pre- 
mier de ces articles est celle qu'il affecte le plus souvent 
lorsque le style est bi-articulé ; et le deuxième (cinquième des 
antennes suivant M. Wiedemann } velu , comme l’est si fré- 
quemment le style des Diptères, nous paraît de la même 
nature. 


ErymoLocie : Le nom d’Æudmeta signifie bien fait. 


1. E. BoRDÉE.— Æudmeta marginata, Wied. Auss. Zweif. 
n°. 1, tab. 0, f. 4. — Hermetia id., Fab. S. Antl. no. 3. 

Long. 4 : lig. Face ochracée, à duvet blanc et côtés verts. 
Antennes noires. Thorax noir, à duvet jaunâtre, angles et 
bandes vertes ; écusson vert, Abdomen brun, bordé de vert. 
Pieds bruns ; extrémité des cuisses jaunâtre. Ailes à extrémité 
brune . 


De Java et Sumatra. 


15°. GENRE. ACROCHOETE. — 4CROCHOŒET A, Wied. 


Caractères. Antennes longues ; premier article allongé , 
t 
cylindrique; deuxième peu allongé, conique : troisième un 
peu plus long que le premier , renflé à la base et un peu 
à l'extrémité ; style terminal , assez épais , pubescent , subulé. 
Ecusson mutique. Abdomen rétréci à sa base. à 
L 2 
fie FT) 
Le savant Wiedemann, qui a établi ce genre, ne fait pas 
mention des divisions du troisième article des antennes ,et la 


17. 
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figure de cet organe, qu'il représente très-grossie, n’en offre 
pas d'indice. El est probable cependant qu'il en existe, et, 
d’après les rapports que ces antennes ont avec celles des 
Chrysochlores, on peut soupconner que lenombre de ces 


divisions est de six. 
. D'autre part, M. Wiedemann admet aux antennes un 


quatrième article qui nous paraît évidemment être le style, 
ainsi que l’analogie nous l'indique. 


1. À. FASCIÉE.— Acrochœta fasciata, Wied. Auss. Zweif. 
no. 1,:tab. 051.6: 

Long. 4 : lig. Jaunâtre. Antennes brunes. Thorax à bande 
dorsale brune et deux latérales plus étroites, interrompues. 
Écusson à base brunâtre. Abdomen brun , à bandes jaunâtres ; 
Cuisses postérieures à bande brune. Ailes jaunâtres. 


Du Brésil. 


16°. GENRE. SARGUE. — SARGUS, Fab., Lat., Meig. 


— Nemotelus, Deg. — Musca, Linn. 


Caractères. Corps allongé. Tête arrondie en avant ç!, un 
eu déprimée 9. Palpes ? ou soies maxillaires? insérés à la 
P P 
base de la lèvre supérieure. Front uni, séparant les yeux. 
Troisième article des antennes lenticulaire ou sphérique , 
de quatre divisions ; style inséré à la base de la quatrième 
division. Ecusson mutique. Abdomen allongé , un peu ré- 
tréci à la base. Troisième nervure postérieure des aïles 
? . à LA se < 4 re k 
n’atteignant pas le bord postérieur. (PI. 6, fig. 12.) 
Fabricius paraît avoir emprunté le nom de Sargus de 
Pline , qui le donnait à un poisson. 
> 


A. Ocelles insérés sur le front; l’antérieur éloigné des 


autres. 


1. S. CUIVREUX. — Sargus cuprarius, Fab. S. Antl. no. 3. 
— Lat. Gen. 4, 278. — Meig. n°. 1. — Nemotetus id. Deg. 
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6, 81, 16. — tab. 12, f. 4. — Musca id., Linn. F.S. 1853. 
Long. 3-4 : lig. D'un vert métallique. Trompe d’un jaune 
pâle. Face et front velus; ce dernier rétréci postérieurement 
c. Une tache blanche à la base de chaque antenne. An- 
tennes noires. Yeux à ligne arquée, Thorax à poils jaunes «7, 
blanchâtres 2. Abdomen cuivreux, à extrémité violette G, 
violet, à base cuivreuse ,9. Pieds noirs ; genoux jaunes , ainsi 
que la base des tarses «. Aïles à tache brune «7; stigmate 
brunâtre ©. 
Commun. 


2. S. ExFUMÉ.—Sarous infuscatus, Hoffm.— Meig. ne. 3. 
Long. 5 lig. Semblable au précédent. Moins de violet à 
l'abdomen G. Presque entièrement violet ©. Ailes d’un brun 


noirâtre ; base seule plus claire. 


Rare. 


3. S. LuISANT. — Sarous nitidus, Meig. no. 4. 

Long. 3 lig. Semblable au premier. Face et front noirs, à 
reflets bleus. Yeux sans ligne arquée. Pieds bruns. Ailes bru- 
nâtres ; stigmate non coloré 


Rare. 


4. S. rLaviIPÈDE. — Sargus flavipes, Meig. no. 5. 

Long. 3 = lig. Semblable au premier. Face et front noirs. 
Abdomen entièrement cuivreux «, d’un bleu d’acier, à base 
cuivreuse 2. Pieds jaunes. Ailes d’un brun-rougeâtre pâle ; 
stigmate plus obscur. 


Pare. 


5° S. TRORAGIQUE. — Sarous thoracicus, Nob. 

Long. 4 ? lig. D'un beau violet métallique. Thorax fauve ; 
flancs et poitrine noirs : une tache fauve sous les ailes ; écusson 
d’un vert doré. Deuxième segment de l’abdomenà grande tache 
jaunâtre, transparente, rétrécie au milieu. Pieds antérieurs 
jaunâtres ; extrémité des cuisses et base des jambes noirâtres 
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pieds postérieurs noirâtres ; premier article des tarses blanchà- 
tre. Ailes un peu brunâtres 0. 

De l’Amérique méridionale. 


AA. Ocelles insérés sur le vertex, à égale distance l’un de 
l’autre. 


6. S. ne Réauuur. — Sargus Reaumurit, Fab. S. Antl. 
n°, 2. — Meig. n°. 4, tab. 22, f. 5, 8. 

Long. 7 6, 9 5. lig. Semblable au premier. Front plus ré- 
tréci postérieurement '. Abdomen d’un cuivreux moins foncé 
c', fauve à reflets et extrémité violette ©. Pieds fauves ; tarses 
à extrémité brune. Ailes brunâtres. 

De France et d'Allemagne. 


7- S. LATÉRAL. — Sargus lateralis, Nob. 

Long. 5 : lig. Face, front et antennes fauves. Yeux conti- 
gus . Thorax d’un vert-bleuâtre brillant ; flancs fauves ; 
poitrine d’un vert doré. Abdomen fort rétréci vers la base, 
d’un cuivreux doré, à reflets verts. Pieds fauves. Ailes brunà- 


tres œ. 
De l'île de Cuba. 


17°. Gesre. CHRYSOMYIE. — CHRYSOMFIA, Nob . 
— Sargus, Fab., Lat., Meig. — Nemotelus, Deg. 


Caractères. Corps peu allongé. Palpes de trois articles ; 
troisième épais. Front linéaire , fort large 9. Troisième 
article des antennes ovalaire , ou lenticulaire , de quatre di- 
visions ; style terminal. Écusson mutique. Abdomen assez 
court , ovale. Troisième nervure postérieure des ailes n’at- 
teignant pas le bord postérieur. ( PL 6 , fig. 13.) 

La plupart de ces caractères distinguent ce groupe du 
précédent , et nous déterminent à l’élever au rang de genre, 
quelle que soit l’aflinité qu'il y ait entre l’un et l'autre. L'une 
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de ces différences est fort singulière. Dans les Sargues , l'on 
cherche en vain les palpes sur la base de la trompe , comme 
dans les autres genres de cette tribu, et l’on découvre près 
de l'insertion de la lèvre supérieure deux organes subuli- 
formes, divergens, que nous regardons comme les soies 
maxillaires, quoiqu'ils n’entrent pas dans la formation 
du suçoir. Dans les Chrysomyies, au contraire , nous dé- 
couvrons des palpes situés et conformés comme dans les au- 
tres Stratiomydes , et point de soies maxillaires; cependant 
il est possible que des observations ultérieures prouvent que 
ces organes , analogues suivant nous aux mâchoires dans 
les Sargues , soient réellement des palpes ; mais ils différe- 
raient encore de ceux des Chrysomyies par leur insertion. 

Le nom de Chrysomyia fait allusion à la couleur dorée 
de ces insectes. 


1. C. AGRÉABLE. — Chrysomyia formosa.— Sargus id. 
Meig. n°. 8. — Sargus auratus g, S.'xanthopterus , 
Fab. S. Antl. n°. 4 et 1. — Vemotelus æanthopterus, Des. 
6,101, F4. 

Long, 3-4 lig. Trompe, face, front et antennes noirs et 
velus. Style des antennes à base un peu épaisse, velue, et 
paraissant bi-articulé. Yeux velus. Thorax d’un vert métallique. 
Abdomen doré ', violet à reflets verts 9. Pieds noirs; ge- 
noux fauves. Ailes un peu roussätres. 


Commun. 


2. C. seLce, — Chrysomyia speciosa, Nov. Spec. 

Long. 4 : lig. Semblable à la C. formosa. Thorax vert, à 
reflets violets. Abdomen vert sur les côtés; chaque segment à 
grande tache cuivreuse , entouré d’un bord rouge violet, 
arrondi sur les côtés. Genoux et tarses jaunes 9. 


M. Vanderlinden l’a trouvée à Bologne en Italie. 


3. G. pous. — Chrysomyia polita. — Sargus id. Fab. 
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S. Antl. n°. 7, Meig. n°. 9. — ÜVemotelus auratus, Deg. 6, 
81, 18. — Musca polita, Linn F.5. 1854. 

Long. 2 lig. Semblable à la précédente. Face et front 9 
d’un vert métallique, ainsi que le thorax. Abdomen un peu cui- 
vreux çÇ!, à reflets bleus ©. Guisses noires ; jambes brunes, à 
base jaune ; tarses jaunes. Ailes hyalines æ, 9. 


Assez commune. 


2 


4. G. Fravicore. — Chrysomyia flavicornis.— Sargus 
id., Meig. ne. 10. 

Long. 2 lig. Semblable à la précédente. Trompe jaune. An- 
tennes jaunes; troisième article brun «7 ; pieds jaunes; cuisses 
postérieures noires, à base et extrémité jaunes , 9. 


Assez commune au nord de la France. 


5. C. venTRE FAUVE. — Chrysomyia rufiventris, Nob. 
Long. 1 = lg. Verte. Antennes, abdomen et pieds fauves @. 


De la Guyane ; muséum du Jardin du Roi, à Paris. 


18e. GENRE. PACHYGASTRE. — PACHYGASTER, 
Meig. — J’appo, Lat., Fab. — Nemotelus, Pans. 


Caractères. Palpes coniques , d’un article distinct. Troi- 
sième article des antennes sphérique , comprimé , à quatre 
divisions ; style capillaire. Ecusson mutique. Abdomen 
beaucoup plus large que le thorax; segmens peu distincts ; 
tarière saillante , courte 4. Quatre cellules postérieures aux 
ailes. ( PL. 6, fig. 14.) 


1 P. noir. — Pachygaster ater. Meig. — Vappo id., 
Lat. Gen. 4, 278, Fab. S. Antl. n°. 1. — Vemotelus id., 
Panz. 54, 5. 

Long. 1 + lig. Noir. Trompe fauve. Antennes brunâtres , 
fauves 9 ; style blanchâtre. Pieds d’un jaune pâle; cuisses 
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noires; antérieures à extrénuté jaune. Mhoitié antérieure des 
; À æ: Rte 
ailes noirâtre; postérieure un peu Jaunätre. 


Peu commun. 


2. P. PALLIPENNE. — Pachygaster pallipennis, Nob. 

Long. 1 © lig. Semblable au précédent. Antennes et style 
jaunes , 2. Pieds entièrement d’un jaune päle. Ailes entie- 
rement jaunâtres g', Ÿ. 


De Bordeaux. 


Gexre. NÉMOTÈLE. — NEMOTELUS, Geof., 
Fab. S. Antl. — Lat., Meis. — Stratiomys , Fab. Ent. 
Syst. — AMusca, Linn. 


Caractères. Tête ordinairement prolongée en pointe co- 
nique, horizontale. Trompe plus longue que la tête, re- 
tirée sous la saillie de la tête. Antennes insérées ordinaire- 
ment près de l'extrémité de cette saillie ; troisième article 
ovale , à quatre divisions ; style menu , bi-articulé. Écusson 
mutique. Deuxième cellule sous-marginale des ailes quel- 
quefois nulle. ( PI. 6, fig. 15.) 


Le nom de Vemnotelus, fait allusion aux antennes termi- 
nées par un fil. 


1. N.PanñTuÉéRiNE, —/Vemotelus pantherinus, Meig. no. 2. 
— Nemotelus uliginosus g, Lat. Gen. 4. — Nemotelus 
marginatus , Fab. S. Anil. n°. 3, — Musca pantherina, 
Lino. F.S. HS 

Long. 2-2 : lig. Noire. Front blanc . Abdomen blanc, 
à base et nie noires ç', noir, bordé de blanc , et un rang 
de taches dorsales blanches 9. Extrémité des cuisses, jambes 


et tarses blancs ; jambes postérieures brunes au milieu. 


Commune. 


2. N.Ur1GINEUSE. — Vemotelus uliginosus, Fab. S. Anitl. 
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n°. 1.— /Vemotelus, ne. 2, Geoff. — Musca uliginosa, 
Linn. S. Nat. 2, 982, 22. 

Long. 2 - lis. Semblable à la précédente. Saillie de la tête 
moins longue , une ligne blanche, interrompue, au-dessus des 
antennes 9. 'T'horax à bande blanche de chaque côté. Abdo- 
men à trois rangs de taches blanches. 


Rare. 


3. N. roNcTUÉE. — Nemotelus punctatus, Meig. ne. 5. 

Long. { lg. @. Semblable à la femelle de la W. uliginosus. 
EÉpaules blanches. Abdomen à trois rangs de taches blanches ; 
les latérales fort petites; anus blanc. 

Rare, de France. 


4. N. rronrare. — Nemotelus frontalis, Encyc.t. VIT, 
184. 

Long. 1 lig. ©. Noire. Balanciers, genoux, jambes et tarses 
blancs. | 


Olivier l’a trouvée aux environs de Paris. 


5. N. noire. — Nemotelus nigrinus, Fall. 6, 3.— Meig. 
no, 5.— [Vemotelus nigritus, Panz. 107, 17. 

Long. 1 : 2 lig. Noire, à reflets verts ou bleus. Tête moins 
prolongée que dans les précédentes. Antennes brunes, insérées 
à la base du prolongement. Un point à l’épaule et une ligne 
jusqu’à la base des ailes, blancs. Genoux, jambes antérieures 
et tarses d’un fauve blanchâtre, 

Assez commune, au nord de la France. 


6. N. BRÉvIROSTRE. — ]Vemotelus brevirostris, Meig. 
n°..0. 

Long. 1 : lig. 9. Noire. Tête à saillie à peine distincte, 
obtuse. Thorax à bande blanche de chaque côté. Deuxième, 
quatrième et cinquième segmens de l'abdomen à point dorsal 
blanc. Jambes antérieures et tarses blancs. 


De l'Autriche. 
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7. N. rasciée. — ÎVemotelus fasciatus, Oh. 

Long. 2 lig. Noire. Face blanche. Thorax à reflets verts. 
Abdomen d’un fauve rougeâtre ; chaque segment à bande noï- 
râtre au bord antérieur, n’atteignant pas les côtés, et échancrée 
au milieu. Pieds fauves; base des cuisses noire 9. 


De l'Égypte. Muséum du Jardin du Roi, à Paris. 


8. N. LoncirosrRe. — Nemotelus longirostris, Wied. 
Auss. Zweif. n°. 1, tab. 7, f. 8. 

Long. 3 : lig. Noire. Tête à saillie fort longue, triangulaire. 
Trompe également longue. Épaules jaunes. Deuxième, troi- 
sième et quatrième segmens de l’abdomen à ligne transverse 
jaune, de chaque côté; troisième et quatrième à tache dorsale 
jaune ; cinquième et sixième à bords postérieur et extérieur, 
jaunes. Pieds bruns, à genoux et tarses jaunes. Ailes jau- 
nâtres ©. 


De T anger. 


be, Fame. TANYSTOMES.—TANFYSTOMA, 
Lat. 


Caractères. Trompe coriace, ordinairement me- 
nue, allongée; lèvres terminales orilinairement peu 
distinctes. ‘Troisième article des antennes simple; 
style terminal, quelquefois nul. Ordinairement deux 
cellules sous-marginales aux ailes; cinq ou quatre 
postérieures ; anale o:dinairement grande, 

A. Sommet de la tête concave. 

B. Antennes allongées, «e cinq articles dis- 
tincts. 


r'e, Trisu. MYDASIENS. 


BB. Antennes de trois articles. 


2°. Trisu, ASILIQUES. 


ns 
(ep) 
D 
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AA. Sommet de la tête plane. 
GC. Tête petite, sphérique. 
D. Tarses munis de deux pelotes. 
E. Trompe horizontale. 


3c. Trisu. HYBOTIDES, 


EE. Trompe dirigée en bas. 


4e. Trisu. EMPIDES. 


DD. Tarses munis de trois pelotes. 


5e. Trigu. VÉSEICULEUX, 


CC. Tête de grandeur ordinaire, à peu près hé- 
misphérique. 


F,. Trompe dirigée sous le corps, 


É 
à 


Ge. Trisu. NÉMESTERINIDES., 


FF. Trompe dirigée en avant. 
G. Trompe longue, antennes rapprochées. 


7e. Trisu. BOMBYL'ERS. 


GG: Trompe ordinairement courte et cachée. An- 
tennes ordinairement distantes. 


8°. Trisu. ANTHRACIENS 


M. Latreille, dans ses familles naturelles, a institué 
celle des Tanystomes, en y comprenant tous les Dip- 
tères dont la trompe saillante renferme quatre ou six 
soies. Nous croyons devoir la réduire, d’après la si- 
enification du nom, à ceux qui ont la trompe plus ou 
moins allongée et coriace, à lèvres peu distinctes. 
Nous en séparons donc les Hexachætes et la famille 
que nous composons de tous les T'étraciætes à trompe 
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courte, membraneuse, à lèvres épaisses , et à laquelle 
nous donnerons le nom de Brachystomes. Outre le 
caractère que présente la trompe, nos Tanystomes 
se distinguent des autres Tétrachætes par les antennes, 
dont le troisième article est sans divisions et à style 
terminal, et par les ailes à deux ceilules sous-mar- 
ginales et quatre ou cinq postérieures. Formant une 
série nombreuse de tribus très- diversifiées de con- 
formations et d’instincts, ils se lient plus ou moins 
aux familles voisines. Les Mydasiens, que nous y 
avons compris à cause de leur aflinité avec les Asi- 
Jiques, se rapprochent des Notacanthes, comme Îles 
Anthraciens des premiers Brachystomes. Les tribus 
s'unissent également entre elies et forment d’autres 
anneaux à la chaîne des êtres : aux Asiliques, dont 
l’organisation est forte et l'instinct sanguinaire , suc- 
cèdent les Hybotides et les Empides, qui offrent ces 
qualités dans un degré inférieur; de ceux-ci, par 
l'intermédiaire des Vésicuieux et des Némestrinides, 
on arrive aux Bombyliers et aux Anthraciens, qui ne 
prennent plus que le suc des fleurs. 

La forme du corps et les divers organes présentent 
un grand nombre de modifications. La tête, le jlus 
souvent hémisphérique et de la largeur du thorax, 
est petite et globuleuse dans les Empides et les Hy- 
botides ; elle se réduit à des dimensions extrêmement 
exiguës dans les Vésiculeux. Le thorax s'élève en 
bosse dans ces mêmes tribus. L’abdomen est déprimé 
dans les Bombyliers et les Anthraciens ; il s’allonge et 
prend une forme conique dans les Asiliques et les 
Empides. La trompe, très-variable dans les dimen- 


sions, se dirige en avant dans le plus grand nom- 


5 
bre, en dessous dans les Empides, en arrière dans 
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les Vésiculeux et les Némestrinides. Les antennes, 
par la diversité de leurs formes, de leur insertion 
et du nombre apparent de leurs articles, fournissent 
des caractères à tous les senres. Les ailes sont tantôt 
conchées, tantôt fort écartées ; leurs nervures, fidèles 
auxiliaires des antennes dans la classification, se mo- 
difient dans la même proportion. Elles sent en ap- 

arence fort anomales dans les Mydasiens et les Né- 
meslrinides. Enfin les pieds présentent aussi quelques 
variations. Ils sont robustes, hérissés de pointes dans 
les Asiliques ct dans les Empides, faibles et menus 
dans les Bombyliers et les Anthraciens ; les tarses sont 
munis de trois pelotes dans les Némestrinides et les 
Vésiculeux. 

Les modifications dans les mœurs sont analogues 
à celles des organes. La guerre est l'instinct des pre- 
mières tribus ; les dernières vivent au sein des fleurs. 
Quelques espèces se réunissent en troupes nombreuses 
dans les airs. Les larves sont peu connues; celles 
des Asiliques, les seules qui aient été observées, on1 
Ja tête écailleuse et vivent dans la terre. 


1e, Trisu. MY DASIENS.— Wydasii, Lat. 


Caractères. Trompe ordinairement courte; lèvres 
terminales, iriangulaires, comprimées ; palpes très- 
petits, subulés. Face convexe, couverte de longues 
soies. Front enfoncé. Antennes ordinairement beau- 
coup plus longues que la tête, de cinq articles dis: 
tincts; troisième très-long ; quatrième moins long ; 
cinquième en massue, excavé à l'extrémité. Point 
d’ocell:s. Guisses postérieures fortes, ordinairement 
garnies de petites pointes. Cellule médiastine des aï- 
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les assez large; marginale fermée ainsi que les sous- 
marginales ; deuxième appendiculée à sa base; quatre 
postérieures ; troisième fermée. 


A. Trompe longue et saillante. 


1°". Genre. CÉPHALOCÈRE. 


AA. Trompe courte. 


2°, Genre. Mypas. 


Les Mydasiens, que je réduis à ces deux genres, 
sont les Diptères les plus remarquables de l’ordre en- 
tier par leur taille et en même temps par l'ambi- 
cuité de leur conformation. Sous ce dernier rapport, 
quelle que soit la place qu’on leur assigne dans la 
classification, ils y semblent étrangers, et tout ce 
qui résulte d’une première investigation, c'est qu'ils 
sont à Ja tête de l’une des principales familles des 
Brachocères, soit des Notachantes, soit des Tanys- 
tomes, en restant fort éloignés de toutes les tribus 
de l’une ou de l’autre. À ne considérer que les an- 
tennes composées de cinq articles, il semble qu’elles 
aient de l’analogie avec celles des Notacanthes, où la 
troisième est subdivisée en plusieurs segmens, et 
que Îles Mydasiens appartiennent à cette famille; 
mais les tarses, munis de deux pelotes seulement, 
l'absence des pointes de l’écusson et tout le facies, 
réprouvent cette espèce d'afhliation. Si nous compa- 
rons ces Diptères aux Tanystomes , et particulière- 
ment aux Asiliques, nous trouvons des rapports 
dans la forme du corps; la tête est également dé- 
primée, le front creusé, la face barbue; mais la 
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trompe et les antennes semblent n’offrir aucune ana- 
logie , et ce rapprochement ne paraît pas plus heureux 
que le premier. Cependant nous nous persuadons 
que les Mydasiens sont réellement voisins des Asi- 
liques, et que, dans l’ordre naturel, ils commencent 
la série des Tanystomes. Leurs antennes, composées 
de cinq articles, se rapportent, suivant nous, au même 
type que celles des Asiliques, dont les trois articles 
ordinaires sont suivis de deux autres qui sont con- 
sidérés comme le style, mais dont la forme, parti- 
culièrement dans le genre Dioctrie, indique plutôt 
un quatrième et un cinquième article; de sorte que, 
considérées de cette manière, les antennes des My- 
dasiens et des Asiliques sont formées des mêmes 
parties intésrantes, et ne diffèrent que par les pro- 
portions. Quant à la trompe, elle est terminée par 
deux lèvres épaisses dans les premiers, elle en 
semble dépourvue dans les seconds; mais cette 
différence n’est également que dans la forme; car 
les lèvres existent réellement aussi dans les Asili- 
ques. 

Les Mydasiens présentent encore une anomalie 
apparente sous le rapport des nervures des ailes ; 
mais un peu d'attention fait reconnaître les cellules 
ordinaires, la plupart fermées à leurs extrémités ; 
cependant il n’y en a que quatre postérieures au 
lieu de cinq que nous trouvons dans les familles 
supérieures des Brachocères. 

Ces Diptères vivent de proie; ils font la guerre 
aux autres insectes; ils les attaquent avec violence, 
même les plus redoutables, les saisissent au vol, 
les serrent de leurs pieds robustes et en font leur 
pâture. Ces habitudes de brigandage sont un der- 
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nier trait de ressemblance qui nous démontre leur 
afinité avec les Asiliques. 

Parmi le petit nombre d'espèces connues une seule 
a été trouvée en Europe, dans le Portugal, par le 
comte de Hoffmansess ; une autre a été observée en 
Écypte; d’autres au cap de Bonne-Espérance et dans 
l'Amérique méridionale. Leurs larves sont inconnues. 


1, Genre. CEPHALOCÈRE. — CÆPHALOCERA, 
Lat. Reg. anim. 


Caractères. Trompe en forme de siphon, longue et 
avancée. 


ErymoLoaie : Cephalocera, antennes en forme de tête. 


1. C. LoncrrosTre.— Cephalocera longirostris.—Mydas 
id, Wied. Auss. Zweif. Suppl. n°. 36. 

Long, 6 = lig. Noir. Face et front à poils blancs; le pre- 
mier à proéminence rougeûtre. Antennes à massue fauve. 
Thorax à deux bandes et bords latéraux jaunâtres ; les angles 
et le bord postérieur rougeâtres ; métathorax jaune. Abdomen 
très-grêle , à incisions blanches @!, large à incisions jaunes 9. 
Pieds james; cuisses postérieures à partie supérieure noire. 
Bord extérieur des ailes à bande brune, bifide vers l'extrémité. 


Du Cap. 


2°, GEevre. MYDAS. — MFDAS, Fab., Lat., Meig. — 
Nemotelus , Degeer. 


Caractères. Trompe courte ; lèvres terminales triangu- 
laires , comprimées. (PI. 7, fig. 1.) 

Érymorocie : Le nom de Mydas fait allusion à la lon- 
gueur des antennes. 
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À. Antennes longues. 


1. M. GÉANT. — Mydas gigantea, Wied. Auss. Zweif. 
1 LEE Ce 

Long. 15 à 20 hg. Noir. Barbe blanchâtre. Thorax et pre- 
mier segment de l’abdomen veloutés: les autres d'un bleu 
métallique un peu luisant, à reflets verts. Ailes noires ; bord 
interne brun œ', 2. 

Du Brésil. 


2. M. Grèze. — Mydas gracilis, Nob. PL. 5, fig. 1, @, b. 

Long. 10 lig. Noir. Barbe et côtés du front blanchätres ou 
jaunâtres. Thorax à quatre lignes blanches ; les deux intermé- 
diaires un peu élargies antérieurement ; la bande noire dorsale 
veloutée ; les deux latérales lisses, branes ; métathorax à deux 
taches blanches. Abdomen d’un violet métallique ; premier 
seoment noir, à poils blanchâtres; les autres légèrement 
bordés de fauve. Pieds noirs; cuisses et jambes postérieures 
d’un testacé obscur. Ailes brunâtres œ, 9. 

De l'Amérique méridionale. 


3. M. ou PorruGa.—/Wydas lusitanicus, Hoffm. , Meis. 
n°, 1, 

Long. 8 lig. Noir, Poils de la face blancs. Côtés du thorax 
à poils blancs. Deuxième segment de l’abdomen orangé; les 
suivans à bord postérieur d’un blane jaunâtre. Cuisses posté- 
rieures sans pointes. Ailes jaunâtres . 

Du Portugal. 


AA. Antennes courtes. 
4. M. soPrÈRE. — F/ydas jopierus, Wied. Auss. Zweif. 


L'LET 


Long. 11 lig. Noir, Antennes courtes. Abdomen ponctué ; 
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troisième et quatrième segment à petites taches latérales , Jau- 


nâtres, transparentes. Cuisses postérieures épineuses. Ailes 


d’un bleu d'acier 9. 
Du Brésil. 


2e. Trisu. ASILIQUES — Asilici, Lat., Meig., Fall. 


Caractères. Tète fort déprimée. Trompe peu al- 
longée ; lèvres terminales formant la partie saillante, 
tantôt coniques, tantôt cylindriques. Labre très-court 
conique. Palpes ordinairement petits. Face barbue. 
Vertex concave. Yeux distans , 9.Styledesantennes 
quelquefois nul. Abdomen ordinairement cylindrique, 
céprimé d. Jambes et tarses munis de soies. Cellule 
marginale des ailes ordinairement fermée ; ordinaire- 
ment cinq postérieures. 


A. Antennes sans style distinct. 
B. Antennes de la Jonsueur du thorax. 


C. Abdomen très-srèle, terminé en massue. 


1°", Genre. RHOPALOGASTRE. 


CC. Abdomen cylindrique. 


2e, Genre. XIPHOCÈRE. 


BB. Antennes plus courtes que le thorax. 


D. Pieds de longueur ordinaire. 


3°. Genre. LAPHRIE. 


DD. Pieds postérieurs longs. 
4. Genre. MéÉcaPope. 


10. 
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AA, Antennes munies d’un style. 
E. Aïles à cinq cellules postérieures. 
F. Tarses munis de deux pelotes. 
Ï 


G. Style des antennes de deux articles 
obtus. 


H. Troisième article des anten- 
nes en massue allongée. 


5e, Genre. CÉRATURGUE. 


HH. Troisième article des antennes étroit, com- 
primé. 


6°. Genre, DiocTrie. 


GG. Style des antennes conique ou sétacé. 


I. Style des antennes conique. 


7°. Genre. Dasyrocox. 


IT. Style des antennes sétacé. 
J. Style des antennes nu. 


K. Corps épais et fort velu. 


8°. Genre. MALLoPHORE. 


KK. Corps allongé et peu velu. 


9°. Genre, AsiLe. 


JJ. Style des antennes cilié. 


10°. Genre. OMMATIE. 


FF. Tarses sans pelotes. 


11. Genre. GONYyPE, 


DES DIPTÈRES. 277 


EE. Ailes à trois cellules postérieures. 


12°, Genre. DamaLis. 


Après les Mydasiens si remarquables par leur gran- 
deur et la singularité de leur organisation, les Asi- 
liques tiennent le premier rang parmi les Tanystomes. 
Leur caractère propre est la force; tous leurs organes 
se combinent pour produire cette qualité, et ils la 
manifestent en se rendant aussi redoutables aux bes- 
tiaux que les Tabaniens, et, de plus, en exerçant le 
brigandage le plus violent sur les insectes, sans s’é- 
pargner entre eux. Leur trompe robuste semble dé- 
nuée de lèvres terminales ; cependant, en l’examinant 
avec attention, on voit que ces lèvres existent, mais 
qu'elles sont soudées à la tige de la trompe et 
coriaces comme elles. L’une des soies du sucoir, re- 
présentant la langue, est munie de petites pointes 
tournées en dedans, qui paraissent destinées à rete- 
nir le corps dans lequel la trompe est enfoncée. L'’é- 
paisse moustache qui recouvre cet organe est encore 
une des particularités propres à cette tribu, ainsi que 
l'enfoncement de la partie supérieure de la tête. Les 
antennes n’ont guères de caractère particulier. Tantôt 
elles manquent de style, tantôt cet appendice est 
sétacé comme dans le plus grand nombre des Diptères; 
quelquefois il est composé ou remplacé par deux 
petits articles obtus, et alors les antennes se rappro- 
chent £e celles des Tabaniens et desNotacanthes, dont 
le troisième article est divisé, et des Mydasiens, où 
elles sont de cinq articles. Les autres organes des Asi- 
liques présentent peu de modifications importantes, 
ce qui rend peu nombreux ies genres de cette tribu; 
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cepen ant les espèces connues sont très -multipliées, 
et les différences qui les distinguent sont très-lé- 
sères. | 

Ces Diptères fréquentent les bois et les lieux les 
plus secs; nous les voyons voler surtout lorsque le 
soleil est ardent. is vivent généralement de proie, 
en saisissant d’autres insectes au vol avec leurs pieds 
antérieurs ; et l'enveloppe coriace des Coléoptères 
n'est pas même une armure suffisante contre les eflorts 
de leur trompe. Les grandes espèces attaquent aussi 
les bestiaux comme les Taons, et les tourmentent avec 
achbarnement. Ils sont beaucoup plus nombreux dans 
les pays méridionaux que dans les tempérés. Les 
Dioctries et quelques Asiles sont à peu près les seuls 
qui soient communs dans le Nord. 

Nous ne connaissons encore que la larve de l’Æ#si- 
lus forcipatus que Degeer a observée. Elle ressemble 
à celle des Taons et vit également dans la terre. 
Elle est allongée, cylindrique, glabre; la tête est 
cornée, un peu velue et armée de deux crochets. 
Les deux sligmates postérieurs sont tubuleux. La 
nymphe est nue, terminée en pointe. La tête est 
munie en avant d'une pointe bifide, et, de chaque 
côté en dessous, d’une pointe trifide. Le thorax porte 
de chaque côté un tubercule qui paraît terminé par 
un stismate. L'abdomen a le bord des segmens muni 
de spinules et l'extrémité est armée de quatre 
pointes. 

Le nom d’Asilus que Linnée a appliqué à ce Dip- 
tère élait employé par les Romains pour désigner 
les insectes que les Grecs nommaient OEstres ; mais 
il y à des raisons Le croire que ce nom doit se tra- 
duire par celui de Taon. 


DES DIPTÈRES, 279 


ic, Genre. RHOPALOGASTRE. — RHOPALOGAS- 
TER, Nob. 


Caractères. Antennes de la longueur du thorax; troi- 
sième article sans style distinct. Abdomen très-grêle, ter- 
miné en massue. Jambes postérieures terminées par une 
forte pointe. Ailes à première et quatrième cellule posté- 
rieures fermées. il 

Un Asilique du Brésil, que M. Wiedemann à placé dans 
le genre Laphria, présente plusieurs caractères qui nous 
paraissent motiver l'établissement de ce nouveau genre. Il se 
distingue par la forme de l'abdomen, la longueur des an- 
tennes et la pointe des jambes postérieures; et de cette mo- 
dification des organes il résulte un facies assez étrange et 
qui lui est propre. Le nom générique que nous lui donnons 
exprime la forme de l'abdomen. 


1. R. Loncicorne. — Rhopalogaster longicornis. — 
Laphria id. Wied. Auss. Zweif. n°, 35, 

Long. 6 lig. Noir. Face dorée, à barbe blanche. Thorax 
à bandes jaunâtres ; côtés à duvet blanchâtre. Premier segment 
de l'abdomen à reflets blancs ; troisième subitement élargi à 
l'extrémité ; anus à deux pointes rougeâtres en dessus , arrondi 
en dessous. Jambes antérieures brunes. Aïles brunes; trait 
hyalin à la base. 

Du Brésil, 


2. Genre. XIPHOCÈRE. — X/PHOCERA, Nob. 


Caractères. Trompe perpendiculaire, à base épaisse et 
extrémité un peu courbée en dessous, face à moustache 
courte. Antennes presque de la longueur de la tête et du 
thorax réunis ; premier article peu allongé et cylindrique ; 
deuxième très-court et diseiforme ; troisième fort long, en 
lame étroite et très-comprimée, terminé en pointe mousse, 
sans style distinct. Appareil de la copulation comme dans 
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les Laphries. Pieds presque nus. Cellule marginale des ailes 
ouverte ; quatrième postérieure entr'ouverte. (PL 7, fig. 2.) 

Un Diptère de l’île de Sumatra, que M. Percheron a eu la 
bonté de me communiquer, est le type de ce nouveau genre, 
très - remarquable par la longueur des antennes ; il diffère 
encore des autres Asiliques par la forme de la trompe et par 
la presque nudité des pieds. L'absence du style des antennes 
le rapproche des Laphries , et les nervures, des ailes des Da- 
sypogons. Le nom générique fait allusion à la forme de 
sabre des antennes. 


1. X. De Percugron. — Xiphocera Percheronii, Nob. 

Long. 4 = lig. D’un noir velouté. Face à duvet et mousta- 
ches blancs. T'horax à tache blanche aux épaules. Abdomen 
d’un jaune ferrugineux ; premier dE noir ; Organe copu- 


lateur d’un brun than, Ailes nojrâtres, à reflets violets ; base 
d’un jaunätre pâle 


De Sumatra. 


3°. Genre. LAPHRIE. — ZAPHRIA, Meig., Lat., Fab., 
Wied. — Asilus, Linn., Deg., Geoff. 


Caractères. Troisième article des antennes he ob- 
tus, sans style distinct. Appareil de la copulation ', sail- 
lant et recouvert de deux grandes lames écailleuses. Gisite 
souvent renflées ; jambes arquées. Quatrième cellule posté- 
rieure des ailes fermée. (PI. 7, fig. 3.) 

ErymoLoie : Laphria, voleur. 


A. Nervures transverses terminales de la cellule discoïdale 
et de la quatrième postérieure éloignées lune de l'autre. 
B. Première cellule postérieure ouverte. 

C. Deuxième cellule sous-marginale sans appendice. 


1. L. 20ssuE. — Laphria gibbosa, Meig. n°. 1. — Lat. 
Gen. 4, 220, Fab. S. Antl. n°. 1.— Asilus id., Linn. F. $. 
1909. — Des. 6, 96, 1, tab. 13, f, 6. 
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Long, 10 lig. Noire. Moustache d'un jaune brunâtre. T'horax 
à poils d’un brun fauve. Les trois premiers segmens de l’abdo- 
men lisses ; les trois suivans à duvet jaunätre ; le septième noir. 
Nervures des ailes bordées de brun , 2. 

Rare. is. ‘ 

ê 
2. L. ponée. — Laphria aurea, Fab.S. Antl. — Meig. 

ho F9: x. É 

Long. 13 big. Velue. Tête à poils dorés. Thorax à poils 
fauves. Abdomen à poils dorés; troisième, quatrième et cin- 
quième segment d’un brun noirâtre antérieurement. Nervures 
des ailes jaunes, bordées de brun. . 

De France, suivant Fabricius. 


3. L. jaune. — Zaphria flava, Meig. ne. 2.-—Lat. Gen. 
4, 299. — Fab, S. Antl. n°. 2. — Asilus id., Linn. F.S$. 
1911. — Deg. 5, 96, tab. 13, f. 10. 

Long. 8-10 lig. Moustache grise , noirâtre ©. Thorax à 
poils fauves ou jaunâtres postérieurement. Abdomen à poils 
fauves ; appareil copulateur fort grand, luisant. Pieds à poils 
brunâtres. Nervures des ailes bordées de brun. 

Assez rare. 

4. L. DORSALE. — Laphria ephippium , Meaig. n°. 3. — 
Lat. Gen. 4, 299. — Fab. S. Antl. 20, 3. — Asilus dorsa- 
lis, Deg. 6, 96, 2, tab. 13,f. 9. 

Long. 9-10 lig. Semblable à la Z. flava.Moustache noirâtre ; 
extrémité et joues blanches . Abdomen à poils noirs, borddes 
segmens à poils fauves. Pieds à poils noirs. 


5. L. cnanceante. -- Laphria gilva, Meig. no. 12. — 
Lat. Gen. 4, 299.—Fab. S. Antl. no. 15.—Asilus id., Linn. 
F. S. 1912. — Asilus rufus , Deg. 6, 97, 4, tab. 13, f. 15. 

Long. 8-9 lig. F'ace blanche ; moustache noire, mêlée de 
blanc; Barbe grise. Thorax à poils gris. Abdomen à duvet d’un 
fauve vifen dessous. Ailes brunâtres. 

Assez commune. 
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6. L. ENFIAMMÉE. — Laphria ignea, Meig. n°. 13. 
Semblable à la Z. flava. Moustaches d’un jaune päle, quel- 
ques soies noires au-dessus de la trompe. 


Des Pyrénées. Trouvée par M. de Saint-Fargeau fils. 


7. L. ne Masoc.—ZLaphria Maroccana , Meig. no. 5. — 


Lat. Gen. 4, 299. — Fab. S. Antl. n°. 7. — Asile n°. 2. — 
Geofr. 

Long. 10 lig. Noire, à poils fauves. Frompe conique. Jambes 
et les quatre premiersarticles des tarses fauves. Ailes brunätres, 
à base et bord extérieur jaunes ; première cellule sous-margi- 
nale divisée par une nervure transversale ; première postérieure 
presque fermée à l'extrémité. 

De l'Europe méridionale et de la Barbarie. Elle a été trouvée 
aussi près de Paris. 


8. L. À porcs sauxes. — Laphria flavipila, Nob. 

Long. 12 lig. Noire , couverte de poils jaunes. Troisième ar- 
ücle des antennes non obtus, assez allongé. Pieds postérieurs 
à poils noirs. Ailes brunes , jaunâtres vers la base. 


Etats-Unis d'Amérique ; cabinet de M. Serville. 


9. L. pritPène. — Laphria pilipes, Nob. 

Long. 0 lig. Noire. Côtés et dessous de la face à poils 
blanchätres. Une forte soie aux côtés des cinq premiers seg- 
mens de l’abdomen ; sixième et septième d’un roux vif. Pieds 
hérissés de longs poils très-fins, la plupart blanchâtres. Ailes 
un peu obscures à l'extrémité. 


Du Brésil; cabinet de M. Serville. 


10 L. DE Java. — Laphria Javana, Nob. 

Long. 7-8 lig. Noire. Face blanchâtre. Epaules et côtés du 
thorax blanchâtres. Premier segment de l'abdomen à poils 
blancs ; les antres à tache blanche de chaque côté. Pieds jaunes ; 
hanches et derniers articles des tarses noirâtres. Moitié anté- 
rieure des ailes presque hyaline ; moitié postérieure notrâtre 


De Java ; cabinet de M. Serviile. 
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11. L. mMARGINÉE. — Laphria marginata, Meig. n°. 9. 
— Fab. S. Antl. n°. 19. — Asilus id., Linn. F.8S. 1913. -— 
Deg. 6, 97, 5, tab. 14, f. 5. 

Long. 7 lig. Face jaune «7, blanche 9 ; moustache noire; 
barbe fauve. Premier article des antennes allongé. Thorax à 
petits poils fauves ; une tache blanche aux épaules ; côtés à poils 
blancs. Abdomen à poils fauves ; plus épais au bord des seg- 
mens. Ailes blanchâtres, à base hyaline @, 9. 

De France , peu rare. 


12. L. A BARBE DORÉE.—Laphria auribarbis, Meig. n°. 8. 
Long. 4-6 lig. Semblable à la précédente. Moustache fauve. 
Thorax sans tache. 


De Paris. M. Saint-Fargeau. 


13. L. rauve. — Laphria fulva, Meig. ne. 9, tab. 20, 
MEN S 

Long. 6-5 lig. Semblable à la L. marpinata. Face blanche ; 
moustache fauve et noire; barbe fauve. Antennes à poils jaanes 
à la base. Thorax à petite bande jaune, de la base des ailes 


a l’écusson. Premier segment de l'abdomen à duvet blanc. 
Peu rare. 


14. L. srcororE. — Laphria bicolor, Nob. 
Long. o lg. Noire Tête, thorax et pieds antérieurs à poils 
D 9 D 2 P 
d’un jaune pâle. Abdomen et pieds postérieurs à poils noirs ; 


des poils jaunes à la base des jambes postérieures en dessus. 
Ailes brunâtres . 
Exotique. Cabinet de M. Serville. 


15. L. FÉMORÉE. — Laphria femorata, Meig. n°. 16. 

Long. { lig. Face blanche ; moustache noire. Thorax à ta- 
ches blanches aux épaules et aux côtés. Abdomen à léger duvet 
fauve. Pieds antérieurs à poils fauves ; cuisses postérieures fort 
renflées au mieu. Ailes brunâtres g, 9. 

Du nord de la France. 
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16. L. À ceinrure. — Laphria cincta, Fab. S. Antl. 
. 31. — Meig. no, 24.—Asilus fulisinosus, Panz. Faun. 
nue 54-21. 

Long. 4-5 lg. Mona jaunâtre, à poils noirs inférieure- 
ment. Thorax à léger duvet blanchâtre. Abdomen en massue ; 
bords des segmens à poils blancs. Pieds à duvet fauve; ailes 
à base hyaline. 

De l’Autriche. 


17. L. AILES PALES. — Zaphria pallidipennis, Brullé, Ex- 
péd. de Morée, 629. 

Long. 5 lig. Noire. Face jaunâtre; moustache noire , variée 
de jaune. Thorax nu, garni sur les côtés et en arrière de poils 
jaunâtres. Ecusson à deux stries transversales. Abdomen à 
poils roussâtres sur les côtés. Pieds garnis de poils d’un blanc 
sale ; cuisses non renflées ; jambes hérissées de longs poils au 
dehors ; ailes hyalines, à base brunâtre. 


De la Messénie , en mai. 


18. L. mÉGACÈRE. — Laphria megacera, Nob. 

Long. 5 : lig. Noire. Côtés de la face blancs. Troisième ar- 
ticle des antennes allongé, non renflé. Abdomen d’un brun 
rougeâtre. Quisses postérieures peu renflées, à rang de petits 
tubercules noirs, terminés par une soie jaune. Ailes noirâtres. 


De Philadelphie ; cabinet de M. Serville. 


19. L. À vENTRE ROUGE. — Laphria rubriventris, Nob. 

Long. 5 : lig. Noire. Face et moustache jaunes, pâles. Tho- 
rax à petits poils jaunes. Abdomen d’un rouge testacé; pre- 
mier segment à base noire. Base des jambes pâle, Ailes brunes 
à base jaunâtre. 


De Philadelphie ; cabinet de M. Serville. 


20. L. FAScIPENNE. — Laphria fascipennis, Nob. 
Long. 11 lig. Noire, épaisse. Bords de la face à poils jaunes, 
Troisième article des antennes non obtus. Abdomen à poils 
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d'un fauve vif, Ailes brunes; une large bande transversale 
fauve D. 
De Cayenne; cabinet de M, Serville. 


CC. Deuxième cellule sous-marginale appendiculée, 


21. L. LATÉRALE. — Laphria lateralis, Fab. S. Antl. 
n°, 5. — Wied. Auss. Zweif. n°. 4. 

Long. 11 lig. Moustache fauve. T'horax d’un brun noirûtre, 
à deux lignes plus pâles, peu distinctes; bord postérieur et 
côtés fauves ; écusson noir. Côtés de l’abdomen fauves. Pieds 


fauves ; hanches et partie des cuisses noires, Ailes noirâtres. 


De Guinée. 


22. L. AïLES TacRéEs. — ZLaphria maculipennis, Nob. 

Long. 8-9 lig. Noire. Moustache, barbe et front blancs. 
Thorax et abdomen couverts d’un duvet fauve et épais; côtés 
du thorax à duvet blanc. Pieds à duvet blanchâtre; cuisses pos- 
térieures fort épaisses postérieurement arquées , garnies en des- 
sous d’un rang de pointes cbtuses. Ailes à bande transversale 
au milieu et grande tache près de l'extrémité brunes ; première 
et quatrième cellule postérieures fermées «7. 


Du Sénégal ; cabinet de M. Percheron. 


BB. Premiere cellule postérieure fermée. 


23. L. ATRE. — Zaphria atra, Fab. S. Antl. n°. 13. — 
Lat. Gen. 4, 299. — Meig. n°. 28, tab. 20, f. 24. — Asilus 
ater, Linn. F.S. 1910. 

Long. 5-8 lig. Moustache noire; barbe blanche. Thorax à 
deux lignes grises, nues, peu distinctes. Abdomen à reflets 
violets. Ailes brunâtres; premiére cellule postérieure fermée 
avant l'extrémité. 

Peu rare. 
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24. L. viorrrre. — Laphriu violacea, Fab, S. Anti, 
n°, 14. — Meig. n°. 29. 

Long. 5-8 lig. Semblable à la précédente. Barbe noire. 
Quelques poils d’un jaune grisätre à la base des antennes et au 
vertex. Ailes peu obscures. 


D’ Europe. 


25. L. BRILLANTE. — Laphria splendens, Nob 

Long. 7 big. Face noire ; moustache d’un fauve vif. Troisième 
article des antennes non renflé. Thorax d’un vert métallique, 
couvert d’un duvet noir antérieurement, et d’un fauve doré 
postérieurement, ainsi que l'écusson. Premier segment de l’ab- 
domen vert, à duvet fauve. Les autres noirs, à duvet plus 
rougeâtre. Pieds d’un vert métallique , à reflets bleus et à poils 
fauves en dessous ; cuisses postérieures très-renflées. Ailes 
noirâtres. 

De Surinam ; du cabinet de M. Serville. 


26 L. variPène. —ZLaphria varipes, Nob. 

Long. 6 lg. Noire, à reflets bleus. Côtés de la face blancs. 
Le troisième article des antennes manque. Pieds d’un jaune 
vif; hanches, extrémité des cuisses et des jambes et tarses 
noirs; cuisses postérieures peu renflées. Ailes brunes 9. 

Du cap de Bonne-Espérance ; cabinet de M. Serville. 


27. L. 8LEUE. — Laphria cyanea, Nob. 

Long. 5 lig. Face d’un fauve doré ; moustache noire , lé- 
gère. Antennes noires. Thorax d’un vert métallique , à reflets 
bleus ; épaules, côtés et poitrine à duvet blanchätre. Abdomen 
et pieds d’un bleu violet. Aïles noirâtres ; base claire. 

De la Nouvelle-Guinée ; cabinet de M. Serville. 


28. L.: BLEUATRE. — £aphria cærulescens, Nob. 
Long. 5 lig. Noire. Face blanchâtre; moustache noire. Ab- 
domen à reflets bleus et violets; un peu de blanc aux côtés de 


chaque segment. Ailes brunâtres. 


De l'Ile-de-France ; cabinet de M. de Serville. 
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AA. Nervures transversales terminales de la cellule dis- 
coïdale et de la quatrième postérieure réunies sur la 
même ligne. 


29. L. 50RDÉE. — Laphria limbata, Nob. 

Long. 9-10 lig. Noire, épaisse. Bords de la face jaunâtres ; 
moustache noire, à poils jaunes inférieurement. Yeux bordés 
inférieurement de poils jaunes. Troisième article des antennes 
manque. Écusson fauve. Bord postérieur des segmens de l’ab- 
domen à poils jaunes ; ventre à poils jaunes. Cuisses posté- 
rieures non reuflées; jambes non arquées ; postérieures à poils 
jaunes à la base en dessus, Ailes brunâtres. 


De Cayenne ; cabinet de M. Serville. 


30. L. PYGMÉE. — ZLaphria pygmea , Nob. 

Long. 3 lis. Noire. Face, moustache et front biancs; tho- 
rax à reflets verts et abdomen à reflets bleus', peu distincts. 
Un peu de fauve à la base des cuisses et des jambes. Ailes 
hyalines ; la discoïdale ne dépasse pas la quatrième postérieure. 


De la Géorgie. 


31. L. B0RDÉE. — Laphria limbata , Nob. 

Long, 5 lig. Noire. Face à duvet blanchâtre ; moustache en- 
tièrement noire. Thorax à poils grisâtres. Abdomen à poils 
d'un fauve vif, bordé de noir. Aïles brunâtres, à base claire. 


De France. 


32. L. FRANGÉE. — Laphria fimbriata , Meig. n°. ro. 

Long. 6-8 lis. Noire. Face à poils blanes en dessus; mous- 
tache noire. T'horax à poils jaunes; une tache jaime aux épau- 
les. Premier segment de l’abdomen à poils blanes ; deuxième 
à poils jaunes ; les suivans à poils Jaunes au bord postérieur «A, 


De France. 
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4°. Gexre. MÉGAPODE. — MÆEGAPODA, Nob. 


Caractères. Yrompe assez allongée, comprimée. Épis- 
tome un peu saillant. Point de moustache; deux longues 
soies au bord antérieur de l’épistome. Troisième article des 
antennes oblong, obtus, sans style distinct. Pieds longs. 
Jambes antérieures terminées par une pointe recourbée ; 
postérieures un peu épaisses et épineuses à l’extrémité ; pre- 
mier article des tarses antérieurs muni d’une espèce de cro- 
chet à sa base. Ailes à quatrième cellule postérieure fermée. 

ÉrymoLocre : Megapoda , pieds allongés. 

Parmi les Asiliques, dont les antennes sont dénuées de 
style comme dans les Laphries , nous plaçons ici un genre 
qu'il nous paraît nécessaire d'établir pour un Diptère du 
Brésil, remarquable par la longueur des pieds, et dont 
les autres caractères que nous venons d’énoncer présentent 
une modification importante du type de cette tribu. 


1. M. sur. — Mesapoda cyanea, Nob. 

Long. 13 lig. Noire. Face fauve. Thorax à lignes peu dis: 
tinctes ; côtés à reflets verts. Abdomen à reflets bleus. Pieds 

? 

blus longs dans les mâles. Tarses antérieurs à premier article 
I 8 Ï 
fauve. Ailes d’un brun noirûâtre g\, A. 

Du Brésil ; cabinet de M. Serville. 

? 


5e. Genre. CÉRATURGUE. — CERATURGUS, Wied. 
— Lat. Reg. anim. — Dasypogon , Fab. $S. A. 


Caractères. Corps nu. Antennes plus longues que la 
tête ; les deux premiers articles cylindriques ; troisième en 
massue allongée; style formé de deux articles épais; pre- 
mier cyathiforme; deuxièmeoblong, allongé. ( PL. 7, fig. 6.) 

Le savant M. Wiedemann , fondateur de ce genre, con- 
sidère les antennes comme formées de cinq articles. À la 
vérité elles présentent ce nombre de divisions ; mais Îles 
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deux dernières nous paraissent évidemment analogues au 
style obtus des Dioctries, Nous réunissons à ce genre le Da- 
sypogon cornutus du même auteur, qui en réunit les 
caractères, 

Érymoroc : Ceraturgus, apifex Cornuarius. 


1. C. noré, — Ceraturgus aurulentus, Wied. Auss. Zweif. 
n°,1,t. 2, f. 5. — Dasypogon id.. Fab. S. Antl. 

Long. 4 lig. Doré. Thorax à bandes noires ; les latérales 
interrompues. Segmens de l’abdomen à base noire. 

De l'Amérique septentrionale. 


2. GC. corxu. — Ceraturgus cornutus. — Dasypogon id. 
Wied. Auss. Zweif, n°. 25. 

Long. 9 lig. Brun. Face dorée; barbe jaunâtre. Front rouge. 
Antennes noires; premier article rougeâtre; thorax à bandes 
brunes sur un fond jaune. Abdomen à bandes jaunâtres. Ailes 
brunâtres; centre de la plupart des cellules hyalin. 

Patrie inconnue ; musée de Vienne. 


6°. GENRE. DIOCTRIE. — DIZOCTRIA, Meig., Lat., Fab. 
— Asilus, Linn., Geoff. 


Caractères. Antennes plus longues que la tête, insérées 
sur une élévation; premier et deuxième article allongés ; 
style de deux articles court et obtus. Abdomen allongé et 
assez grêle. Guisses et jambes postérieures velues en de- 
dans. Quatrième cellule postérieure des ailes ouverte. (PI. 7, 


fig. 5.) 


1. D. oœraxnique. — Dioctria œlandica, Meig. n°. 1. — 
Fab. S. Antl. n°. 1, Lat. Gen. {, 300. — Asilus œlandicus, 
Linn. F. S. 1916, Herbst. 8, 119, tab. 346, f. 5. 

Long. 7 lig. Noire. Face jaunâtre; milieu noir. Thorax à 
deux lignes blanchâtres, peu distinctes ; deux bandes jaunes 
sur les côtés. Pieds fauves. Aïles noirâtres æ, 9. 

De l'Europe, assez rare. 
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>. D. ne Wiepemans. — Dioctria FF iedemanni, Me 


œ 
Oo! 
nie 
Long. 4 lig. Noire. Face dorée. Thorax à poils gris et deux 
lignes noires. Pieds fauves. Ailes brunâtres &', 9. 
Le 


Du midi de la France. 


3. D. rurtPèDE. — fioctria rufipes, Meig. n°. 3. — 
Asilus id., Deg. n°.6,tab. 14, f. 2. 

Long. 5-6 lg. Noire. Face jaune. Pieds antérieurs fauves ; 
postérieurs noirs. Ailes à base jaunätre. 


Commune. 


4. D. rLavirène. — Dioctria flavipes, Fall. ne. 2, Meig. 
n°. 4. 

Long. 6-7 lig. Noire, Face jaune, à deux traits noirs. Tho- 
rax gris, à deux lignes noires. Pieds fauves; cuisses posté- 
rieures à ligne noire; jambes et tarses postérieurs obscurs. 


Ailes hyalines. 


Rare, en France et en Allemagne. 

5. D. variPène. — Dioctria varipes, Meig. n°. 8. 

Long. 5 lig. Noire. Face blanche, à tache noire, bifide. 
Thorax gris. Pieds fauves ; antérieurs à extrémité des jambes 
et tarses nos; cuisses postérieures, à bande noire; jambes 
et tarses postérieurs noirâtres. 


De France et d'Allemagne. 


6. D. ne Baumnauer. — Jioctria Baumhauerii, Meis. 
n°. D. 

Long, 5 lig. Noire. Face blanchâtre, à tache noire, échan- 
crée. Thorax brunâtre, à bandes noires. Pieds antérieurs 
fauves; cuisses à ligne noire: postérieures à articulations 
fauves; extrémité des jambes et premier article des tarses 
renflés. 


Du nord de la France. 
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7. D. mGRIPÈDE. — Jioctria nigripes, Meig. no. 10 — 
Dioctria fuscipennis, Fall. n°. 3. 

Long. 5 lig. Noire. Face jaune, ncire sous les antennes. 
Bord des segmens de l'abdomen blanchâtre. Ailes brunâtres 


Assez rare. 


8. D. rroNTALE. — Jioctria frontalis, Meig. no, 12, 
Lat. Gen. 4, 300. 

Long. 5 lig. Noire. Face blanche, Thorax grisâtre, Pieds 
fauves F, D. 

Assez commune. 


9. D. pe Reinnarn —Jioctria Reinhardi, Wied.--Meis. 
n. 13, tab. 19, 24. 

Long. 5-6 lig. Noire. Face jaunâtre en dessous, noire en 
dessus. Thorax marqué de jaune en avant. Base des cuisses 
et des jambes d’un jaune pâle. 

Du nord de la France et d'Allemagne. 


10, D. erêLE. — Dioctria oracilis, Meig. n°. 15. 

Long. 4 : lig. Grèle, noire Face jaunâtre. Bord des seg- 
mens de l’abdomen blanchâtre. Pieds fauves; tarses noirâtres ; 
premier article des postérieurs dilaté. Ailes un peu chscures. 

De France et d'Allemagne. 


17. D. LaréRare. — Dioctria lateralis, Meig. n°. 16. 

Long. 3 lg. Noire. Face jaune. Pieds antérieurs fauves ; 
cuisses postérieures à anneau noir. 

De France et d'Allemagne. 


12, D. roxcicorxe. — Dioctria longicornis, Meig. no. 19. 
Long. 3 lig. Noire. Face jaune Troisième article des an- 
tennes fort allongé. Pieds antérieurs fauves; postérieurs noirs, 
à genoux fauves; extrémité des jambes et premier article des 
es dilatés. Ailes brunätres. 
De France et d'Allemagne. 


a 
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13. D. némorruoïpare. — Âioctria hæmorrhoidalr, 
J'ab. S. Antl. no. 7. — Meig. no. 15, tab. 10, f. 26. 


Long. 3 lig. Noire. Face jaune. Troisieme et quatrième 
segment de l'abdomen à large bord fauve; les suivans légère- 
ment bordés; le dernier entièrement fauve. Pieds fauves ; 
cuisses postérieures à anneau brunâtre ; jambes et premier arti- 
cle des tarses postérieurs renflés. 

De Paris et du midi de la France. 


14. D. ANNELÉE. — Dioctria annulata, Meig. n°. 19, 
tb -0 25. 

Long. 4 : lig. Noire. Face jaunâtre. Les deux premiers 
segmens de l'abdomen à tache jaune sur les côtés ; troisième et 
quatrième à bande jaune. Pieds fauves ; cuisses postérieures à 
ligne noire ; premier article des tarses postérieurs renflé. 

De France et d'Allemagne, 


15. D. ruscirène. — Dioctria fuscipes, Nob. 

Long. 4 lig. Noire. Face jaunâtre. Extrémité des cuisses 
et base des jambes testacées. Ailes un peu brunâtres. 

M. Alexandre Lefebvre l’a découverte en Sicile, 


7e. GENRE. DASYPOGON.—DASFPOGON, Meis., Fab., 
Wied. — Asilus, Linn., Geoff, 


Caractères. Trompe un‘peu renflée au milieu. Les deux 
premiers articles des antennes courts, à peu près égaux; 
troisième allongé, comprimé, un peu fusiforme; style 
court , menu , conique , souvent de deux articles distincts. 
Abdomen cylindrique ou déprimé , obtus ; organes copula- 

nr 4 . Su ? x = 2 
teurs cachés  ; anus garni d’un rang de pointes 9. Jam 
bes antérieures quelquefois munies d’une pointe à l’ex- 
trémité. Cellule marginale des ailes et quatrième postérieures 
ouvertes. ( PI. 7, fig. 6.) 

Erymorocre : Dasypogon , barbe raide. 
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À. Cellule discoïdale des ailes peu allongée, pentagonale, 
B. Jambes antérieures terminées par une pointe épaisse 

à la base, recourbée à l'extrémité ; une petite proé- 
minence à la base du premier article des tarses. 


1. D. PONCTUÉ. — Dasyposon punctatus, Meig. n°. 4. 
— Fab. S. Antl. n°. 5. — Lat. Gen. 4, 290. — D. diade- 
ma œ, Fab. S. Antl. n°. 3. — Asilus punctatus, Panz. 
SEE TE 

Long. 10-11 lig. Noir, à reflets bleus. Face blanche 
Deuxième article des antennes et base du troisième fauves. 
Thorax à ligne arquée aux épaules et à la base des ailes. Abdo- 
men à taches latérales d’un blanc changeant, depuis le deuxième 
segment jusqu’au cinquième, souvent peu distinctes ; quatrième 
et cinquième testacés 9. Pieds testacés 9. Balanciers jaunes. 
Ailes noirâtres , à reflets violets , légèrement brunûâtres 9 ; 
quatrième cellule postérieure fermée. 

Assez commun dans le midi de l’Europe. 


2. D. TEUTON. — Dasypogon teuton, Meig. no. 1. — 
Fab. S. Antl. n°. 10. — Lat. Gen. 4, 300. — Asilus id., 
Panz. 1, 11. 

Long. 6-9 lig. Noir. Face jaune. Antennes fauves. T'horax 
à bandes grisätres , peu distinctes ; une bande de duvet doré de 
chaque côté ; flancs à taches dorées. Abdomen à taches latérales 
blanches aux deuxième , troisième, quatrième et cinquième seg- 
mens. Pieds fauves ; tarses noirs. Ailes jaunâtres. 

Assez commun dans le midi de l'Europe. 


3. D. reucocÉPHALE. — Dasypogon leucocephalus , Meg. 
n°. 2. 

Long. 5 lg. . Semblable au précédent. Face et front 
blancs. Thorax bordé de blanc ; flancs noirs ; écusson blanchà- 
tre. Ailes hyalines. 

Du midi de la France. 
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4. D. axaz — Dasypogon analis, Fab. S. Antl. n°. 1. 
— Meig. n°. 8. 

Long. 9 : lig. Ferrugineux. Face jaune. Les deux premiers 
segmens de l’abdomen noirs ; les suivans à tache noire de cha- 
que côté ; septième bordé de noir. Ailes jaunâtres. 


D'Italie. 


BB. Jambes antérieures sans pointe. 


5. D. à VENTRE Nom. — Dasypogon melanogaster, Wied. 
Auss. Zweif. n°. 3. 

Long. 15 lg. Face et moustache d’un gris jaunâtre. Front 
obscur. Antennes noires ; troisième article testacé. T'horax d’un 
gris ferrugineux , à larges bandes brunes. Abdomen noir ; les 
quatre prenuers segmens à larges bords de poils blancs allon- 


gés. Pieds bruns. Ailes brunâtres ; quatrième cellule postérieure 
fermée. 


Du Brésil ; cabinet de M. Percheron. 


6. D. ruscirenxe. — Dasypogon fuscipennis, Nob. 

Long. 9 hg. Face brune. i‘ront noir. Style des antennes peu 
distinct. Thorax d’un brun noirâtre; côtés testacés, à duvet 
blanchâtre ; écusson testacé. Les trois premiers segmens de 
l'abdomen testacés ; les quatre derniers quelquefois noirs; les 
deuxième et troisième rétrécis. Pieds testacés. Ailes brunes ; 
partie du bord intérieur et tache au milieu d’un jaunâtre pâle ; 
une autre tache jaune plus près de l’extrémité. Quatrième cel- 
lule postérieure fermée ,9. 


De Cayenne ; du cabinet de M. Serville. 


7. D. savoyarn. — Pasypogon sabaudus , Meig. n°. 10, 
Plats: — Dioctriasabauda;: FabSAnil-nr 7 

Long. 8-10 lig. Ferrugmeux. Face, front d’un jaune grisä- 
tre. Troisième article des antennes brun. Thorax à poils fauves 


et duvet jaunâtre; deux lignes noirâtres. Abdomen et pieds 
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d’un fauve vif, luisant. Ailes un peu jaunâtres ; quatrième cel- 
lule postérieure fermée. 

Du midi de la France. Un individu du cabinet de M. Perche- 
ron a la première cellule sous-marginale de l’une des ailes divi- 
sée par une nervure transversale, et celle de l’autre aile par 


deux. 


8. D. ROUsSATRE. — Dasypogon rufescens , Nob. 

Long. 9-11 lig. Testacé. Face fauve; moustache d’un jaune 
pâle. Antennes fauves. Thorax testacé, à bandes noires ; l’in- 
termédiaire divisée; côtés à duvet jaunâtre. Abdomen testacé ; 
côtés de chaque segment, excepté le premier, à duvet blanchätre, 
et tache allongée noire; pieds testacés; derniers articles des 
tarses obscurs. Ailes presque hyalines ; quatrième cellule posté- 
rieure fermée. 


De Philadelphie ; cabinet de M. Serville. 


0. D. À BanDes. — Dasypogon fasciatus, Nob. 

Long. 8-11 lig. Testacé. Face, moustache, front et an- 
tennes d’un fauve pâle. Thorax à bandes brunes. Segmens de 
l'abdomen à bandes brunes au bord intérieur, plus ou moins 
larges. Ailes brunâtres, jaunâtres vers la base ; quatrième cel- 
lule postérieure fermée. 


Cayenne; du cabinet de M. Serville. 


10. D, ATRIPENNE. — Dasypogon atripennis , Nob. 

Long. 8 lig. Noir. Face un peu avancée en cône, munie de 
deux soies à la pointe, une tache blanchâtre de chaque côté; 
moustaches presque nulles. Ailes noirâtres. 


Du Sénégal ; cabinet de M. Serville. 


11. D. ALLONGÉ. — Dasypogon elongatus, Meig. n°. 11. 
Long. 11-12 lg. Gris. Face blanche. Thorax à 
trois bandes brunes. Prothorax muni d’un rang de soies 
blanchäâtres et élevées. Abdomen dépassant les ailes, bru- 
nâtre ; bord des segmens blanchâtre sur les côtés. Pieds 
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garnis de soies blanchâtres. LEE EE cellule postérieure des 
ailes presque fermée. 
Baumhauer l’a trouvé près de Beaucaire. 


12. D. pes soncs.— Das) pd junceus, Hoffm.— Meig. 
n°. 12. 

Long. 11 lig. Noirâtre. F ace jaunâtre. Thorax à duvet 
blanchâtre ; épaules à deux bandes jaunes ; écusson bordé de 
jaune. Segmens de l’abdomen bordés de rougeâtre. Pieds 
fauves ; cuisses antérieures noires en dedans et à la base; pos- 
térieures en dedans et à l'extrémité. 

Du midi de la France. 


13. D. À MANCHETTES. — Dasyposon manicatus, Meig. 
no. 16. : 

Long. 7 lig. Face et front à duvet blanchâtre. Antennes 
noires. Thorax noirâtre, changeant en blanchâtre avec deux 
bandes et plusieurs taches noires. Abdomen fauve, nu; les 
trois premiers segmens ç à base noirâtre et reflets grisâtres ; 
siuème et septième 9 noirs. Pieds bruns; jambes fauves; 
premuer article des tarses antérieurs @' à poils épais, blancs; 
cuisses et jambes intermédiaires à touffe de poils noirs, Ailes 
brunes, à bords extérieurs jaunes. 


Baumhauer l’a trouvé plusieurs fois en Provence. 


14. D. Ruricorxe. — Dasypogon ruficornis, Fab. $. 
Antl. n°. 9, Meig. n°. 17. 

Long. 5-8 lis. D’un noir luisant, velu. Moustache ferrugi- 
neuse. Antennes fauves. Thorax à taches d'un gris jaunätre. 
Moitié du deuxième segment de l’abdomen, troisième et qua- 
trième d’un fauve mat. Pieds trés-velus; tarses d’un brun 


fauve. 
Du midi de la France. 


15. D. ANTENNES FAUVES, — Dasypogon fulvicornis, Nob. 
Long. 5 : lis. Noir. Moustache entièrement noire. Front à 


< 
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duvet cendré. Troisième article des antennes fauve, à base 
noire. Thorax à bandes d’un gris bleuâtre. Abdomen à bord 
postérieur des segmens blanc sur les côtés ,9. Ailes brunes , à 
base presque hyaline G*, hyalines 9. 


De France. 


16. D. rLaAvIMANE. — Dasypogon flavimanus, Meis. 
n°2 20. 

Long. 6 lig. D’un noir luisant. Moustache blanchätre, à 
bande de soies noires au milieu «', noire en dessus, blanchâtre 
en dessous ©. Côtés du thorax gris. Deuxième et cinquième 
segment de l’abdomen à taches latérales blanchâtres. Tarses 
fauves ; antérieurs très-menus à l’extrémité, couverts de longs 
poils au côté intérieur; dernier article élargi à l’extrémité; 
jambes testacées et tarses à l'ordinaire. 


Baumhauer l’a trouvé sur le Monf-Cenis. 


17. D. Francé. — Dasypogon fimbriatus, Meig. no. 21. 

Long. Jig. Noir. Face à duvet blanc; barbe blanche. 
Front grisätre. Antennes à peine aussi longues que ia tête. 
Thorax cendré, à deux lignes noires et deux bandes latérales 
interrompues, Abdomen à points blancs sur les côtés des seg- 
mens ç. 

Baumhauer l’a trouvé aux bords du Rhône, près de Lyon, 
sur des collines sablonneuses, au mois de mat. 


18. D. À cenrure.— Dasypogon cinctellus, Megerle.— 
Meig. no. 22. 

Long. 5 lig. Noir. Face à duvet blanc ; barbe blanche. Tho- 
rax gris, à trois lignes dorsales brunes ; les latérales recour- 
bées. Abdomen luisant, à léger duvet fauve et bord des seg- 
mens blanchâtres. Pieds velus. Ailes un peu grisâtres; 
deuxième cellule sous-marginale formant un angle aigu g", 2. 


De France et d'Allemagne, sur des cellines sablonneuses. 


298 HISTOIRE NATURELLE 


19. D. vezu. — Dasypogon hirtellus, Fall. no. 1, — 
Meig. no. 23. 

Long. 3-4 lig. Semblable au précédent. Abdomen à duvet 
blanchâtre. 


De France et d'Allemagne. 


20. D. BREVIROSTRE. — Pasypogon brevirostris, Meg. 
; 
no. 24 (PL. 20, fig. 7). — Dasypogon longitarsis g, 
armillatus N, Fall. n°. 4, 3. 

Long. 4 lig. Noir. Barbe blanche. Premier article des palpes 
fort épais. Thorax postérieur à touffe de longs poils blan- 
châtres G, ferrugineux 9. Abdomen à duvet blanc sur les 
Ôtés A, à ches latérales blanches 9. Cui à poil 
cotes ç, a quatre taches latérales blanches ,2. LUuisses à poils 
blancs vers la base, noirs vers l’extrémité ; jambes postérieures 
fauves à la base; pieds postérieurs * : cuisses renflées vers 
l'extrémité; jambes échancrées à la base, ensuite munies de 

- x r . * site SE . P 
poils blancs très-épais, au côté intérieur ; premier article des 
tarses plus long que les jambes, comprimé, ridé, à frange 
blanche ; les autres très-courts. Ailes à base brunâtre. 


Dans les prairies élevées. 


21. D. LATÉRAL. — Dasypogon lateralis, Fall. no. 2. — 
Meig. n°. 25. 

Long. 4-5 : lig. Noir. Face et front à duvet grisâtre. 
Thorax d’un gris jaunâtre, à bandes noires. Abdomen luisant ; 
deuxième et sixième segment à taches latérales blanches; 
deuxième à bande blanchâtre @'; quatrième blanchâtre . 
Jambes postérieures en massue. Ailes brunes , un peu bru- 
nâtres, à base hyaline 9. 


De France et d'Allemagne. 


29 VEN CA AILES TAGHÉES .—— Das; pogon maculipennis . 
Nob. | 

Long. 4 lig. Noir. Moustache blanche. Thorax à poils noirs. 
Abdomen à incisions blanches sur les côtés. Jambes et tarses 
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fauves, à extrémité noire. Ailes à grandes taches d’un brun noi- 
râtre au bord extérieur, avant l'extrémité; une autre petite 
tache brune , à l'extrémité de la cellule anale g. 

De France. 


23. D. menu. — Dasypogon minutus, Meig. no. 28. — 
Dioctria minuta , Fab. S. Antl. no. 14. 


Long. 3 lig. Noir. Face jaune, à moustache fauve «, noire 
à reflets blancs et moustache noire 9. Front jaune. Vertex 
noir. Thorax élevé, antérieurement gris, à bande noire. Ab- 
domen (7 ; troisième segment à bande grise, interrompue ; 
quatrième , cinquième et sixième gris, septième noir ; abdomen 
entièrement noir 9. Ailes brunes; base hyaline, à reflets 
roses ', brunâtres 9. 

- De France et d'Allemagne. 


24. D. FUuMIPENNE. — Dasypogon fumipennis, Megerle, 
Meig. ne. 30. 

Long. 3 : Lg. D'un noir luisant. Face et front blanchätres ; 
moustache noire et blanche. ‘Thorax à tache cendrée en avant 
des ailes. Jambes postérieures et premier article des tarses 
épais. 

De France et d'Allemagne. 


25. D. BARBE D'or. — Dasypogon auribarbis, Meig.n°.31. 
Long. 2 : lig. Semblable au précédent. Face dorée. Front 
noir. Thorax à touffe de longs poils en arrière; côtés à poils 
blancs. Abdomen à duvet blanc sur les côtés. Ailes brunâtres œ'. 
Du midi de la France et de l'Autriche. 


26. D. norr ET BLANC. — Pasypogon melaleucus, Meg. 
n°: 0 

Long. 3 lig. Couvert de poils épais, blanchätres. Front à 
lignes noires. Thorax blanchâtre , à trois bandes dorsales noires. 


Premier et deuxième segment de labdomen noirs ; troisième 
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et quatrième à moitié antérieure blanche et postérieure noire ; 
les autres blanchâtres. Pieds noirs. 

Baumhauer l’a trouvé près de Toulon. 


27. D. DE SiciLe. — Dasypogon siculus, Nob. 

Long. 2 : lg. Semblable à l’Auribarbis. Thorax à deux 
bandes de duvet jaunâtre rétrécies postérieurement. Troi- 
sième et quatrième segment de l’abdomen à duvet doré, ainsi 
qu'une tache au bord postérieur du deuxième et le bord anté- 
rieur du cinquième «7. 

M. Alexandre Lefebvre l’a découvert en Sicile. Cest peut- 
être une variété du précédent. 


AA. Cellule discoïdale des ailes fort allongée , quadrila- 
tére; quatrième postérieure et anale fermées. 


28. D. GÉANT. — Dasypogon gigas, Wied. Auss. Zwief. 
nos. 

Long. 13 = 16 lig. Face jaune; barbe blanche. Front à 
poils jaunâtres. Antennes fauves, à troisième article brun. 
T'horax brunâtre, à soies jaunes ; une touffe de poils blancs sur 
les côtés. Abdomen noir ; deuxième, troisième , quatrième seg- 
ment testacés ; les autres à incisions et bord extérieur testacés. 
Pieds fauves. Ailes hyalines , brunâtres au milieu des cellules ; 
première cellule postérieure fermée, divisée en deux par une 
nervure sinueuse; deuxième et troisième ordinaires, rédutes 
en une seule par l’absence de la nervure qui les sépare «. 


8°. Genre. MALLOPHORE. — MALLOPHORA. — 
Asilus, Wied. 


Caractères. Corps large , fort velu et semblable à celui 
des Bourdons. Trompe inclinée ; palpes presque aussi longs 
que la trompe, très-velus. Les deux premiers articles des an- 
tennes à peu près également courts , cylindriques ; troisième 
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long , subulé ; style allongé, sétacé , d’un seul article. Ab- 
domen court, ovale ; organe copulateur * et tarrière Q, 
petits et peu saillans. Pieds très-velus ; cuisses postérieures 
ordinairement longues et assez menues ; jambes postérieures 
et premier article des tarses épais; crochets à extrémité 
obtuse. Ailes étroites à peu près une fois plus longues que 
l'abdomen ; deuxième cellule sous-marginale longue , étroite, 
ayant sa base près de celle de la marginale , et divisée par 
une nervure transversale; quatrième postérieure fermée. 


(PL à, fie. 75) 


Ce nouveau genre présente une analogie singuliëre avec les 
Bourdons. La forme épaisse du corps, les poils qui le héris- 
sent , et la disposition des couleurs, nous rappellent ces 
Hyménoptères, comme nous les retrouverons dans quelques 
Syrphies. Ce/acies, fort diflérent de celui des autres Asiliques, 
n’en est pas moins accompagné des caractères de cette tribu ; 
et Wiedemann, qui a décrit le premier les Mallophores, les 
a compris dans le genre Asile. Cependant, outre la forme du 
corps, plusieurs organes, tels que les palpes, les antennes , les 
pieds et les ailes, fournissent des caractères différens qui 
nous paraissent suflisans pour motiver la séparation. Le nom 
que nous leur donnons fait allusion à l'épaisse fourrure dont 
ils sont revêtus. 


1. M. iNFERNALE.— Mallophora infernalis.— Asilus id. 
Wied. Auss. Zweif. n°. 6. 


Long. 12 lig. Noire. Une touffe de poils au milieu de la 
moustache ; barbe et poils derrière la tête blancs. Style des 
antennes brun, à extrémité jaunâtre. Thorax à poils courts ; 
écusson à longs poils jaunes. Prenuer segment de l’abdo- 
men à poils noirs ; les trois suivans à poils fauves, noirs au 
mieu du dos D ; les trois derniers à poils noirs, mélés de 
blanc; côtés et ventre à poils blanchätres. Pieds d’un brun 
noirâtre. Ailes noirâtres, à reflets violets. 


Du Brésil, 


O2 HISTOIRE NATURELLE 


2. M. souroinr. — Zfaliophora bomboides.— Asilus id 
Hoffm. — Wied. Auss. Zweif. n°. 97. 

Long. 12-13 hg. Noire. Moustache, barbe et poils de 
l’occiput gris. Côtés du thorax à bandes antérieures et pos- 
térieures de poils gris. Abdomen à poils gris, sur les pre- 
mier, deuxième, troisième, sixième et septième. Pieds posté- 
rieurs à poils gris en dessous. Ailes jaunâtres. 

De la Géorgie d'Amérique. 


3. M. voire. — Mallophora atra, Nob. 

Long. 9 lig. Noire. Une touffe de poils de la moustache et 
barbe blanches. Poils de l’occiput jaunâtres. Extrémité des 
cuisses et moitié antérieure des jambes à poils blancs en 
dessous. 


Du Brésil ; cabinet de M. Percheron. 


4. M. arvexte. — WMallophora ardens, Nob. 

Long. 13 lig. Noire. Thorax couvert d’un roux vif. Les 
deuxième, troisième et quatrième segmens de l’abdomen bor- 
dés de poils jaunes pâles. Jambes et tarses postérieurs très-ve- 
lus. Ailes presque noires. 


De l'Amérique septentrionale ; cabinet de M. Serville. 


5. M. pevite. — Mallophora minuta, Nob. 

Long. 6 lig. Noire, moustache blanchätre. Thorax à poils 
jaunes ; disque noir. Segmens de l’abdomen bordés de poils 
jaunes. Pieds à poils jaunes; base des jambes jaunes. Bord 
extérieur des ailes obscur. 


De Philadelphie ; cabinet de M. Serville. 


9°. Genre. ASILE.— 4S/LUS, Linn., Geoff., Fab., Meig., 
Panz. , Wied. 


Caracières. Lèvre supérieure tronquée obliquement. Pre- 
mier article des antennes un peu allongé ; troisième long , 
subulé , comprimé ; style sétacé, un peu allongé , de deux 
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articles. Abdomen allongé, rétréei postérieurement ; organe 
copulateur , grand '; tarière comprimée, bivalve 2. Cel- 
lule marginale des ailes ordinairement petite, quelque- 
fois plus longues que la première ; quatrième cellule posté- 
rieure fermée ( PI. 7, fig. 8). 


A. Style des antennes non renflé à l'extrémité. 
B. Deux cellules sous-marginales aux ailes, 
C. Deuxième cellule sous-marginale à base pointue. 


D. Pieds fauves en totalité ou en partie. 


1. À. BARBARESQUE. — Asilus barbarus, Fab. S. Antl. 
n°. 5. — Lat. Gen. 4, 298. — Meig. n°. 3. 

Long. 12 lig. Tête fauve. Troisième article des antennes 
noir. Dessus du thorax fauve; côtés et poitrine noirs. Abdo- 
men noir ; deuxième , troisième et quatrième segment à points 
latéraux blancs. Cuisses noires ; jambes et (arses fauves. Ailes 
Jaunes ; extrémité et bord intérieur noirâtres. 


Du midi de l’Europe et de la Barbarie. 


2. À. FRÊLON. — Asilus crabroniformis, Linn. 1008. — 
Fab. S. Antl. n°. 6. — Lat. Gen. 4, 208. — Meg. n°. 4. — 
Geo RE SRE TPE 


Long. Z 10, 9 12 lig. Tête jaune. Antennes noirâtres, à 
base ferrugineuse. Thorax d’un jaune brunâtre. Les trois pre- 
miers segmens de l’abdomen noirs; deuxième et troisième à 
point blanc de chaque côté; les autres jaunes. Pieds fauves; 
cuisses brunes. Ailes jaunâtres ; côté interne bordé de taches 
noirâtres. 


Dans toute l’Europe. 


3. À. DE Sicire, — Asilus Siculus, Nob. 
Long. 8 lig. D'un ferrugineux grisâtre. Face et moustache 
d'un blanc jaunâtre. Front jaunâtre. Antennes noires ; pre- 
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nier article à poils blanes en-dessous. Bande infermédiaire du 
thorax double ; côtés du thorax et de Pabdomen cendrés. Pieds 
d’un fauve vif; hanches grises ; les trois derniers articles des 
tarses noirs. Ailes un peu jaunâtres. 

M. Al. Lefebvre l’a découvert en Sicile. 


4. À. cuRysiTE.—/silus chrysites, Hoffm. —Meig. n°. 5. 

Long. 10-11 big. D'un jaune brunâtre. Face et mousta- 
che noires en-dessus. Antennes noires. Thorax d’un jaune 
orisâtre. Abdomen d’un jaune brunâtre, à taches dorsales 
brunes. Pieds ferrugineux ; cuisses et extrémité des tarses 
noirâtres. Ailes brunûtres. 


Baumhauer l’a trouvé au midi dela France. 


5. À. À TARSES NOIRS. — Asilus nigritarsis, Nob. 

Long. 10 lig. Face d’un jaune blanchâtre ; moustache de 
même, mêlée de noir. Antennes noires; troisième article al- 
longé. Fhorax à bandes noires ; l’intermédiaire divisée. Abdo- 
men d'un rouge testacé; premier segment brun; les suivans à 
liserés bruns. Organe de la génération noir. Pieds rouges ; ge- 
noux et tarses noirs. Ailes un peu brunâtres. 

De Hobart-'Town, de la Nouvelle-Guinée; cabinet de 
M. Serville. 


6. À. oPAQUE. — Asilus opacus, Gurtl. Meig. no. 13. 

Long. 6-7 lig. Cendré. Face blanche ; moustache noire ; quel- 
ques poils blancs en dessons ; barbe blanche. Antennes noires. 
T'horax cendré. Abdomen d’un brun noirâtre; bord des seg- 
mens jaunâtre. Pieds antérieurs : cuisses noires au côté interne, 
fauves à l'extérieur ; jambes et tarses fauves , à extrémité noirâ- 
tre ; pieds postérieurs noirs ; jambes et premier article des tarses 
à duvet fauve, à l’intérieur. Ailes grisätres. 

De France et d'Allemagne. 


7. À. æSTIVAL. — Asilus œstivus, Schr. Aust. 996. — 
Meig. n°. 15. — Asilus niger , Deg. 6, 99, 9, tab. 14, f. 12. 
Long, 7 lig. Cendré. Face, moustache et barbe blanches; 
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quelques poils noirs. Antennes noires. Bande intermédiaire du 
thorax double; côtés d’un gris ardoisé. Abdomen noir ; bandes 
des sezmens gris; les deux derniers d’un bleu d'acier g'; ta- 
rière longue et menue ,9. Pieds noirs ; jambes fauves, à extré- 
mité noire ; les deux premiers articles des tarses fauves. Ailes 
presque hyalines. 


De France? et d'Allemagne. 


8. À. sAUNATRE. — Asilus flavescens, Nob. 

Long, 9 lig. D'un cendré jaunätre. Face et moustache blan- 
châtres; soies supérieures de cette dernière noires. Antennes 
noires. Thorax à bandes notirâtres ; l'intermédiaire divisée 
par une ligne. Abdomen sans taches ; reflets gris , peu distincts. 
Causses noires ; jambes et tarses fauves. Ailes un peu grisâtres ; 
bords des nervures plus clairs. 


Du midi de la France. 


9. À. GERMANIQUE. — Æsilus germanicus, Meig. n°. 18. 
— Panz. F.G. 107, 19.— Dasypogon id. ', tibialis, Fab. 
S. Antl. n°. 21, 20. 

Long. 8 lig. Noir. Moustache noire en dessus, ferrugi- 
neuse en-dessous, ainsi que la barbe. Bord des yeux blanchä- 
tre en avant. Thorax d’un gris jaunâtre. Abdomen noir, à re- 
flets bleus g*, bruns 9. Cuisses noires; jambes et tarses fau- 
ves, à articulations noires. Ailes grises ; moitié antérieure blan- 


che æ. 


De France ? et d'Allemagne, 


10. À. À cEiNTURE. — Asilus cingulatus, Fab. S. Anti. 
no.36. — Meig. n°. 29. 

Long. 5-6 lig. D'un cendré jaunâtre. Moustache noire. Ab- 
domen à bandes dorsales peu distinctes. Cuisses noirâtres; 
jambes fauves ; deux anneaux noirs ; articles des tarses à extré- 
mité noire. 

Du midi de la France et d'Italie. 
DIPTÈRES, TOME I. 20 
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ur. À. ponorieenne. — Asilus punctipennis, Hoff. — 
Meig n°. 37. 

Long. 7-8 lg. Cendré. Moustache d'un blanc jaunâtre en 
dedans, noire sur les côtés ; barbe blanche. Antennes noires ; 
troisième article menu. Bande du thorax double ; extrémité et 
écusson à longs poils blanchâtres. Abdomen comprimé, caréné, 
d'un gris brunâtre. Tarière ,9 longue. Pieds noirs, jambes 
souvent fauves. | 

De France et d'Allemagne. 


12. À. À QUEUE ROUGE.— Asilus erythrurus, Meig. n°. 49. 
Long. 3 : 4 lig. Cendré. Moustache n’occupant que la 
moitié inférieure de la face, noire en dessus, blanche en des- 
sous, ainsi que la barbe. Abdomen noir; bord des segmens 
blancs ; organe copulateur d’un rouge brunäâtre G. Cuisses 
. . r 4 Fo Ne C Er A . A 
noires; jambes testacées , à extrémité noirâtre. Ailes grisâtres. 
Du midi de la France. 


13. À. RUFIMANE. — Asilus rufimanus, Megerl. — Meig. 
no. 09: 

Long. 5 lis, Cendré. Moustache noire; quelques poils 
blancs en dessous ; barbe blanche. Bande intermédiaire du tho- 
rax double. Abdomen d’un brun noirâtre ; bords des segmens 
blanchâtres. ‘Tarière triangulaire, aiguë. Cuisses d’un brun 
noirâtre ; jambes et premier article des tarses testacés. 


De France? et d'Allemagne. 


14. À. STRIÉ. — Asilus striatus, Meig. n°. 54. 

Long. 5 lig. Semblable au précédent. Moustache blanchâtre ; 
quelques poils noirs en dessus. Abdomen à trois lignes dor- 
sales noires, peu distinctes ; tarière 9 courbée en dessus, 

De France et d'Allemagne 


15. À. PLÉBÉIEN. — A4silus plebejus, Meig. n°. 55. 
Long. 5 lg. Gendré. Moustache noire. Bande intermédiaire 
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du thorax double. Abdomen noir: bord des segmiens jlane ; 
tarière courte, triangulaire 9. Pieds noirs ; base des jambes 
et premier article des tarses testacés. Ailes cendrées. 


De France et d'Allemagne. M. Al. Lefebvre à rapporté de 


Sicile des individus qui en diffèrent par la moustache entière- 
ment noire. 


16. À. MENU. — Asilus tenuis, Nob. 

Long. 5 lig. Cendré. Face blanchâtre; moustache presque 
noire, n’atteignant pas la moitié de la hauteur de la face. Ab- 
domen menu, d’un gris brunâtre ; bord des segmens pâle ; 
tarière longue et menue D. Pieds noirs; jambes fauves, à 
extrémité noirâtre 2. 


M. Al Lefebvre l’a rapporté de Sicile. 


17. À. Nain. — Asilus pumilus, Nob. 

Long. 3 : lig. Noirâtre. Moustache blanchâtre : quelques 
poils noirs en dessus. Partie supérieure des jambes jaune, 
ainsi que le premier article des tarses postérieurs. 


De France ; du cabinet de M. Percheron. 


DD. Pieds entièrement noirs. 


19. À. 10 G.— Asilus longus, Wied,.Auss. Zweif. ne, 3, 
Long. 17 lig. Brunätre. Face et front jaunâtres ; moustache 
grise. Antennes noires. "T horax d’un gris pâle ; partie antérieure 
Jjaunâtre ; bandes brunes. Abdomen grisâtre ; segmens à tache 
triangulaire et bord brunâtres. Pieds brunâtres, Ailes Jatiné- 


tres '. 


De la Géorgie d'Amérique. 


19. À. PIEDS BRUNS. — #silus brunnipes , Wied, n°, à, — 
Dasypogon id., Fab. S. Antl. n°, 23. 

Long. 12 lig. D’un jaune verdâtre. Face , front ; moustache 
et barbe jaunâtres. Antennes notres, à base grisâtre. Abdomen 


20. 
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à duvet soyeux. Pieds brunâtres. Ailes grisätres à l'extrémité. 


De la Barbarie. 


20. À. À BARBE ROUSSE. — Asilus rufibarbis, Meig. n°. G. 

Long. 6lig. D'un gris jaunâtre. Moustache d’un ferrugineux 
vif; occiput ferrugineux. Abdomen brun; bord des segmens 
pâle ; tarière 9 noire, large, tronquée obliquement, Pieds 
noirâtres. Extrémité et bord interne des ailes brunâtres. 

De France et d'Allemagne. 


21. À. À TENAILLES. — Asilus forcipatus, Linn. F.S, 
1914. — Lat. Gen. 4, 289. — Meig. n°. 11. — Dasypo- 
gon 1d., Fab. S. Anitl. n°. 19. — Asilus cinereus, Deg. 
6, 98, 8, tab, 14, f. 5-0. 

Long. 7 lig. D’un cendré roussâtre. Face d’un jaune pâle. 
Moustache noire en dessus, d’un jaune fauve en dessous, ainsi 
que la barbe. Front d’un gris obscur, Antennes noires. Fariere 
# pointue, triangulaire. Pieds noirâtres. Ailes grisätres. 

Dans toute l’Europe. | 

22. À. TRIGONE. — /silus trisonus , Meig. n°. 23. 

Long. 6 lg. Cendré. Face et moustache blanches ; cette der- 
mère bordée de soies noires. Antennes noires. T'horax à bandes 
et poils noirs; quelques poils blancs à l’extrémité. Abdomen 
un peu caréné, à incisions blanchâtres, et taches dorsales 
triangulaires, brunes , à reflets. Pieds noirs , à soies blanches. 
Aüles un peu brunâtres 7, 9. 

De France. 


ie 


Long. 7 lig. Semblable au précédent. Cendré. ‘Face blanchä- 
tre; moustache d’un jaune pâle ; quelques poils noirs en dessus 


et sur les côtés ; abdomen cendré , quelquefois noirâtre. 
De France et d'Allemagne, 


23. À. orscurE.—#“silus obscurus, Meg. n°. 12 


24. À, PONCTUÉ, — Asilus punciatus, Nob. 
Long. 8 lig. Semblable à V4. obscurus. Abdomen c à 
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reflets noirâtres; incisions cendrées ; deux points cendrés, 
peu distincts, sur les quatre premiers segmens. Pieds à soies 
blanches. Ailes à extrémité brunâtre g', 9. 


De France. 


25. À. NOIRATRE. — Æsilus nisricans, Nob. 

Long. 7 < lig. Cendré. Fâce blanchâtre ; moustache noire ; 
soies inférieures blanches. Antennes noires. Thorax à bandes 
noires. Abdomen noir; incisions blanchâtres, mterrompues aux 
derniers segmens «. Pieds noirs, à soies noires ; jambes an- 
térieures à duvet fauve au côté intérieur. Ailes presque hyali- 
nes, à extrémité brunâtre 


Du midi de la France. 


26. À. FRANGÉ. — Asilus fimbriatus , Meig. n°. 20. 

Long. ro big. Moustache et barbe blanches. Antennes noires. 
Front blanchâtre. Thorax cendré ; bande intermédiaire double. 
Abdomen d'un brun noïrâtre; bord des seomens blanchâtre; 
premier à poils blancs de chaque côté. Pieds noirs, à duvet sris, 
épais ; hanches antérieures à touffe de poils blancs. 


Du midi de la France, rare. 


27. À. PILIPÈDE, — Asilus pilipes , Meig. n°. 20. 

Long. 11 lig. Semblable au précédent. Moustache noire en 
dessus. Thorax d’un gris brunâtre. Abdomen gris, à reflets 
blanchâtres ; premier segment à ligne élevée noire; les autres 
à large bande brune. Pieds bruns, à poils épais, blanchâtres 
antérieurs à longs poils blancs au côté intérieur. Ailes d’un gris 
brunâtre pâle 9. 


Du midi de la France, rare. 


28. À. Des ALpEs. — Asilus Alpinus, Meis. n°. 48. 

Long. 6 lig. Face et moustache blanches. Front et occiput 
d’un gris blanchâtre. Antennes noires. Thorax d’un blanc 
grisâtre, Abdomen cylindrique, d’un noir luisant; bord des 
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segmens blanc, Pieds noirs. Moitié antérieure des ailes hyaline, 
postérieure grise. 


Baumhauer l’a trouvé dans la vallée de Chamouny. 


CC. Deuxième cellule sous-marginale à base carrée et ap- 
pendiculée, 


29. À, iNTERROMPU, — Asilus interruptus , Nob. 


Long. 11lig. Cendré. Face et moustache d’un gris jaunâtre. 
Antennes noires; premier article rougeâtre. Thorax à bandes 
brunes, à reflets ; l'intermédiaire divisée par une ligne blanchâtre. 
Abdomen noir ; deuxième et troisième segment à bande cen- 
drée, largement interrompue au milieu ; quatrième à liseré gris ; 
sixième et septième cendrés , à bande dorsale noire. Un peu de 
rouge aux cuisses , aux jambes, et au premier article des tarses 
antérieurs. Ailes un peu brunâtres 9. 


De la Géorgie ; cabinet de M. Serville. 


BB. Trois cellules sous-marginales. 


, . T 
30. À. À TARSES BLANes. — Asilus albitarsatus, Nob. 


Long. 11 lig. Cendré. Face et moustache blanchätres. An- 
tennes noires; style un pou renflé à l'extrémité. Thorax à ban- 
des noires. Segmens de l'abdomen à bande transversale noire ; 
organe copulateur ordinairement testacé. Cuisses antérieures 
noires en dessus; tarses noirâtres; antérieurs à duvet blanc. 
Ailes un peu jaunâtres c. 


Du Sénégal. 


31. À. rieps RouGEs. {silus rubripes, Nob. 

Long. 11 lg. Cendré. Face blanche; moustache blanche, 
mêlée de noir ; épistome rougeätre. Antennes noires. Lhorax à 
bandes brunâtres séparées par des lignes de reflets blancs ; 
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épaules et écusson rougeâtres. Abdomen noir; chaque seg- 
ment à bande cendrée de la longueur du segment sur les côtés, 
rétrécie et même interrompue au milieu. Pieds d’un rouge ob- 
scur , à duvet blanchäâtre; cuisses noires en dessous. Ailes pres- 
que hyalines 9. 

Du cap de Bonne-Espérance ; cabinet de M. Serville. 


32. A. ANNULAIRE. — Asilus annularis, Wied. Auss. 
Zweif, n°. 90. 

Long. 7 : 9 hg. D'un noir velouté. Face d’un jaune grisâtre ; 
moustache et barbe d’un blanc jaunâtre ; des poils noirs sous la 
base des antennes. T'horax entièrement noir &, à lignes fauves 
A ; une transverse sur la suture. Deuxième segment de l’ab- 
domen et base du troisième couverts de poils blancs ; les trois 
derniers segmens 9 subitement menus, comprimés et carénés ; 
organe copulateur terminé ç par trois soies fauves. Jambes fau- 
ves, à base et extrémité noires, Ailes brunâtres, à reflets violets. 


Cette description, faite d’après des individus du cabinet de 


M. Percheron, diffère un peu de celles de Fabricius et de 
Wiedemann. 


33. A. A ÉcussON ROUGE. — Asilusiscutellatus, Nob. 

Long. 8 lig. Cendré. Face et barbe d’un gris blanchätre. 
Antennes noires. T'horax à bandes brunes ; partie postérieure 
et écusson d’un rouge testacé. Abdomen d’un gris brun. Pieds 
d’un fauve pâle ; cuisses noires en dessus ; extrémité des jambes 
et des articles des tarses noire. Ailes un peu jaunâtres D. 


Du Sénégal. 


AA. Style des antennes renflé à l'extrémité. 


34. A. Tacné. — Asilus maculatus, Wied. Auss. Zweif. 
n°. 89. — Das;pogon id., Fab. S. Antl. n°. 24. 


Long. 12 lis. Cendré. Face et moustache blanchäâtres. An- 


1 
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tennes noires ; style un peu renflé à l'extrémité. Bande inter 
médiaire du thorax double. Abdomen d’un oris de perle ; cha- 
que segment à grande tache noire en carré élargi, échancrée 
postérieurement. Pieds testacés ; tarses obscurs. Ailes un peu 
Jaunâtres. 


Du Sénégal. 


La description de Wiedemann ne fait mention ni du renfle- 
ment du style, ni de l’échancrure des taches de l'abdomen. Elle 
donne aux ailes une bande grisâtre. Patrie, les Indes orientales. 
C’est peut-être une espèce différente. 


35. À TACHETÉ, — Asilus maculosus, Nob. 

Long. 9 lis. Cendré. Face et moustache blanchâtres. Bande 
intermédiaire du thorax double, Chaque segment de l’abdomen 
à deux taches noires séparées par nne ligne dorsale. Pieds à 
duvet et soies blancs, d’un testacé obscur. Ailes un peu obscures 
à l’extrémité. 


Des Philippines. Fe 


36. À. aARDENT. — Asilus æstuans, Linn. S. Nat. 2, 
1007, 5—Wied. Dipt. exot. n°. 32. —Dasypogon 1id., Fab. 
S:Anil. n°. 0. 

Long. 6 : lig. Face et front gris; moustache noire, mélée 
de blanc. Troisième article des antennes assez court, ovale, co- 
nique ; style allongé, fauve, à extrémité noire; cette extré- 
mité un peu renflée. Thorax gris; bandes noires; intermé- 
diaire séparée par une bande rougeâtre. Les premiers segmens 
de l’abdomen noirûtres ; les deux ou trois derniers d’un blanc 
argenté; organe copulateur S très -grand , noir , velu en des- 
sous. Pieds noirs; jambes fauves, postérieures obscures à 
l'extrémité ; tarses antérieurs fauves ; postérieurs noirs; à pre- 
mier article fauve. Deuxième cellule sous-marginale des ailes 
arrondie à sa base , A. 

De l'Amérique boréale. Cette description diffère un peu de 
celle de Wiedemann. Un individu femelle que je soupçonne ap- 
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partenir à la même espèce , n’en diffère que par l'abdomen qui 
est entièrement noirâtre avec les côtés blanchâtres. 


37. À SERvILLE.—Asilus Servillet, Nob. 


Long. 10 lig. Face jaune; moustache noire en dessus. An- 
tennes noires. Thorax d'un gris brun, à bandes noires. Abdo- 
men noir. Pieds noirs ; jambes fauves, à extrémité noire. Ailes 
brunâtres , plus claires vers la base 


Du Brésil; cabinet de M. Serville. 


38. À. TrriAL. — Asilus tibialis, Nob. 

Long. 8 lig. Face grisâtre; moustache noire, mêlée de gris. 
Antennes noires. Thorax gris , à bandes noires. Abdomen noir ; 
segmens à liseré gris. Pieds noirs; jambes testacées, à extré- 
muité noire. Ailes brunâtres 2. 


De Philadelphie. Cabinet de M. Serville. 


10°. Genre. OMMATIE. — OMMATIUS, Wied.—Dasy- 


pogon , Fab. 


Caractères, Trompe obtusément conique. Troisième ar- 
ticle des antennes ovalo-conique ; style long , sétacé , garni 
de barbes allongées, en dessous seulement. Abdomen dé- 
primé, quelquefois rétréci à la base. Quatrième cellule 
postérieure des ailes fermée et pétiolée ( PI. 7, fig. 9.) 

ÉrvmoLocre : Ommatius , ocelle, fait allusion à ces orga- 
nes qui sont insérés sur une élévation du front. 


1. O. FAUVE. — Ommatius fulvidus, Wied. Auss. Zweif. 
na 


Long. 9 lig. Fauve. Face, front et moustache d’un jaune 
sale , plus pâle 9. Troisième article des antennes noir. Tho- 
rax d'un fauve grisâtre; deux bandes brunes , divisées par 
une ligne; côtés cendrés. Abdomen fauve; milieu des seg- 
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mens brun. Guisses et tarses noirs. Ailes un peu jaunâtres. 


De Java , décrite d’après des individus de mon cabinet. 


2. O porée.— Ommatius auratus, Hoffm.— Wied. Auss. 
Zweif. n°. 4. — Dasypogon id., Fab.S. Antk n°. 12. 

Long. 6-7; : lig. Semblable à la précédente. Face dorée ; 
moustache jaunâtre ; barbe blanche. Style des antennes à poils 
courts. Thorax à duvet doré; côtés jaunes. Quatrième et cin- 
quième segment de l'abdomen noirs. Pieds fauves; cuisses 
postérieures à point noir de chaque côté, à l'extrémité. 


Des indes occidentales. 


3. O. MaRGINELLE. — Ommatius marginellus, Hoffm. 
Wied. Auss. Zweif. no: 5. — Z'asypogon id., Fab. S. Antl. 
n°. 26. 

Long. 4-5 : lig. Face jaune; moustache dorée €, blanchä- 
tre N. Antennes noires. Thorax d'un gris jaunâtre, à bandes 
brunes. Abdomen d’un brun notre. Pieds fauves ; extrémité 
des cuisses et des jambes noire ; tarses noirâtres. Ailes un peu 
jaunâtres. 


Du Brésil. 


4. O. coxorsoïine. — Ommatius conopsoides, Wied. Auss. 
Zweif. n°. 9. 

Lone. 6 lig.. Noire, à duvet grisâtre. Moustache et barbe 
blanches. Troisième article des antennes court; style à poils 
allongés. Thorax à quatre lignes noires, peu distinctes. 
Deuxième, troisième et quatrième segment de l’abdomen étroits; 
les suivans élargis, formant une massue. Cuisses postérieures 


renflées ; jambes fauves. Ailes jaunâtres. 


M. Wiedemann donne Sumatra pour patrie à cette espèce. Un 
individu de ma collection vient du Sénégal. 


5. O. rLavieène, — Ommatius flavipes, Nob. 
Semblable à la précédente. Pieds jaunes; hanches, extré- 
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mité des cuisses et des jambes postérieures et tarses noirs. Ailes 
un peu obscures à l'extrémité. 


Au Sénégal. 


11e, Genre. — GONYPE.— GONYPES, Lat. — Lepto- 
gaster, Meig.— Dasypogon, Fab. S. A. 


Caractères. Palpes d’un seul article distinct. Front ctroit. 
Troisième article des antennes ovale; style pubescent. Ab- 
domen ordinairement fort long. Guisses postérieures en 
massue ; tarses sans pelotes. Cellule marginale et quatrième 
postérieure des ailes ouvertes ( PI. 7, fig. 10 ). 


1. G. cyiinprique. — Gonypes cylindricus, Lat. Gen. 
4, 3o1. — Leptogaster id. Meig. n°. 1, f. 11-16. — Dasy- 
pogon tipuloides, Fab. S. Antl. n°. 37. 

Long. 4-6 lig. D'un gris obscur. Face jaunâtre. Deuxième 
article des antennes fauve. Abdomen à bande dorsale brune. 
Pieds jaunes ; postérieurs fort longs ; cuisses et jambes à bande 
longitudinale obscure ; tarses noirs , à base jaune. Ailes plus 
courtes que l'abdomen. 


Commun. 


2. G. Ni. — Gonypes pumilus, Nob. 
Long. 3 lig. Semblable au G. cylindricus , très-menu. 
Deuxième cellule sous- marginale des ailes à pétiole plus long ; 
quatrième postérieure à pétiole un peu plus long. 


De Bordeaux. 


3. G. osscur. — Gonypes fuscus. — Leptogaster id. 
Meig. n°. 2. 

Long. 4 lis. Semblable au G. cylindricus. Abdomen brun 
Ailes de la longueur de l’abdomen. 


Assez rare, 
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4. G. Luisanr.— Gonypes nilidus, Macq. Dipt. du Nord, 
no. 5. 

Lons. 4 : lig. D’un noir luisant. Face et moustache d’un 
blanc jaunètre. Segmens de l’abdomen à bord fauve ; une tache 
fauve de chaque côté du bord antérieur des cinquième et 
sixième. Pieds jaunes ; cuisses et jambes postérieures à bandes 
longitudinales noires. Tarses noirs, à base jaune. Ailes de la 
longueur de l’abdomen. 

Je ne l'ai trouvé qu'une fois à Lestrem. 


12°, GENRE. DAMALIS. — DAMALIS, Fab., Wied. 


Caractères. Tête large et très-courte. Trompe saillante , 
oblique, un peu plus longue que la tête ; palpes terminés 
par une soie. Front tres-court. Antennes à premier article 
très-court; deuxième un peu plus long; troisième coni- 
que, subulé ; style allongé. Jambes postérieures arquées. 
Ailes à cellule marginale ouverte ; une sous-marginale et 
trois postérieures ( PL. 7, fig. 11, 12). 

Ce genre diffère de tous les autres Asiliques par les nervu- 
res des ailes beaucoup plus simples et semblables à celles des 
Hybotides, ce qui les rend intermédiaires entre ces deux 


tribus. 


1. D. mvope. — Damalis myops , Fab. S. Antl. n°. 4.— 
Wied. Auss. Zweif. n°. 3. 


Long. 3 lig. Tête noire; barbe jaunâtre. Antennes brunes. 


De 
Thorax noirâtre, antérieurement à duvet jaune, amsi que les, 
côtés ; écusson brunâtre. Abdomen d’un bleu d'acier. Pieds 
jaunes ; cuisses postérieures renflées, arquées , et deux rangs 
d'épines. Ailes à moitié antérieure brune. 


De Sumatra. 


2. D. TÊTE PraxE. — Damalis planiceps, Fab. S. Antl. 
n°.2,.— Wied. Auss, Zweif. n°. 4. 


Long. 2 ! lis. Tête cendrée. Face jaunâtre. Antennes br:- 
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nes ; style blanchätre. Thorax noirâtre ; bords et écusson jau- 
nâtres. Abdomen et pieds jaunes ; cuisses postérieures à tache 
brunâtre et deux rangs d’épmes. Ailes à moitié antérieure 
brune. 


De Tranquebar. 
3e. Trisu, HYBOTIDES. — /Z/ybotidæ, Meig., Lat. 


Caractères. Tête ordinairement petite, sphérique. 
Lrompe assez courte, horizontale; palpes d’un seul 
article distinct. Premier article des antennes souvent 
peu distinct; style ordinairement terminal. Thorax 
fort élevé. Abdomen menu. Pieds ordinairement al- 
longés. Ordinairement une seule cellule sous-mar- 
ginale aux ailes; trois ou quatre postérieures. 


VX A. Guisses postérieures épaisses, 


1%. Genre. Hyzos. 


AA, Cuisses postérieures grèles. 
D Dernier -ticl 17 Le . ralair 
D. ernier article des antennes ovalaire. 
€ Style des antennes dorsai. 


2°, Genre. Ocypromie. 


CC. Style des antennes terminal. 


3c. Genre. LEPTOPÈZE. 


BB. Dernier article des antennes subulé, allongé. 


4°. Genre. OEDaréE. 


Parmi les groupes que forment les Tanystomes, 
un des plus faciles à distinguer est caractérisé par 
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Ja tête petité et sphérique, par le thorax fort élevé 
et par l'abdomen étroit. Quoique cette conformation 
lui donne un facies particulier que l’on ne peut suè- 
res comparer qu'à célui des Tipulaires, le degré de 
composition des organes, et surtout les habitudes, 
déterminent sa place naturelle près des Asiliques. Ce 
eroupe se divise en deux tribus, les Hybotides et 
Empides, dont la première a la trompe dirigée en 
avant et l’autre en dessous. Par cette direction de la 
trompe, les Hybotides se rapprochent plus encore 
des Asilhiques, et le genre Hybos, qui en est le type, 
a été compris lantôt parmi ces derniers et tantôt 
parmi les Empides. Quoique peu nombreuses , elles 
présentent dans leurs organes des modifications assez 
considérables qui ont fait établir plus de genres que 
le nombre des espèces ne paraît le comporter. La ma- 
nière de vivre est également diversifiée. Celles dont 
la trompe est plus saillante, et qui ont les pieds 
plus robustes, font la chasse aux autres insectes; les 
autres recueillent la miellée répandue sur le feuillage, 
et quelquefois le suc des fleurs. Leurs farves n'ont pas 
encore été observées. 


1e". Genre. HYEOS. — //YBOS, Meig. — Fab. S. Antl. 
— Lat. 


Caractères. Trompe dépassant la tête. Antennes de deux 
articles distincts ; dernier ovale-conique. Cuisses postérieures 
épaisses et épineuses. Trois cellules postérieures aux ailes ; 
anale srande. (PI. 7, fig. 13.) 

ErvmoLocie : {Zybos signifie bosse, et fait allusion à 
l'élévation du thorax. 


1. H, FUNÈBRE. — F/ybos funebris, Meig. n°. 1. — Lat. 
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Gen. 4, 305. — Fab S. Anti. n°. 4. — Dasypogon culici- 
Jormis, id., n°. 40. — Æmpis clavipes, id., n°. 4. 
Long. 2 Lg. Noir. Face à reflets blancs. Aiïles brunâtres ; 


stigmate obscur. 


Commun, sur les haies et les herbes. 


2. H. viTRiIPENNE. — Aybos vitripennis, Meig. no. 2. 
Long. 1 : lig. Semblable au précédent. Aïles hyalines. 


Assez rare. 


3. H. rLavirène. — JZybos flavipes, Fab. S. Antl. n°. 2. 
— Meig. n°. 3. 

Long. 1 2 2 lig. Semblable à l'A. vitripennis. Thorax à 
reflets blanchâtres vers l'extrémité. Pieds jaunes; cuisses et 
jambe postérieures noirâtres. Stigmate des ailes peu disti' ct. 


Assez rare. 


4. H. muscarre. — //ybos muscarius, Meig. n°. 6 — Lat. 
Gen. 4, 305. — Dioctria muscaria, n°. 11, et Stomoxys 
asiliformis, n°. 13, Fab. S. Antl. 

Long. 2! lig. Noir. Palpes et antennes jaunes. Segmens de 
l'abdomen à bord pâle. Pieds jaunes; cuisses postérieures 
noires, moins épaisses que dans les précédens ; jambes posté- 
rieures à anneau brun. Ailes plus ou moins obscures ; bord 
extérieur à taches alternativement pâles et noirâtres. 


Bu midi de l’Europe. 


2°. GENRE. OCYDROMIE. — OCYDROMIA, Hoffm., 
Meig., Lat. Fam. nat. — Æmpis, Fall, 


Caractères. Trompe ne dépassant pas la tête. Palpes lar- 
ges et comprimés. Dernier article des antennes ovalaire ; style 
inséré sur le haut, près de l'extrémité. Trois cellules posté- 
rieures aux ailes (Pl. 7, fig. 14). 


ETyMoLoGte : Ocydromia, qui court vite. 


320 HISTOIRE NATURELLE 


1. O. GLABRE. — Ocydromia glabricula, Meig. no, 1. — 
Æmpis id. , Fall. n°. 42. 

Long. 2 lie. Z. D'un noir lisant. Hanches et cuisses d’un 
fauve brunâtre. Ailes noirâtres. © tête noire. Thorax fauve ; 
une tache noire, triangulare ou ovale sur le dos. Abdomen 
comprimé, noir en dessus ; bord des segmens , côtés et dessous 
fauves. Pieds d’un fauve pâle ; jambes et tarses antérieurs bru- 
nâtres. Ailes hyalines. 

Commune. 


2. O. RuricoLLE. — Ocydromia ruficollis, Meig. n°. 3. 

Long. 2 lig. Semblable à la précédente. Thorax entièrement 
fauve. Bandes noires de l'abdomen moins larges 7, 9. 

Assez rare. 


3. O. 4 Écusson ROUGE. — Ocydromia scutellata, Meig. 
n°10. 

Long. 1 = lig. . Semblable à la première, Écusson testacé, 

De France et d'Allemagne. 


4. O. nicripenxe. — Ocydromia nigripennis, Meig. 
Suppl. n°, 7. 

Long. 1 + lig. Noire. Yeux d’un rouge de feu, Quisses fauves. 
Ailes fuligineuses. 


De France et d'Allemasne. 
ta) 


3e, Genre. LEPTOPEZE. — Lepiopeza, Macq. Dipt. 
du Nord. 


Caracières. Trompe ne dépassant pas la tête, épaisse, 
conique, dirigée obliquement en avant; palpes cylindriques. 
Dernier article des antennes ovalo-conique ; style terminal. 
Abdomen velu. Trois cellules postérieures aux ailes; un ru- 
diment de nervure à la pointe externe de la discoïdale 
(PL 7, fig. 15.) 

ETymoLocie : Leptopeza , pieds délicats, 
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1. L. FLAVIPÈDE. — Leptopeza flavipes, Macq. n° r. 

Long. 2 £ lig. ©. D'un noir luisant. Trompe jaune. Ab- 
domen à longs poils jaunâtres. Pieds jaunes; postérieurs à 
hanches noires; jambes brunes, un peu renflées. Aïles presque 
hyalines. 

Assez rare; l’un des individus que j'ai pris n’avait pas de 
rudiment à la cellule discoïdale. 


4. Genre. OEDALÉE.— OEDALEA, Meig., Lat. Fam. 
nat. — Æinpis, Fall. 


Caractères. Gorps assez court. Trompe assez épaisse, ne 
dépassant pas la tête; palpes courts, couchés sur la trompe. 
Premier article des antennes distinct ; troisième allongé , su- 
bulé, comprimé ; style bi-articulé, très-court, peu distinct. 
Abdomen assez court. Pieds peu allongés ; cuisses postérieu- 
res un peu renflées. Cellules basilaires des ailes petites ; qua- 
tre cellules postérieures ; deuxième quelquefois incomplète ; 
nervure anale s'étendant jusqu’au bord intérieur. ( PI. 7, 
fig. 16.) 


Érymorocig : CEdalea, enflée. 


…. 


1. OË. risraie. — Ofdalea tibialis, Macq. Dipt. du 
Nord, n°. 1. 

Long. 1 lig. D'un noir luisant. Pieds d’un jaune pâle. 
Jambes postérieures noires, à base jaune. 


Je l’ai trouvée à Lestrem. 


2. OË. nysorine. — CEdalea hybotina, Meig. no. r. 

Long. 1  lig. Semblable à la précédente. Les deux premiers 
articles des antennes jaunâtres, Cuisses postérieures à extrémité 
noire. Ailes à bandes brunes avant l’extrémité, suivant le con- 
tour du bord postérieur; deuxième cellule postérieure incom- 
plète par l'interruption de sa nervure interne. 


Je ne l’a trouvée qu'une fois. 
DIPTÈRES, TOME I. > 21 
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4e. Trisu. EMPIDES. — Æmpides, Lat, — Empidiæ et T'achydro- 
miæ , Meig. 


Caractères. Tête petite et sphérique. Trompe per- 
pendiculaire , ordinairement menue, allongée; labre 
allongé; palpes tantôt couchés sur la trompe, tantôt 
relevés, ordinairement de deux articles. Premier article 
des antennes quelquefois peu distinct. Thorax élevé. 
Abdomen plus étroit que le thorax. Pieds assez allon- 
és. Quelquefois point de cellule discoï:lale aux ailes ; 
ou qu atre postérieures; anale petite. 


À. Antennes de trois articles distincts. Palpes or- 
dinairement relevés. ( Empidiæ , Meis.) 
B. Trompe plus longue que la tête. 
C. Deux cellules sous-marginales aux ailes, 
D. Cuisses postérieures non renflées. 


1, Genre. Empis. 


DD. Cuisses postérieures renflées. 


2e, Genre. PacHYMÉRINE. 


CC. Une seule cellule sous-marginale aux ailes. 


3e, Genre. RHAMPHOMY:IE. 


BB. Trompe de la longueur de la tête, ou pluscourte. 
E. Deux cellules sous-marginales aux ailes. 
F. Troisième article des antennes allongé. 
G. Troisième article des antennes su- 
bulé, comprimé; style court. 


4. Genre, HiLare. 


GG. 


FF. 


EE. 


AA. 


EH. 


KK. 
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Troisième article des antennes conique; style 
très-long. 


5°. Genre, BRACHYSTOME. 


Troisième article des antennes globuleux. 


6°G  nre. GLOME. 


Une seule cellule sous-marginale aux ailes. 


7°. Genre. MicrorHORE. 


Antennes de deux articles distincts. Palpes 
couchés (Z'achydromiæ, Meis.). 
H. Hanches antérieures fort allongées. 


8°. Genre, HÉMÉRODROMIE. 


Hanches antérieures de longueur ordinaire. 
II. Cuisses renflées. 
J. Dernier article des antennes peu al- 
longé; style long. 
K. Cuisses antérieures épaisses. 


9°. Genre. TAcayDROMIE. 


Cuisses antérieures et intermédiaires épaisses, 


10°. Genre. PLATYPALPE, 


JJ. Dernier article des antennes fort long. Siyle 


court. 


11°. Genre, XIPHIDICÈRE, 


IT. Cuisses non renflées. 


L. Dernier article des antennes ovale. 


12°, Genre. Draperis. 
21. 
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7, Dernier article des antennes conique. 
M. Trois cellules sous-marginales aux ailes. 


13°. Genre. ÂARDOPTÈRE. 


MM. Une seule cellule sous-marginale aux ailes. 
N.'Trompe assez courte. Une cellule anale aux 
ailes. 


14°. Genre. ELAapnroPèze. 


NN. Trompe très-courte. Point de cellule anale 
aux ailes. 


15°. Genre. CyrToux. 


Les Empides forment avec les Hybotides une de 
ces familles naturelles qu’un coup d'œil suffit pour 
reconnaitre, parce que les parties les plus apparentes 
du corps en fournissent les caractères. La tête, petite, 
sphérique et portée sur un cou distinct, le thorax 
grand , élevé, convexe ; l'abdomen assez menu, cy- 
lindrique on conique, distinguent ces Diptères de 
tous les autres, et, sous ce rapport, quelque place 
qu’on leur assigne dans la classification, ils y parais- 
sent étrangers. Considérés relativement à leurs divers 
Organes , ils appartiennent aux T'anystomes, non- 
seulement par leur trompe menue et coriace, mais 
encore par le degré de composition de l'ensemble 
organique. Quant au rang qu'ils occupent dans cette 
série, il nous paraît être inférieur à celui de la plu- 
part des autres tribus qui la composent ; ei si nous 
les placons avant plusieurs d'entr'elles, telles que 
les Bombyliers et les Anthraciens, c'est parce qu'ils 
se lient aux Hybotides et aux Asiliques par des rap- 
ports de conformation et de mœurs. 
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L'examen des organes en particulier nous offre 
d’abord la trompe dirigée en dessous, dont la tige 
est prolongée par les lévres terminales, aussi menues 
qu'elle, et peu distinctes. Cette forme lui donne l’ap- 
parence d’un bec d'oiseau, et le labre qui la recouvre, 
plus large que dans Îles autres Diptères, en repré- 
sente assez bien la mandibule supérieure. Les an- 
tennes ont le style terminal; les yeux occupent pres- 
que toute la tête dans les mâles; les pieds sont 
ordinairement allongés; les ailes n’ont jamais plus 
de quatre cellules postérieures, et l’anale, petite et 
fermée, a une forme étroite qui lui est particulière. 

Les Empides vivent de proie comme les Asiliques; 
- mais le suc des fleurs leur sert aussi de nourriture, 
et particulièrement aux mäles, comme parmi les Ta- 
baniens. La rapine qu'ils exercent à l’égard des au- 
tres insectes se fait au vol, quelquefois à la course, 
et ils saisissent leurs victimes avec leurs pieds con- 
formés de diverses manières très-favorables à ce genre 
de vie; mais c'est dans les airs qu'ils se livrent le 
plus souvent à leurs chasses ainsi qu’à leurs amours. 
Ils se réunissent en troupes nombreuses, qui, dans 
les belles soirées d’été, tourbillonnent comme les cou- 
sins auprès des eaux; ils s’abattent ensuite sur les 
buissons, les taillis, et la plupart se trouvent ac- 
couplés. Mais une remarque singulière que j'ai faite 
sur l’Empis livide, c'est que parmi des milliers de 
couples que j'ai vus posés sur des haies ou des buis-- 
sons, presque toutes les femelles étaient occupées à 
sucer un insecte; les unes tenaient de petites Fri- 
ganes, d'autres des Éphémères, la plupart des Ti- 
pulaires. Elles s’occupaient à la fois à alimenter et 
à propager leur existence. 


Le premier âge de ces Diptères n’est pas encore 
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connu. J’ai trouvé à la fin d'avril un Empis opaque, 
dont l’un des pieds postérieurs était engagé dans 
une peau de nymphe, de laquelle il était évident 
qu'il était sorti, et qui conservait tous les traits de 
la nymphe elle-même. Cette dépouille était ovale, 
allongée, la partie antérieure offrait en dessous l’em- 
preinte de la trompe et des pieds de l’insecte. Les 
neuf sezmens, depuis l'extrémité du thorax jusqu’à 
celle du corps, étaient fortement ciliés de spinules 
d’un roux foncé, au bord postérieur en dessous. L'on 
peut juger par celte description que la nymphe de 
cet Empis ressembiait à celle l’Æsilus forcipatus 
observée par Degeer. Les cils des segmens de l’ab- 
domen indiquent qu'elle était sortie de la terre par 
les contractions de son corps. Ces premiers rensei- 
onemens, ainsi que l’analosie, nous portent à croire 
que les larves des Empides sont terrestres et con- 
formées à peu près comme celles des Asiliques. 

Cette tribu se divise en genres assez nombreux, 
suivant les modifications des organes. Deux groupes 
principaux sont caractérisés, l’un par les antennes 
de trois articles, et par les palpes relevés, l’autre 
par les antennes de deux articles distincts et par 
les palpes couchés. 

Les Empis, les Rhamphomyies se distinguent par 
la longueur de leur trompe; la forme du dernier ar- 
ticle des antennes, par ses diverses conformations, 
offre des caractères à la plupart des genres; les ner- 
vures des ailes et les pieds surtout se diversifient 
d'une manière remarquable. Dans les Hilares mâles, 
le métatarse se dilate en large palette; dans les Empis 
femelles, les jambes postérieures se garnissent sou- 
vent de barbes; chez les Tachydromies, les Platy- 
palpes et les Pachymérines, les cuisses antérieures, 
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intermédiaires et postérieures sont tour à tour ren- 
flées, munies de petites pointes, et formant avec les 
jambes , qui s’apyliquent contre elles, des serres très- 
propres à saisir la proie; enfin, cette disposition et 
la faculté qui en dérive sont encore plus prononcées 
dans les Hémérodromies, dont les hanches antérieures 
sont allongées comme dans les Mantes. 

Toutes les modifi ations qu'affectent les organes des 
Empides rendent plus sensible que dans la plupart 
des autres tribus de Diptères, celte espèce de pro- 
sgression que nous ofire l’organisation plus ou moins 
composée. L’Æabitus fort et vigoureux qui rapproche 
le genre Empis des Asiliques, décroît graduellement 
jusqu'aux Cyrtomes, où tous les caractères sont aflai- 
blis, et pour ainsi dire rudimentaires. 


1°. Genre. EMPIS. — ZMPIS, Linn., Fab., Lat., Meig. 


Caractères, Trompe plus longue que la tête ; palpes re- 
levés. Troisième article des antennes conique, comprimé; 
style court. Pieds postérieurs allongés. Deux cellules sous- 
marginales aux ailes ; deuxième petite; quatre postérieures. 
(ES Maud 

ErxmoLocie : Le nom d'Æmpis, dérive, suivant M. Du- 
méril, de Æmpino, je bois. 


A. Pieds non pennés. 


1. E.unicoore.— Æmpis unicolor, Brull. Exp. de Morée, 
639. 

Long. 4 : lig. D’un cendré noirâtre. Thorax à trois bandes 
noires , étroites. Pieds noirs. Ailes brunâtres , à base jaunâtre, 

De Bordeaux. M. Brullé l’a aussi trouvé en Morée. 


2. E. MARQUETÉ. — Æmpis tessellata, Fab. S. Anil., 
n°. 13. —Meig. n°. 1. — Fall. n°. 2 
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Long. 5-6 lis. Cendré. Trompe et antennes noires. Tho- 

_rax à trois bandes noïres. Abdomen marqueté de noir. Pieds 

noirs ; jambes testacées. Ailes brunâtres, à base ferrugineuse. 
Assez commun. e 


3. E. runèsre. — Zrnpis funebris, Meig. no. 3. 

Long. 4 lig. Semblable au précédent. Thorax à reflets noirs. 
Abdomen noir. Pieds noirs; antérieurs velus; jambes inter- 
médiaires cihées extérieurement; cuisses postérieures ferrugi- 
neuses œ. 


Rare. 


4. Æ. normatre. — Æmpis nigricans, Meig. no. 35. — 
Fall. no. 3. 

Long. 4lig. Semblable au éessellata. Lièvre supérieure fer- 
rugineuse, moins longue que la trompe. Abdomen noirâtre. 
Pieds ferrugineux ; extrémité des jambes et tarses noirs g, 9. 


Rare. 


5. E. opaqux. — Æmpis opaca, Fab. S. Antl. no. 7. — 
Meig. ne. 2, Pl. 22, f. 19. — Æ. rufipes. Fab. S. Anitl. 
no,/9. 

Long. 4-5 lig. Semblable au tessellata. Thorax à quatre 
bandes noires. Abdomen noir, luisant, à base cendrée ; extré- 
mité cendrée «. Pieds ferrugineux , à tarses noirs. 

Fort commun en Europe; il se montre avant les autres 
espèces, et cesse de paraître vers le 15 mai. 


6. E. sorÉAL. — Æmpis borealis, Linn. F. S. 1895. — 
Fab. S. Antl. n°. 1.— Meig. n°. 37.— Deg. ins. 6, 102,2, 
tab. 14, f. 17. — Fall. n°. 1. 

Long. 3 : lig. Velu. Thorax cendré, à quatre bandes noires. 
Abdomen noir , à reflets gris ©. Pieds ferrugineux ; extrémité 
des cuisses et des jambes noire, ainsi que les tarses. Ailes 
d’un brun rougeâtre, dilatées , obtuses 9. 

Rare en France. 
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7. E. vivine. — Æmpis livida, Linn. F. S. 1597. — 
Lat. Gen. 4, 303. — Meig. n°. 36.— Æ. lineaia, Fab. S. 
Antl. no, 19. — Fall. n°. 4. 

Long. 4 lig. Thorax d’un gris jaunâtre, à trois bandes 
noires. Abdomen d’un brunâtre livide «, noirâtre 9. Pieds 
ferrugineux, à tarses noirs. Ailes brunâtres ç, hyalines 9 ; 
nervures de la deuxième cellule postérieure n’atteignant pas 


le bord de l’aile. 


Fort commun. 


8. E. TACHÊTÉ. — Æmpis maculata, Fab. S. Antl. n°. 7. 
— Meig. n°. 34. 

Long. 5 lig. Thorax cendré, à trois bandes noires. Ab- 
domen noir, luisant, à base grise. Pieds ferrugineux ; extré- 
mité des cuisses et des jambes noire, ainsi que les tarses. 
Ailes presque hyalines ; nervures postérieures bordées de brun ; 
bord extérieur et extrémité bruns. 

J'en possède un individu Ç', dont l’abdomen est entièrement 
gris. 


Âssez rare, 


9. E. TARSES NOIRS. — Æmpis nigritarsis, Meig. n°. 31. 

Long. 2 lig. D'un noir luisant. Pieds jaunes ; cuisses pos- 
térieures très-allongées q'; tarses noirs; premier article des 
postérieurs dilaté . 

Je l'ai trouvé près d'Amiens. 


10. E. pu pozyconum. — Æmpis bistorta, Meig. n°. 22. 

Long. 2 : lis. Noir. Thorax grisâtre, à trois bandes oires. 
Abdomen iuisant, à duvet gris , nud ,9. Base des jambes 
un peu ferrugineuse. Balanciers jaunes. Ailes à base jaunâtre, 
sans stigmate. 

M. Meigen la trouvé sur les fleurs du Polygonum bistorta, 
près de Montjoie. 


ir, E. incoxxu — Æmpis ignota, Meig. Suppl. 338. — 
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ÆEmpis punctata, Meig. no. 41.—Geoff. no. 18.—Fall. no. 6. 
Long. 3-4 lig. Ferrugineux. Front noir €. Antennes 
noires; premier article allongé. Thorax à reflets gris, et trois 
bandes noires; écusson noir. Abdomen à bande dorsale noi- 
râtre; organe copulateur très-saillant «7. Tarses noirâtres. 
Fort commun. 


12. Ê. STERCORAIRE. — Æmpis stercorea, Linn. F.S5. 
1899. — Fab. S. Antl. n°. 8.— Lat. Gen. 4, 303.— Meig. 
no. 38.—Fall. n°. 5. 

Long. 4 lig. Ferrugineux,. Tête cendrée. Premier article des 
antennes allongé. Thorax et abdomen à bande dorsale noire. 
T'arses noirâtres Nervures des ailes brunes , 2. 

Commun. 


13. E. saunE. — Æmpis lutea, Meig. no. 40. 
Long. 3 lig. Jaune. Antennes norrâtres; premier article 
allongé. Tarses obscurs 7, 9. 


Assez commun en France. 


14. E. curorrère. — Æmpis chioptera, Meig. n°. 20, 
tab. 22, f. 19.—Æmpis crassipes, Schr. Faun. Boic. 2576.— 
Fan 14: 

Eong. 1 © lig. Noir. Premier article des tarses antérieurs 
et postérieurs renflé @*. Ailes blanches , 9. 

Très-commun au printemps; les mâles paraissent beaucoup 
plus nombreux que les femelles. 


AA. Pieds pennés 2. 


15. E. cité. — Æmpis ciliata, Fab. S. Antl. n°. 12. — 

Meig. n°. 7.—Æmpis pennata, Fab. S Anti. n°, 11.— 
8 7 PSN ? 
Fall. ne, 7. 

Long. 4-5 lig. D'un noir luisant. Trompe longue. Guisses 
postérieures et intermédiaires pennées 9, ainsi que les jambes 
postérieures. Ailes noirâtres. 

Assez rare, au printemps. Cette espèce se réunit quelquefois 
en troupes nombreuses, 
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16. E. pennirène.—Æmpis pennipes, Linn. F.S. 1896.— 
Fab. S. Antl. no. 6. — Lat. Gen. 4, 303.—Meig. n°. 8. — 
Panz. 94, 18.— Fall. no. 8. 

Long. 2 lig. D’un noir peu luisant. Trompe de la longueur 
du corps 9. Pieds fort allongés «7; cuisses et jambes posté- 
rieures pennées. Ailes brunes. 


Commun. 
17. E. AGRÉABLE. — Æmpis decora, Meig. no. 9, tab. 22, 
F. 6: 


Long. 2 :lig, Noir. Thorax gris, à trois bandes notres, peu 
distinctes. Abdomen à poils blancs. Pieds pennés ,9 , même 
les antérieurs. Ailes presque hyalines, à base jaunâtre @, 
obscures 9. 


Peu commun. 


18. E. ATRE. — Æmpis alra, Macq. Dipt. du Nord, no. 13. 
Long. 2 : lie. Semblable au précédent. Abdomen à poils 
Oo 2 te] P P 
roussâtres. Jambes postérieures pennées au cÔté extérieur. 
Commun, depuis la fin d'avril jusqu’à la fin de mai, sur les 
haies. 


19. Æ. pENNaAIRE. — Æmpis pennaria, Meig. n°. 13. — 
Fall. n°. 9. 

Long. 1 = lig. Cendré. Trompe peu allongée. Yeux rouges. 
Thorax à quatre bandes noires , à trois 9. Pieds d’un 
testacé obscur, allongés '; premier article des tarses posté- 
rieurs épais ç'; cuisses postérieures et intermédiaires pennées 
en dessus et en dessous. Balanciers blanchâtres. Ailes hya- 
lines ', blanchâtres 9. 


Commun. 


20. E. À TROIS BANDES. — {mpistrivittata , Macq. Dipt. 
du Nord, n°, 15. j 


Long. 1 3 lig. Semblable au précédent. Pieds noirs; cuisses 
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intermédiaires pennées en dessus seulement. Ailes presque 
hyalines, à base jaunâtre 2. 
Assez rare, en France. 


21. E. o5scur. — Æmpis obscura , Macq. Dipt. du Nord, 
n°10. 

Long. 2 lig. Semblable au Z, pennaria. Trompe longue. 
Abdomen noirâtre. Pieds noirs. Balanciers noirâtres. 

Rare, en France. 


22. Ê. morose. — Æmpis morosa, Hoffim., Meig. no. 17. 

Long. 1 5 big. Noir. Thorax un peu grisâtre. Premier article 
des tarses postérieurs dilaté et ovale «7; cuisses postérieures 
et intermédiaires pennées ,9. Balanciers bruns. Aïles hyalines, 
un peu jaunâtres à la base. 


Commun, au mois de mai. 


23. E. BRÉVIPENNÉ. — Æmpis brevipennata, Macq. Dipi. 
du Nord, n°. 18. 

Long. 1 + lig. Semblable au précédent. Cuisses postérieures 
et intermédiaires brièvement pennées. Deuxième cellule sous- 
marginale des ailes à angle presque droit 2. 

Assez commun, en France. 


24. E. SUBPENNÉ, — Æmpis subpennata, Macq. Dipt. du 
Nord, n°. 19. 

Long. 1 =lig. Semblable au morosa. Cuisses postérieures 
assez courtes , épaisses, et brièvement pennées ; jambes posté- 
rieures assez épaisses. Deuxième cellule sous-marginale des 
ailes à angle droit 9. 

Âssez rare, en France. 


25. E. viTRiPENxE. — Æmpis vitripennis, Meig. n°. 15. 
Long. 1 © lig. D'un noir luisant. Thorax à duvet gris. 
Jambes postérieures et premier article des tarses renflés et 
velus «7; cuisses et jambes postérieures et intermédiaires 
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pennées 2. Ailes hyalines G', brunâtres 9. Nervure externo- 
médiaire n’atteisnant pas le bord. 
Assez commun, en France et en Allemagne. 


o, Gexre. PACHYMERINE.—PACHYMERINA, Nob. 


Caractères. Trompe plus longue que la tête. Palpes re- 
levés. Front large dans les deux sexes. Troisième article des 
antennes conique , comprimé ; style court. Organe copula- 
teur Ç renfermé dans deux grandes valves, Pieds d’égale 
longueur ; cuisses postérieures épaisses. Deux cellules sous- 
marginales aux ailes; deuxième petite ; quatre postérieures. 
( PES ÉE2 ) 

L’'Empis femorata de Fabricius, et quelques espèces 
voisines , présentent dans plusieurs de leurs organes des mo- 
difications qui nous paraissent réclamer la formation d'un 
nouveau genre. Non-seulement la largeur du front, la 
forme singulière de l’organe copulateur, la brièveté relative 
des pieds postérieurs et l’épaisseur des cuisses, nous sem- 
blent des caractères suffisans par eux-mêmes; mais ils éta- 
blissent encore dans le facies une différence très-sensible. 
M. Meigen , en formant de ces espèces une section des Æm- 
pis, dit qu'il conviendrait peut-être mieux d'en faire un 
genre particulier. Nous croyons que dans Pétat actuel de la 
science cette séparation est devenue nécessaire. Le nom de 
Pachymerina exprime l'épaisseur des cuisses. 


1. P. réÉmorÉ. — Pachymerina femoraia.— Empis id., 
Fab. S, Antl. no. 14. — Lat. Gen. 4, 303. — Meig. n°, 45, 
tab. 22, f. 20. 

Long. 3 lig. Cendré. Trompe noire. Lèvre supérieure fauve. 
Thorax à trois bandes noires. Abdomen d’un noir lusant œ, 
cendré à taches dorsales noires 9 ; organe copulateur jaunâtre, 
à base noire. Pieds fauves ; cuisses noires, à extrémité fauve, 
Balanciers jaunes. Ailes un peu brunâtres «, hyalines 2. 

Assez commun, sur les fleurs, 
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2. P. Luisant. — Pachymerina nitida. — Empis id. 
Meig n°. 43. 

Long. 2 : lig. Semblable au précédent. Thorax d’un gris 
brunätre , à deux bandes plus obscures. Abdomen noir , 2. 


Ailes hyalines. 
Au printemps, sur les fleurs des Leontodon. 


3. P. exeLé. — Pachymerina tumida. — Empis id. 
Meig. n°. 44. 

Long. 3 lig. Semblable au premier. Thorax d’un gris obscur. 
Abdomen cendré , 9, à reflets obscurs et ligne dorsale noirä- 
tre, peu distincte. Balanciers à tête noirâtre. Cuisses posté- 
rieures peu renflées. Ailes hyalines. 

En été, dans les prairies, 


4. P. cixQ pannes. — Pachymerina quinquevittata, 
Macq. Dipt. du Nord, n°. 25. 

Long. 2 : lig. Semblable au P. femorata. Thorax à trois 
bandes obscures et deux intermédiaires plus courtes. Ailes 
hyalines . 

As:ez rare. C’est peut-être une variété du premier. 


3, Gevre. RHAMPHOMYIE. — RHAMPHOMFIA, 
Hoffm., Meig., Lat. Fam. nat, — Æimpis, Fab., Lat. 
Gen. , Fail. 


Caractères. Trompe plus longue que la tête. Palpes re- 
levés. Troisième article des antennes conique, comprimé ; 
style court. Une celluie sous- marginale aux ailes ; quatre 
postérieures. (PI:8;fi898;) 

Érymorocre : Le nom de Rhamphomyia, mouche à 
bec, fait allusion à la longueur de la trompe. 


1. À. FERRuGINEUSE.—Rhamphomyia ferrugineae, Meis 
0 
n°. 37. 


Long. 3 ! lig. Ferrugineuse. Antennes brune  horax 
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brunâtre. Tarses bruns. Ailes grandes, un peu brunâtres, à 
base jauvâtre c. 


La collection de Baumhauer. 


2. R. sauNE. — Rhamphomyia flava, Meig. n°. 36. — 
Æmpis id., Fall. n. 45. 

Long. 2 lig. Jaune. Troisième article des antennes brun. 
Bord des segmens de l’abdomen brunâtre. ‘Farses noirs. Ailes 
hyalines g, A. 


De France et d'Allemagne. 


3. R sizconnée. — Rhamphomyia sulcata. Me 
— ÆEmpis id. , Fall. n°. 25. 

Long. 3 lig. Noire. Front gris. Thorax grisâtre, à trois 
bandes noires. Organe copulateur obtus, sans appendices sail- 
lans. Cuisses et jambes postérieures canaliculées et garnies de 
pointes ; premier article des tarses un peu renfié. Ailes un peu 
brunâtres Z, d'. 


Assez commun, dès la fin de mars, sur les fleurs du saule 
marceau. 


4. R. canaricuLée. — Rhamphomyia canaliculata, 
Macq. Dipt. du Nord, ne. 3. 

Long. 3 lig. Semblable à la précédente. Thorax et abdo- 
men d’un noir lisant , D. 


Assez rare, en France, au commencement d'avril. 


5. R. a sriemare. — Rhamphomyia stigmosa, Macq. 
Dipt. du Nord, n°. 4. 

Long. 2-2 : lig. D’un gris noirâtre mât. Thorax cendré, à 
trois bandes noires. Jambes antérieures et intermédiaires ve- 
lues du côté antérieur ç'; cuisses postérieures nues ; jambes 
munies de quelques soies. Aïles presque hyalines; stigmate 
noirâtre ', D. 


Rare, à la fin d'avril. 
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6. R. TipuraiRe. — -Rhamphomyia tipularia, Meis. 
Suppl. n°. 330. — À. cinerea, Meig. n°. 2. — ÆEmpis ti- 
pularia, Fall. n°. 26. 

Long. 2 : lig. Tête grise. Les deux premiers articles des 
antennes jaunes ; troisième noirâtre, Thorax cendré, à trois 
bandes brunâtres. Abdomen noirâtre ; organe copulateur à deux 
valves et deux appendices triangulaires jaunes. Pieds d’un jaune 
pâle ; tarses bruns. Ailes grandes, larges , hyalines ', brunes, 
à base hyaline 9. 

Rare. 


7. R. APPENDICULÉE. — Rhamphomyia appendiculata, 
Macq. Dipt. du Nord, n°. 5. — Æmpis forcipata, Lin. 
F.S. 1898. 

Long. 3 lig. D'un cendré obscur. Thorax à quatre bardes 
noires, Organe copulateur muni, outre les valves, de deux 
crochets en dessus et d’une longue pointe en dessous. Pieds 
noirs ; cuisses sillonnées. Ailes hyalines œ. 

De France et d'Allemagne. 


8: R. cornée — Rhamphomyia marginata, Meig. n°. 1. 
— Æmpis id. Fab. S. Anti. n°. 3. — Lat. Gen. 4, 304. — 
Æmpis platyptera, Panz. 24, 23. 

Long. 2 lig. Noire. Ailes très-grandes, triangulaires, ob- 
tuses, hyalines , à reflets roses; bord postérieur un peu échan- 
cré, brun, ainsi que l'intérieur ,9. 


Rare. 


9. R. nieRiIPÈDE. — Rhamphomyia nigripes, Meig. no, 13. 
— ÆEmpis id. Fab. S. Antl. n°. 19. — Æmpis crassirostris , 
Fall. n°. 35. 

Long. 3 lis. Cendrée. Thorax à trois bandes. Abdomen 
brun œ, un peu ardoisé 9. Pieds noirs. Ailes hyalines ; cel- 
lule discoïdale s'étendant jusqu’auprès de l'extrémité de 
l'aile 9 ; stigmate brun. 


N 


Rare, au printemps. 
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10. R. sPiNIPÈDE. — RAamphomyia spinipes, Meig. 
n°. 15.— Æmpis id. L'all. n°. 24. 

Long. 2 +3 lig. D'un gris noirâtre. Thorax à trois bandes 
noires. Abdomen à ligne dorsale , interrompue. Guisses posté - 

! à a ” r « 7" . , 

rieures à pointe épineuse au mulieu . Ailes d’un brun rou- 
geatre , à base ferrugineuse. : 

De France ? et d'Allemagne. 


a. R. euuaxe.—Rhamphomyia culicina, Meig. no. 10. 
— Æmpis id. Fall. n°. 29. 
Long. 2 lig. Noirâtre. Trompe de la longueur de la tête. 
Front et thorax cendrés ; ce dernier à deux bandes noires D. 
Pieds ferrugineux. Ailes brunes €, hyalines 9. 


Assez commune , à la fin de l’été, dans les prairies. 


12. R. varraBze. — Rhamphomyia variabilis, Meig. 
n°, 18.— Æmpis id. Fall. n°. 33. 

Long, 1 : lig. Semblable à la culicina.'Trompe épaisse, une 
fois et demie aussi longue que la tête. 

Assez ccmmune, en France et en Allemagne. 


13. À. A VENTRE JAUNE. — Rhamphomyia flaviventris, 
Macq. Dipt. du Nord, n°. 9. 

Long. 2 lig. Semblable à la précédente. Thorax sans bandes 
distinctes. Abdomen d’un jaune pâle; une tache brune sur 
chaque segment 2. 

Rare, en France. 


14. R.TÉNUIROSTRE.—Rhamphomyia tenuirostris, Meis, 
s 20.— Æmpis id. Fall. no. 32. | 

Long. 2 lig. Semblable à la variabilis. Trompe beau- 
coup plus longue et plus menue. 

De France et d'Allemagne. 


15. R. LuisanTE. — Rhamphomvia nitida , Macq. Dipt, 
du Nord, n°. 12. 
DIPTÈRES , TOME I. 


Lo 
(Ce) 
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Longs. 1 = lig. D'un noir luisant. Trompe fort longue. Ab- 
domen brun en dessus, roussâtre en dessous. Hanches et 
cuisses d’un fauve pâle ; jambes et tarses noirâtres. Ailes pres- 


que hyalhines 2. 


Rare, en France. 


16. R. sicoLORE. — #hamphomyia bicolor, Macq. Dipt. 
du Nord, no. 13. 


Long. 1 © lig. Semblable à la précédente. Trompe moins 


longue. Face grisâtre. Pieds fauves ; tarses obscurs. Aïles hya- 
lines D. 


Assez rare. 


17. À. OMBRIPENXE. — Rhamphomyia umbripennis, Meig. 
n°. 29.— Æmpis nigripennis, Fall. n°. 34. 

Long. 1lig. D'un noir mat. Pieds menus, d’un brun noi- 
râtre. Ailes noirâtres Ç, hyalines 9 ; dernière nervure longi- 
tudinale rudimentaire. 


Assez rare. 


19. R. BLEUATRE. — Rhamphomyia cœæsia, Meig. n°. 29 
et 30, Suppl. 3309. 
Long. 2 lg. H’un gris ardoisé. Thorax à quatre bandes 


brunes. Pieds bruns, nus. Ailes hyalines. 


Rare; cette espèce et la R. schistacea, Meig., sont iden- 
tiques. 


19. R. PENNÉE. — Rhamphomyia pennata, Macq. Bipt. 
du Nord, n°. 6. 

Long, 2 + lg. Tête noiwrâtre. Front cendré 9. Les deux 
premiers articles des antennes ferrugineux; troisième noir. 
Lhorax cendré; trois bandes noires. Abdomen court, ferru- 
gineux, velu sur les côtés. Pieds ferrugineux ; cuisses posté- 
rieures munies de soies en dessous, et terminées par deux 


touffes de barbes noires ç; cuisses, jambes postérieures et 
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intermédiaires garnies de barbes noires 9. Ailes à base jan- 
pâtre ', un peu brunâtres 9. 


Assez commune dans les bois, au mois de mai. 


20. R. ALIPEDE.—Khamphomyia alipes, Hoffim. — Me: 
n°. 4 


Long. 2 lig. Noire, Base de l'abdomen brune. Pieds testa- 


[où 
5° 


cés, obscurs, ciliés en dehors. Ailes hyalines; stigmate brun 
ch; v2E 
De France et d'Allemagne. 


21. R. PLumIPÈDE. — Rhamphomyia plumipes, Meig 
n°. 11. — Æmpis id. Fall. n°. 11. 

Lons. 3 lg. Noirâtre. Thorax cendré, à trois bandes noi- 
râlies. Pieds noirs; cuisses pennées, ainsi que les jambes 
postérieures ©. Ailes un peu brunûtres œ, 9. 


Au printemps, sur les fleurs, assez rare. 


22. R. NOIRE, — Rhamphomyia atra, Meig. ne. 7. 
Long. 2: lig. D'un noir luisant. Cuisses postérieures pennées 


en dedans. Ailes un peu noirâtres ; stigmate noir @, D. 


Rare. 


23. R. roxciPÈène. — fhamphomyia longipes, Meig. 
n°360: | 
Long. 1 = ig. D'un noir luisant. Pieds velus; postérieurs 


allongés ; premier article des tarses renflé «7; cuisses et jambes 
postérieures pennées. Ailes hyalines. 


Âssez commune, en été. 


24. R. À soucLIER. — Rhamphomyia clypeata, Nob. 
Long. 1 + lig. Semblable à la Zongipes. Aïlcs un pen 
brunâtres @. 


De la Sicile; cabimet de M. AL. Lefebvre. 
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4e. Genre. HILARE.— ZZILARA, Meig., Lat. Fam. nat. 
— Empis, Tachydromia, Fab. S. Antl. — Asilus, 


Geoff. 


Caracières. Trompe de la longueur de la tête, assez 
épaisse, conique. Palpes relevés. Troisième article des an- 
tennes subuliforme ; premier article du style allongé ; 
deuxième très-petit et menu. Front large dans les deux 
sexes. Premier article des tarses antérieurs ordinairement di- 
late . Cellules sous-marginales aux ailes ; deuxième assez 
allongée ; quatre postérieures. ( PL 8, fig. 4.) 

Erymorocie : Le nom //ilara fait allusion à la gaieté à 
laquelle’ces insectes semblent se livrer dans les airs. 


1. H. pigps ciztés. — Ailara cilipes, Meig, n°. 1, tab. 21, 
‘Ac 

Long. 2 lig. Noirâtre , peu lisant. Premier article des tarses 
antérieurs dilaté, ovale, extérieurement cilié , simple 9 ; 
extrémité des jambes et du deuxième article des tarses anté- 
rieurs également ciliés. Balanciers et ailes obscurs; stigmate 
noir, allongé. 

Assez commun, au mois de mai, en France et en Allemagne. 


2. H. A PIEDS GLOBULEUX.— Uilara globulipes, Meig. no. 2. 
— ÆEmpis maura, Fab. $S. Antl. n°. 0. — Bibio senulis, 
Paz 0, 3: 

Long. 2 lig. Noir, luisant. Thorax à reflets cendrés et trois 
bandes noires. Premier articie des tarses antérieurs presque 
elobuleux G'. Ailes presque hyalnes , 94 
* Commun. e 


3. H. Danseur. — /Jilara chorica, Meig. n°. 3. 

Long. 1 + bg. D'un noir mat. Thorax un peu luisant. Pre- 
mier article des tarses antérieurs ovale, très-élargi 7. Ailes 
grisâtres œ, D. 

Très-commun. 
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4. EE nain. — Ailara nana, Macq. Dipt. du Nord, n°. 4. 
Long. 1 : lig. Semblable au précédent. Premier article des 
tarses presque globuleux «7 ; jambes antérieures épaisses G, 9. 


Assez rare, en France, 


5. H. À soucrter.— ilara clypeata, Meis. n°. 4. 

Long. 1 :lig. Noir. Trompe un peu allongée et menue. 
Thorax lisant. Premier article des tarses antérieurs allongé et 
élargi, Ailes presque hyalines ; deuxième cellule sous-margt - 
nale droite à sa base. 


Assez rare, en France et en Allemagne. 


6. H. sècre. — Æilara nigrina, Fall. — Meig. ne. 5. 

Long. 1 © lig. Noir. Thorax grisätre 9, à trois bandes 
noires. Jambes antérieures « un peu renflées à l'extrémité ; 
premier article du tarse un peu renflé ç ; jambes postérieures 
élargies 9. Ailes noirâtres *, grisâtres 9. 


Assez commun. 


7. H. spitËne. — Âilara spinipes, Macq. Dipt. du 
Nord, no. 7. 

Long. 1 & lig. D'un noir mat. Jambes postérieures munies 
de soies extérieurement. Ailes obscures 2. 

C'est peut-être lÆZ. interstincta de M. Meigen. Mais ce 
dernier a les ailes presque hyalines, et sa longueur n’est que 
de 1 5 lig. 


Assez rare. 


8. I. À mancues. — Ailara manicata, Meig. no. 6. — 
Asilus, n°. 20, Gecff. 

Long. 1 + lhig. D’un brun noirâtre. Côtés du thorax gri- 
sâtres 9. Pieds ferrugineux; tarses obscurs; premier article 
des antérieurs ovale «*. Ailes presque hyalines ; deuxième 
cellule sous-marginale très-oblique g, 2. 


Assez rare, en France et en Allemagne. 
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9. H. À Ptens rauves. — filara fulvipes, Nob. 

Long. 2 lig. Noir. Thorax luisant, Pieds fauves; jambes 
antérieures brunâtres ; tarses antérieurs noirs; premier article 
dilaté, cihié en dessus. Aïles un peu brunâtres . 

Je l’ai reçu de Bordeaux. 


10. FL. FLAVIPÈDE. — J7ilara flavipes, Meig. n°. 10. 

Long. I = lg. D'un noir lisant. Ventre d'un Jaune pâle, 
ainsi que les pieds. l'arses antérieurs simples. Ailes presque 
hyalines 7, 9. 

De France et d Allemagne. 


11. FE. ruscipène. — Æilara fuscipes, Meig. no. 9. — 
Tachydromia id. Fab. S. Antl. n°. 5. — Plumbea id. n°. 6. 

Long. 2 lig. Cendré. Thorax à deux bandes brunes. Abdo- 
men brunâtre 9. Pieds obscurs; premier article des tarses 
antérieurs renflé ç*. Balanciers blanchâtres. Aiïles presque 
hyalines et extrémité brunâtre «7. 


Rare en France. 


12. Îl. À QUATRE BANDES. — //ilara quadrivittata , Wied. 
— Meig. n°. sr. 

Long. 2 lig. Tête et thorax cendrés; quatre bandes noires ; 
intermédiaires longues. Abdomen et pieds noirs; premier ar- 
ticle des tarses antérieurs renfié «œ‘: Balanciers blanchâtres. 
Ailes hyalines ét extrémité brunätre 1, 9. 


Commun 


13. H. À BanDes courtes. — /Zilara brevivittata, Macq. 
Dipt du Nord, n°, 14 

Long. 1: lig. Semblablie au précédent. Bandes intermédiaires 
du thorax courtes. Abdomen et pieds d’un brun noirâtre. 
Balanciers obscurs Ailes hyalines . 

Rare, en France. 


14. H. cenpré. — Ailura cinerea, Nob. 
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Long. 1 : lig. Noirâtre. Thorax cendré, sans bandes. Pre- 
mier article des tarses antérieurs dilaté «7. 


De Bordeaux. 


15. H. pes RIVAGES.—/Jilaralittorea, Fall.—Meig., n°.13. 

Long. 1 : lig. D'un ardoisé blanchätre. Abdomen obscur 7. 
Pieds d’un jaune sale; tarses bruns; premier article des anté- 
rieurs un peu renflé. Ailes hyalines œ, 9. 


Rare, en France. 


16. I. Français.—Hilara gallica, Fall. —Meig. no. 15. 

Long, 2-3 lig. Gendré. Antennes noires. Pieds d’un jaune 
pâle ; tarses noirs; premier article des antérieurs renflé. Ba- 
lanciers blancs. Ailes hyalines, à base jaunâtre , 9. 


Trouvé à Fontainebleau par Baumhauer. 


17. H, rRuriPÈèDE, = /filara rufipes, Macq. Dipt. du 
Nord, no, 13. 

Long. 2 lig. Noir. Palpes jaunes. Thorax à léger duvet 
grisâtre. Pieds fauves; tarses obscurs. Ailes presque hya- 
lines 9. 


Je ne l’ai trouvé qu’une fois, au nord de la France. 


19. FT. THoRAGIQUE — /ilara thoracica, Macq. Dipt. du 
Nord, n°, 14. 

Long. 2 lig. Tête noirâtre. Palpes jaunes. Thorax ferrugi- 
neux , à deux bandes plus pâles, Abdomen d’un brun noirâtre. 
Pieds velus, d’un ferrugineux pâle ; tarses obscurs; premier 
article des antérieurs allongé, un peu élargi + Balanciers 
ferrugineux. Ailes presque hyalines ç, 2. 


Assez commun , au mois de mai, en France, 
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5e. Gene, BRACHYSTOME. — BRACHYSTOMA, 
Meis., Lat. Fam. nat. — Baccha, Fab. S. Antl. 


Caractères. Trompe dela longueur de la tête, épaisse. 
Palpes couchés sur la trompe (1). Troisième article des an- 
tennes conique, tantôt allongé, tantôt court ; style long 
et arqué. Deux cellules sous marginales aux ailes ; quatre 
postérieures. ( PI. 8, fig. 5.) 


Erymozocis : Brachystoma , trompe courte. 


1. B. vésicureux. Brachystoma vesiculosa, Meig. no 2, 
PL. 21, f. 8-9. — Baccha id., Fab. S. Antl. n°. 4. 

Long. 2 :lig. Noir. Palpes et face blanchâtres. Antennes de 
la longueur de la tête 7, plus courtes ©. Côtés du thorax gris. 
Organe copulateur renfermé dans une membrane ovale, vési- 
culeuse, transparente, jaunâtre , ouverte en dessous '; tarière 
accompagnée de deux appendices 9. Pieds jaunes ; tarses obs- 
curs. Ailes hyalines «*, un peu blanchâtres 9 ; cellule ovale , 
assez grande , élargie à l’extrémité. 

Meigen a décrit le mâle d’après un individu trouvé à Nice par 
Baumhauer. Nous fisurons une femelle que M. Al. Lefebvre a 
découverte en Sicile. 


2. B. Longicorxe. — Brachystoma lonpicornis, Meig. 
nous Pl'21 6 6-7: 

Long. 2 : lie. Noir. Antennes plus longues que la tête. Pre- 
nuer et troisième article allongés. Cuisses ferrugineuses ; jam- 
bes et tarses bruns. Aiïles brunâtres. Cellule anale petite, termi- 
née en pointe, 


Du cabinet de Baumhauer. 


(1) Le caractère que j'ai signalé sur le B. vesiculosa 9 paraît 
navoir pas été reconnu par M. Meigen. 
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. 6c. Genre. GLOME. — GLOMA, Meig., Lat. Fam. nat. 
:? Caractères. Trompe de la longueur de la tête , épaisse. 
Palpes relevés. Premier article des antennes court et menu; 
deuxième cyathiforme, formant avec le troisième une mas- 
sue sphérique ; style long. Abdomen comprimé. Deuxième 
cellule sous-marginale des ailes imparfaite à sa base. (PI. 8, 
fig. 6.) 

Érymorocre : Le nom de Goma fait allusion à la forme 
de pelote du troisième article des antennes. 


1 G. ruscirEnne. — Gloma fuscipennis, Meig. no: 1. 
Long. 2lig. Noir, veln. Abdomen d’un brun noirâtre; bord 
des segmens jaunâtre. Pieds bruns. 


Rare en Allemagne. 


7°. GENRE, MICROPHORE. — J/CROPHORUS , Macq. 
Dipt. du Nord. — Trichina , Meig. 

Caractères. Corps assez court. Trompe ne dépassant pas 
la tête. Palpes cylindriques. Premier article des antennes 
distinct ; troisième allongé, conique, comprimé ; style peu 
allongé. Cellules basilaires des ailes petites ; quatre cellules 
postérieures ; la quatrième confondue avec laxillaire ; ner 
vure anale ne dépassant pas la cellule de ce nom.(PI.8, 
fig. 8 ) 

Depuis que nous avons formé ce genre dans les Diptères 
du nord de la France, M. Meigen, dans le sixième volume 
de son excellentouvrage, a établi le genre Trichina qui nous 
parait identique avec celui-ci ; à la vérité, 1l lui donne pour 
l'un des caractères génériques une trompe cachée ; mais nous 
pensons qu’il n'a observé que des individus desséchés, dans 
lesquels en effet cet organe est peu distinct. 


Erymozoc:re : Le nom de Microphorus , petit voleur, fait 


3 {6 HISTOIRE NATURELLE 


allusion aux brigandages qu’exercent ces petits insectes à 
l'égard des autres. 
r. M. crassirÈve. — fficrophorus crassipes , Macq. n°. 1. 
Long. 1 £lig. Noir. Pieds postérieurs assez allongés ; cuisses 
finement ciliées ; jambes très-élargies vers l'extrémité, ciliées 
du côtc extérieur ; premier article des tarses très-dilaté, ovale 7. 
Stigmate des ailes obscur 7. 


Assez commun. 


2. M. veLouTÉ. — fficrophorus velutinus, Macq. no. 2. 
Long. 1 hg. D'un noir velouté. Thorax à deux bandes lisses. 
Guisses et jambes finement ciliées. Süigmate des ailes obscur 


a, P. 


Assez commun. 


3. M. nain. — Wicrophorus pusillus, Macq. no. 3. 
Long. = lg. Noir, un peu luisant. Pieds d’un brun noirûtre, 
Siugmate dés ailes peu distinct 2. 


Rare. 


4. M. cravipëne. — Microphorus clavipes. — Trichina 
id. Meig. Suppl. ne. 2. 

Long. 1 = ig. D'un noir luisant, un peu métaltique. Pieds 
antérieurs d’un jaune-terne obscur ç', d'un jaune pale 2; 
T'arses noirâtres ; postérieurs noirs, velus; cuisses postérieures 
à base jaune ; jambes renflées à l’extrémité. Ailes brunâtres 7, 
hyaliñes 9 ; stigmate noir. 

Je l’ai trouvé dans le bois Saint-Gervais, près d'Amiens, 
au mois de mai, 


5. M. eLavioène. — Microphorus flavipes. — Trichina 
id. Meig. Suppl. no. 1. 

Long. 1 lig. Noir. Yeux orangés. Thorax luisant. Abdomen 
brun ; ventre jaunätre. Pieds d’un jaune pâle. Ailes hyalines, 
à stigmate brun. 

De France et d'Allemagne. 
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Se, Gevre. HEMÉRODROMIE. — ÆÆMERODROMILA , 
Hoffm., Meig., Lat., Fam. nat. — Tachydromia, Faïl. 
— Sicus, Lat. Gen. 


Caractères. Trompe plus courte que la tête ; palpes cou- 
chés , tantôt subulés, tantôt cylindriques. Antennes de 
deux articles distincts; dernier ovale, conique; style plus 
ou moins allongé. Hanches antérieures longues ; cuisses ren- 
flées garnies de pointes ; jambes protongées par une pointe. 
Cellule discoïdale des ailes quelquefois nulle; ordinaire- 
ment deux sous-marginales ; trois ou quatre postérieures ; 
deuxième ordinairement pétiolée ; anale souvent nulle. 
CLS, Ho. 6:) 


Ervmorocie : /Zemerodromia, courant pendant le jour. 


A. Une cellule discoïdale aux ailes. 


1. H. 4 sricmaAtTe. — //emerodromia monostigma , 
Hoffm., Meig. no. 1, PI. 23, fig. 6. 

Long. 2 lig. D'un blanc jaunâtre. Front gris. Style des 
antennes allongé. Dessus du thorax noirâtre. Abdomen à 
bande dorsale noirâtre. Dernier article des tarses noirâtre. 
Ailes à stigmate noirâtre. 


Assez rare, dans les bois, au mois de mai. 


2. FH. ivvoquanre. — Æemerodromia vocaioria, Meig. 
no. 7; PI. 23, fig. 15. — T'achydromia id.; Fall! n°45: 

Long. 1 lig. Jaunâtre. Palpes blancs. Dernier article des 
antennes notrâtre ; style allongé. Dessus du thorax et de l’ab- 
domen brun. Deuxième cellule postérieure des ailes sessile ; 
une cellule anale. 

Assez rare. 


3. H. rRèCuEUsE. — //emerodromia precatoria, Meis. 
neo: Dl/25 be. 714 
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Long. 1 lie. D'un blanc jaupâtre. Front gris. Dernier ar- 
ticle des antennes assez large ; style court, velu. Thorax à deux 
bandes brunätres. Abdomen d’un brun obscur en dessus ; bord 
des segmens blanchâtre. Trois cellules postérieures aux ailes. 


Rare. 


AA. Point de cetlule discoïdale. 


4. FH. PRIANTE. — 7Jemerodromia oratoria, Meig. no. 3 


PI. 23, fig. 12.— Tachydromia id., Fall. n°. 13. 

Long. 1 + lig. Blanchâtre. Thorax à ligne dorsale obscure. 
Abdomen brun. Extrémité des jambes postérieures et dernier 
article des tarses obscur. 


Âssez rare. 


5. H. arricorne. — Æemerodromia albicornis, Hoffm., 
Meig. no. 4, P1. 93, fig. 14. 

Long. 1 : lis. Jaunâtre. Front noir. Dessus du thorax d’un 
gris brunäâtre, à deux bandes noires. Dessus de l'abdomen 
noir; dernier segment jaunâtre. Hanches antérieures moins 
longues que dans les autres espèces; moitié des cuisses posté- 
ricures et jambes brunes. 


Rare. 


6. I. Ravisseuse. — //emerodromia raptoria, Meig. 
Suppl. n°. 10. 

Long. 1 = lig, Tête noire. Trompe et palpes jaunes. An- 
tennes blanches, T'horax d’un cendré clair, à deux bandes 
noirâtres, séparées par un espace jaune; écusson jaune. Abdo- 
men noir, à bande jaune près de l’extrémité; ventre jaune. 
Pieds jaunes. Ailes hyalines; deuxième cellule sous-marginale 
dirigée vers l’extrémité plus que dans l'espèce précédente ; 
nervures transverses plus rapprochées de la base, 


De France? et d'Allemagne. 
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7. H. manrnisre. — Hemerodromia mantispa, Mig. 
n°. 5, PL. »3, fig. 0. — T'achydromia melanocephala, 
Fab. S. Antl. no. 8, Fall. n°. 16. — Sicus raptor, Lait. 
Gen. 4, 304. 

Long. 4 : lig. Jaune. Palpes et face blancs. Front gris. 
Dernier article des antennes noir; style allongé. Thorax fauve. 
Abdomen à bande dorsale noirâtre. Une seule cellule sous- 


marginale ; une cellule anale. 


Assez commune, dans les bois, aux mois de juin et de juillet. 


ot. Genres. TACHYDROMIE. — TACHYDROMIA, 
Meig., Fall. , Fab. S. Antl.—Sicus, Lat. Gen.—/Æfusca, 
Lin. 


Caractères. Trompe plus courte que la tête ; palpes cou- 
chés. Antennes de deux articles distincts ; dernier elliptique , 
aplati; style allongé, velu. Cuisses antérieures épaisses. 
Point de cellule discoïdale aux ailes ; une sous-marginale ; 
trois postérieures ; anale nulle. ( PI. 6, fig. 9.) 


EÉTymoLocis : Tachydromia, qui court vite. 


1. Ÿ. ARROGANTE. — T'achydromia arrogans, Meig., 
Sappl. n°. 55. — Musca id., Linn. F. 8. :857.— Calobata 
id., Fab. S. Antl. n°. 16. — Sicus id., Lat. Gen. 4, 304. 

Long. 1 5 lig. D'un noir luisant. Antennes à base raune. 
Pieds jaunes; tarses à articulations noires ; cuisses antérieures 
un peu renflées ; jambes antérieures ciliées du côté intérieur. 
Ailes hyalines , à deux bandes brunâtres, pales ZX. 


Collection de Fabricius. 


2. T. cimicoïpe. — T'achydromia cimicoides, Fab. S. 
Antl. n°. 4. — Meis. Sappl. 341. — T'achydromia arro- 
gans, Meig. n°. 1.— Fall. 13-18. — Sicus id., Lat. Gen. 4, 
304. — Musca id., Linn. F. S. 165%. 


Long, 1 lis, D'un noir luisant, Palpes blanchätres. Thorax 
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à tache ardoisée sur les ‘côtés. Ouisses fauves; postérieures 
noires. Ailes à deux bandes noirâtres. | 


Rare. 


3 T. connexe. — T'achydromia connexa, Meis. 

Long. 1 lig. Semblable à la précédente. Premier article des 
antennes fauves. Cuisses postérieures à base fauve. Les deux 
bandes des ailes réunies au bord extérieur di, 2: 


Assez commune, aux mois de mai et juin 


4. €. FusciPexxe. — Tachydromia fuscipennis, Fall. 
no. 19. — Nleig. no. 5. 

Long. 1 = lg. D'un noir luisant. Palpes d’un jaune pâle, 
terminés par deux soies. Antennes fauves, obscures en des- 
sus. ‘Ehorax allongé. Pieds d'un ferrugineux brunâtre. Ailes 
brunâtres ; extrémité hyaiine; bord extérieur plus obscur 
dpt 


Àssez commune, en juillet, sur le tronc des arbres. 


5. À. TIBIALE. — T'achydromia tibialis, Macq. Dipt. 
du Nord. no. 4. 

Long. 1 = Eg. Noire. Palpes jaunes. Antennes jaunes ; extré- 
mité du dernier article chscur. Pieds jaunâtres; cuisses anté- 
rieures à tache noirâtre en dessus et ligne noire en dessous; 
jambes postérieures obscures, à anneaux jaunes. Ailes presque 
hyalines ; bord extérieur noir vers le milieu; nervure externo- 


médiaire bordée de brun . 


Rare, dans les bois. 


6. ‘©. pes Trocs. — T'achydromia truncorum, Fall. 
no. 20, Meig. n°. 6. 

Long. 2 lg. Noire. P 
antennes jaunes. Pieds fauves; extrémité des cuisses et des 


alpes jaunâtres. Premier article des 


jambes noire. ‘Ailes cendrées. 


Rare, sur les troncs. 
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7. TL. nvaiipenne. — Tachydromia h;yalipennis, Macq. 
Dipt. du Nord, n°. 5. 

Long. 1 lig. Noire. Paipes d’un blanc jaunäire. Thorax à 
léger duvet gris. Pieds d’un jaune brunätre ; cuisses noirâtres 
en dessus ; jambes postérieures et tarses obscurs. Gellule basi- 
laire interne élargie à l'extrémité 92. 


Je ne l’ai trouvée qu’une fois, à Lestrem. 


10°. Genre. PLATYPALPE. _ PLATYPALPUS, 
Macq. Dipt. du Nord. — Tachydromia , Meig., Fab., 
S. Antl., Fall. — Sicus, Lat. Gen. 


Caractères. Trompe plus courte que la tête ; palpes cou- 
chés, aplatis, ovales, bordés de poils Antennes de deux 
articles distincts ; dernier conique ; style allongé , pubes- 
cent. Cuisses antérieures et intermédiaires épaissies; ces 
dernières plus renflées et denticulées ; jambes intermédiaires 
prolongées ordinairement par une pointe. Point de cel- 
lule discoïdale aux ailes; une sous-marginale ; trois posté- 
rieures. PL. 8, fig. 10. 

EÉrymocoGie. Platypalpus , palpes larges. 


À. Thorax noir. 


1. P. amsieu. — Platypalpus ambiguus, Macq. Dipt. du 
Nord, n°. 1. 

Long. 1 : lis. D'un noir luisant. Cuisses antérieures épaissies 
vers la base, à extrémité fauve ; intermédiaires et Lostérieures 
un pen renflées ; jambes un peu arquées, fauves du côte in- 
térieur, brunes à l’extrémité; intermédiaires sans pointes ; 
premier article des tarses postérieurs un pea renflé. Point de 
cellule anale aux ailes œ, 2. 

Cette espèce se rapproche des Tachydromies par la forme 
des pieds et l’absence de la cellule anale. 
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2. P. 4 sore gLancne.— Platypalpus albiseta.—Tachy- 
dromia id. Panz. 103, 17.—Mieig. n°. 11.—7'achydromia 
assimilis, Fall. n°. 5. 

Long. 1 lig. Noir. Dernier article des antennes allongé: 
style blanc, pubescent. Front gris. Pieds ferrugineux ; cuisses 


intermédiaires peu renflées. Ailes d’un gris brunâtre. 


En juin et mullet, dans les herbes des bois &, 9. 


3. P. nom. — Platypalpus niger. — Tachydromia ni- 
gra , Meig. n°. 16. 

Long. + de lig. Noir. Palpes et face d’un blanc argenté. 
Une tache blanche sur les côtés du thorax. Deuxième article 


des hanches et base des cuisses fauves. 


Assez commune. 


4. P. ruisanr. — Platypalpus nitidus, Macq. Dipt. du 
Nord, n°. 3. 

Long. = de lis. Semblable au précédent. Hanches et cuisses 
noires ; jambes et tarses d’un brun assez clair. Cellule anale 


des ailes manquant de la nervure axillaire &, 9. 


Âssez rare , au mois de mai, en France. 


5. P. curvreux. — Platypalpus æneus, Macq. Dipt. du 
Nord, n°. 5. 

Longs. 1 lg. Noir. ‘Fhorax d’un vert métailique obseur 
Jambes et tarses d’un brun noirâtre, Nervure axillaire des ailes 


distincte seulement au dela de la cellule anale. 


Rare, en France. 


6. P. rraviearre, — Platypalpus flavipalpis, Meis. 
HO Le 

Long. 1 = lg. Noir. Palpes jaunes, assez grands. Pieds jau- 
nes. Nervure transverse de la cellule basilaire interne des ailes 


presque perpendiculaire aux longitudinales 9. 


Paus. 
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AA, Thorax gris ou Jaune. 


7. P.wenxv.— Platypalpus minutus.—Tachydromia mi- 
nuta, Meig. n°. 20. 

Long. 1 lis. Noir. Palpes et face blancs, à reflets obscurs. 
Thorax à léger duvet gris. Deuxième article des hanches fauve ; 
cuisses noires, à base et extrémité fauves, postérieures à 
extrémité noire; jambes fauves; intermédiaires noires à Ja 
base ; postérieures obscures à la base et à l’extrémuité ; tarses 
fauves ; extrémité des articles noire. 


Âssez commun. 


8. P. rLavipaLpe. — Platypalpus flavipalpus, Macq. 
Dipt. du Nord, n°. 6. 

Long. 1 : lig. Semblable au précédent. Palpes et premier 
article des antennes jaunes. Cuisses antérieures et intermé- 
diaires noires, à extrémité Jaune ; articles des tarses à très- 
petit bord noir. Ailes un peu brunätres, à base jaunâtre . 


Assez rare, en France. 


9. P. À prEDs ANNELÉS.—Platypalpus annulipes, — Ta- 
chydromia id. Meig. n°.21. 

Long. 1 lig. Noir. Palpes et face blancs. Premier article des 
antennes jaune. Front ardoisé. Thorax à duvet jaune; côtés 
ardoisés. Pieds ferrugineux ; cuisses antérieures noires , à ex- 
trémité jaune ; articles des tarses à extrémité noire Z, 2. 


Dans les haies. 


10. P. axnesé. — Plaiypalpus annulatus. — Tachy- 
dromia annulata , Fall. n°. 2. — Meig. n°. 22. 

Long. 1 lig. Noir. Païpes et face blancs. Front d’un 
gris obscur. Thorax à duvet gris. Pieds jaunes; hanches à 
extrémité noire; cuisses noires, à base et extrémité jaunes ; 
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postérieures noires à l'extrémité seulement ; extrémité des jam- 
bes et des articles des tarses noire. 

Assez commun, dans les haies. 

Je considère comme des variétés de cette espèce des indivi- 
dus qui en différent par le plus ou le moins de noir des cuisses. 
Les antérieures sont dent entiérement jaunes ; les posté- 
rieures n’ont parfois qu’un large anneau noirâtre vers l’extré- 
mité. Je soupçonne les Tachydromia fuscipes, notata et 
fulvipes, de Meigen , d’en être également des variétés. 


11. P. À DEUX BANDES.— Platypalpus bivittatus, Macq. 
Dipt. du Nord, ne. 8. 

Long. 1 = lig. Noir. Thorax à léger duvet gris. Cuisses an- 
térieures à base et extrémité fauves ; intermédiaires fauves, à 
large bande longitudinale en dehors et ligne en dedans noires; 
postérieures noires ; jambes antérieures et intermédiaires fau- 
ves ; postérieures obscures; articles des tarses noirs, à base 


fauve j', À. 


Assez commun , en France. 


12. P, rcavirène, — Platypalpus flavipes. — Tachy- 
dromia id. Fab. S. Antl. n°. 1. — Meig. n°. 32. — Sicus 
id. Lat. Gen. 4, 304. 

Long. 3 + lig. Noir, Palpes jaunâtres ; face blanche. Tho- 
rax à duvet d’un gris jaunâtre. Côtés de l'abdomen gris, Pieds 
fauves ; articles des tarses à extrémité noire g, A. 

Assez commun. 


13. P. A cuisses noiRes.—Platypalpus nisrifemoratus , 
Nob. 


Long 1 - lg. Semblable au précédent. Cuisses noires. 


De Bordeaux. 


14. P. arricuté. — Platypalpus articulatus, Macq. 
Dipt. du Nord, n°. 10. 


Long, 1 lig. Semblable au précédent. Premier article des 
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antennes jaune, Front gris. Base et bord extérieur des ailes 
jaunâtres œ, 9. 


Assez commun , au mois de mai. 


19.P. 4 VENTRE PALE. — Platypalpus pallidiventris. — 
Tachydromia id. Meig. no. 35. 
3 . : 0 . . 
Long. = lg. Semb'able au [lavipes. Premier article des 
antennes jaune. Front gris. Abdomen Jaune en dessous. Point 
de cellule anale aux ailes. 


Âssez rare. 


16 P. FLAVICORNE. — Plaiy palpus flavicornis. — Ta- 
chydromia id. Meig. n°. 37. 

Long. 1 lig. Semblable au flavipes. Antennes jaunes ; 
style noir. Front jaunâtre, à bande obscure. T'horax à duvet 
jpaunûtre ; côtés gris g, 9. 


Assez commun. 


19. P. remsrunt. — Platypalpus infuscatus.— Tachy- 
dromia id. Meig. n°. 39. 

Long. 1 lig. Semblabie an flavipes. Premier article des 
antennes jaune. Front cendré. Thorax d’un {erruginenx bru- 
nâtre ; côtés gris. Ailes brunâtres, à base jaunätre. 


Commun. 


18. P. sicoror. — Platypalpus bicolor — Tachydro- 
mia id. Fab. S. Anti. no, >.— Meig. n°. 34. 

Long. 1 ; lig. Semblable au flavipes. Premier article 
des antennes jaune. Front gris. Tarses entièrement jaunes. 


J'ai trouvé un grand nombie de femelles et pas un seul 
mâle. 


19. P. coureur. — Platypalpus cursitans. — Tachy- 
dromia 1d. Fab. S. Antl. ne 3,—Meig. no. 38. 


Long. 2 big. Semblable au bicolor. Antennes Jauies ; 


GP 
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style noir. Thorax gris, à deux lignes brunâtres. Ailes bru- 
nâtres, à base hyaline. 

Commun. 


20. P. cnaussé. — Plaiypalpus calceatus. — Tachy- 
dromia id. Meig. n°. 45. 
Long. 1 lig. Semblable au bicolor. Dernier article des 


tarses noir. 
Assez commun. 


21. P. À cOTHURNE. — Platypalpus cothurnatus , Macq. 
Dipt. du Nord, n°. 17. 

Long. 1 lig. Semblable au bicolor. Antennes notres. 
Thorax d'un gris roussâtre. Dernier article des tarses noir. 
Ailes à base jaunûâtre. 

Assez commun. 


22. P. PEcTORAL. — Platypalpus pectoralis., — Tachy- 
dromia id. Fall. n°. 8. — Meig. n°. 46. 

Long. : lig. Semblable au bicolor. Antennes brunâtres, 
Thorax d’un ferrugineux luisant, à bande noire. 

Rare, dans les haies. 


23. P. sauNE. — Platypalpus luiteus. — Tachydromia 
id. Fall. n°, 10. — Meig. n°. 51. 

Long. 1 2 lg. D'un jaune luisant, Tête d’un gris blanchâtre. 
Trompe noire. Dernier article des antennes , ainsi que le der- 
nier article des tarses, noirs. Troisième et quatrième article 
des antérieurs assez larges. Ailes grisätres ; nervures bru- 
nes Co po: 

Assez rare. 


tie, Genre. XIPHIDICÈRE. — X/PHIDICERA, Nob. 


Caractères. Trompe plus courte que la tête. Palpes cou- 
chés, Antennes de deux articles distincts ; dernier fort long, 
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cylindrique ; style fort court , conique. Guisses postérieures 
renflées. Quatre cellules postérieures aux ailes (PI.8 , fig. 1 r). 

La forme du dernier article des antennes et la disposition 
des nervures des ailes caractérisent nettement ce genre. 

Le nom générique fait allusion à la forme de dague des 
antennes. 


1. X. RUrIPÈDE. — Xiphidicera rufipes, Nob. 

Long. 1 © lig. D’un noir luisant. Pieds fauves ; tarses obscurs. 
Ailes presque hyalines ; stigmate obscur 9. 
:; De Paris; trouvée par M. Serville. 


12°. Genre. DRAPETIS. — Megerle, Meig., Lat. Fam. 


nat. 


Caractères. Trompe fort courte. Palpes couchés, com- 
primés. Antennes de trois articles distincts; les deux premiers 
très-courts ; dernier lenticulaire, ovale ; style long. Yeux 
velus , séparés par le front dans les deux sexes. Thorax large. 
Cuisses un peu épaissies. Point de cellule discoïdale aux 
ailes ; une sous-marginale ; trois postérieures ( PI. 8, fig. 12.) 

ÉrymoLocie : Le nom de Drapetis fait allusion à la vi: 
tesse de la course. 


1. D. exIGU. — Drapetis exilis, Megerle., — Meig. n°. 1, 
PL 272 fe,929-28: 

Long. : lig. 9, @. Noir. Abdomen ,9 d’un jaune fauve ; 
bande noire au bord des segmens. Jambes brunes; tarses 
jaunes. 

Aux mois d'août et septembre. 


2. D, A PrEps sAUNES.—Drapetis flavipes, Nob.—7. exi- 
lis var. Macq: Dipt. du Nord, ne. 1. 

Long. 1 © lig. Noir. Palpes d’un gris clair. Les deux pre- 
miers articles des antennes roux. Thorax à poils jaunes. Abdo- 
men fort épais 9 ; premier segment d’un gris verdâtre, pâle ; 
les suivans gris, à bande noire au bord des segmens ; les der- 


or 
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mers toirs Pieds fauves : extrémité des cuisses postérieures 


brune D, 


Au mois de juillet, dans les bois. 


3. D. À Ptens BRUNSs.— Drapetis brunnipes, Nob. 

Long. 1 :lig. D'un noir luisant. Jambes et {arses bruns «. 
Deuxième cellule basilaire des ailes beaucoup plus longue que 
la premiere. 


Je l’ai reçu de Bordeaux, 


4. D. vom. — PDrapetis nigra, Meis. Suppl. ne. 2. 
Long. : lig. Noir. Quatrième segment de l'abdomen très- 
grand. Jambes antérieures et tous les tarses jaunes œ. 


Collection de M. von Winthem. 


13°. Genre. ARDOPTÈRE. — 4RDOPTERA, Macq. 
Dipt. du Nord. — Tachydromia, Fall. — femero- 
dromia, Meig. 


Caractères. Corps fort étroit. Tète déprimée, ovale ; 
partie inférieure portée en avant. Trompe conique, assez 
épaisse , un peu plus courte que la tête, dirigée en avant. 
Palpes très-courts , couchés. Antennes de deux articles dis- 
tincts ; dernier conique ; style allongé. Thorax cylindrique. 
Pieds grêles. Ailes étroites; nervures marginale et sous- 
marginale onduleuses ; une seule cellule marginale; trois 
sous marginales ; quatre postérieures (PI. 8, fig. 13). 


ErymoLocis : Ardoptera, ailes arrosées. 


1. À. arrosée. — /rdoptera irrorata.—Hemerodromia 
id. Meig. n°. 9. — Tachydromia id. Fall. n°. 17. 

Long. 1 : lig. Noire. Palpes blancs. Front à duvet blanc. 
Thorax à ligne dorsale blanchäâtre. Pieds ferrugineux. Aïles 


noirâtres , à petites taches blanches. 


Assez rare, dans les buis, au mois de mai. 
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14°. Genre. ELAPHROPEZE. — ÆLAPHROPEZ A, 
Macq. Dipt. du Nord. — emero lromia, Meig. — Ta- 
chydromia , Fall. 


Caractères. Trompe un peu plus courte que la tête; palpes 
couchés, comprimés. Antennes de deux articles distincts ; 
dernier conique ; style peu allongé. Pieds simples. Point de 
cellule discoïdale aux ailes ; trois postérieures ; anale nulle. 


(PL 8, fig. 14.) 


Erymorocie : Zlaphropeza , pieds agiles. 


1. E. serre. — Ælaphropeza ephippiata , Macq. Dipt. 
du Nord, n°. 1.— Æemerodromia id. Meig. n°. 8, PI. 23. 
— Tachydromia id. Fall. n°. 14. 

Long. 1 lig. Tête noire. Trompe et palpes d’un jaune pâle. 
Premier article des antennes jaune. Thorax fauve ; une bande 
noire de chaque côté ; quelquefois une ligne dorsale obscure ; 
une tache noire sur les flancs ; écusson noir. Abdomen noir; 
base des segmens roussâtre 9. Pieds jaunes; dernier article 


des tarses noirâtre. 


Commune , dans les bois, aux mois de juin et juillet. 


15e. Genre. CYRTOME. — CFRTOMA, Meig., Lat. 
Fam. nat.— Æmpis , Fall. 


Caractères. Trompe fort courte, conique; palpes fort 
petits, couchés. Yeux contiguüs «, 9. Antennes de deux ar- 
ticles distincts; dernier conique, allongé ; style de la lon- 
gueur de cetarticle, incliné. Point de cellule discoïdale aux 
ailes ; une seule sous-marginale ; trois ou quatre postérieu- 


res ( PL 8, fig. 15 ). 


ErymoLoGie : Le nom de Cyrtoma fait allusion à la hau- 
teur du thorax. 
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A. Quatre cellules postérieures. 


1. GC. Noir. — Cyrioma nigra, Meig. no, 2, PI. 33, 
fig. 1-5. — Æmpis pulicaria, Fall. n°. 44. 

Long. = lig. Noir. Thorax et pieds bruns. Premier article 
des tarses renflé. Balanciers jaunes. Ailes brunâtres. 

Assez rare. 


2, G. ATRE. — Cyritoma atra, Meig, n°. 1. — ÆEmpis 
spuria , Fall. n°. 43. 

Long. 1: lig. D’un noir mat, Balanciers et pieds bruns. 
Ailes obscures. 

De France et d'Allemagne. 


3. G. roux. — Cyrioma rufa, Meig. n°. 3, 
Long, 2 lig. D’un jaune brunâtre. Balanciers et pieds pâles. 
Rare, en Allemagne. 


AA. Trois cellules postérieures. 


4. C.a pres pALEs. — Cyrtoma pallipes, Meig. Suppl. 
no. 4. 

Long. 1 lig. Noir. Thorax d’un gris noirâtre. Pieds d’un 
jaune pâle; premier article des tarses postérieurs allongé, 
épaissi ; les autres menus. Aïles hyalines ; une nervure trans- 
verse , oblique, près de la base 


D’Allemagne; collection de M. von Winthem. 


5e. Trisu. VÉSICULEUX. — P’esiculosa, Lat., Meig. — Stra- 
tyomidæ , Fall. 


Caractères. Tête très-petite. Trompe tantôt longue 
et dirigée sous le corps, tantôt peu distincte. Pre- 
mier article des antennes quelquefois peu distinct ; 
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style quelquefois nul. Yeux occupant presque toute 
la tête. Thorax fort élevé. Abdomen fort épais, 
transparent, de cinq segmens distincts. Tarses mu- 
nis de trois pelotes. Aïles écartées , inclinées en toit ; 
quelquefois point de cellule discoïdale. 


A. Trompe longue. 
B. Antennes de trois articles distincts. 


1", Genre. Paxops. 


BB. Antennes de deux articles distincts. 
C. Antennes insérées sur le haut du front. 


2°. Genre. CYRTE. 


CC. Antennes insérées à la base de la trompe. 


3e, Genre. PuiLororTe, 


AA. Point de trompe apparente. 
D. Antennes de trois articles distincts. 


4°. Genre. ASTOMELLE. 


DD. Antennes de deux articles distincts. 
E. Antennes insérées au bas de la tête. 


5e, Genre. OGcone. 


EE. Antennes insérées sur le haut du front 


Ge. Genre. AcrocÈRE. 


Aucune tribu de Diptèresne nous présente une con- 
formation plus singulière qne les Vésiculeux. La dis- 
proportion entre la tête et le corps est telle, que le 
nom d’Acéphale, qui a été employé pour désigner l’une 
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des premières espèces observées, exprime l’idée qui se 
présente d’: bord. La grandeur et élévation du tio- 
rax relativement à la tête sont excessives, ainsi que 
l'épaisseur de l'abdomen , qui, par sa transparence, 
est souvent semblable à une vésicule boursouflée. 
Cette bizarrerie de conformation est encore augmen- 
tée par d’autres singularilés dans quelques organes. 
Tandis qu'une partie de la tribu est munie d'une 
trompe allongée, l’autre en présente une si peu dis- 
tincte, que parmi les entomologistes qui en ont fail 
linvestisation, Fabricius est le seul qui lait aper- 
çue et décrite, eu exprimant toutefois du doute sur 
la réalité de ses observations. Le genre Astomelle 
doit son nom à la nullité apparente de cet organe. 
D'un autre côté, les yeux occupent presque toute la 
tête, ne laissant ni front ni face, et les antennes 
n'ayant leur insertion qu'au bord de la bouche ou à 
l'extrémité du vertex, :’où vient le nom de Panops 
donné à un autre genre. 

Cette conformation extraorihinaire offre assez de di- 
versité, quoique la tribu soit peu nombreuse. Outre 
les mo lifications dont nous avons déjà parlé, il y ena 
encore, dans le nombre d'articles , dont les antennes 
sont composées , dans la forme de ces articles et dans 
la présence ou labsence du style. Les yeux sont tan- 
tôt nus et lantôt couverts de poils. Les nervures 
des ailes varient beaucoup aussi , non-seulemeut dans 
chaque genre, mais quelquefois parmi des espèces 
voisines. Îlrésulte de ces modifications, queles Vé- 
siculeux se divisent en deux sections très-distinctes . 
surtout par l’organisation dela trompe, et qu'ils sem- 
bleraient constituer deux tribus appartenant à des fa- 
milles très-diflérentes ; cependant lhabitus est teile- 
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ment commun à l’une et à l’autre, qu'il est impossible 
de les séparer. 

Il est difficile de déterminer la place qu'occupent 
les Vésiculeux dans la série des Diptères, tant leur 
conformation les éloisne de tous les autres; cepen- 
dant il nous semble que c’est entre les Emypides et les 
Bombyliers qu'ils se montrent le moins étrangers, 
surtout si l'on considère les genres Gyrte et Panops, 
dont la trompe est ailongée, comme le type de la 
tribu. 

Les Vésiculeux vivent du suc des fleurs. Les Cyrtes 
voltisent à l’entour, sur les coteaux et à l’ardeur du 
soleil. Ils font entendre un lézer bourdonnement. Les 
Ogcodes passent leur vie sur les corolles, au voisi- 
nase des eaux, et montrent de la lenteur dans leurs 
mouvemens. Les larves de ces Diptères ne sont pas 
connue:. 


1e, GENRE. PANOPS. — PANOPS, Lam., Lat., Wied. 


— Lasia, Wied., Lat. Regn. anim. 


Caracitres. Tête un peu élarsie. Trompe plus longue 
P ë 

que le corps ; base engaînée dans un demi-tube; palpes pe- 
tits, filiformes , de deux articles peu distincts. Antennes in- 
sérees près de la base de la trompe; les deux premiers arti- 
cles courts; troisième allongé, comprimé ; point de style. 
Yeux velus. Guillerons grands. Ailes écartées ; deux ceilules 
sous-marginales ; première très-grande; cinq postérieures ; 
première fort étroite, longue , fermée ; troisième formée de 
nervures incomplètes; quatrième fermée; anale grande 
(PI. 0 fig: 1 }: 

ErvmoLoarr : Le nom générique fait allusion à la gran- 

Es) ) 

deur des yeux qui semblent former toute la tête. 

Les Panops n'appartiennent qu'imparfaitement à cette 


364 HISTOIRE NATURELLE 


tribu , et ne se placent convenablement dans aucune autre, 
La tête est moins petite et insérée moins bas que dans les 
Vésiculeux proprement dits. Le facies se rapproche de celui 
des Bombyliers ; la trompe dirigée en arrière et les trois 
pelotes des tarses leur donnent de Panalogie avec les Némes- 
trinides ; etles cellules des ailes offrent une modification 
particulière dans laquelle on reconnaît difficilement les 
nervures normales des familles supérieures. 

Nous considérons ce genre comme identique avec celui 
que M. Wiedemann a établi sous le nom de Zasia , et nous 
pensons que c'est par inadvertance que ce savant entomolo- 
sisteles a non-seulement distingués , mais placés, l’un parmi 
les Vésiculeux , l'autre parmi les Bombyliers. Les caractères 
qu'il leur a assignés , etles figures qu'il en a données dans les 
Diptères exotiques , nous paraissent les mêmes, à l’excep- 
tion de la trompe , qu'il dit être dirigée en avant dans les 
Lasia ; mais, comme elle est entièrement conformée comme 
celle des Panops , je ne doute pas que la direction naturelle 
ne soit aussi la même, et que les individus de nos collections, 
qui ont la trompe dirigée en avant, ne laient ainsi que 
parce que les naturalistes qui les ont récoltés l'ont dis- 
posée de cette manière , et comme elle se montre dans l’ac- 
tion. De plus, le Lasia splendens , l'unique espèce de ce 
genre, ne nous paraît pas différer spécifiquement du Pa- 
nops flavitarsis ; au moins, il ne s’en distingue que par les 
pieds entièrement noirs, à genoux jaunes. 

Le Cyrtus bipunctatus , de M. Wiedemann , est aussi un 


Panops. 


A. Point d’ocelles. 


1. P, À TARSES sAUNES.—Panops flavitarsis , Wied. Auss. 
Ze nor TT CSI splendens > Wied. Auss, Zweif. 
2 2 SA 


Long. 5 Le. D’un vert bleuâtre. Antennes jaunâtres. Tho- 
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rax à poils jaunes. Abdomen d’un pourpre violet. Pieds noirs : 
tarses jaunes. Aïles jaunûtres , 9. 
De l’île Sainte-Catherine. 


2. P. pe Baunin. — Panops Baudinii, Lam. Ann. du 
Mus. d’hist. nat. t. 3, 263.— Lat. Gen. 4, 316. — Wied. 
Auss. Zweif. no. 2. 

Long. 6 lig. Noir, à duvet gris. Troisième article des an- 
tennes terminé en pointe. Thorax à deux lignes dorsales en- 
foncées. Deuxième et troisième segment de l’abdomen à tache 
jaunâtre de chaque côté. Genoux et extrémité des jambes blan- 
châtres, Ailes un peu brunâtres. 


De la Nouvelie-Hollande. 


ÂA. Trois ocelles. 


3. P. ocezLiGÈèRE. — Panops ocelliger, Wied, Auss. 
Zweif. n°, 3. 

Long. 21 4lig. Cuivreux. Antennes noires. T'horax à poils 
gris Abdomen à poils jaunes. Pieds jaunes; hanches noires. 
Ailes hyalines æ. 


Du Brésil. 


2°, GENRE. CYRTE. — CYRTUS, Lat., Meig. — Acro- 
cera , Fab. S. Antl. 


Caractères. Trompe longue. Palpes petits, subulés. An- 
tennes insérées sur le haut du front, de deux articles dis- 
tincts; le dernier ovale, conique, à style allongé. Yeux 
velus. Deux cellules sous-marginales aux ailes ; cellule dis- 
coïdale; cinq postérieures , la première divisée en deux par 
une nervure transverse (Pl oherar 

ÉTYMOLOGIE : Cyrtus , bossu. 

Dans ce genre, les nervures des ailes en présentent une 

de plus que dans les Tanystomes où elles sont le plus nom- 
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breuses , tels que les asiliques : c’est une nervure transverse 
qui divise la première cellule postérieure en deux. 


1. CO. sossu. — Cyrtus gibbosus, Meig. n°. 1, tab. 24, 
f.3,4.— C. acephalus, Lat. Gen. 4, 317. — Acrocera 
gibba , Fab. S. Ant. n°. 1. 

Long. 2-4 lg. Noir. Trompe jaune. Thorax à bande jaune, 
anguleuse, quelquefois interrompue de chaque côté; écusson 
à tache jaune. Segmens de l'abdomen à bande jaune, inter- 
rompue au milieu, et anuncie sur les côtés; ventre jaune à 
taches latérales noires. Pieds jaunes, Ailes un peu brunâtres ; 


deuxième cellule sous-marginale à pédicule allongé. 
Depuis le nord de l’Afrique jusque dans l’intérieur de la 


France. 


2. C. PETIT. — Cyrtus pusillus, Nob. 

Long. 2 lig. Semblable au précédent. Trompe noirâtre , à 
base jaune. Bande du thorax interrompue. Bandes de l’abdo- 
men plus interrompues. Deuxième cellule sous-marginale des 
ailes à pédieule très-court, 


M. Carcel l'a trouvé en France. 
3e, Gexre. PHILOPOTE. — PAILOPOT A, Wied. 


Caractères. ‘Erompe longue. Antennes avancées, très- 
rapprochées, bulbiformes , petites, insérées sur la base de 
la trompe ; style apical. Yeux velus. Abdomen conique. 
Une seule cellule basilaire aux ailes ; point de discoïdale ; 
marginale très-étroite; sous-marginale très-large ; trois 
postérieures imparfaites ; première très-étroite ( PI. 9, fig. 3). 


1. P. conique. — Philopota conica, Wied. Auss. Zweif. 


n° 


"à | 
Long. 4 lig. Noire. Antennes jaunes. Front blanc; oceiput 


. . r 40 al 
noir. Thorax à bord jaune; côtés antérieurs à deux taches 
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jaunes. Abdomen à bords et deux lignes transverses jaunes 
Pieds à articulations jaunes. Ailes brunâtres. 


Du Brésil. 


4°. Genre. ASTOMELLE. — 4STOMELLA, Dufour, 
Lat. 


Caractères. Point de trompe apparente. Antennes insé- 
rées près de la cavité buccale ; les deux premiers articles 
courts , élargis antérieurement ; troisième long , très-aplati, 
incliné, terminé en pointe obtuse , sans style, Yeux velus. 
Abdomen oblong, Pieds assez épais allongés. Cellule discoï- 
dale aux ailes ; deuxième sous-marginale imparfaite , quatre 
postérieures ; première et quatrième fermées ( PL 9, fig. 4 ). 

Érxmorocie : Le nom d'Astomella, sans bouche, fait 
allusion à l'absence apparente de la trompe. 


1. À. A VENTRE COURBE. — Asitomella curviventris, Léen 
Dufour, Ann des Sc. nat. 1833, 210. 

Long. 4 lie, Noir, à poils gris. Abdomen courbé, testacé. 

te) 4 2 0 ? Ï ? 
Une tache noire, dorsale, transverse à la base des segmens. 
Pieds testacés ; jambes postérieures et tarses noirs. Ailes hya- 
114 ( 3 

lines. 


Trouvé en Espagne, sur les fleurs, au mois de juin, par 


M. Léon Dufour. 


2. À. FAUVE. — Astomella vaxelii, Klug. Mag. Berl. 
1607, 4°. cahier, p. 263, PL 7, fig. 6. 

Long. 5 lg. Z. Velue. Tête noire. Antennes insérées pres- 
qu'au bas de la tête ; troisième article d’un jaune de miel; 
derrière de la tête à duvet gris. Thorax noir, à duvet jaune. 
Abdomen fauve , transparent; une tache noirätre graduelle- 
ment plus petite sur les quatre premiers segmens ; premier et 
dernier segment du ventre noirs, à bord fanve, Pieds fauves ; 


368 HISTOIRE NATURELLE 


tarses postérieurs obscurs. Ailes obtuses, beaucoup plus courtes 
que l’abdomen. 

D'Italie ; trouvée par M. Vanderiinden. 

Voyez Bulletin des Sciences , par la Soc. philom., an 1822. 
Elle paraît être la même que lJenops vaxeli, de Klug. 
Dictionn. cl. 


5e. Genre. OGCODES, — OGCODES, Lat. — Æenops, 
Illig., Meig. , Fab. S. Antl., Fall. — Ausca , Linn. 


Caractères. Point de trompe apparente. Antennes insé- 
rées au bas de la tête, très-petites, de deux articles ; premier 
tuberculiforme ; dernier ovalaire; style allongé, un peu 
élargi à l'extrémité. Yeux nus. Abdomen plus large que le 
thorax. Une cellule discoïdale aux ailes; marginale étroite ; 
sous - marginale grande ; quatre postérieures incomplètes 
(PL'0,%6.5;) 


EÉrrmoioGir : Ogcodes, tuméfié. 


1. À. rossu. — Opcodes gibbosus, Lat. 4, 3:8. — He- 
nops id.Fab. S. Antl. n°, 1. — Meig. n°. 1, tab. 24, f. 15. 
— Henops leucomelas, Fall. n°. 2. — Musca giblosa, 
Lino. F. S. 1815. 

Long. 2-3 : lig. Noir. Abdomen blanc. Bord antérieur des 
segmens noir. Pieds d’un fauve pâle ; cuisses noires. 

Rare, en Europe. 


2. O. soRDÉ. — Ogcodes marginatus. — Henops id. 
Meig. n°. 2, tab. 24, f. 12. — J17. sibbosus, Fall. n°. 2. 


Long. 2-3 lig. Semblable au précédent. Abdomen d’un brun 
noirâtre ; bord postérieur des segmens blanc. Pieds entière- 
ment fauves. 

De France et d'Allemagne. 

Je crois que l'O. pailipède de Latreille ( Encyclopédie) 


est une variété de cette espèce. 
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3. O. MÉLANGÉ. — Ogcodes varius, Lat. Encyc. t. 8, 471. 

Long. 2-3 hg. Semblable au premier. Bords antérieur et 
postérieur du thorax à taches roussâtres. Extrémité de l’écusson 
roussâtre. Abdomen d’un brun roussâtre ; bord antérieur’ des 
segmens à taches noirâtres ; postérieur blanchâtre. Ailes un peu 
brunâtres, 


Environs de Paris. 


Ge, Genre. ACROCÈRE, — ACROCERA, Meig., Lat, — 
Henops , Fab. S. Antl. Fall. 


Caractères. Point de trompe apparente. Antennes in- 
sérées sur le haut du front, de deux articles distincts; le 
dernier fusiforme , terminé par un style. Yeux nus. Abdo- 
men plus large que le thorax, sphérique. Ordinairement 
point de cellule discoïdale aux ailes ; deux sous-marginales ; 
trois postérieures imparfaites (PL. 9, fig. 6). 

ErTymoLore : Le nom d’Acrocera fait allusion à l’inser- 
tion des antennes sur le sommet de la tête. 


1. À. sANGUIN. — Acrocera sanguinea, Lat. Gen.4, 318. 
—Meig. n°. 1, tab. 24, f. 9.— Henops globulus, Fall. n°. 3, 
var. 2. 

Long. 3 : lig. Noir. Thorax à point blanc aux épaules; 
une ligne blanchâtre de chaque côté avant l’écusson. Abdo- 
men sanguin; chaque segment à tache noire, Balanciers obs- 
curs. Ailes un peu brunätres. 

Assez rare. 


2. À, GLOBULE. — Acrocera globulus, Lat. Gen. 4, 318. 
— Meig. n°. 3. — Henops id. Fall. — Syrphus id. Panz. 
86, 20. 

Long. 2 lig. Semblable au premier. Abdomen jaune ; pre- 
mier segment noir ; deuxième et troisième à taches dorsales et 
latérales, noires ; quatrième à point dorsal noir; cinquième à 
trois points noirs, en triangle. Pieds jaunes ; dernier article 
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des tarses noir. Ailes hyalines; cellule marginale très- 
étroite. 


De France et d'Allemagne. 


3. À. oRBICULE. — Acrocera orbiculus , Meig. n°. 5. — 
Henops id. Fab. S. Antl. n°. 2. 

Long. 1 = lig. Semblable au précédent. Premier segment 
de l'abdomen noir, à bord postérieur blanc, interrompu ; 
deuxième blane , à bord antérieur noir, élargi au milieu; troi- 
sième et quatrième blancs, tantôt sans tache, tantôt à taches 
dorsales et latérales noires. 

C'est peut-être une variété du précédent. 


De France et d'Allemagne. 


L’Acrocera calida, Wied., par la disposition des ner- 
vures des ailes, indique qu’il doit former un genre particulier ; 
mais l'absence des antennes dans l'individu observé ne permet 


pas de l’établir, 


6e, Trisu. NÉMESTRINIDES, — [Vemestrinidæ, Nob. — 
Anthracii, Lat.— Bombyliarii, Meig., Wied. 


Caractères. Trompe menue, allongée, dirigée 
sous le corps. Abdomen plus large que le thorax. 
T'arses munis de trois pelotes. Ailes ordinairement 
écartées; trois cellules sous-marginales; quatre ou 
cinq postérieures, la plupart fermées. 


A. Troisième article des antennes conique; style 
bi-articulé. 


ser, Genre. NÉMESTRINE. 


AAÂ. Artic'es des antennes sphériques. 


2e. Genre. FALLÉNIE. 
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Nous réunissons dans une tribu particulière ces 
genres qui ont été jusqu'ici compris parmi les Bom- 
byliers ou les Anthraciens, leur organisation nous 
paraissant réclamer ceite distinction. Le factes, qui a 
quelques rapports avec celui des Anthrax, en diffère 
par le corps moins velu, par la largeur de l'abdomen , 
supérieure à celle du thorax, et par les dimensions 
des pieds plus courts et moins menus; de plus, la 
direction de la trompe sous la poitrine, les trois 
pelotes des tarses et la réticulation des ailes les distin- 
guent entièrement de ces tribus. Par les deux pre- 
miers de ces caractères , les Némestrinides se rappro- 
chent des Vésiculeux ; mais les facies ne se ressem- 
b'ent nullement. D’après ces consiérations , il nous 
semble qu'elles se placent naturellement entre ces der- 
niers et les Bombyliers. 

Cette tribu est remarquable par les nervures des 
ailes qui ressemblent à celles des Mydasiens. Elles 
forment un réseau qui paraît d'abord fort anomal; 
cependant, en les observant attentivement , on par- 
vient à reconnaître leur analogie avec les nervures des 
tribus voisines. Elles n’en diffèrent réellement que 
parce qu'elles se courbent les unes sur les autres, 
et qu’elles forment les cellules ferméss qui n'aboutis- 
sent pas au bord des ailes ; mais, dans plusieurs es- 
pèces, les nervures qui occupent la partie posté- 
rieure de ces organes sont de plus divisées par un 
assez grand nombre de nervures transversales qui ont 
la plus grande analogie avec celles dont les ailes 
des Névroptères sont 2énéralement remplies. 


nu 
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1er, Genre. NÉMESTRINE.— NEMESTRINA, Lat., 
Wied. — Ahyncocephalus, Fischer. 


Caractères. Tête déprimée. Palpes saillans. Antennes 
distantes, courtes ; troisième article court, conique ; style 
sétiforme, allongé, de trois articles. Ailes étroites, cou- 
chées ; trois cellules sous-marginales ; les deux dernières ou- 
vertes , cinq postérieures , première ouverte, ayant sa base 
à l’extrémité de la première sous-marginale ; deuxième ou- 
verte; quatrième fermée; les sous-marginales et les deux 
premières postérieures souvent divisées par quatre ou cinq 
cellules transversales ; anale souvent ouverte ( PI. 9 , fig. 7). 


ErvmoLocte : /Vemestrinus, dieu des bois. Arnobe. 


1. N. RÉTICULÉE. — Nemestrina reticulata , Lat. Gen. 
4, 307, tab. 15,f. 5, 6. —- Wied. Auss. Zweif., n°. 1. 

Long. 8 lg. Noire, à poils gris. Thorax à ligne dorsale, et 
une tache oblique de chaque côté, grises. Segmen de l'abdomen 
bordés de poils gris ; deuxième, troisième et quatrième à bande 
noire , interrompue dans les deux premiers. Pieds roussâtres ; 
cuisses noires. Ailes obscures, à extrémité hyaline 9. 


De l'Égypte et de la Syrie. 


Je rapporte à cette espèce un individu de la collection de 
Bosc, sous le nom de A. cinerea. Long. 6 lg. Corps noir, 
sans poils (sans doute enlevés) ; une tache de duvet gris au- 
dessus de chaque antenne. 


2. N. LonGrRosSTRE. — ÎVemestrina longirostris, Wied, 
Auss. Zweif. no. 3. 

Long. 7 lig. Noire, à poils brunâtres. Trompe quatre fois 
plus longue que le corps. Antennes brunâtres. Segmens de 
l'abdomen à deux aches glauques. Pieds ferrugineux, Ailes 
brunes, réticulées ; taches et bord intérieur hyalins œ. 


Du cap de Bonne-Espérance. 
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3. N. FrAscuée, — Nemestrina fasciata, Bosc. 

Long. 6 hig. Noire, à poils jaunes. l'ace et front à duvet d’un 
blanc jaunâtre. Moitié antérieure du deuxième segment de 
l'abdomen à duvet blanc près du bord antérieur. Pieds noirâtres. 
Ailes hyalines, à base et bord extérieur jaunâtres ; nervures 
semblables à la fig. 14, PL. 16, de Meigen . 

D’Egypte. C’est peut-être une variété de la AN, albofas- 
ciata, de Wiedemann. 


2e. Genre. FALLENIE. — FALLENTA, Meig., Lat. Fam. 


nat. 


Caractères. Palpes saillans. Articles des antennes sphéri- 
ques ; style allongé. Abdomen arrondi , déprimé. Troisième 
cellule sous-marginale des ailes petite et fermée ; première 
postérieure ayant sa base à l’extrémité de la première 
sous- marginale; deuxième entr’ouverte à l'extrémité du 
bord extérieur ; troisième fermée; quatrième ouverte, s’é- 
tendant le long du bord intérieur ; anale fermée (PL. 9, 


fie. 8). 


1. F. rasciée, — Fallenia fasciata, Meig. n°. 1, tab, 16, 
f. 12. — Cytherea id. Fab. S. Antl. n. 2. 

Long. 6 lig. Noire. Tête jaunâtre. Yeux d’un vert doré. 
Thorax à poils jaunes, plus obscurs sur les côtés. Premier 
. segment de l’abdomen à poils d’un gris jaunâtre, obscur ; bord 
des autres à poils blanchäâtres. Cuisses à longs ‘poils jaunâtres ; 
jambes et tarses tes{acés, à poils courts. Ailes à base brune. 

Du midi de la France, de l’Italie et de la Chersonèse tau- 


rique. 
7e. Trisu. BOMBYLIERS, — Bombyliariü, Lat., Meis. 


Caractères. Tête plus basse et plus étroite que le 
thorax. Trompe ordinairement menue , longue et di- 
rigée en avant ; lèvre supérieure allongée. Palpes d’un 
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seul article distinct. Antennes souvent allonsées, 
rapprochées ; style ordinairement court, quelquefois 
nul. Thorax convexe, élevé. Pieds menus. Aïles or- 
dinairement écartées ; ordinairement quatre cellules 
postérieures. 


A. Abdomen courtet élargi. 
B. Trompe a peu près de la longueur du corps. 
C. Quatre cellules postérieures aux ailes. 


1°". Genre. BoMBYLE. 


CC. Trois celiules postérieures aux ailes. 


2°. Genre. Usre. 


BB. Trompe ne dépassant pas le thorax. 


3°. Genre. PLoas. 


AA. Abdomen étroit et allongé. 
D. Premier article des antennes plus long 
que le troisième. 
E. Cinq cellules postérieures aux ailes. 


4°. Genre. XESTOMYZE. 


EE. Quatre cellules postérieures aux ailes. 


5e. Genre. ToxoPñorE. 


DD. Premier article des antennes de la longueur 
du troisième , ou plus court. 
F. Trois cellules sous-marginales aux ailes. 
G. Premier article des antennes moins long 
que le troisième. 


6. Genre. CYxLLÉNIE. 
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GG. Premier article des antennes de la lornijueur 
du troisième. 


7°. Genre. T'urrPsomYyze. 


FF. Deux cellules sous-marginales aux ailes, 
H. Premier articledes antennes alongé. 
I. Quatre cellules postérieures aux ailes. 


J. Pieds longs. 


8°. Genre. APATOMYZE. 


JJ. Pieds de longueur ordinaire. 


9°. Genré. AMIGTE. 


IT. Trois cellules postérieures aux ailes. 
K. Abdomen très-srêle, terminé en massue- 


10°. Genre. SYSTROPE. 


KK. Abdomen cylindracé 


11e. Genre. GÉRON. 


HH. Premier article des antennes court. 
i y Trompe menue. Palpes en massue. 


12°. Genre. PAaTHIRIE. 


LL. Trompe épaisse. Palpes longs, filiformes. 


13°. Genre. MÉGAPALPE. 


Les Bombyliers se distinguent particulièrement des 
tribus précédentes par leur trompe dirigée en avant. 
On reconnaît d’abord le genre principal dont ils ont 
emprunté le nom, à l’élégante fourrure dont le corps 
est revêtu, à la délicatesse des pieds, à la longueur 
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des ailes. Cependant de nombreuses modifications 
affectent la plupart des organes et altèrent l'unité de 
la tribu. Elle se divise en deux sections très-distinc- 
tes ; dans la première ù composée des Bombyles et de 
plusieurs genres voisins, le corps est court et épais, 
il est étroit et allongé dans la seconde qui com- 
prend les autres, la plupart exotiques. La tête, ordi- 
nairement hémisphérique, moins élevée et moins 
large que le thorax, s’élargit dans les Amictes et 
les Thlipsomyzes; elle s’arrondit dans les Phthi- 
ries et les Gérons, qui seraient peut-être mieux placés 
parmi les Hybotides. Chaque organe en particulier 
varie également. La trompe est tantôt dela longueur du 
corps,ettantôtellen’en égale pasla moitié. Elleserelève 
en arc dans les Toxophores. Les antennes fournissent 
des caractères à tous les genres ; le premier article est 
allongé dans les uns, court dans les autres; il est 
très-épais dans le genre Ploas ; le troisième est tour à 
tour conique, fusiforme, comprimé, subulé. Les 
ailes sont diversifiées sous le rapport du nombre des 
cellules sous-marginales et des nostérieures. 

Les Bombyliers ont le vol très-rapide. Ils planent 
au-dessus des fleurs, et en hument les sucs en volant. 
Ils ne prennent leur essor qu'aux rayons du soleil, 
et font entendre un bourdonnement grave. Quand ils 
se posent, c'est le plus souvent sur la terre ou sur 
le tronc des arbres. Ils sont beaucoup plus communs 
dans les climats chauds que dans le nord. 

Les Larves ne sont pas encore connues, il est pro- 
bable qu’elles vivent dans la terre. 
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1er, Genre. BOMBYLE, — BOMBYLIUS, Linn., Fab., 
Meig. , Fall., Wied. 


Caractères. Trompe longue ; base saillante , épaisse , en 
forme de tube. Palpes cylindriques. Face proéminente, 
velue. Premier article des antennes allongé, velu ; troisième 
plus allongé, subulé , comprimé ; style de trois articles peu 
distinct, quelquefois nul. Abdomen large. Ailes étroites ; 
première cellule postérieure fermée (PI. 9, fig.9, 10). 

Érymozocte : Le nom de Bombylius fait allusion au bour- 
donnement de ces insectes. 


À. Premicre celiule postérieure des ailes fermée. 
B. Cellules basilaires de longueur inégale. 


1. B. sicnon. — Bombylius major, Linn. F.S. 1918.— 
Fab. S. Anitl. n°. 1. — Lat. Gen. 4, 313.— Meig. n°. 1. — 
Fall. no. r. 

Long. 4-6 lig. Noir, à poils jaunes. Pieds fauves ; dernier 
article des tarses noir. Ailes à bande brune, sinuée, au bord 
extérieur œ, D. 

Peu rare. 


2. B. praconaz. — Bombylius diagonalis, Hoffm. — 
Meig. n°. 4. 

Long. 4-4 : lig. Noir; poils jaunâtres. Style des antennes 
un peu allongé. Quelques poils allongés vers l'extrémité de 
l'abdomen. Pieds noirs ; jambes jaunes. Aïles à bande brune 
au bord extérieur , non sinuée «. 

M. Alexandre Lefebvre l’a trouvé en Sicile. 


3. B. ponctué. — Pombylius punctatus, Fab. S. Anti. 
n°. 8, — Meig. n°. 10. 


Long. 6lig. Noir. Thorax à poils blanchâtres ; trois bandes 
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de poils noirs; des taches blanches avant et sous la base des 
ailes sur les côtés, et à la base des pieds antérieurs. Abdomen 
a poils noirs ; un rang dorsal de points blancs. Pieds noirs. 
Ailes à base noirâtre et bande brunâtre au bord extérieur. 


Du midi de l'Europe et de la Barbarie, rare. 


4. B. soi. — Bombylius ater, Linn. Syst. nat. 2, 1010, 5. 
— Fab. S. Antl. n°. 22. — Meis. n°. 11. 

Long. 3: lg. Noir, à poils noirs. Front à points blanes. 
Thorax à points blancs au bord postérieur. Abdomen à rang 
dorsal de points blancs. Pieds noirs. Aïles à base et bord ex- 
térieur bruns ; nervures transversales plus obscures. 


Des environs de Lyon, et de l'Allemagne. 


6. B. osscur. — Bombylius fuscus, Fab.S. Antl. n°. 28. 
— Meig. n°. 1. 
Long. 3 lig. Entièrement noir. Ailes d’un brun noirâtre. 


D'Italie. 


6. B. moyen. — Bombylius medius, Lat. Gen. 4, 313.— 
Meig. no. 13. — Fall. n°, 2. 

Long. 5 : lig. Noir, à poils fauves. Côtés du thorax à bande 
de poils noirs; une ligne dorsale de duvet blanc, 9. Pieds tes- 
tacés. Ailes à base et bord extérieur bruns ; une tache brune à 
la base de chaque cellule. 


Assez commun. 


7. B. concoLorEe. — Bombylius concolor, Mikan, Mo- 
nog. 30.— Lat. Gen. 4, 314. —Meig. n°. 14. 

Long. 5 : lig. Semblable au précédent. Abdomen entié- 
rement à poils fauves en dessus et en dessous. Point de ligne 


dorsale blanche 9. 


Avec le précédent, mais plus rare. 


8. B. piscoLore. — Bombylius discolor, Mikan, Mo- 
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nog. 27, tab. 2, f 2.— Pombylius medius, Fab. S. Antl. 
n°. 45. 

Long. 4 lig. Semblable an medius, à poils d’un jaunâtre 
pâle. Extrémité de l’abdomen à poils blancs; ligne dorsale 


blanche 9. Ventre à poils noirs @. 


M. Meigen n’admet pas cette espèce. Il croit que c’est par 
erreur que Fabricus et Mikan lui ont donné pour caractère 
l'abdomen blanc postérieurement. 


M. Alexandre Lefebvre m'a communiqué plusieurs indi- 
vidus , 9 de la Sicile. Ïls ont tous ce caractere. 


9. B. rPeinT. — Bombylius pictus, Panz. 21. — Meig. 
n°, 15. — Bombylius planicornis, Fab. S. Antl. ne. 6. 

Long. 4-5 lig. Tête à poils bruns, deux points blancs sur 
le front «. Premier article des antennes très-velu; troisième 
très-élargi, pointu, sans style distinct. Thorax à poils bruns 
changeant en blanc ; trois taches de poils noirs au bord anté- 
rieur, deux au postérieur. Abdomen à poils blancs ; côtés à 
touffes alternativement fauves et noires ; deux taches blanches 
a l'extrémité. Pieds fauves. Ailes comme dans les espèces pré- 
cédentes; mais les taches plus grandes vers le bord extérieur. 

De France ? et d'Allemagne. 


10. B. PoRTE-cRoIx. — Bombylius cruciatus, Fab. S. 
Antl. n°. 9.— Lat. Gen. 4, 314.—Meig. n°. 16. 

Long. 5 lig. Tête et thorax à poils jaunes , grisâtres ; avec 
des taches noires antérieurement 9. Abdomen à poils jaunes 
et extrémnté à poils blancs «7; à poils grisâtres, bord des seg- 
mens et lignes dorsales blancs 9. Cuisses et jambes jaunâtres. 
Ailes à base brune, 

Du midi de la France, rare à Paris. 


11. B. 4 prEns norrs. — Bombylius nigripes, Nob. 
Long. 4 lig. Face et front à poils noirs; bord antérieur des 


yeux blanc. Thorax à poils d’un gris jaunâtre pâle. Abdomen 
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à poils d’un blanc jaunûtre sale; une touffe de poils de chaque 
côté des deuxième et quatrième segmers; pieds noirs. Balan- 
ciers obscurs. Ailes à base et bord extérieur bruns, s’affai- 
blissant au milieu; prenuère cellule postérieure divisée près 
de la base par une nervure transversale formant une petite 
nervure carrée 

M. Alexandre Lefebvre en a rapporté un individu de la 
Sicile. La petite nervure accessoire n’est pas de la même forme 
dans les deux ailes, et je présume qu’elle n’est qu'acci- 
dentelle. 


12. B. POsTÉRIEUR. — Bombylius posticus, Fab. Antl. 
— Meig. n°. 17. 

Long. 4 =lig. Noir, à poils fauves, Front noir, à deux ponts 
blancs . Troisième article des antennes un peu élargi 2. 
Extrémité de l’abdomen à poils blancs. Cuisses et jambes d’un 
jaune grisâtre. Ailes à base brune «, jaunâtre D, et une petite 
tache jaunâtre au sommet. 


Du midi de la France. 


. B. mixeur. — Bombylius minor, Linn. F.S. 1802. 
Fa S. Antl. n°. 18.— Lat. (en. 4, 314. —- Fall. n°. 3, 
— Meig. n°. 20. 

Long. 4 lig. Noir, à poils jaunâtres. Face à poils noirs sur les 
côtés. Pieds jaunâtres; tarses obscurs. Ailes à base et bord ex- 
térieur brunâtres. 


Assez commun, 


14. B. minime. — Bombylius minimus, Fab. S. Antl. 
n°. 19. — Fall. n°. 4. — B. fulpus, Meig. n°. 25. 

Long. 3 : lig. À poils fauves, soyeux. Face à poils jaunes en 
dessous , noirs en dessus. Front à deux points blancs. Côtés du 
thorax, extrémité et dessous de l'abdomen d’un jaune blan- 
châtre. Pieds jaunâtres ; tarses noirs. Balanciers obscurs. Ailes 
à base et bord extérieur d’un brun jaunâtre, affaibli vers le 
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milieu; extrémité et bord antérieur d'un gris - brunâtre 
pâle œ. 


Du midi de la France. 


15. B. van. — Bombylius pumilus, Hoffm. — Mig. 
n°.) 54: 


Long. 3: lig. Semblable au minimus. Face entièrement 
jaune. Balanciers blancs. Aïles d’un jaune brunâtre ç, hya- 
lines, à base et bord extérieur un peu jaunâtre 2. 


Du midi de la France. 


16. B. PyGMÉE. — Bombylius pyomæus, Nob. 

Long. 2 lis. Noir, à poils d’un jaune pâle. Trompe courte, 
Face à poils jaunes et bordée de soies noires. Jambes d’un fauve 
pâle. Balanciers bruns. Ailes à base et bord extérieur bru- 
nâtres D. 


De Bordeaux. 


19. B. 8Lanc. — Bombylius niveus, Meig. n°. 42. 

Long. 4 lig. Brun, à poils blancs. Pieds d’un jaune brunä- 
tre ; tarses bruns. Ailes presque hyelines, à bord extérieur un 
peu brunâtre ; nervure marginale un peu ciliée à la base, à pe- 


tite tache blanche. 


Du midi de la France. 


18. B. sryricorne. — Bombylius stylicornis, Nob. 

Long. 5 lig. Entièrement couvert de poils d’un jaune pâle. 
Trompe noire, longue de 2 : lig. Antennes noires; premier 
article fauve ; troisième à base assez épaisse, terminé en longue 
pointe. Pieds jaunes. Ailes hyalines ; une large bordure exté- 
rieure d’un brun clair, s’avançant vers le bord intérieur au tiers 
et aux trois quarts de la longueur; un espace clair près de la 


base D. 
Du Cap. 
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BB. Cellules basilaires de longueur égale. 


19. B. LUISANT. — Bombylius nitidulus, Fab. S. Antl. 
no 15. — Mer ho; 99 be 10 NS, 6: 

Long. 4 = Hg. Noirâtre, à poils d’un blanc brunûtre, longs , 
luisans, par touffes, mêlés de poils noirs aux côtés et à l’extré 
mité de l'abdomen. Trompe assez courte. Moustache blanche. 
Front à poils noirs, plus large qu’à l'ordinaire ,9. Yeux un peu 
séparés '. Pieds jaunâtres ; tarses noirs. Balanciers obscurs. 
Ailes d'un brun#auve pâle; cellule basilaire extérieure pas plus 
longue que l’intérieure ; base à bord extérieur fortement cilié à 
la base ; nervure marginale à duvet blanc à la base. 


Du midi de la France. 


20. B. soyeux. — Bormbylius sericeus, Meig. n°. 23. — 
B. canescens. Mikan, n°: 12. 

Long. 3-4 lig. Noirätre, à poils d’un brun jaunâtre @, 
blanchâtres 9. Face à poils noirs. Côtés du thorax à poils 
blancs. Pieds noirs. Base des ailes jaune. 


De Bordeaux. 


21. B. CTÉNOPTÈRE, — Bombylius ctenopterus, Mikan, 
< 0 
n°, 8. — Meig, n°. 24. 

Long. 4-4 : lig. Semblable au nitidulus, à poils fauves . 
D'un jaune blanchâtre 9. Balanciers blancs. Aïles presqne 
hyalines : base et bord extérieur d’un fauve jaunâtre qui s'é- 

j ; J q 
tend jusqu'à l'extrémité de la cellule médiastine. 


Du midi de l'Europe. 


22. B. FERRUGINEUXx. — Bombylius ferrugineus, Nob. 


Long. 6 lig. Noir, entièrement couvert de poils d’un jaune 
ferrugineux. Pieds fauves. Ailes à base jaunâtre 2. 


Du Sénégal ; M. Mahieu. 
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AA. Premiere cellule postérieure ouverte. 


23. B. suLPHUREUx. — Bombylius sulphureus, Fab. S. 
Antl. n°, 13. — Meig. n°. 34, tab. 18, f. 10. 

Long. 3 lig. À poils d’un jaune doré. Face à poils noirs , 
jaunes ©. Front à deux points blancs @. Pieds jaunâtres ; 
tarses obscurs. Ailes à base et bord extérieur d’un brun jau- 
nâtre , presque hyalines 9 ; premiére cellule postérieure 


ouverte. 


Du midi de la France et de l'Allemagne. 


2€ GENRE. USIE. — US7A, Lat., Meig. — Volucella, 
Fab. 


Caractères. Trompe plus longue que la tête. Ouverture 
buccale s'étendant jusqu’à la base des antennes. Palpes non 
distincts. Troisième article des antennes fusiforme ; style 
épais, obtus. Yeux séparés ,,9. Abdomen large. Pieds ve- 
lus. Trois cellules postérieures aux ailes (PL 9, fig. 10, 12). 

LrymoLocie : Le nom d’Usia fait allusion à la longueur et 
à la flexibilité de la trompe. 


1, U, sRonzÉE. — Usia œænea, Lat. Gen. 4, 315. — 
Meig. n°. 279, PI. 18, fig. 21. 

Long. à : 3 hg. D'un vert-métallique obscur. Front noir, 
blanchätre des deux côtés en avant. Thorax à reflets bleus ; 
segmens de l'abdomen à impressions latérales. Pieds noirs. 
Balanciers jaunes. Ailes jaunätres à la base, brunes au mi- 
heu @, S. 


Au midi de l’Europe et en Barbarie, sur les fleurs, 


2. U. cuivreuse. — Usia cuprea, Nob. 
Long. 1-2 lig. Semblable à la précédente. Thorax d’un vert 
olivâtre sans reflets bleus. Ailes un pen brunâtres, sans taches 
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au milieu ; deuxième cellule sous-marginale souvent appendicu- 
lée à sa base G, 9. 
. Alexandre Lefebvre en a trouvé plusieurs individus en 
M. Alexandre Lefebvre e ( pl divid 
Sicile; ce n’est peut-être qu’une variété de la Bronzée. 


3. U. À tenants. — Üsia forcipata, Brullé expéd, 
de Morée, 664. 

Long. lig. D'un vert-bronzé brillant. Antennes noirâtres. 
Thorax et abdomen légérementridés, à poils noirâtres ; anus 
muni, de chaque côté, d’un appendice assez long et recourbé 
en avant ç*. Ailes un peu enfumées g, 9. 

De Morée, en mars, sur les fleurs. 


4. U. nes FLeurs. — Usia florea, Lat. Gen. 4, 315. — 
Meig. no. 2. — folucella id. Fab. S. Antl. ne. 1. 

Long. 3 = hg. Noire. Front luisant. Thorax à duvet blanc, 
et deux bandes nues. Abdomen à reflets verts. Base des ailes 
ferrugmeuse 9. 


De la Barbarie. 


5. U. norre. — Usia atrata, Meig.n°. 5. — #folucella 
14. Fab:5. Anil. n°, 2, 

Long. 2 lig. Noire, à reflets bleus et duvet grisâtre. Ailes 
à base jaunätre 2. 


Du midi de l'Europe. 


6. U. porée. — Usia aurata, Meig. n°. 4. — Volucella 
14: Fab. 5. Antl n°.2. 

Long. 2 lig. Velue. Tête et thorax cendrés ; ce dernier à 
quatre lignes noires. Abdomen noir ; bord des segmens doré. 
Pieds noirs. Ailes hyalines æ, 9. 

De la Barbarie. 


7. U. versicocore. — Usia versicolor, Lat. Gen. 4, 315. 
. — Meig. n°. 5. — Volucella id. Fab. S. Antl. n°. 4. 


Long. 1-1 5 lig. Trompe, front et antennes noirs, Thorax 
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et abdomen couverts d’un duvet d’un gris verdâtre ; ce dernier 
à grande tache d'un fauve orangé ; ventre et pieds noirs. Aïles 
presque hyalines. 

De Barbare. 
M. Alexandre Lefebvre en a aussi trouvé plusieurs mdividus 
en Sicile. 


3. Genre. PLOAS. — PLOAS, Lat., Fab., Meig. — 
Bombylius, Fab. 


Caractères. Frompe de la longueur de la tête ; ouverture 
buccale s'étendant jusqu’à la base des antennes ; palpes cy- 
lindriques. Antennes couvrant la trompe; premier article 
très-épais, allongé, velu. Deuxième cyathiforme ; troisième 
menu , allongé. Abdomen tantôt large tantôt étroit. Trois 
cellules sous-marginales aux ailes. ( PL. 9, fig. 13.) 


A. Abdomen large. Palpes cylindriques. 


1. P. verpatTre. — Ploas virescens, Lat. Gen. 4, 312, 
tab. 15,f, 9.— Fab. S. Antl. n°. 1. — Meig. n°. 1. — P. 
hirueorms, Lat. Gen 4, 319; tab Pre 

Long. 3-4 lig. Noirâtre. Front blanchâtre , à poils fau- 
ves 9°. Les deux premiers articles des antennes gris, à longs 
poils noirs; troisième rétréci au-dessus de la base, Thorax à 
poils ferrugineux ; côtés blanchâtres; écusson nu, d’un noir 
luisant. Abdomen d’un noir verdâtre à poils ferrugineux ; 
côtés à longs poils blanchâtres , mélés de touffes de poils noirs. 
Jambes jaunâtres. Ailes brunâtres vers la base ; nervures trans- 
versales bordées de brun œ', 2. 


Latreille et Baumhauer l’ont trouvé près de Paris ; plus 
commun dans le midi. 


2. P. cris. — Ploas grisea, Meig. n°, 2. — Bombylius 
griseus, Fab. S. Antl. n°. 20. 
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Long. 3 : lhig. Noirätre velu. Thorax à quatre bandes 
grises, Abdomen gris. Base des ailes et nervures transversales 
brunes. 

De l'Espagne. 
Je rapporte à cette espèce deux individus rapportés de Sicile 
par M. Alexandre Lefebvre. Ils n’ont plus de poils sur le corps 
qui est noir ; l’écusson est luisant. 


3. P. saunaTRE.— Ploas flavescens, Meig. n°. 3, PL. 10, 
fig. 3. 

Long. 3 lig. Semblable au premier. Troisième article des 
antennes noir, un peu plus épais, non rétréci. Thorax à qua - 
tre lignes grises peu distinctes ; écusson mat, à poils ferrugi- 
neux. Abdomen noirâtre. Pieds noirs. 

Du midi de la France. 


AA. Abdomen allongé. Palpes saillans , en massue. 


4. P. RHAGIONFORME. — Ploas rhagioniformis , L. Du- 
four, Ann. des Sc. nat. 1833, 213. 

Long. 5 = lg. Noir, velu. Antennes insérées sur une 
double protubérance. Palpes terminés par un renflement sphé- 
rique. Les deux premiers segmens de l’abdomen testacés. 

D'Espagne , au mois de juin. 


4e. Genre. XESTOMYZE, — XYESTOMYZA, Wied., 
Meig. — Âirtea, Fab. 


Caractères. Trompe de la longueur de la tète et du thorax 
réunis. Antennes un peu éloignées à leur base ; premier ar- 
ticle pus long que les autres, fusiforme , velu; deuxième 
très-court ; troisième a‘longé , fusiforme, pointu , menu. 
Abdomen étroit , oblong. Pieds allongés. Cinq cellules pos- 
térieures aux ares. ( PL. 9, fig. 14, 15. ) 

ÉTyMoLoGIE : Xestomyza, mouche rase. 
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1, X, DU CHRYSANTHÈME, — Xestomyza chrysanthemi, 
Meig. Suppl. n°. 1. — /irtea id. Fab. S. Antl. n°. 11. 

Long. 4lig. D'un noir luisant. Abdomen à base fauve, quel- 
quefois entièrement noir. Ailes obscures. 


De l'Espagne. 


2. X, LUGUBRE. — Xestomyza lugubris, Wied, Auss. 
Zweif. n°: 1. 

Long. 32hg. D’un noir luisant, Thorax antérieur à deux 
lignes jaunâtres. Ailes brunes ; deux taches et bord extérieur 
jaunâtres. 


Du cap de Bonne-Espérance. 


5e. Genre. TOXOPHORE. — TOXOPHORA,. Wied., 
Meig., Lat. Fam. nat, — Bombylius, Fab, 


Caractires.'Trompe une fois plus longue que la tête, 
arquée; palpes menus, aigus, arqués. Premier article des 
antennes plus long que les autres ; deuxième allongé, le 
troisième conique; style peu distinct. Thorax éieyé, Ab- 
domen étroit, obtusement conique, incliné. Trois cellules 
sous-marginales aux ailes. (P! 9, fig, 16.) 

Érymorogre : Le nom de Toxophora fait allusion à la 
forme arquée de la trompe. 


1. T. Macuté. — Toxophora maculata, Meig, n°, 1, 
tab. 19, £. 12-16, — Wied. Zool. 1, 2, 8.— Asilus fascicu- 
latus, Wal, 3/10, 3%. 

Long. 4 hig Noir. Couvert de poils jaunes. Deuxième et 
troisième article des antennes d’égale longueur. Deux taches 
noires, nues, sur chaque segment de l’abdomen *,. 

Du midi de la France, très-rare, 


a. À, pe! Juvas us T'oxophora Javana, VW ied, Auss. 
Zweif. n°. 4. 


3 


Long. 3 = he. Noir. Troisième article des antennes plus 


25, 
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court que le deuxième. Côtés de la face blancs. Abdomen d’un 
cuivreux noirâtre ; une bande dorsale de duvet jaunâtre; une 
autre de chaque côté. Pieds cuivreux, à duvet blanc. Ailes 
brunâtres, à base jaunâtre. 


De Java. 


3. T. cuivreux. — T'oxophora cuprea, Wied. Auss. 
Zweiïf. n°. 3.— Bombylius id. Fab.S. Antl. n°. 27. 


Long. 4 Lg. Noir. Face à poils blancs. Vertex et thorax à 
poils fauves. Abdomen à poils pourprés, et à reflets d’un vert 
doré; une ligne dorsale de points fauves; les trois derniers 
segmens à bord antérieur doré. Pieds à duvet jaune. Ailes 
brunâtres ; deux cellules sous-marginales . 

La différence dans les nervures des ailes paraît indiquer une 
coupe particulière. De plus, les individus connus manquant du 
troisième article des antennes , 1l est possible qu’une différence 
existe aussi dans cet organe , et, dans ce cas, la formation d’un 
nouveau genre deviendrait convenable. 


6°, Genre CYLLÉNIE. — CYLLENIA , Lat., Meig. 


Caractères. Tête épaisse. Trompe de la longueur de la 
tête, quelquefois plus longue. Troisième article des anten- 
nes ovale, conique ; style peu distinct. Abdomen allongé, 
cylindracé. Cuisses renflées , peu renflées 9. Trois cel- 
lules sous-marginales aux ailes. (PI. 0, fig. 19.) 


1. GC. TACHETÉE. — Cyllenia maculata, Lat. Gen. 4, 
312. tab. 15, f. 3. — Meig. no. 1. 


Long. 3-4 lig. Noire. Premier article des antennes grisâtre ; 
deuxième blanc; bords des yeux blanchâtres , à poils d’un gris 
Jaunâtre. Abdomen courbé @, déprimé 9 , noir , à poils fer- 
rugineux ; premier segment brun; les suivans à bords anté- 
rieurs jaunâtres ; deux lignes dorsales noires , élevées ; ventre 
à poils blancs . Pieds noirâtres, à duvet ferrugineux. Ailes 
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a bord extérieur brinâtre ; base des cellules tachées de brun. 
Du midi de la France. 


2. C. LonGirosTRE. — Cyllenia longirostris. — Wied. 
Auss. Zweif. ins. 1, 358. 


Long. 4-6 lig. Front d’un jaune blanchâtre ; trompe une 
fois plus longue que la tête; extrémité noire. Thorax testacé à 
trois bandes brunes et duvet grisâtre ; écusson testacé. Abdo- 
men brun, à duvet blanc. Pieds bruns. Ailes tachées de 
brun . 

Du cap de Bonne-Espérance. 

L’individu décrit par Wiedemann n’a que 4 lignes de lon- 
gueur , celui que je rapporte à cette espèce en a 6. Il est du 
cap de Bonne-Espérance ; cabinet de M. Serville à Paris. 


7°; Genre. THLIPSOMYZE.—THLIPSOMFZA, Wied., 
Lat. Fam. nat. — Bombylius, Fab. 


Caractères. Tête plus large que le thorax. Trompe de la 
longueur de la tête et du thorax réunis. Premier et deuxième 
article des antennes également allongés ; troisième subulé; 
style peu distinct. Abdomen étroit, comprimé, incliné. 
Pieds allongés. Trois cellules postérieures aux ailes. (PL 9, 


fig. 18.) 


ErymoLoGie : T'hlipsomyza, mouche comprimée. 


1. TT. comprimée. — T'hlipsomyza compressa, Wied. 
Auss. Zweif. n°. 1. — Bombylius id. Fab. S. Antl. n°. 30. 


Long. { lis. Cendrée. Antennes brunes, jaunâtres en dessous ; 
troisième article noirâtre. Thorax nu, d’un gris jaunâtre ; 
trois bandes d’un brun noirâtre. Abdomen à poils blanchätres ; 
une tache obscure, cordiforme , à chaque segment. Pieds d’un 
brun jaunâtre , à duvet blanc 2. 


D’Alger. 
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8°, Genre. APATOMYZE.—A4PATOMIZ A, Wied., 
Lat. Fam. nat. 


Caractères. Trompe une fois plus longue que la tête. 
Palpes saillans, de deux articles distincts. Premier article des 
antennes allongé ; troisième subulé , comprimé ; style peu 
distinct. Abdomen allongé, cylindracé. Pieds longs. Ailes 
couchées. (PI. 9, fig. 19.) 

ÉrvmocoqrE : Le nom ÆApatomyza, trompeur, parait 
faire allusion à la ressemblance de ces Diptères avec les 
Thérèves, 


1. À. PONCTIPENNE. — Apatomyza punctipennis, Wied. 
Auss. Zweif. n°. 1. 

Long. 3 lig. Noirâtre. Tête, antennes, côtés du thorax, 
écusson et pieds ferrugineux ; tarses et extrémité des jambes obs- 
curs. Ailes jaunâtres ; bord extérieur et basedescellules obscurs. 


Du cap de Bonne-Espérance. 


2. À. noire. — Æpatomyza nigra, Nob. 

Long. 4: lig. Noire, à poils gris. Palpes atteignant l’extré- 
mité des antennes; premier article allongé , cylindrique, velu ; 
deuxième un peu moins long, nu, rétréci à sa base et à 
l'extrémité. Ailes tachetées comme dans l’espèce précédente ; 
bord extérieur denticulé dans sa moitié postérieure «7. 

De la Géorgie d'Amérique; mon cabinet. 


0" Gene. AMICTE. — AMICTUS, Wied., Lat. Fam. 
nat. — Bombylius, Fab. 


Caractères. Tète de la largeur du thorax. Trompe plus 
ou moins allongée. Premier article des antennes long , cy- 
lindrique ; troisième subulé, à peine de la longueur du pre- 
mier. Abdomen oblong. (PI. 0, fig. 20.) 

1. À. o8LoNG. — Amictus oblongus, Wied. Auss. Zweif. 
n°. 1. — Bombylius id. Fab. Anti. n°. 27. 
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Long. 4 hg. D'un gris noirâtre. Trompe plus longue que 

le corps. Fhorax à trois lignes jaunâtres , ainsi que les épaules 

et les côtés ; écusson bordé de jaune. Segmens de l'abdomen à 

bords latéraux et postérieurs Jaunes. Pieds jaunâtres ; cuisses 
à bandes brunes. 


De Maroc. 


2. À. HÉTÉROPTÈRE. — Æmictus heteropterus , Wied. Auss. 
Zweif. n°. 2. — Dipt exot. n°.2, tab.2, f. 6. 

Long. 3 = lig. D'un verdâtre glauque, à poils fauves. 
Trompe ne dépassant pas le thorax. Thorax à bande dorsale 
plus pâle , rétrécie postérieurement. Abdomen brunâtre ; bord 
des segmens plus pâle. Pieds grêles, jaunâtres. Ailes un peu 
brunâtres ; centre des cellules presque hyalin ; deuxième cellule 
postérieure à deux appendices ; troisième très-peute , fermée. 
( PL. 0, fig. 20.) 

Du cap de Bonne-Espérance. 


10°. GENRE. SYSTROPE. — SFYSTROPUS, Wied. 


Caractères. Tête de la largeur du thorax. Trompe de la 
longueur de la moitié du corps. Point de palpes distincts. 
Face très-courte. Antennes insérées assez bas; premier ar- 
ticle allongé , cylindrique ; deuxième très-court ; troisième 
lancéolé, déprimé. Thorax fort convexe; écusson petit. 
Abdomen très-grêle, cylindrique, terminé en massue «ÿ. 
Pieds postérieurs allongés; hanches postérieures très-épais- 
ses. Ailes insérées très-près du métathorax ; cellule discoï- 
dale entr’ouverte à sa base; deux sous-marginales ; trois 
postérieures ; point d’anale. (PI. 9, fig. 21.) 

Ce genre est très-singulier par la réunion de ses carac- 
tères ; et, quelle que soit la place qui lui est assignée dans 
la classification , il y paraît étranger. L'absence des palpes (si 
toutefois elle est réelle), et la conformation des pieds 
postérieurs qui paraissent contournés, sont surtout fort 
anomales. Quoiqu'il s'éloigne des Bombyliers par la forme 
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grêle de l'abdomen, la grandeur et la largeur de la tête, c’est 
avec cette tribu qu'il a le plus de rapports, particulière- 
ment par la trompe, la convexité du thorax et les nervures 
des ailes. 

ErymoLocre : Le nom générique fait allusion à l'espèce de 
contorsion des pieds postérieurs. 


1. S. ATTÉNUÉE. —19ystropus macilentus, Wied. Auss. 
Zweiïf. n°. 1. 

Long. 7 lig. Face brune. Front jaunâtre, Antennes noires ; 
premier article brun, Bord des yeux blanc. Thorax noir; côtés 
rougeâtres ; un point jaune de chaque côté de l’écusson. Abdo- 
men brun, à base et extrémité noires, Pieds bruns; jambes 
postérieures fauves. Ailes enfumées. 


Du Cap. 
116. GENRE. GERON. — G£RON , Hoffm. , Meig. 


Caractères. Tête sphérique. Trompe de la longueur de 
la tête et du thorax réunis. Premier article des antennes al- 
longé; troisième cylindrique , subulé, arqué; style peu 
distinct. Thorax élevé. Trois cellules postérieures aux ailes. 


(Pl on e22.7 


1. G. 8ossu. — Geron gibbosus, Hoffm. — Meig. mn. 1. 

Long, 2 2 lig. Noir. Face, front et thorax blanchâtres; ce 
dernier à deux bandes noirâtres 9. 

Baumhauer l’a trouvé près de Beaucaire, 

Nous croyons que le genre Dolichomyia, Wied. , ne diffère 
pas des Gérons. 


ic, Genre. PHTHIRIE. — PHTHIRIA, Meis., Lat. 
— PVolucella, Fab., Fall. 


Caractères. Tête presque sphérique , allongée. Trompe 
de la longueur de la tête et du thorax réunis. Palpes en mas- 
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sue. Troisième article des antennes allongé, fusiforme , com- 
primé ; style peu distinct. Abdomen allongé , cylindracé. Ai- 
les à cellule anale fermée. (PL 9, fig. 23.) 


1. P. rAuvE. — Phihiria fulva, Lat. Gen. 4, 314. — 
Mer ne BE ES" HE: 1. 

Long. 2 lig. Face blanchâtre. Front noirâtre ; un point blanc 
de chaque côté. Bord des yeux blanc. Thorax et abdomen noi- 
râtres , à duvet jaune ; une ligne jaune de chaque côté du pre- 
mier. Ecusson jaune. Ailes un peu brunâtres. Pieds noirs ; 
cuisses jaunètres 9. 

Baumhauer l’a trouvée à Fontainebleau , sur les fleurs du 


Chrysanthemum leucanthemum. 


2. P. scurezrLaiRE. — Phthiria scutellaris, Hoffm. — 
Meig. n°. 4. 

Long. 2-2 : lig. Tête jaune, pâle. Bande frontale notre. 
Derrière de la tête noirâtre. Antennes noires. Thorax noir, à 
duvet gris; deux lignes noires rapprochées ; côtés jaunes, à 
grande tache noire. Abdomen jaune ; deuxième segment à tache 
noire ; les suivans à bande antérieure noire. Pieds bruns. 
Ailes presque hyalines. 

Du midi de l'Europe. M. Hoffmansegg a trouvé le mâle en 
Portugal ; M. Alexandre Lefebvre, la femelle en Sicile. 


3. P. mEnuE. — Phihiria minuta, Lat. Gen. 4, 314. — 
Meig. n°. 2. — Volucella id. Fab, S. Antl. n°. 6. 


I 


Long. 1 = hg. Noire, à poils noirs. Face blanche, et bord 


2 
des yeux blanc 9. Ecusson jaune, bordé de brun 9. Pieds 
noirs. Ailes brunes «7, brunâtres ©. 


De France. 


4. P. puricaiRe. — Phithiria pulicaris, Meig. n°. 3. — 
Phihiria pygmæa, Lat. Gen. 4, 314. — Volucella id. 
Fab. S. Antl. n°. 5. — Volucella campestris, Fall. n°. r. 

Long. 1 © lis. Semblable à la précédente. Noire, à poils 
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blanchâtres. Front à deux points blancs ©. Thorax à bandes 
latérales blanchâtres ,9 ; écusson noir, à point jaunâtre à la 
base 9. Ailes presque hyalines , hyalines 9. 

Assez rare, dans toute l’Europe. 


13e. Gevre. MÉGAPALPE. — MEGAPALPUS, Nob. 


Caractères. Corps glabre? Tête presque sphérique. 
Trompe épaisse; palpes filiformes, longs, velus. Face en- 
foncée. Troisième article des antennes allongé, fusiforme, 
comorime ; style peu distinct. Abdomen allongé, cylindrique. 
Ailes à cellule anale ouverte. (Pi. 9, fig. 24.) 

Un petit Diptère du Cap, placé par M. Wiedemann 
parmi les Phthiries, présente plusieurs caractères qui l'en 
distinguent et qui nous ont déterminé à former ce nouveau 
genre. La trompe épaisse , de la longueur de la moitié du 
corps ; les palpes filiformes , allongé et munis de poils 
peu serrés ; la cellule anale des ailes ouverte ; enfin le corps 
qui paraît dénué de l’épaisse fourrure dont les Bombyliers 
sont généralement revêtus, offrent une modification trop 
importante pour la laisser pour ainsi dire inaperçue dans 
le genre précédent. 

EÉrvmoocte : Le nom de Megapalpus fait allusion à la 


grandeur des palpes. 


1. M. pu Car. — Wesapalpus Capensis. — Phthiria id. 
Wied. Auss. Zweif. n°. 3. 
Long. 2 lig. Noir. Barbe blanchâtre. Ailes hyalines 2. 


Du cap de Bonne- Espérance. 


8°. Trieu ANTHRACIENS, — Anthracii, Lat., Fall. — 
Bombytliarii, Meig., Wied 


Caractères. Tête ordinairement arrondie en avant. 
Trompe ordinairement courte et dirigée en avant ; 
lèvres terminales distinctes; paipes insérés sur Ja 
base de la trompe, ordinairement d’un seul articie 
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distinct. Antcnnes ordinairement distantes. Yeux sé- 
parés #,,9. Thorax plane. Pieds menus ; pelotes des 
tarses très-pelites, quelquefois nulles. Ailes gran- 
des, écartées, ordinairement quatre cellules posté- 
rieures. 


A. Trompe allongée. 
B. Tète déprimée. 


C. Troisième article des antennes termine en 
pointe. 


1er. Genre. Muztox. 


CC. Troisième article des antennes élargi à l'ex- 
trémité. 


2°. Genre. CorsoMYzE. 


BB. Tête arrondie antérieurement. 


3e. Genre. Exice. 


AA. Trompe courte. 


D. Deux pelotes aux tarses; ocelles à égale 
distance. 


E. Abdomen large. Antennes distantes. 


4e. Genre. AnraRAx 


EE. Abdomen allongé. Antennes rap prochées. 


F. Trois cellules sous-marginales aux ailes 


5°, Genre. ToMOMYZE. 


FF. Deux cellules sous-marginales aux ailes. 


6°. Genre. LoMATIE. 
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* 


DD. Trois pelotes aux tarses. Ocelle antérieur éloi- 
oné des autres. 


% 
CS 


7°. Genre. HirMONÈVRE. 


Cette tribu a des rapports avec la précédente, et 
nous avions cru devoir l’y réunir dans l'ouvrage sur les 
Diptères du nord de la France, à l'exemple de Meigen 
et Wiedemann. Cependant, en comparant les genres 
Anthrax et Bombyle, qui sont respectivement les 
types de l’une et de l’autre, les différences qui les 
distinguent paraissent d’un ordre supérieur à de sim- 
ples différences génériques, etlorsque Linnée, dont la 
plupart des senres devinrent des familles ou destribus, 
institua Île troisième Bombyle , il n’y comprit nulle- 
ment les Anthrax qui restèrent parmi les Mouches, 
jusqu'à ce que Scopoli les en détachât. En eflet, le 
facies de ces derniers a un caractère particulier ; 
la tête presque sphérique, placée à la hauteur du 
thorax ; la trompe courte et cachée dans la bouche ; 
le corps beaucoup moins velu; les ailes très-grandes 
et ordinairement remarquables par leur livrée de 
deuil , donnent aux Anthrax une physionomie diffé- 
rente de celles des Bombyles. Ils ne s’en distinguent 
pas moins par la plupart des organes en particulier. 
Les antennes sont éloignées l’une de l’autre , les yeux 
séparés dans les deux sexes; la trompe a ses lèvres 
terminales distinctes, et les palpes sont insérés sur 
sa base. Par ce dernier caractère , ils diffèrent , ainsi 
que les Stratiomyces , de sautres Tétrachætes , dont 
l'insertion des palpes est annexée à la base des soies 
maxiilaires. 

Cette organisation des Anthrax est commune à 
toute la tribu, à peu d’exceptions près, où elle se rap- 
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proche de celle des Bombyliers. C'est ainsi que les 
Mulions et les Corsomyzes ont la trompe allongée, 
et que les Lomaties ont les antennes rapprochées. 
D'autres modifications affectent les organes , et pré- 
sentent des caractères génériques. Les yeux , ordinai- 
rement ovales, sont réniformes dans les Anthrax ; les 
oceiles sont à distance très-inégale dans les Hirmo- 
nèvres. Ce même genre se distingue des autres par 
les tarses munis de trois pelotes, et surtout par les 
nervures des ailes, dont ies marginales s’écartent de 
manière à occuper la moitié de la surface. Le dernier 
articie des antennes est tantôt allongé et tantôt fort 
court. Dans Île plus grand nombre des Anthrax, il 
prend la figure d’une ciboule ou d’une cornue, dont le 
long cou ne doit pas être confondu avec Îe style qui 
se manifeste sous la forme d’une pointe peu distincte, 
ou même d'une petite couronne de poils. Ce genre, 
fort nombreux en espèces , se divise en plusieurs sec- 
tions par des caractères qui pourraient bien être considé- 
rés comme génériques. Il présente surtout une grande 
diversité dans les combinaisons du noir et du blanc 
de ses grandes ailes : ici la ligne qui sépare les deux 
couleurs est droite, là elle figure des degrés , ailleurs 
elle est profondément sinuée ; quelquefois la partie 
obscure présente des points transparens , ou la partie 
hyaline, des taches ténébreuses. Gette sombre pa- 
rure, jointe au noir velouté du corps, souvent orné 
de bandes argentées, donne aux Anthrax une élé- 
sance remarquable. Lorsqu'ils se fixent sur les co- 
rolles de l’églantier et de l’aubépine pour en ravir les 
sucs , ils produisent Îe contraste le plus piquant, et 
ne font pas moins ressortir leur propre beauté que 
celle de ces aimables fleurs. 
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Les Anthraciens se trouvent partout, mas bien 
plus fréquemment dans les contrées méridionales. Les 
larves ne sont pas encore connues. Suivant M. La- 
treille, leurs nymphes sont nues, incomplètes, avec 
les segmens du corps munis de petites pointes. 


1, GENRE. MULION. — MULIO, Lat., Meig. — Cy- 
therea, Fab. 


Caracières. Tète déprimée. Trompe plus longue que la 
tête. Troisième article des antennes conique , allongé ; style 
fort court. Abdomen cylindrique. Deux ou trois cellules 
sous-marginales aux ailes. ( PI. 10, fig. 1.) 


Erymorocie : Latreille a appliqué à ce genre le nom de 
Mulio, que les Romains donnaient à une mouche qui tour- 
mentait les mulets. 


1. M. oscur. — Aulio obscurus , Lat, Gen. 4, 308. — 
Meig. n°. 1. — Cytherea obscura, Fab. S. Anti. n°. 1. 

Long. 5 lg. Noirâtre, Face et partie inférieure du front à 
poils blanes; partie supérieure noire. Thorax à poils noirs en 
dessus , blanchätres surles côtés. Abdomen à poils ferrugineux ; 
bords des segmens garni de soies élevées. Aïles d’un brun clair; 
tiers postérieur hyalin ; trois cellules sous marginales 9. 


Baumhauer l’a trouvé dansle midi de la France, 


2. M. ENFUMÉ. — Mulio infuscatus, Meig. n°. 2. 

Long. 3! lig. Semblable au précédent. Face à poils gris. 
Pieds à duvet jaunätre ; tarses bruns. Ailes d’un brunûtre pale, 
affaibli par nuances vers l'extrémité et le bord intérieur ; deux 


cellules sous-marginales 9. 


De Provence. 


à 2 
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ot. Genre. CORSOMYZE. — CORSOMYZA, Wied., 


Lat. Fam. nat. 


Caractères. Tête déprimte. Trompe de la longueur de 
la tèteet du thorax réunis. Antennes rapprochées. Premier 
article un peu allongé ; troisième long, comprimé et élargi 
vers l'extrémité, pas de style distinct. Abdomen ovale, 
(PL 10, fig. 2.) 


Erymorocre : Corsomyza , mouche tondue, rase. 


1. C. PENNIPÈDE. — Corsomyza pennipes, Wied. Auss. 
Zweif. n°. 2. 

Long. 3: lig. Noire, à poils jaunâtres. Tête à longs poils 
cachant la base de la trompe et des antennes. Face d’un jaune 
pâle, à poils blancs. Partie supérieure du front à poils noirs. 
Côtés du thorax à poils fauves; écusson jaune, à base noire, 
Base de l'abdomen à poils fauves de chaque côté. Guisses noires, 
à poils longs et épais ; jambes et tarses brunâtres 9. 

Du cap de Bonne-Espérance. 


3e, Gexrr. ENICE. — ZNICA, Nob. 


Caractères. Trompe de la longucur de la moitié du 
corps. Face unie. Troisième article des antennes allongé, 
presque conique. Yeux réniformes , séparés g',,9. Trois cel- 
lules sous-marginales aux ailes , une nervure transverse près 
du bord postérieur. (PL. 10, fig. 3.) 

L'Anthrax longirostris, de M. Wiedemanr, outre la 
longueur de la trompe qui le distingue des autres espèces , 
en difière encore par la forme du troisième article des an- 
tennes , et par une nervure transverse qui Jui est propre , 
située à lextrémité de l'aile. Ces caractères nous paraissent 
réclamer la séparation, et nous donnons à ce nouveau genre 
le nom d'Ænice , pour faire allusion à la singularité de sa 
conformation. 
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1. E. Lonermosrre. — Ænica longirostris. — Anthrax 
id. Wicd, Auss. Zweif. ne, 35. | 

Long. 4 lig. Noire, à poils jaunes. Face d’un blanc jaunà- 
tre. Front brunâtre , à poils noirs. Thorax à quatre bandes de 
reflets noirs; écusson brun. Abdomen à taches dorsales blan- 
ches, carrées. Pieds bruns. Aïles à moitié extérieure brune ; 
des taches hyalimes, carrées, sur toutes les nervures trans- 
verses, 


Du cap de Bonne-Espérance. 


4°. Genre. ANTHRAX.—A4NTHRAXScopoli, Fab., Lat., 
Meig. — Musca, Linn. 


Caractères. Face ordinairement unie. Troisième article 
des antennes ordinairement court, ordinairement à base 
sphérique. Yeux réniformes, séparés ,,9. Quatre, trois 
ou deux cellules sous-marginales aux ailes. ( PI. 10, fig. 4.) 

ÉrymoLocre : Le nom d'Anthrazx fait allusion à Ja cou- 
leur noire des ailes. 


À. Quatre cellules sous-marginales aux ailes. (PZ.  , fig. .) 


1. À. CERBÈRE. — Anthrax cerberus, Fab. S, Antl, n°. 1. 
— Wied. Auss. Zweif. n°. 2. 

Long. 8-9 lig. Noir. Tête brune; tour des yeux blanc en 
dehors. Devant et côtés du thorax à poils ferrugineux ; écusson 
brun. Deuxième segment de l'abdomen à large bande blanche ; 
troisième et quatrième à tache transversale blanche de chaque 
côté ; cinquième sans tache , sixième blanc. Pieds bruns. Ailes 
à base brune, puis une bande hyaline, ensuite une bande 
brune, fourchne extérieurement ; enfin une seconde bande 
fourchue vers le bord interne ; de plus trois points bruns à l'ex- 
trémité et deux dans la bifurcation de la deuxième bande. 

De l'Amérique méridionale. 
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2. À. TANTALE. — Anthrax tantalus, Fab. S. Anil. 
n°. 29. — Wied. Auss. Zweif n°. 4. 

Lons. 7 lig. Noir. Face à poils roussätres. Front à poils 
noirs. L'horax à poils fauves ; écusson brun , à base noire, Pre- 
mier et deuxième segment de l'abdomen à poils fauves sur les 
côtés ; troisième à bande argentée ; sixième et septième à tache 
blanche de chaque côté. Ailes brunes, à reflets brillans. 


Des Indes orientales, 


AA. Trois cellules sous - marginales aux ailes, Epistome 
avancé. 


3. À. Grann, — Anthrax grandis, Moffm. — Meig. 
He. 00 


Long. o lig. Noir. Trompe saillante. Face proéminente, 
jaune, ainsi que le front. Les deux premiers articles des an- 
tennes testacés ; troisième noir, allongé. Thorax à poils jau- 
nâtres ; écusson testacé. Bord antérieur des segmens de Pab- 
domen à poils blancs; une tache testacée de chaque côté du 
deuxième; ventre testacé. Pieds testacés. Ailes à bord exté- 
rieur , base et deux bandes b unes, obliques, irrégulières 9. 


Du midi de l’Europe. 


4. À. Pycemaziow. — Anthrax Pygmalion, Fab.S. Antl. 
n°. 30. — Meig. n° 55. — Wied. Auss. Zweif. n°. 40. ( PI. 3, 
fig. 4.) 

Long. 6-7 lis. Noir, à poils fauves. Face et partie anté- 
rieure du front fauves. Ecusson testacé. Pieds bruns. Ailes bru- 
nes, à onze points noirâtres; le premier vers la base; 
deuxième triangulaire vers le milieu; les six suivans à la base 
des cellules; les trois derniers à l'extrémité de l’aile; cinq 
cellules postérieures ; troisième fermée, 


D’Alger, et probablement du midi de l’Europe. 


5. À. DE Sicize. — Anthrax Sicula, Nob. 


Long. 7 lis. Semblable au précédent. Les deux premiers 
DIPTÈRES , TOME I. 26 
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articles des antennes testacés ; {roisième non allongé. Bord in- 
térieur des ailes fort pâle; des points noirâtres à la base de 
toutes les nervur es ; cellule discoïdale et troisième postérieure 
complète ; premiére postérieure divisée par une ou deux cel- 


lules transversales. 
M. Alexandre Lefebvre l’a trouvé en Sicile, 


Je soupçonne que l’espèce précédente n’est qu'une avec 
celle-ci, et que l’anomalie des ailes n’est qu'individuelle. 


6. A. Mivos — Anthrax Minos, Meig. n°. 54, tab. 17, 
FE 10 

Long. 4: 9 6 lig. Noir. Face et partie antérieure du front 
d’un jaune brunâtre, d’égale largeur , 9. Thorax brun, 
à poils fauves. Abdomen à deuxième , troisième et quatrième 
segment couverts de poils blancs Ç', entièrement à poils fau- 
ves 9. Ailes à base testacée, ainsi que le bord extérieur jus- 
qu'aux deux tiers, et affaibli vers l’intérieur de l'aile. 


Baumhauer l’a trouvé à Beaucaire, 


7. À. ne Mecerte. — Anthrax Megerlei, Meig. ne. 409. 


Lone. 6 lig. Noirâtre, Trompe saillante. Face proéminente. 
Premier article des antennes testacé. Bord postérieur des yeux 
blancs. Thorax à poils fauves; écusson testacé, à base noire. 
Abdomen à duvet jaunâtre et à poils fauves de chaque côté, à 
la base; les premiers segmens à taches testacées de chaque 
côté. Ailes noirâtres ; un point au quart de la longueur et une 
tache ovale au nulieu, presque byalins, ainsi que l’extré- 
mité; le centre des cellules plus clair. 

Du midi de l'Europe. Des individus du Sénégal n’en dif- 
férent que parce que les ailes n’ont pas le centre des cellules 
plus clair. Les pieds sont d’un fauve brunâtre, Long. 7 : lig. 
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AAA. Deux cellules sous - marginales aux ailes. Epis- 
tome ordinairement non avancé. - 
B. Ailes hyalines; base à saillie bordée de soies 


= A 
noiratires. 


8. À. JAUNE. — Anthrax flava, Hoffm.—Meig. n°. 1. 
— Anthrax hottentotta, Lat. Gen. 4, 310. 


Long. 6-7 lig. Noir, à poils fauves Une touffe de poils 
noirs de chaque côté des cinquième et sixième segmens de l’ab- 
domen et à l’extrémité du septième. Cuisses à duvet jaune. 
Bord des ailes un peu brunâtre, ne dépassant pas la nervure 
médiastine ; base à tache de duvet jaune. 


Commun en France. 


9 A. EnTourRÉ. — Anthrax circumdata , Hoffm.—Meig. 
n°, 2.— Anthrax hottentotta, Fab. S. Antl. no. 31— Fall. 
n°. 6.— Musca id. Linn. F.S., 1987. 


Long. 5 : lis. Semblable au précédent. Bord postérieur des 
D 2 æ, P P 
yeux blanc. Abdomen à bandes de poils jaunes, alternative- 
ment larges et étroites; extrémité à poils blancs. Ailes d’un 
brunâtre pâle: bord extérieur d’un brun rougeâtre, dépassant 
pa’e; = Mu 
la nervure médiastine ; base de l’aile à tache de duvet blanche Z, 
jaune 2. 
D’Europe. 
Ë 


10. À. AGRÉABLE. — Anthrax venusta, Meig. n°. 4, 

Semblable au flava; la bande du quatrième segment 
de l’abdomen peu distincte ; anus à poils blancs et trois touffes 
noires. Base de l’aile à tache argentée, 


De Paris. 


11. À. À DEUX TACRES. — Anthrax bimaculata, Nob. 
Long. 5 lig. Semblable au flava. Deuxième et troisième 


26. 
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segment de l'abdomen à tache testacée de chaque côté. 
M. Alexandre Lefebvre a trouvé en Sicile un seul individu 
qui ne conserve que peu de vestiges de poils jaunes. 


12. À. À CEINTURE. — Anthrax cingulata, Meig. n°. 3, 
tab, 17, f. 9. 

Long. 5-6 lig. Semblable au f/ava, Abdomen ç à poils 
noirs ; quatrième segment à large bande jaune; les suivans à 
bande étroite; une autre bande jaune au deuxième 9 ; ailes 
grisâtres ; bord extérieur d’un brun rougeâtre. Base à tache 
blanche . 

D’Allemagne. 


13. A. LEUCOSTOME. — Anthrax leucostoma, Meig. 
n°. 6. 

Long. 4 lg. Semblable au précédent. Face à poils blancs. 
Deuxième et quatrième segment de l’abdomen à bande de poils 
Jaunes : extrémité à poils blancs et trois toufles noires, Ailes 
hyalines ; bord extérieur fauve 7. 

Du nudi de la France. 


14. À. ÉLÉGANT. — Anthrax concinna, Meig. n°. 7. 

Long. 2 + 3 lig. Semblable au précédent. Face à poils noirs. 
Front antérieurement blanc Gt; bord postérieur des yeux 
blanc . Abdomen antérieurement à poils jaunes ; une bande 
jaune, étroité aux deuxième et quatrième segmens; des ves- 
tiges de bandes sur les autres. Ailes à bord antérieur jaune, à 
base noire, sans soies noires ; une tache argentée Ç, jaune 2. 


Du midi de la France. 


15. À. BLANCHATRE. — Anthrax cana, Meig. n°. 11. 

Long. 6 lig. Noir. Face jaune. Troisième article des an- 
iennes allongé. Thorax à poils fauves. Abdomen à poils blan- 
châtres ; extrémité à trois touffes noires. Ailes à bord extérieur 
brunâtre ; base à tache de duvet blanc. 

Du midi de la France, 


QT 
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BB, Aüles plus ou moins noires ; base sans saillie, ni soies 
distinctes. Style des antennes ordinairement terminé 


par une toulffe de poils. 


16. A. FRANGÉ. — Anthrax fimbriata, Meig. n°. 21, 
tab. 19, f. 13.— Anthrax afra. Fab. S. Ant. ne. 15. — 
Lat. Gen. 4, 310. 

Long. 4: lig. Noir. Tête à duvet jaune; bord postérieur 
des yeux blanc. Troisième article des antennes un peu allongé. 
Thorax à poils jaunes antérieurement , blancs sur les côtés. 
Abdomen à poils fauves, souvent peu distincts ; une bande de 
poils sur les troisième et sixième segmens ; septième blanc. Ailes 
à base et bord extérieur noirs , assez étroits. 


Du midi de la France. 


17. À, BIFASCIÉ. — Anthrax bifasciata, Meig. n°. 24, 
tab. 19, £. 15. — Anthrax maura. Fab. S. Antl. n°. 12. 
— Fall. n°. 3.— Musca id. Linn. S.F., 1795. 

Long, 2 + 5 lg. Noir. Thorax à poils fauves antérieure- 
ment, jaunâtres sur les côtés. Abdomen à poils noirs; pre- 
mier et quatrième segment à bande d’un blanc jaunâtre ; 
septième blanc. Ailes noirâtres ; une grande tache hyaline au 
bord antérieur ; une autre à l'extrémité ; nervures transversa- 


les à bord pâle. 


Du midi de la France, 


18. À. DEMiI-NoiR. — Anthrax semiatra, KWoffm. — 
Meig. n°. 25, tab. 19, f 14. — Anthrax morio Lat. Gen. 
4, 209. — Fall. no. 2. — Musca id, Limn. Syst. nat. 
édit. 12, n°79 

Long. 321,6: lig. Noir. Thorax à poils fauves antérieure- 
ment et sur les côtés. Base de l'abdomen à poils fauves de cha- 
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que côté. Moitié antérieure des ailes noire, terminée en zig- 
zag ; postérieure hyaline. 

Assez commun en France. Je possède un individu qui n’a 


que 1 + lg. de long. 


19. À. DE GÉORGIE. — Anthrax Georsica, Nob. 

Long. 4 lig. Semblable au précédent. Sans poils fauves. La 
pârtie noire des ailes ne forme qu'un seul angle bien formé, 
et atteint l’extrémité de la cellule discoïdale. 


De la Géorgie. 


20. À, SiINUÉ. — Anthrax sinuata, Fall. n°. 1. — Meio. 
n°. 28, tab. 19, f. 18. — Anthrax morio, Fab. S. Antl, 
nô. 9. — Lat. Gen. 4, 310. — Musca id. Lin. F.S. 1584. 

Long. 3 + 6 lig. Noir. Style des antennes terminé par une 
touffe de poils noirs. Premier segment de l’abdomen à poils 
blancs de chaque côté; troisième et suivans à lignes transver- 
sales de duvet blanc. Ailes d’un brun noirâtre, plus foncé à la 
base des cellules ; un point blanchäâtre à la base de la discoïdale ; 
extrémité à bord intérieur presque hyalin, et sinuosités pro- 
fondes ; un point noïrâtre à l’extrémuté de la cellule marginale. 


Commun > en Europe. 


21. À. veLoutTÉ. — Anthrax velutina, Moffm. — Meis. 
fl: 20) TU: (7: + 10: 

Long. 4! 6lig. Noir. Thorax à poils jaunes antérieure- 
ment et sur les côtés. Premier segment de l'abdomen à poils 
jaunes ; quatrième à bande blanche ; les suivans à points laté- 
raux blancs. Ailes d’un brun noirâtre ; nervures transversales 
bordées de blanchâtre ; bord intérieur hyalin ; smuosités pro- 
fondes ; cellule marginale noire, à point hyalin. 

Les individus que j'ai observés n’ont pas le style des an: 
tennes terminé par des poils. | 


Du midi de l'Europe. 


22. À. PONGTUÉ. — Anthrax punctata, Hoffm. — Meig. 
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n°. 31, tab. 19, f. 20. — Anthrax Æthiops, Fab S. Ant. 
n°. 19. — Fall. n°. 5. 

Long. 4 lig. Noir. Style des antennes terminé par des 
poils. Extrémité de l'abdomen à duvet argenté et ligne élevée , 
précédée d’une petite bande blanche. Moitié antérieure des ailes 
noirâtre ; une tache hyaline au bord extérieur, et quelques 
points pâles près de la base; moitié postérieure hyaline ; des 
points noirâtres à la base des cellules. 


Du midi de la France. 


23. À. vARIÉ. — Anthrax varia, Fab. S. Antl. no, 16. 
— Mes. n°. 33, tab. 17, f. 10. 

Long. 2 :,-/4 : lis. Noir. Style des antennes terminé par 
des poils. Thorax à poils blanchâtres, mélés de noirs au bord 
antérieur et sur les côtés. Base de l'abdomen à touffe blanche 
de chaque côté; les deuxième, troisième et quatrième segmens 
à bande de poils blancs ; les trois derniers blancs, à tache dor- 
sale noire. Aïles hyalines, trois demi-bandes transverses noi- 
râtres ; des points obscurs à la base des cellules. 


24. À. LEUCOGASTRE. — Anthrax leucogaster, Wied.— 
Meig. n°. 34. 

Semblable au varia. La base noire de l'aile non divisée 
par une tache hyaline. 


De France, M. de Saint-Fargeau. 


25. À. ANAL. — Anthrax analis, Nob. 

Long. 3 lig. Semblable au précédent. Deuxième et troisième 
segment de l’abdomen légèrement bordés de blanc ; quatrième 
à tache blanche de chaque côté, et bord postérieur blanc ; les 
trois derniers blancs. Ailes à trois demi-bandes au bord exté- 
rieur ; les deux premières confondues en une; un point obscur 
à la base de la deuxième cellule sous-marginale, et troisième 


postérieure. 


De la Géorgie d'Amérique. 
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26. À. Trirascié. — Anthrax trifasciata, Meig. n°. 41, 
tabou, 6 902. 

Long. 5 lis. Noir. Style des antennes terminé par des poils. 
Côtés du thorax à poils blancs et noirs. Base de l’abdomen à 
touffe blanche ; troisième segment à bande blanche interrom- 
pue; quatrième à ligne blanche de chaque côté ; cinquième à 
deux points blancs au milieu ; sixième blanc; septième noir. 
Ailes hyalines ; bord extérieur brun; trois demi-bandes noi- 
râtres; les deux premières réunies aux deux extrémités ; la 
troisième au milieu du bord extérieur 9. 

Baumhauer l’a trouvé près de Marseille. 


27. À. ArENÊTRES.— Anthrax fenestrata, Fall. n°. 4.— 
Meig. n°."43, tab. 179, f. 24. — Asilus morio, Linn. 
FiS-M01g: 

Long. 3-6 lig. Noir. Epistome avancé , fauve, à duvet blan- 
châtre ; front à poils fauves antérieurement. Bord postérieur 
des yeux blanc. Thorax à poils fauves sur le devant et les côtés ; 
écusson testacé, à base noire. Base de l’abdomen à poils blancs 
de chaque côté, troisième et quatrième segment à bande blan- 
che , interrompue; extrémité blanche. Moitié antérieure des 
ailes brune ; taches jaunâtres , pâles à la base et sur les nervures 
transversales ; moitié postérieure hyaline G, 9. 

Rare , en Europe. 


28. À. poxcrué. — Anthrax punctata, Nob. 

Long. 2 : lig. Noir, à poils jaunes. Jambes et tarses anté- 
rieurs fauves. Ailes hyalines, à petites taches noirâtres sur tou- 
tes les nervures transverses ; une plus grande au bord extérieur 
à l'extrémité de la cellule médiastine 9. 

Je lai recu de Bordeaux. 


20. À. lacenus. — Anthrax Tacchus, Fab. S. Anil. 21. 
— A. Tacchus et Pandora, Meig. n°. 32, 44, tab. 17, 
14. 10: 

Long. 3-4 lig, Noir, à poils d’un jaune cuivreux. Epistome 
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proéminent, pointu. Côtés et dessous du thorax à poils noirs. 

Segmens de labdomen à bandes argentées, interrompues. 

Ailes noirâtres; extrémité à bord intérieur hyalin, à sinuo- 

sités profondes ; plusieurs points hyalins sur la partie noirûtre, 
Du midi de la France. 


30. À. capuas. — Anthrax capucina, Fab. S. Antl. 
no, 23. — Meig. n°. 48. 

Long. 5 lig. Face proéminente. Tête brune. Thorax à poils 
jaunâtres ; écusson testacé. Abdomen noir ; côtés testacés ; une 
tache blanche sur les côtés du troisième segment; deux petites 
taches blanches, rapprochées sur les suivans. Aïles à trois 
bandes brunes , obliques, irrégulières, anguleuses, réumes 
au bord extérieur. 

Des Pyrénées ; 1l a été aussi trouvé à Paris par M. de Saint- 
Fargeau. 


31. À. STUPIDE, — Anthrax stupida, Rossi. — Meig. 
n°. 58. 

Long. 3 hig. Noir, à reflets verts. Bord de la bouche jau- 
nâtre. Face proéminente, à duvet blanc. Un enfoncement sur 
le front. Les deux premiers articles des antennes testacés. 
Thorax à poils jaunäâtres ; écusson testacé, à base noire. Bord 
du premier segment de l’abdomen à poils jaunes ; deuxième à 
bande blanche; les suivans à vestiges de bord blanc. Tarses 
sans pelotes distinctes. Ailes hyalines ; bord extérieur un peu 
jaunâtre. 

Du midi de la France. 


32. À. BIGUITÉ. — Anthrax biguttata, Nob, 

Long. 8 lig. Noir. Devant et côtés du thorax d’un rouge 
fauve ; une touffe de poils blancs de chaque côté du métatho- 
rax. Premiers segmens de l’abdomen bordés extérieurement de 
poils noirs. Ailes d’un beau noir ; un point et une tache ronde 
hyalins , ainsi que l'extrémité. 


Ducap Vert; cabinet de M. Lefebvre. 
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L’individu décrit est sans tête. Le thorax, à l'exception de 
la partieantérieure, et le dessus de l’abdomen sont dénués de 
leurs poils. 


33. A. FUSCIPENNE. — Anthrax fuscipennis, Nob. 
Long. 
à base noire. Abdomen à poils blanchâtres ; base à poils jau- 


6 lig. Noir. Thorax à poils jaunes ; écusson testacé , 


nâtres : une tache testacée de chaque côté du troisième segment. 
Ailes brunâtres; base, bord extérieur et nervures testacés ; 
nervures bordées de rouss'tre plus foncé. 


De l'Amérique septentrionale ; cabinet de M. Percheron. 


34. A. À TROIS BANDES. — Anthrax trivittata, Nob. 

Long. 8 lig. Noir. Face proéminente , à duvet fauve ; bords 
testacés , ainsi que ceux du front. Thorax à poils jaunes ; écus- 
son testacé, à base noire. Bord du premier segment de lah- 
domen à poils jaunes; une bande blanche sur le troisième ; 
siïième et septième à bande blanche, interrompue. Base et 
bord extérieur des ailes d’un brun noirâtre, s’affaiblissant vers 
le milieu. 


Du cabinet de M. Percheron. 


35. À. o8LiQUuE. — Antrhazx obliqua, Nob. 

Long. 5 lig. Noir, à duvet fauve. Face proémmente. Ecusson 
testacé , à base notre. Deuxième et troisième segment de lab- 
domen à tache testacée de chaque côté. Pieds testacés. Aïles à 
base, bord extérieur et deux bandes transversales, obliques , 
irrégulières, noirâtres. 


Du Brésil; cabinet de M. Percheron. 


5e, Genre TOMOMYZE. — 7OMOMFYZA, Wied., 
Lat. 


Caractères. Epistome dirigé en avant. Antennes assez 
rapprochées. Troisième article subulé. Ocelles nulles ou 
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point distinctes. Pieds courts , trois cellules sous-marginales 
aux ailes. ( PL. 10 , fig. 5. ) 

Erymozoere : Le nom de Tomomyza fait allusion aux 
sections distinctes de l'abdomen. 


1. TT. anTurAcOÏDE. — T'omomyÿza anthracoides, Wied. 
Auss. Zweif. no. 1. 

Long. 4 Lg. D'un noir luisant. Une bande blanche de chaque 
côté de l’occiput. Thorax à poils blancs; duvet formant des 
bandes peu distinctes. Chaque segment de l'abdomen à petite 
tache dorsale et bord postérieur de poils blancs. Ailes enfumées, 
presque hyalines à l'extrémité et au bord intérieur 9. 

Du cap de Bonne-Espérance. 


6°. Genre. LOMATIE. — ZOMATTA , Meig. — Stygia, 
Meig., Lat. — Anthrax, Fab. 


Caractères. Antennes rapprochées. Premier article tron- 
b 
qué et dilaté à l’extrémité. Yeux contigus , réniformes, 
LL», 
cuillerons frangés. Premiere cellule sous-marginale des ailes 
beaucoup plus longue que dans les Anthrax. (PL 10, fig. 6.) 
ErymoLrocre : Le nom de Lomatia fait allusion à la frange 
qui borde les cuillerons. 


1. L. Berzésur.. — Lomatia Belzebul. — Stygia id. Meig. 
n°. 2. — Anthrax id. Fab. S. Antl n°. 26. 

Long. 5-6 lig. D'un noir luisant, Front un peu blanchâtre 
antérieurement . Faceet frontantérieurement à poilsblancs 9. 
Thoräx à poils noirs , fauves 9. Bord des segmens de l’ab- 
domen jaune, à l'exception du premier ; ventre noir. Ailes à 
bande brune au bord extérieur de là base jusqu’au dela du 


milieu. 


Du midi de l’Europe. 


9. L. LATÉRALE. — Lomatia lateralis — Stygia id. Meig. 
n°. 3.— Anthrax Belzebul, Panz. 45, 16. 
Long. 3-4 lig. Semblable à la précédente. Face à poils blan- 


419 HISTOIRE NATURELLE 


châtres @*. Thorax à poils jaunes G. Abdomen assez étroit ; 
tous les segmens bordés de jaunes; deuxième et troisième à 
tache latérale fauve ; ventre fauve , à extrémité noire, Bande 
brune de l'aile © , s'étendant jusqu’au bord postérieur et inté- 
rieur en s’affablissant. 


Assez commune , à Paris, sur les fleurs. 


3. L. sABÉENNE. — Lomatia sabæa. — Stygia id. Meig. 


no. 1,tab. 16, f, 21. — Anthrax sabœus, Fab. S. Antl. 
n°; 30. 


Long. 5 = lig. Semblable à la Belzebul. Front noir «7. Tho- 
rax et abdomen à poils noirs ; premier segment de ce dernier à 
touffe de poils fauves sur les côtés ; ventre fauve, à extrémité 
noire œ, L. 


De l'Italie. 


4. L. nÉcATE. — Lomatia hecate, Meig. Suppl. n°. 4. 

Long. 5 lig. Noire, à poils jaunes. Face blanchâtre. Front 
brun. Abdomen à bandes jaunes, interrompues ; celle du pre- 
mier segment entière, Ailes à bord extérieur brun. 


D'Ttalie. 


5. L. cALoPTÈRE. — Lomatia caloptera , Nob. 


Long. 6 lig. Noire, à duvet épais. Thorax à deux lignes 
dorsales testacées , obscures ; côtés bruns. Abdomen bordé de 
poils épais. Ailes d’un brun noirâtre, à reflets violets; une 
grande tache d’un beau blanc, non transparent, traversant les 
cellules marginale, première sous-marginale et première posté : 
rieure ; une petite tache blanchätre , allongée , à l’extrémité de 
la basilaire intérieure ; première cellule sous-marginale con- 
tournée à l’extrémité ; deuxième fort grande ; quatrième posté- 
rieure ayant sa base à la base de la discoïdale; anale très- 
ouverte. 


Du Brésil ; cabinet de M. Percheron. 
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7e. Gexre. HIRMONEVRE. — ÆIRMONEURA, Wied., 
Meig., Lat. 


Caractères. Téte hémisphérique. Articles des antennes 
presque sphériques, égaux ; troisième à style un peu allongé. 
Front étroit. Ocelle intermédiaire éloignée des autres. T'arses 
à trois pelotes. Cellules médiastine, marginale et sous-mar- 
ginale occupant la moitié de la largeur des ailes; cinq 
postérieures ; quatrième fermée. ( PI. 10, fig. 7.) 

Ervmorocre : Le nom d’Æirmoneura fait allusion aux 
rangs qui forment les nervures des ailes. 


1. H, osscure. — Airmoneura obscura, Meis. n°, 1, 
1Hb 16 qaur. 

Long. 5 : lig, Face ochracée, Front gris. Thorax noirâtre , à 

PINS ve RE Mo : 
poils jaunâtres sur les côtés. Abdomen jaunâtre à poils gris 
sur le dos, jaunâtre sur les côtés, terminé par deux appendi- 
ces obtus. Pieds ochracés. Ailes d’un gris brunätre, 

De Dalmatie. 


2. H. ExoTiQuE. — Âirmoneura exotica, Wied. Auss. 
Zweif. n°, 5r. 
Long. 9 lig. Cendrée. Antennes et pieds rougeätres. Abdo- 


men à bandes transverses noirâtres, Bord extérieur des ailes 
brun D. 
De Montevideo. 


Ge. Fame. BRACHYSTOMES. — BRACHYS- 
TOMA, Nob. 


Caractères. Trompe courte, membraneuse ; lévres 
terminales épaisses. Troisième article des antennes 
simple, souvent en palette; style souvent dorsal. 
Abdomen ordinairement de cinq segmens distincts. 
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Ordinairement une cellule sous-marginale el trois 
postérieures aux ailes. 


A. ‘Troisième article des antennes conique. Deux 
cellules sous-marginales aux ailes. 
B. Tarses munis de deux pelotes. 


re, Taisu. XYLOTOMES. 


BB. Tarses munis de trois pelotes. 


2e, Trisu. LEPTIDES, 


AA. Troisième article des antennes ordinairement 
en palette ou ovale. Une seule cellule sous- 
marginale aux ailes. 

GC. Palpes aplatis. Point de cellule discoïdale 
aux ailes. 


3°. Trisu. BOLICHOPODES. 


CC Palpes renflés. Une cellule discoïdale. 
4e. Trisu. SYRPHIES. 


Nous composons cette famille des Diptères Tétra- 
chæœtes dont la trompe est courte, membraneuse, et à 
lèvres terminales épaisses. Elle se distingue des Ta- 
nystomes par ce caractère, et en diffère encore par la 
conformation des antennes, dont Île troisième article 
est le plus souvent accompagné d'un style dorsal. Elle 
s’en éloigne également par les ailes qui ne présentent 
ordinairement qu'une cellule sous-marginale et trois 
postérieures. Par cette organisation évidemment in- 
férieure à celle des familles précédentes, les Brachys- 
tomes forment une transition pour arriver aux Di- 
chætes. 
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Des diverses tribus dont elleest composée, les X ylo- 
tomes et les Leptides se lient aux Tanystomes par la 
conformation des antennes et la disposition des ner- 
vures des ailes. Les Dolichopodes et les Syrphies se 
rapprochent des familles suivantes par des caractères 
tirés des mêmes organes. 


Plusieurs modifications importantes affectent les 
diverses parties du corps de ces Diptères : l'abdomen 
cylindrique ou conique dans les deux premières tri- 
bus, est généralement déprimé dans celle des Syr- 
phies. La trompe se caractérise dans les Dolichopo- 
des par la dépression des palpes , dans les Syrphies, 
par l’échancrure de la lèvre supérieure; et les anten- 
nes prennent dans ces dernières la forme de palette 
que nous retrouvons généralement dans les Dichætes. 
Les pieds s’allongent dans les Dolichopodes; les tarses 
sont munis de trois pelotes dans les Leptides. Les 
ailes passent, sous le rapport des nervures, de la 
disposition qu'elles présentent, dans les Tétrachætes 
précédens à celle des Diptères inférieurs. 


Une évale diversité se manifeste dans les habitudes 
de ces insectes. Les premières tribus cherchent leur 
subsistance sur le feuillase ou sur le tronc des arbres ; 
les Syrphies se nourrissent du suc des fleurs. Quel- 
ques Dolichopodes vivent de proie. Les femelles dé- 
posent leurs œufs, tantôt dans le détritus du bois, 
comme les Xylotomes, tantôt dans la terre, sur les 
plantes et même dans les eaux, comme plusieurs 
Syrphies. Les larves trouvent dans ces diverses si- 
tuations les alimens nécessaires à leur développement. 
Quelques-unes sont parasites et vivent de la sub- 
stance d’autres insectes, comme celles des Syrphies 
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qui dévorent les pucerons et celles qui dévastent les 
nids des Bourdons. 

L'organisation de ces larves présente les deux mo- 
des principaux qu'elle affecte dans les Diptères : celles 
des Xylotomes et des Thérèves ont la tête cornée ; 
celles des Syrphies et des Dolichopodes l’ont charnue 
et de forme variable. 


ire, Trisu. XYLOTOMES. — Xylotomæ , Meig. — Leptides, Lat. 
Reg. anim. — Mydasii, Lat. Gen. — Anthracini, Fall. 


Caractères. Trompe retirée dans la bouche. Palpes 
cachés, cylindriques , terminés en massue. Style des 
antennes apical. Abdomen conique. Ordinairement 
cinq cellules postérieures aux ailes. 


A, Cinq cellules postérieures aux ailes. 
B. Antennes de la longueur de la tête; style 
de deux articles. 


1 Genre. THÉRÈVE. 


BB. Antennes plus longues que la tête ; style de 
trois articles. 


2e, Genre. RUPPELLIE. 


AA. Quatre cellules postérieures aux ailes. 


3°. Genre. CHiROMYZE. 


Le genre Thérève, qui a donné lieu à la formation 
de cette tribu, présente de l’analosie avec les Tanys- 
tomes , et n'en diffère que par l'épaisseur de la trompe. 
Ia été compris parmi les Anthraciens, es Taba- 
niens , les Mydasiens , avant que Meigen l'ait isolé, 
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de même que les espèces qui le composent avaient 
été confondues avec les Anthrax et les Taons avant 
que Fabricius les en eût séparées sous le nom de 
Bibions, et M. Latreille sous celui qui leur est 
resté. | 

Les Thérèves , quoique leur nom fasse allusion à 
la chasse, vivent beaucoup moins de proie que du 
suc des fleurs sur lesquelles nous les voyons souvent. 
Plusieurs espèces sont remarquables par le duvet ar- 
genté qui les décore. Elles se réunissent quelque- 
fois en voltigeant en troupes nombreuses, sans doute 
pour se livrer à leurs amours. Les femelles déposent 
leurs œufs dans le terreau. Les larves sont vermifor- 
mes, très-allongées; la tête est petite; le corps, 
composé de vingt segmens distincts, se contourne 
dans tous les sens ; il est terminé par deux tubes res- 
piratoires. Les nymphes sont oblongues. Nous de- 
vons à Frisch la première observation sur le déve- 
loppement de la Thérève plébéienne ; Meigena fait 
ensuite connaître celui de la Thérève anoblie. 

Le genre Chiromyze a été formé par Wiedemann 
en faveur de quelques Diptères de l'Amérique méri- 
dionale, qui diffèrent des Thérèves , surtout par le 
port et is nervures des ailes. 

Le genre Ruppellie est caractérisé RU par la 
Re des antennes. 


æ, Genre, THÉRÈVE. — THEREVA, Lat., Meig. — 
Bibio, Fab., Fall. — Musca , Linn. 


Caractères. Palpes cylindriques, terminés par un renfle- 
ment arrondi, Premier article des antennes allongé , cylin- 
drique ; troisième conique , un peu renfié au milieu ; style 
court, de deux articles. ( PL. 10, fig. 8.) 
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1. À. À pEUx 116wrs. —-7hereva bilineata, Wied. Auss. 
Zweif. no. 5. — Zibio id. Fab. S. Antl. n°. r. 

Long: 8: lig. Noire. Thorax à deux hignes blanches. Pieds 
noirs ; base des jambes ferrugineuse. Ailes presque hyalines ; 
bord extérieur obscur 9. 


De la Nouvelle-Zélande. 


2. L. anoBLIE. — T'hereva nobilitata, Lat. Gen. 4, 296. 
— Meig. n°. 1. — Bibio id. Fab. S. Antl. n°. 6. — Bibio 
plebeia, Fall. n°, tr. 

Long. 6 lig. Corps à poils fauves. Face d’un gris noirâtre 7, 
fauve 9 ; poils fauves , entourés de noirs. Bord antérieur des 
yeux blanchâtre, Front fauve, à tache cordiforme d’un noir 
luisant ©. Antennes brunes. Thorax noirâtre , sans bande «7, 
à trois bandes d’un gris brunâtre ©. Abdomen ferrugineux ; 
base des segmens noire ; bord postérieur d’un jaune vif, à l’ex- 
ception du premier ; tarière d’un noir luisant 9. Cuisses noirä- 
tres ; jambes et farses testacés. Ailes brunâtres à la base des 
nervures. 

Sur les haies, peu commune. 


3. À. PLÉBÉIENNE. — T'hereva plebeia , Lat. Gen. 4, 206. 
— Meig. n°. 3. — Bibio id. et strigata, Fab. S, Anil. n°°.3 
et 8. — Bibio rustica, Fall. n°. 2.— Â{usca plebeia, Linn. 
F. $. 1570. 

Long. 5-6 lig. Face à poils bruns g', blancs, jaunâtres en 
dessus ©. Front d’un jaune brunâtre , à tache noire 9. Tho- 
rax d’un brun grisätre , à bandes obscures et poils noirâtres '; 
d’un jaune brunâtre , à bandes obscures 9. Abdomen noir, à 
poils noiïrâtres ; segmens à bord postérieur Jaune et taches laté- 
rales fauves  ; bord postérieur bianchätre et une bande in- 
termédiaire ardoisée D : les taches latérales de l'abdomen dis- 
paraissent quelquefois. Pieds bruns. Ailes hyalines. 


Commune. 


4. TT. azBiPenne, — Thereva albipennis, Meig. n°. 5. 
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Long. 35 d',4 + 9 lig. Face grisätre «, blanche 9. 
Front jaunâtre ; tache noire, entièrement divisée 92. T'horax 
cendré , à poils blanchâtres; trois bandes obscures. À bdomen 
ardoisé ; bord antérieur des segmens noir, postérieur jaunâtre, 
Ailes blanchâtres ; nervures noirâtres. 
Du midi de la France? 


5. T. rurPÈDE. — Thereva rufipes, Nob. 

Long. 4 lig. Noirâtre. Face nue; front à duvet gris jau- 
nâtre. Premier article des antennes un peu velu à l’extré- 
mité. Thorax à duvet brun; deux lignes blanchâtres. Abdo- 
men noir ; un peu de duvet brun. Pieds fauves ; hanches noires. 


Ailes roussâtres ; nervures transversales bordées de brun. 


De Bordeaux. 


6. V. FAUvE. — Thereva fulva , Meig. no. 12. 

Long. 4-5 lig. Fauve, à poils fauves Troisième article des 
antennes noirâtre. Front à tache noire ©. Cuisses et tarses 
bruns. Ailes presque hyalines 9. 

Du midi de la France ? 


7. TT. FLaviragre. — T'hereva flavilabris, Meig. no. 11. 
Long. 3 :-4 lig. Corps couvert d’un duvet jaune, soyeux. 
Face à poils blanchäâtres. Front à tache cordiforme, noire, 
luisante. Antennes noires. Côtés du thorax cendrés. Anus noir. 


Pieds jaunes ; hanches cendrées ; cuisses obscures ç, 2. 


De Paris. 


8. T. nisrinGuée. — T'herepa eximia, Meig. ne. 15. 

Long. 3 lig. D'un noir luisant. Une tache blanche de chaque 
côté des antennes. Front étroit 9. Thorax à deux lignes blan- 
ches. Abdomen long, cylindrique, pointu à lextrémité ; 
deuxième, troisième et cinquième segment à bandes argentées, 
interrompues. Jambes fauves, à extrénuté noire, Ailes bru- 
nâtres: bord extérieur fauve 2. 


Du midi de la France. 


420 HISTOIRE NATURELLE 


9. T, LuisanTE. — T'hereva nitida, Nob. 

Long. 3 : lig. D'un noir lisant. Face à poils blancs ; côtés 
et dessous à poils noirs. Front brun; tache cordiforme d’un 
noir luisant. Thorax à deux lignes blanchâtres, peu distinctes. 
Segmens de l'abdomen à bande blanche , interrompue au mi- 
lieu. Pieds noirs. Ailes à bord extérieur et bords des nervures 
brunûtres. 


De Bordeaux. 


10. T. vreiLe. — Thereva anilis, Meig. n°. 16. — Bi- 
bio id. Fall. n°. 3. — Bibio flavipes, Fab. S. Antl. n°. 4. 
— Musca anilis, Lion. F. $S. 1701. 


Long. 5 lig. Face et front brunätres ; ce dernier à ligne 
enfoncée , à tache brune 9. Premier article des antennes 
renflé , jaunâtre ; front couvert de soies noïrâtres. Thorax d’un 
brun noirâtre, à poils fauves et deux lignes päles. Abdomen 
à duvet argenté , cendré 9 ; bord des segmens blanc. Pieds 
fauves; base des cuisses noire, Ailes un peu jaunâtres; ner- 
vures transversales brunätres, 


Peu rare, en Europe. 


11. À. ANNELÉE. — T'hereva annulata, Meig. n°. 17. — 
T. anilis, Lat. Gen. 4, 206.— Bibio annulata , Fab. S. 
Antl. n°. 11. — Fall. n°. 4. 

Long. 4 :-5lig. Semblable à la précédente. D'un blanc 
bleuâtre , soyeux. Haut du front testacé 9. Premier article 
des antennes blanchâtre , à poils blancs. ‘Thorax à poils blancs 
et trois bandes grises. Abdomen à bandes noires, demi-cireu- 
laires ©. Ailes hyalines, à nervures brunes. 


De France et d'Allemagne. 


12. TT. voisine. — T'hereva confinis, Meig. no. 19. — 
Lat. Gen. 4, 296. — Bibio id. Fali. n°. 12. 

Long. 5! lis. Semblable à la précédente. Vertex noirâtre D. 
Exirémité de l'abdomen fauve en dessous œ. Abdomen d’un 
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brun noirâtre, à bord des segmens jaunâtres et taches latérales 
blanches ©. Âiles hyalines. | 


De France et d'Allemagne. 


13. TT. BLANCHATRE. — 7'hereva albicans, Nob. 

Long. 4 lig. Noire. Poils de la face grisâtres ; ceux des bords 
noirs. Poils du front et des antennes noirs. Thorax à duvet un 
peu ardoisé; lignes peu distinctes, Abdomen (vu de côté) 
mat, noir, à léger duvet gris ; (vu de derrière) à duvet blanc. 
Jambes d’un testacé clair. Ailes hyalines, à base jaunâtre @. 


De Bordeaux. 


2°. GENRE. RUPPELLIE. — RUPPELLIA, Wied. 


Caractères. Antennes plus longues que la tête ; premier 
article cylindrique , allongé ; deuxième cyathiforme ; troi- 
sième subulé ; style à trois articles. Abdomen déprimé, de 
quatre segmens distincts. Pieds assez allongés ; jambes mu- 
nies de pointes. (PL. 10, fig. 9.) 

ErymoLocre : Dédié à M. Ruppell. 


1. R. DEmI-7auNE. — Ruppellia semiflava, Wied. Auss. 
Zweif. Suppl. 25. 

Long. 2 lig. Face à reflets blancs. Front noir, à deux éléva- 
tions, Antennes jaunes. Thorax brun ; écusson et côtés jaunes. 
Abdomen jaune. Pieds bruns. Ailes grisâtres. 


De l'Egypte. 
3e. Genre. CHIROMYZE. — CHIROMYZA, Wied. 


Caractères. Premier article des antennes très-court ; 
troisième subulé. Pieds antérieurs plus longs que les inter- 
médiaires. Balanciers très-grands. Ailes couchées, dépas - 
sant l'abdomen; une cellule sous-marginale ; quatre posté- 
rieures. ( PI. 10, fig. 10. ) 

ErymoLore : Le nom de Chiromyza fait allusion à la 
longueur des pieds antérieurs, 
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1. C. à Banpes — Chiromyza vittata, Wied. Dipt. éxot. 
ER CAIE de 

Long. 5 lig. D'un jaune ochracé. Dernier article des an- 
tennes obscur. Thorax à quatre bandes obscures ; intermédiaires 
plus larges antérieurement ; écusson obscur au milieu. Abdo- 
men bordé latéralement de brun. Cuisses et extrémité des 
jambes obscures. Ailes jaunâtres ; nervures bordées d’obscur. 


Du Brésil. 


ne, Tirisu. LEPTIDES. — Leptides, Meig.,Lat. Fam. nat. — 
Bhagionides, Lat. Gen. — Authracidæ , Fall. 


Caractères. Trompe ordinairement saillante, à lé- 
vres terminales allongées ; labre ordinairement tron- 
qué. Antennes insérées vers la base de la tête: style 
ordinairement apical. Poiirine proéminente. Jambes 
intermédiaires et postérieures terminées par deux 
pointes ; hanches antérieures allongées ; tarses munis 
de trois pelotes. Ailes ordinairement écartées ; oïdi- 
nairement cinq cellules postérieures. 


A: Cinq cellules postérieures aux ailes. 
B. Palpes couchés. Style des antennes apical. 


1er. Genre. LerTis. 


BB. Palpes relevés. 
C. Style des antennes apical. 
D. Antennes de trois articles distincts. 
E. Abdomen conique, de longueur mé- 
diocre. 


2°. Genre, CHRYSOPILE. 


EE. Abdomen cylindrique , fort allongé. 


3e. Genre. VERLION. 
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DD. Antennes de deux articles distincts. 


4°. Genre. SPANIE. 


GG: Style des antennes paraissaut dorsal. 


5°. Genre. ATRÉRIx. 


AA. Trois cellules jostérieures aux ailes. 


6’. Genre. CLINOCÈRE. 


Les Leptides, quoique peu nombreuses, sont 
assez (Fes À soit par l’ensemble de l’organi- 
sation et la disposition Tee Pet soit par l'ins- 
tinct de l’un de ces Diptères dans ete de larve. 
Elles offrent des caractères qui se retrouvent dissémi- 
nés dans les différentes tribus de cette famille , et 
qui les en rapprochent ou éloignent plus ou moins ; 
mais c'est avec les Xylotomes qu'elles ont le plus de 
rapports. 

Le genre Leptis, qui renferme les espèces les plus 
saillantes, est caractérisé par les palpes couchés sur 
la trompe ; l'abdomen est transparent et le plus sou- 
vent orné de taches noires sur un fond jaune. Les 
Ghrysopiles , que nous avons cru devoir en détacher, 
en diffèrent par les palpes relevés ; ils ont de plus les 
pieds très-grêles et le corps couvert d’une épaisse 
toison. 


Les Athérix se singularisent par la disposition du 
troisième article des antennes qui est ovale et paraît 
dirigé en bas et muni d’un style dorsal, ce dont on 
ne trouve pas d'exemple dans les Diptères des tribus 
précédentes. Cependant , si l'on déc que cet ar- 
ticle n'est pas incliné, mais dilaté inférieurement, 
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le styie doit être considéré comme terminal, et il ren- 
tre dans la disposition ordinaire. Cette supposition 
nous paraît d'autant plus vraisemblable, que dans 
l’Athérix bicolore , où cet article n’est point dilaté en 
dessous , le style est entièrement terminal. Une autre 
espèce se fait remarquer par l'épaisseur du pre- 
mier article des antennes. 

Le genre Clinocère n’est pas proprement de cette 
tribu ; il y est étranger par l'insertion des antennes, 
par la trompe cachée, par le port et les nervures assez 
anomales des ailes; mais il s’en rapproche plus que 
d'aucune autre, surtout par les trois pelotes des 
tarses ; il fait céder la rigueur de la méthode à la né- 
cessité de ne pas multiplier le nombre des tribus. 

Les Leptides n'offrent rien de remarquable sous 
le rapport des habitudes. Nous les voyons rarement 
prendre de la nourriture; cependant on les surprend 
quelquefois occupées à sucer de petits insectes; 
d’autres fois, mais aussi rarement, sur les fleurs. 
Les unes aiment les bois , les autres les prairies. Les 
Leptis fréquentent les troncs des arbres, surtout à 
l'exposition du soleil dont elles recherchent la cha- 
leur. Leur premier mouvement en S'y posant est de 
se placer verticalement la tête en bas ; elles y restent 
long-temps immobiles, et s'y réunissent quelque- 
fois en grand nombre. Les Chrysopiles ne se trouvent 
guères que sur les plantes herbacées. Parmi les Athé- 
rix, les uns se tiennent également sur les graminées, 
d'autres sur les arbres. J’ai observé souvent l’Athérix 
bordé voltigeant sur les rives de la Lys et se posant 
sur les bateaux. 

Le développement de plusieurs Leptis a été décrit 
par Deccer. Les œufs sont déposés dans la terre ou le 
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terreau; ils sont blancs , allongés et arqués. Les larves 
de la Leptis bécasse ontle corps long , cylindrique, 
rétréci antérieurement, composé de douze segmens ; 
muni de mamelons en dessous et de deux stigmates 
à l'extrémité. La bouche est petite, cornée , et porte 
deux petites antennes. Les nymphes ont le bord des 
seomens garni de pointes. La larve du Verlion est 
fort siñsulière par son instinct semblable à celui du 
Myrméléon. Le corps est cylindrique, aminci comme 
dans le précédent, et susceptible de toutes sortes d’in- 
flexions. La tête est conique et armée de deux poin- 
tes cornées ; le dernier segment est allongé, aplati, 
relevé et terminé par quatre tentacules velus. Sur les 
côtés du cinquième segment, on découvre une pe- 
tite saillie d’où sort une pointe cornée et rétractile. 
Cette larve, qui vit de proie, se fait dans le sable de 
petits enfoncemens coniques. Pour y parvenir, elle 
lance le sable en courbant son corps et le débandant 
comme un ressort; ensuite, cachée au fond de ce 
piége, elle y attend le moment où quelque insecte 
y tombe, lève brusquement la tête, serre sa proie 
dans les replis de son corps et la dévore ; puis elle 
en rejette la dépouille. Elle vit de cette manière pen- 
dant au moins trois ans. La nymphe est nue et sim- 
plement couverte de sable. M. de Romans à vérifié 
récemment en Touraine l'observation de Degeer. 


ir. Genre. LEPTIS.—ZLÆPTIS , Fab. S. Antl., Meig., 
Fall. , Lat. Fam. nat, — Rhagio, Lat. Gen. — Musca. 
Linn. 
Caractères. Tète déprimée ; palpes ordinairement cou- 
chés ; deuxième article conique ; troisième article des anten- 
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nes court, ordinairement conique. Thorax à tubercule dis- 
tinct ; poitrine proéminente. Abdomen transparent. Cellule 
anale des ailes ouverte. ( PI. 10, fig. 11.) 

Erymoroces : Le nom de Leptis paraît faire allusion à la 
forme grêle du corps. 


1. L. BÉcAassE, — Leptis scolopacea, Meig. no. 2.— Fab. 
5: Antlnous Fall no: 1.— Rhagio id. Lat. Gen. 4, 258. 
— Musca id. Linn. F.S. 1700. 


Long. 6-7 lig. Palpes fauves. Face et front gris. Premier et 
deuxième article des antennes brunätres ; troisième fauve. 
Thorax ardoisé, à bandes obscures. Abdomen ferrugineux , à 
taches dorsales noires et bandes sur les côtés; septième seg- 
ment noir. Pieds jaunes ; cuisses postérieures à extrémité noire, 
Extrémité des ailes brunes; nervures transvérses bordées de 
brun ; stigmate noirâtre, 


Commun. 


2. L. strié. — Leptis strigosa, Meig. n°. 1. 

Long. 5 lig. Semblable au précédent. Face, front et antennes 
fauves. Bande intermédiaire du thorax divisée ; côtés jaunes, à 
taches ardoisées ; écusson jaune, à base noire. Les trois der- 
mers segmens de l'abdomen à bandes noires. Ailes un peu bru- 
nâtres. 


Rare, en France et en Allemagne. 


3. L. nisrivqué. — Leptis conspicua, Meig. n°. 3. — 
Rhagio id. Lat. Gen. {, 288. 
Long. 8-9 lig. Semblable au premier. Antennes noirâtres. 
Ailes jaunâtres ; stigmate noir, fort allongé. 


Commun dans les bois , aux environs de Paris. 


4. L. viTRiIPENNE. — Leptis vitripennis, Meig. no. 5. 

is 12 P els 

r? . me A 

4 Long. 4-5 lig. Semblable au scolopacea. Ecusson!jaunûtre, 
0° 4 

à base obscure. Sixième et septième segment de l'abdomen 
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noirs. Guisses entiérement jaunes. Nérvures des ailes légerement 
bordées de brunâtre ; stigmate brun. 


Commun. 


5. L. cnevaLier. — Lepiis tringartà, Meig. n°. 4.— Fab. 
S. Antl. n°. 2.— Fall. n°, 3. — Zepiis vanellus, Fab. S. 
Antl. no, 3.— Fall. n°. 3. — Rhagio id. Lat. Gen. 288. — 
Musca id. Linn. F.S. 1789. 

Long. 5-6 lg. Ferrugineux. Face et front gris. Antennes 
d’un gris jaunâtre. Thorax à bandes noirâtres , contignës. Ab- 
domen à taches dorsales ; les trois derniers sepmens noirs, à 
bord jaune. Ailes jaunûtres. 


Assez commun. 


6. L. sans Tache. — Zeptis immaculata, Meig. n°. 7. 

Long. 5 lig. Semblable au précédent. Antennes ferrugi- 
neuses. À bdomen sans taches dorsales 7, 9. 

Je soupçonne que c’est une variété du précédent, parce que 
J'ai observé un individu qui aväit des indices de taches dor- 
sales G', A. 


Je l'ai trouvé en France. 


7. L. a DEUX Tacues.—Leptis distigma, Hoffm.— Meig. 
n°. 8. 

Long. 4-5 lig. Semblable au scolopacea. Premier segment 
de l’abdomen sans taches dorsales ; les trois derniers à bandes 
noires ç'; tous les segmens à large bande noire 9. Cuisses an- 
térieures et postérieures à anneaux noirâtres ; jambes à extré- 
mité obscure. Aïles hyalines , à bord extérieur jaunâtre; deux 
pointes noirâtres au stigmate œ, 2. 


De France et d'Allemagne. 


8. L. riNÉorE —ZLeptis lineola, Meig. no. 9.—Fall no. 6. 
— Atherix id. Fab. S. Ant. n° 6. 

Long. 3-° hg. Semblable au scolopacea. Palpes et antennes 
noirâtres. Face et front blancs. Thorax noirâtre. Écusson 
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jaune. Abdomen sans bandes latérales. Cuisses antérieures à 


extrémité brune. Ailes hyalines, à stigmate brun. 
Rare, dans les bois. 


9. L. FuNÈBRE. — Lepitis funebris, Meig. no. 14. 

Long. 2 = lg. D'un brun noirâtre. Face à duvet blanc. Côtés du 
thorax grisâtre. Jambes d’un jaune brunâtre. Balanciers jaunes. 
Aïles brunätres ; stigmate brun. 

M. Alexandre Lefebvre l’a trouvé en Sicile. 


2 GExRE. VERLION.— JV ERMILEO. — Leptis, Fab., 
Meig. — Rhagio, Lat. Gen. 


Caractères. Tête peu déprimée , à col distinct. Premier 
article des palpes relevé; dernier conique, dirigé horizonta- 
lement. Antennes fort rapprochées , insérées assez haut; pre- 
mier article un peu allongé ; troisième ovale, conique. Thorax 
élevé. Abdomen déprimé, allongé, étroit, obtus à l’extré- 
mité @. Pieds postérieurs beaucoup plus longs que les au- 
tres. Guisses et jambes un peu renflées à l'extrémité. Aïles 
étroites, à deuxième cellule sous-marginale peu allongée. 
Pro He. 12) 

Le Leptis vermileo, de Fabricius et de Meigen , diffé- 
rant des autres espèces par la plupart de ces caractères, 
c'est-à-dire par l’ensemble de l'organisation , il ne nous pa- 
raît pas être possible de le laisser dans le mème genre. De plus, 
la conformation et les mœurs singulières de la larve que nous 
avons décrites plus haut ne le distinguent pas moins. Nous 
avons donc cru devoir former en sa faveur un genre parti- 
culier , auquel nous avons donné le nom assigné à l'espèce 
par Degcer qui en a fait connaitre l'instinct. 


1. V.DEcEEr.—Y’ermileo Degeerii.—Leptis vermileo, Fab. 
S. Ant]. n°. 7. —Meig. ne. 12. — Rhagio id. Lat. Gen.4,288. 
Long. 4? 5 lig. Face blanche. Front gris, bordé de noir D, 


Antennes brunes. Thorax d’un gris jaunâtre , à quatre bandes 
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brunes «7, d’un fanve brun ©. Abdomen fauve: segmens à 
taches dorsales et latérales noires, formant quelquefois des 
bandes. Pieds fauves ; premierarticle destarses postérieurs blan - 
châtre. Ailes presque hyalines @, 2. 


De la France centrale et méridionnale. 


3e. Genre. CHRYSOPILE. — CHRFYSOPILA, Macq. 
Dipt. du Nord, Lepuis, Meig., Lat. Fam. nat. , Fall.— 
Rhagio, Lat. gen. — Atherix , Fab. 


Caractères. Corps ordinairement velu. Tête assez large. 
Palpes relevés ; deuxième article cylindrique. Troisième ar- 
ticle des antennes ordinairement conique. Thorax sans tu- 
bercule distinct; poitrine proéminente. Pieds très-grêèles. 

ellule anale des ailes fermée. ( PL ro, fig. 13.) 


ErymoLocis : Chrysopila, poils dorés. 


1. C. poré. — Chrysopila aurata, Macq. Dipt. du Nord, 
no, 1. — Leptis aurala, Meig. n°. 16. — Leptis atrata, 
Fall. no. 8. — Rhagio id. Lat. Gen. 4, 288. — Aiherix 
atrata , aurata et tomentosa, Fab. S. Antl. n°%. 1, 4 et 5. 

Long. 3 - 4 lg. Noire, à poils dorés 7, d’un jaune pâle 9. 
Front gris ©. "Thorax (nu) d’un gris brun, à bandes noires. 
Jambes testacées. Balanciers bruns. Ailes un peu brunätres, 
presque hyalines 9 ; stigmate brun. 


Commun , au mois de mai, dans les prés humides. 


2. GC. DrADÈME. — Chrysopila diadema, Macq. Bipt. du 
Nord, n°, 3.— Leptis id., Meig. n°. 19.— Atherix id., 
Fab. S. Antl. n°, 2. 

Long. 2 ! lis. Semblable au précédent. No , gris 9. 
Face et front gris. Abdomen gris; bord des segmens noir @. 

. Pieds et cuillerons jaunes. Ailes hyalines. 

Commun, 

re 
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3. GO. spLexpipe. — Chrysopila splendida.—Lepiis id. 
Meig. n°. 20. — Atherix nigrita, Fab. S. Antl. n°. 3, 
Long. 3 lig. Semblable au diadema. 'Erompe, cuillerons 
et pieds noirätres. 


De France et d'Allemagne. 


4. CG. picorore. — Crysopila bicolor. — Leptis id. 
Meig. n°. 21. — Fab. S. Antl. n°. 8. — Leptis nubecula, 
Fall. no. 0. — Atherix oculata, Fab. S. Anil. ne. qe 

Long. 3 : lis. Ferrugmeux. Face grisâtre , trés-enfoncée 
au milieu. Front très-large, grisâtre. Troisième article des 
antennes très-comprimé , arrondi, non incliné. Thorax à trois 
bandes brunes. Ailes jaunâtres ; une tache brunâtre au milieu ; 
stigmate brun Ç*, jaune 2. 


De France et d'Allemagne. 


4°. Gexre. SPANIE. — SPANTA, Meis. Suppl. 


Caracières. Trompe un peu saillante. Antennes rap- 
prochées, velues, instrées au milieu de la hauteur de 
la tête, de deux articles distincts ; le premier court, pres- 
que cylindrique; deuxième allongé, épaisst en dessus, 
droit en dessous, atténué à l'extrémité ; style confondu 
avec l'extrémité de cet article. Ailes à nervure interno-mé- 
diaire n'atteignant pas le bord ; cellule anale fermée près du 
bord interne de l'aile. (PL. 10 , fig. 14, 15.) 

M. Meigen , qui a donné ce genre dans le supplément de 
son ouvrage, détermine sa place entre les Ædalées et les 
Hilares. Cette place ne nous paraît pas celle que la nature 
Jui a assigne. La tête, assez grande, hémisphérique, msérée 
a la hauteur du thorax, ne ressemble nullement à celle de 
ces Empides ct Hybotides , et elle donne aux Spanies un fa- 
cies entièrement différent. De plus, les nervures des ailes 
sont également très-diflérentes de celles de cette tribu: 
elles offrent cinq cellules postérieures et lanale grande ; 
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c'est-à-dire une disposition évidemment étrangère à ces Dip- 
tères 

Æ utant il est facile de démontrer que les Spanies n’appar- 
tiennent pas aux Empides , autant il est difficile de diter- 
miner la tribu à laquelle ii faut les rattacher, surtout d’a- 
près la description incomplète qu ‘en donne M. Meigen. Il 
nous semble que c’est avec les Leptides qu’elles ont Fe plus 
de rapports; cependant le nombre des pelotes des tarses 
n'a pas été mentionné par cet auteur , et s’il n’était que de 
deux, cette place leur conviendrait mal, et il vaudrait 
mieux les rapprocher des Anthraciens, quoique ces derniers 
n'aient que quatre cellules postérieures aux ailes. 


1. S. NOIRE. — Spania nigra, Meig. Suppl. n°. 

Long. 1 5 lig. Noire. Face nue. Yeux rouges, contigus; 
ocelles grands, élevés. Abdomen de sept segmens, finement 
velu. Pieds simples. Balanciers noirs. Ailes noirâtres «7. 

M. Meigen croit avoir reçu £e Se spas de M. von Winthem 
d'Hamboure. M. W esmael l’a trouvé à Bruxelles. 


5e, Genre. ATHÉRIX. — 4ATHERIX, Meig., Lat., Fab. 
— Leptis, Fall. -— Leptis, Anthrax, Bibio, Fab. 


Caractères. Trompe convexe en dessus. Lèyre supérieure 
pointue. Palpes relevés. Troisième article des antennes 
ovale, transversal, incliné ; style paraissant ordinairement 
dorsal. Poitrine peu saillante. Abdomen déprimée. (BL. 10, 
fig. 16.) 


1. À. pis, — Atherix ibis, Meig. n°. 1. — Atherix ma- 
culatus, Lat. Gen. 4, 289. — Leptis ibis, Fab, S. Antl. 
n°. 5. — Anthrax titanus, id. n°. 37. — Schæf. Icon. 
fab: jo, 0,0: 

Long. 4-5 lig. Noir. Front gris , jaunâtre D . T'horax à pcils 
jaunâtres ; deux bandes de duvet jaunâtre. Sesmens de l’abdo- 


men fauves, à taches dorsales noires , cendrés, à bandes 
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noires 9 ; prenuer noirâtre, Pieds fauves, Ailes à bandes trans- 
verses irrégulières, brunes. 


Rare, dans les prairies, 


2. À. BORDÉ. — Atherix maroinata, Meig. no. 2, tab. 15, 
f. 27,28. — Bibio id. Fab. S. Antl. n°, 5. 

Long. 4 lig. Semblable au précédent. Thorax à poils blan- 
châtres. Pieds noirs. 


Sur le bord des rivières ; il se pose sur les bateaux. 


3. À. LUGUBRE. — Atherix lugubris, Nob. 

Long. 3 : lig. Noir. Palpes allongés, courbés sur la trompe. 
Face à poils blancs sur les côtés. Front bordé de blanc. Pre- 
mier et deuxième segment de l’abdomen à reflets blancs de 
chaque côté ; les autres bordés de blanc. Pieds noirs. Moitié 
antérieure des ailes presque hyaline, avec une tache brune 
transverse; moitié postérieure brune, avec une rangée transverse 
de taches hyalines. 


Du cabinet de M. Percheron. 


4. À. NÉBULEUx. — Atherix nebulosa, Fab. S. Antl. no. 8. 
— Meig, n°.3. 

Long. 3, P 22e. Noir. Front à large sillon 9. Côtés 

DIE Rte) D 
du thorax et épaules jaunes. Abdomen menu, cylindrique ; les 
quatre premiers segmens à bande jaune . Pieds jaunes ; 
tarses noirâtres. Premier article des postérieurs un peu renflé . 
Ailes à bande brunâtre et stigmate noirâtre. 
te) 


De France et d'Italie. 


5. À. cRASsIPÈDE. — Atherix crassipes, Meig. n°. 4. 

Longs. 3 lis. Noir. Palpes courbés. Face et front blanchätres. 
Antennes noirâtres. Prothorax jaune. Abdomen cylindrique ; 
les quatre prenuers segmens à bande jaune, Pieds antérieurs 
jaunes ; postérieurs noirâtres; jambes renflées à l'extrémité , 
ainsi que le premier article des tarses. Moitié antérieure des 
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ailes hyaline, jaunâtre au bord extérieur; moitié postérieure 
brunâtre ; stigmate brun , allongé æ, 9. 

De France et d'Allemagne. 


6. À. sANS TACHE. — Atherix immaculata, Fab. S. Ant. 
n°. 10. — Meig. n°. 0. 

Long. 2-3 lis. D’un gris obscur. Face d’un gris-clair; un 
point blanc à la base du front. Thorax à trois bandes noires. 
Pieds noirâtres. Ailes presque hyalines. 

Commun , sur les herbes, au mois de mai. 


7. À. CRASSICORNE, — Ætherix crassicornis, Hoffm. — 
Meig.. n°. 5, tab. 15, f, 29, 30: — Lat! Gen. 4, 38% 
Leptis griseola , Fall. n°. 7. 

Long. 3-41 lig. Noir, à poils grisâtres. Premier article des 
antennes très-épais, ovale, velu. Thorax à trois bandes obs- 
cures. Ailes un peu brunätres ; base jaunâtre ; stigmate brun. 

En Europe ; assez commun en Suisse , au mois de juin. 


Ge. Gexre. CLINOCÈRE. — CZLINOCERA, Meig., Lai. 


Fam, nat. 


Caractères. Trompe retirée dans la bouche. Antennes 
distantes ; les deux premiers articles sphéroïdaux ; troi- 
sième court, conique ; style tomenteux, incliné. Pieds 
grèles. Ailes couchées ; deuxième cellule sous-marginale di- 
visée près de sa base par une nervure transverse; deux 
discoïdales distinctes ; trois postérieures ; anale petite et 
fermée. ( PL. ro, fig. 17.) 
| ÆErvmoroars : Clinocera, antennes inclinées. 


1. C. noir. — Clinocera nigra, Meig. n°. 1, tab. 16, 
M a 

Long. 2 Lg. D'un noir mat. Front large. Ocelles sur une 
proéminence. Thorax à trois bandes brunes. 

D’Allemagne. 
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4e. Triou. DOLICHOPFOBES. — Dolichopodu, Lat.. Meig., 
Fall. 


Caractères. Face étroite Z. Deuxième article des 
papes déprimé, membraneux , recouvrant la base de 
la trompe. Style des antennes tantôt dorsal, tantôt 
apical. Yeux ordinairement séparés g,,9. Abdomen 
cylindrico-conique ; organe copulateur à appendices fi- 
liformes ou lamelliformes. Pieds allongés. Ailes cou- 
chées ; cellule médiastine très-petite , fermée; point 
de discoïdale ; ordinairement trois postérieures; ner- 
vure externo-médiaire plus ou moins fléchie ; cellule 
anale petite. 


À. Antennes à style terminal. Orsane copulateur à 
appendices filiformes. 
B, Troisième articie des antennes alloncé, 
pointu. 
GC. Troisième article des antennes plus long 
que Îa tête. 


1e". Genre. Rsarmium. 


CC. Troisième article des antennes de la longueur 
de la tête. 


2e, Genre, PorPnyrops, 


BB. Troisième article des antennes court, arrondi, 


D. Ailes couchées ; nervure externo-médiaire 
arquée. 


3°. Genre, HYDRGPHORE. 
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DD. Aüles divergentes : nervure externo-médiaire 
droite. 


4. Genre. Carysore. 


AA. Antennes à style dorsal. 
E. Organe copulateur filiforme. 
F, Troisième article des antennes ar- 
rondi. 
G. Antennes insérées à la partie infé- 
rieure de la tête. 


5°. Genre, DraPpnorE. 


GG. Antennes insérécs à la partie supérieure de la 
tête. 


6°, Genre, PsiLores. 


FF. Troisième articie des antennes allongé ou 
ovale. 
H, Style des antennes bi-articulé, inséré vers 
le milieu du troisième article, 


7°. Genre. MÉDÉTÈRE. 


HH, Style des antennes simple, inséré prés de l'ex- 
trémité. 
5°. Genre. ARGYRE, 


EF. Organe copulateur lamelliforme. 
I. Style des antennes de deux articles allongés. 


9°. Genre. SYBISTROME. 


IT. Style des antennes simple, : 
J. Trompe courte. ji 


10°, Genre, Doricnorr, 


28. 
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JJ. Trompe allongée. 


11. Genre. ORTHOCRILE. 


L'organisation propre aux Diptères Tétrachætes 
s’altère considérablement dans les Dolichopodes, et 
nous offre plusieurs caractères que nous retrouverons 
dans la plupart des familles suivantes. Tout indique 
une transition entre Îes deux grandes divisions des 
Brachocères. Les antennes prennent graduellement 
là forme de palette ; et le style, l'insertion dorsale, 
qui vont devenir si ordinaires. Les ailes ne présen- 
tent également que les nervures des tribus inférieures. 
Les Dolichopodes ne conservent donc de la division 
à laquelle ils appartiennent que les quatre soies de 
trompe, et encore leur sont-elles contestées. M. Mei- 
gen n'en a observé que deux, ia lèvre supérieure et 
la langue ; mais il reconnaît que les maxillaires ont 
pu échapper à sa vue. En admettant leur existence 
avec M. Latreille , je n’oserais afirmer les avoir mises 
à découvert, quelles que soient les recherches que j’en 
ai faites. Quant aux palpes, ils présentent une mo- 
dification doublement singulière par leur insertion à 
la base de la lèvre supérieure et par leur forme fo- 
liacée, qui change leur destination en celle de chape- 
ron recouvrant la trompe. 

L'ensemble de l’organisation rend cette tribu très- 
naturelle. Nous signalerons la longueur des pieds 
d'où dérive son nom; le développement de l'organe 
copulateur, dont les appendices affectent souvent la 
forme de mains armées de pointes recourbées, la 
dépression des palpes et la conformation des lèvres 
terminales : ces lobes de la trompe, qui dans les au- 
ires Diptères sont réunis au-dessous par une mem- 
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brane, se divisent ici dans toute leur convexité, et 
peuvent librement se dilater et s'ouvrir. On peut ex- 
pliquer cette espèce d'anomalie en faisant observer 
que la partie divisée, qui est ordinairement toute su- 
périeure, s'incline dans les Dolichopodes , devient 
ainsi antérieure et même inférieure, tandis que la 
partie réunie y est réduite à peu de chose. Les ner- 
vures des ailes, quoique semblables en apparence à 
celle d’un grand nombre de Muscides, sont caracté- 
risées par la forme des cellules médiastine et anale, 
et par les bases toujours réunies des sous-marginales 
et première postérieure. Enfin ces Diptères se distin- 
guent par l'éclat du verd métallique dont ils bril- 
lent et qui se nuance d’or, d'argent, d'azur et de 
pourpre. 

Les genres qui composent cette tribu ne diffèrent 
souvent entre eux que par des différences peu consi- 
dérables. Dans les premiers, le style des antennes est 
terminal ; chez les autres il est inséré tantôt près de 
l'extrémité et tantôt vers la base du troisième article. 
Les Rhaphium se font remarquer par la longueur de 
leurs antennes, les Diaphores par l'insertion infé- 
rieure de cet organe , et les Sybistromes par la singu- 
larité du style qui se dilate en palette à l'extrémité 
de ses deux articles. Le genre Ortochile ne se distin- 
gue pas moins par la longueur de la trompe. L'organe 
copulateur des mâles se modifie par la forme de fi- 
lamens ou de larges palettes que prennent les prin- 
cipaux appendices. Dans le Médétère Noté il’ pré- 
sente deux membranes creuses, boursoufilées et fort 
extraordinaires. La conformation des pieds est égale- 
ment diversifiée. Dans une partie des Dolichopes et 
des Psilopes, les tarses se dilatent et se garnissent 
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de cils ; les jambes se conlournent singulièrement dans 
quels Médétères. Enfin les ailes ne varient suères 
que par la courbure plus ou moins prononcée de la 
nervure externo-médiaire déterminée par un point 
convexe à la surface supérieure. Dans les Hydropho- 
res, cette nervure est arquée d’une manière particu- 
lière ; dans les Psilopes , elle se bifuraque et forme une 
cellule supplémentaire. 

Les Dolichopodes vivent sur les végétaux et par- 
ticuliérement sur le feuillage; ils y montrent beaucoup 
de vivaciié et y font éciater ieurs brillantes couleurs. 
Les uns fréquentent Îles bois et se posent sur Îles 
taillis ou sur les plantes herbacées ; ils recherchent les 
rayons du soleil, ou se tiennent cachés dans l'ombre 
les autres habitent les prairies et se rapprochent des 
eaux. Ils paraissent souvent occupés à recueillir avec 
leur trompe les fluides répandus sur la surface des 
feuilles, rarement le suc des fleurs. Les Médétères 
et les Hydroplores font la chasse aux petits insectes, 
et parcourent pour cela le tronc des arbres et les murs 
humides , en marchant avec beaucoup d’agilité, même 
en arrière et de côté, au moins lorsqu'on les in- 
quiète EL ampleur et la conformation des lèvres de 
leur trompe leur permet d'y introduire leur proie. 
J'ai va un Hydrophore qui s'était emparé d’une larve 
de Tettigone, la tenant à demi pe dans la ca- 
vité de cet organe, tandis qu'à l’aide du suçoir il 
en tirait toute 5 substance fluide. Nous voyons ces 
Dipières depuis le mois de mai jusqu'en octobre. 
Leur existence varie dans sa durée; elle parait assez 
longue dans la plupart; les Sybistromes voient à 
peine quinze jours de printemps. Le beau Médétère 
royal ne se montre qu'en automne; quelques espèces 
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de ce genre ont deux générations dans l’année ; nous 
ne savons rien de leurs amours, qui se passent sans 
doute dans les airs. Les sexes paraissent générale- 
ment en nombre égal. L’organe copulateur des mâles 
et la dilatation de quelques parties des pieds dans un 
assez grand nombre d’entre eux, semblent indiquer 
de Ïa part desfemelles une résistance proportionnée aux 
moyens d'attaque. 

Nos connaissances sur le développement de ces pe- 
tits insectes se bornent encore aux observations faites 
par Deeger sur la farve et la nymphe du Dolichope à 
crochets. Elles häbitent la terre. La larve a la téte 
charnue et de forme variable, et ce mode de confor- 
mation est encore un caractère qui distingue ces Dip- 
tères des tribus supérieures , et Îles rapproche des 
suivantes. La bouche est armée de deux espèces de 
mâchoires en forme de tubercules, entre lesquelles 
se trouve une petite pointe qui est peut-être un su- 
çoir. Le corps est formé de douze seomens, terminé 
par deux crochets, muni sur le dos de deux stig- 
males élevés, et de fausses pates en dessous. La 
nymphe est plus courte et plus épaisse. On distin- 
gue en avant de la tête plusieurs pointes dont les 
deux intermédiaires sont les plus longues. Le bord 
antérieur du thorax porte deux cornes assez lon- 
ques , recourbées et prolongées par un appendice fili- 
forme. L/abdomen est conique; les segmens sont bor- 
dés de soies. 


er, GENRE. RHAPHIUM. — RAHAPHIUM, Meig., Lat. 


Reg, anim. 


Caractères. Troisième article des antennes subulé, fort 
allongé g, comprimé ; style court, terminal, bi-articulé. 
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Appendices de l'abdomen fliformes. Jambes presque nues. 

Nervure externo-médiaire des ailes peu fléchie (PI. 10, fig.18). 
Ervmorocre : Le nom de Rhaphium fait allusion à la 


forme subulée des antennes. Ce genre devrait peut-être se 
réunir aux Porphyrops. 


1. R. LONGICORNE. — Ahaphium longicorne, Meig. n°. 1. 
Long. 3 lig. D'un vert métallique obscur. Face blanche. 
Front bleu. Antennes noires, de la longueur de l'abdomen , 


peu allongées ,9. Pieds noirs. Ailes obscures; nervure trans- 
verse bordée de brun. 


Dans les bois marécageux , sur les herbes. 


2. R. macrocère. — Rhaphium macrocerum , Wied. — 
Meig. n°. 3. 

Long. 1 : lig. D'un vert-olivâtre brillant. Front bleu. Troi- 
sième article des antennes assez large. Pieds ferrugineux ; 
jambes et tarses postérieurs bruns. Ailes brunâtres. 


De France ? et d'Allemagne. 


3. R. osscur. — Rhaphium caliginosum , Meig. ne. 4. 

Long. 1 lig. D’un vert-olivâtre obscur. Face d’un blanc 
argenté. Front bleu. Appendices extérieurs de l'organe copu- 
lateur fort comprimés , à base étroite , élargis vers le milieu @. 
Pieds fauves ; cuisses postérieures noirâtres en dessus, depuis 
le milieu jusqu'à l’extrémité ; jambes et tarses postérieurs obs- 
curs. Ailes brunâtres. 


Commun sur les herbes des fortifications de Lille, au mois 
de ma. 


Je rapporte à cette espèce des femelles qui n’en diffèrent que 
par la forme brièvement conique du troisième article des an- 
tennes , et par la longueur du style; ces femelles se trouvent 
en même temps que les mâles et en même nombre. Je les ai 
décrites dans les Diptères du Nord sous le nom de Porphyrops 
pallitarsis. 
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4. R. pps xoiRs. — Rhaphium nigripes, Nob. 


Long. 1 + lig. Semblable au précédent. Style des antennes 
un peu allongé. Dessous de la tête velu; front vert. Pieds 
noirs ; Jambes intérieures et intermédiaires fauves, et munies 
antérieurement de pointes ç*. Ailes presque hyalines. 


Cette espèce, à l'exception de la longueur des antennes, se 
rapproche des Porphyrops ; mais elle en diffère encore par le 
style nu et plus court. 


Rare, à Lille. 


5, R. cuivreux. — Khaphium cupreum, Macq. Dipt. du 
Nord, n°. 3. 

Long. 1 + lig. Semblable au caliginosum. Face noire, Ab- 
domen cuivreux; appendices intérieurs assez allongés , de 
deux articles distincts; premier noir; deuxième brunâtre. 
Nervure externo-médiaire des ailes rapprochée de la sous- 
marginale à l'extrémité Z. 


Rare, à Lille. 


6. R. xienras. — Rhaphium xiphias, Meig. n°. 5. 


Long. 1 5 big. Semblable au caliginosum. Front noir, lui- 
sant. Pieds d’un fauve clair; hanches antérieures d’un jaune 
clair ; les autres ardoisées œ'. 


De France? et d'Allemagne. 


7. R. rascé. — Rhaphium fasciatum, Meig. no. 9, 
tab#34,6F15; 

Long. 1 + lig. Sembiable au caliginosum. Face verte, à 
duvet blanchâtre N. Deuxième et troisième segment de l’ab- 
domen fauves , à ligne dorsale et bord postérieur verts ; appen- 
dices fauves  ; ligne dorsale large ; point de vert au bord pos- 
térieur ,9. Éxtrémité des cuisses noire 9 ; jambes postérieures 
munies de pointes. 


Assez rare, à Lille. 
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8. R. piraté. — Rhaphium dilatatum, Wied. Auss, 
Zweif, n°. 1. 

Long. 1 : lig. Cuivreux. Face linéaire, blanche. Front 
bleuätre. Antennes noires; style inséré sous un angle aiou. 
Pieds jaunes ; jambes postérieures dilatées, ainsi que les pre- 
nuers articles des tarses. Ailes brunûtres. 


De la Chine. 


2°. Genre. PORPHYROPS. — PORPHYROPS, Meis., 


Lat. Reg. anim. — Dolichopus , Fab. 


Caractères. Face étroite «7, large 9. Troisième artiele 
des antennes comprimé, pointu; style terminal, pubes- 
cent. Yeux velus. Appendices de Pabdomen filiformes. (PL 10, 
fig. 19.) 

Erymorocie : Le nom de Porphyrops fait allusion à la 
couleur des yeux. 


1. P. ÉLÉGANT. — Porphyrops elegantulus, Vonwint. — 
Meis. 0.429. 

Long. 3 lig. D'un vert doré. Face argentée. Sixième seg- 
ment de Pabdomen bleu. Pieds ferrugineux ; jambes et tarses 
postérieurs noirâtres. Ailes brunâtres. 


D’Allemagne. 


2. P. BRILEANT, — Porphyrops nitidus, Macq. Dipt. du 
Nord, n°. 14. 

Long. 3 lig. D'un vert doré. Face et front d’un noir blenà- 
tre. Yeux à poils blancs. Une tache argentée de chaque côté 
du thorax (vu en face). Côtés de l'abdomen à reflets blancs ; 
cinquième segment d’un noir bleuâtre; sixième à extrémité 
brune, Pieds jaunes; cuisses postérieures à extrémité noire. 
Ailes brunâtres. 


Du nord de la France. 
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3. P. couuux. — Porphyrops communis, Meig. n°". 13, 
tab. 85 ;' Ex 6: 

Longs. 2 : lig. D'un vert obscur. Face argentée. Éront bleu. 
Appeñdiol de l'abdomen élargis à leur base, allongés, four- 
chus. Pieds noirs; jambes postérieures fauves, à base el ex- 
trémité noirâtres. Ailes brunâtres, 


Assez rare, en France. 


4. P. pes RIVES. — Porphyrops riparius, Moigz n°. 18. 

Long. 2 hig. D'un vert obscur. pu crise, à reflets blancs. 
Front d’un vert der ré, à reflets gris. Std: cuivreux. Pieds 
fauves ; cuisses noires ; antérieures à base et extrémité fauves ; 
intermédiaire à extrémité fauve ; postérieure à moitié antérieure 
fauve. 

Assez commun. 


5. P. RurIPÈDE, — Porphyrops rufipes, Meig. n°. 14. 

Long. 2 -lig. Semblable au communis. Front vert, à 
reflets blancs, Pieds fauves. Hanches cendrées. Pieds posté- 
rieurs brunâtres , 2. 

De France, assez rare, au mois de juillet. 


6. P. pes Bois. — Porphyrops nemoralis, Meig. n°. 15. 

Long. 1 = lig. Semblable au précédent. Front bleu. Hanches 
d’un fauve obscur. Aïles brunes; nervure externo-médiaire 
droite 9 

De France, assez rare. 


7. P. LatimÈne. — Porphyrops latipes, Macq. Dipt. du 
Nord , n°. 15. 

Long. 2 lig, D'un vert obscur. Troisième article des antennes 
allongé, conique. Pieds noirs; jambes fauves; postérieures 
épaisses, élargies vers l’extrémité; moitié postérieure noire 2. 

Assez rare, au mois de juillet. 


8. P. parmirëne, — Porphyrops palmipes, Meig. n°. 22. 
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Long, 1: lig. D’un vert obscur. Troisième article des an- 
tennes allongé. Ventre jaune. Pieds fauves ; premier article 
des tarses intermédiaires très-long ; deuxième très-court ; troi- 
sième et quatrième courts , aplatis, ciiés ; jambes postérieures 
en massue ; tarses trés-courts. Ailes brunâtres œ. 


De France et d'Allemagne. 


9. P. osscurcr. — Porphyrops obscuratus, Meig. no. 21. 


Long. 1 = lig. D’un vert obscur. Front bleu, Pieds fauves. 
Ailes obscures. 


Assez rare, en France et en Allemagne. 


10. P. À BANDE. — Porphyrops vittatus, Nob. 


Long. 1 ? lig. Front noir, a reflets bleus. Antennes noires ; 
les deux premiers articles un peu allongés, menus ; troisième 
dilaté à sa base, triangulaire, pointu. Thorax d’un vert oli- 
vâtre. Abdomen menu, arqué, comprimé, obtus , d’un jaune 
pâle ; une large bande dorsale, noïrâtre, interrompue au bord 
des segmens. Pieds jaunes; tarses intermédiaires un peu dila- 
tés ; les trois derniers articles noirs œ. | 


De Bordeaux. 


11. P. Nain. — Porphyrops pumilus , Meig. ne. 17. 


Long. 1 lig. D'un vert obscur. Front bleu. Pieds fauves ; 
cuisses antérieures à anneau noirâtre à la base. Ailes grisä- 


tres 2: 


12. P. À cou JAUNE. — Porphyrops flavicollis, Meig. 
no, 24. 

Long. 1 lig. Thorax ochracé. Abdomen brunâtre. Pieds d’un 
jaune pâle, assez longs ; prenuer article des tarses postérieurs 
plus court que le deuxième 2. 


Rare. 
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3e, GEexre. HYDROPHORE.—/FYDROPHORUS , Fall., 
Macq. Dipt. du Nord. — Medeterus, Meig. 


Caractères. Trompe fort épaisse. Face assez large &, D, 
à ligne transversale, élevée. Antennes fort courtes ; troi- 
sième article fort petit , ovale ; style terminal , ordinairement 
long. Quatre appendices à l'extrémité de l'abdomen, deux 
un peu renflées vers l’extrémité, et deux sétacées. Pre- 
mier article des tarses plus court que le deuxième. Nervure 
externo-médiaire arquée en dessus. (PI. 10, fig. 20.) 


1. H. sacurus. — Æydrophorus Jjaculus, Fall. n°. 7.— 
Medeterus id. Meig. n°, 14. 

Long. 1 + lig. D’un gris verdâtre. Face et front blanchâtres. 
Antennes noires. Thorax à trois bandes vertes. Pieds noirâ- 
tres, à genoux jaunes; cuisses postérieures larges. Ailes hya- 
lines g', . 

Assez commun sur le tronc des arbres. Nous avons observé 
un individu de cette espèce tenant un insecte dans sa trompe. 


2. H. À BANDES cuIVREUSES. — //y drophorus œæneivittatus , 
Macq. Dipt. du Nord, no. 2. 


Long. 2 lig. D'un gris olivâtre. Face bleue on verte, à bande 
grise . Vert en dessus, bleuâtre en dessous 9. Thorax à 
bandes cuivreuses. Pieds brunâtres. 


Rare, de France. 


3. H. nésuceux. — y drophorus nebulosus, Fall. no, 4. 
— Medeterus id. Meig. n°. 19. 


Long. 1 lig. D’un vert-métallique obscur. Face blanchâtre. 
Front dus noir luisant. Style des antennes court. Thorax à 
deux bandes obscures. Organe copulateur peu saillant, Pieds 


noirs. Ailes parsemées de points obscurs œ. 


De France et d'Allemagne. 
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4. H. LuisaxTt, — 7; drophorus nitidus, Nob. 

Long. 2 lig. D'un vert foncé, brillant, Les deux premiers 
articles des antennes testacés. Partie postérieure du thorax à 
sillon dorsal et duvet gris. Pieds noirs. Ailes à bord extérieur 
des nervures d’un jaune pâle 9. 

Rare, de France. 


4°. Gexre, CHRYSOTE. — CHRYSOTUS, Meis., Lat, 
Reg. anim. — Dolichopus, Wied. 


Caractères. Troisième article des antennes rond; style 
terminal, velu vers l'extrémité. Organe copulateur replié 
dans une rainure du ventre ç ; appendices filiformes, Picds 
peu allongés. Ailes tiivergentes; nervure externo-médiaire 
droite. ( PI. 10, fig. 2 .) 

ETYMoLOGIE : Le nom de Chrysotus fait allusion à la cou- 
Jeur dorée de ces BDipteres. 


1. G. NÉGHIGÉ. — Chrysotus neglectus, Meig. ne, 1, 35, 
f. 10. — Dolichopus id. Wicd, Zool. Mag. n°. 22. 

Long. 1 “ lig. D'un vert doré. Face blanchätre 9. An- 
tennes noires. Pieds d'un fauve clair; moitié postérieure des 
cuisses antérieures noire 1. 

Sur les haies. 


2. C. AronxDanT. — Chrysoius copiosus, Meig. no. 2. 

Long. 1 : lig. Semblable au précédent. Cuisses noires ; 
jambes antérieures fanves ; postérieures noirâtres ç', fau- 
ves 2. 


Commun. 


3. C. rémorar — Chrysotus femoralis, Megeri. — Meig. 
n° 

Long. 1 : lig. Semblable an premier. Front bleu, Abdomen 
quelquefois bleu. Cuisses à large anneau noir 9. 

De France? et d'Allemagne. 
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4. GC. nieniPèpe. — Chrysotus nigripes, Moeig, n°. 6. — 
Dolichopus id. Fab. S. Antl. n°. 12. 


Long. 1 lig. Semblable au premier. Front vert ou bleu, 


Cuisses noires; jambes et tarses d’un testacé obscur. 


Assez commun au mois de jullef. 


5. C. Læsus. — Chrysotus læsus, Meig. no. 7. — Poli- 
chopus id. Wied. Zool. Mag. n°. 21. 

Long. 1 lg. Bleu. Thorax à reflets verts. Pieds noirs, à 
reflets verts. 


Assez rare, de France. 


6. G. cuivreux. — Chrysotus cupreus, Macq. Dipt. du 
Nord, n°, 5. 

Long. 1 © lig. D'un vert cmivreux. Pariic postérieure du tho- 
rax et écusson sans reflets rouges. Abdomen non cuivrenx 9. 
Pieds noirs; hanches antérieures d’un jaune pâle, Aïles bru- 
nâtres g, 9. 


Commun dans les haies au mois de mai. 


7. G. micororr. — Chrysotus bicolor, Mac. Dipt. du 
Nord, ne. 6. 

Long. = lis. Face et thorax blens. Front, abdomen et 
cuisses verts. Deuxième article des hanches fauve, ainsi que 
l'extrémité des enisses et des jambes. 


Rare. 


5e. Gexre, DIAPHORE. — DIAPHORA, Meig., at. 


Reg. anim. 


Caractères. Yeux contigus ç'. Antennes insérées à la pañtie 
inférieure de la tête ; troisième article rond; style dorsai , 
velu. Appendices de Pabdomen filiformes. Nervure externo- 
médiaire des ailes droite. (PL 10 , fig. 22.) 


Érvuoroce : Le nom de Zaphora fait allusion à la dif- 


443 HISTOIRE NATURELLE 


Jférence que présente la.forme des yeux relativement aux 
autres genres. 


1. D. pe Horrmansecc. — Diaphora Hoffmanseggit, 
Meig. Suppl. n°. 5. — D. flavocinctus, Meig. n°. 1. 

Long. 2 lig. Noir, à reflets verts. Face noire, à duvet blanc. 
Deuxième segment de l’abdomen d’un jaune rougeûtre trans- 
parent. Pieds fauves; base des cuisses noire; jambes posté- 
rieures à extrémité noire ; pelotes des tarses antérieures gran- 
des. Ailes brunâtres œ. 

Rare. 

2. D. simacuzé. — Diaphora bimaculata, Macq. Dipt. 
du Nord, n°. 2. 

Long. 1 : lig. Semblable au précédent. Une tache jaune de 
chaque côté du deuxième segment de l'abdomen œ. 

Rare. Ce n’est peut-être qu’une variété du premier. 


3. D. ne Wivruem. — Diaphora Winthemi, Meig. n°. 4. 

Long. 11 lg. Vert. Face blanche. Yeux séparés par une 
ligne blanche. Pieds noirs. Ailes presque hyalines. 

M. von Winthem l’a recu de Genève, 


Ge. Genre. PSILOPE, — PSZLOPUS , Megerl., Meig., 


Lat. Res. anim. — Dolichopus, Fab. — Leptopus , 
Fall. 


Caractères. Face large &, P. Palpes munis d’une soie. 
Troisième article des antennes ordinairement rond ; style 
inséré près de l’extrémité. Yeux ordinairement velus . Ab- 
domen long et menu; appendices filiformes. Pieds fort longs 
et gréles; soies aux cuisses antérieures en dessus. Quatre 
cellules postérieures aux ailes. Deuxième incomplète, (PL. 10, 
fig. 23.) 

Erymorocie : Psilopus, pieds menus. 


1. P. PLATYPTÈRE. — Psilopus platypterus, Meig. n°. 2, 
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tab. 34, f. 14. — Dolichopus id. Fab. S, Antl. ne. 20. — 
Leptopus tipularius, Fall. 

Long. 2 = he. Vert, à duvet gris. Face et front blancs. An- 
tennes jaunes; troisième article obscur. Abdomen à longs 
poils @. Pieds jaunes ; troisième et quatrième article des tarses 
intermédiaires blancs ; cinquième noir *. Aïles larges 9. 


Commun. 


2. P. nerveux. — Psilopus nervosus, Meig. n°. 3. — 
Leptopus di cedemanni, Fall. 

Long. 3 lig. D'un vert doré. Front et antennes jaunes ; 
troisième article brun. Quatrième article des tarses antérieurs 
noir, très-court, bilobé . Nervures externo-médiaire et trans- 
verse des ailes courbées. 


De France? et d'Allemagne. 


3. P. Triste. — Psilopus contristans, Meig. no, 4. — 
Dolichopus id. Wied. Zool. Mag. n°. 19. 


Long. 2° lig. Semblable au précédent. Front argenté. 
Troisième article des antennes noir. Thorax à duvet gris. Seg- 
mens de l’abdomen à bord noir. Nervures des ailes droites. 


De France ? et d'Allemagne. 


4. P. rascié. — Psilopus fasciatus , Nob. 

Long. 3 lg. Vert. Face blanche. Front à reflets blancs. Les 
deux premiers articles des antennes jaunes (le troisième man- 
que ). Thorax à quatre lignes pourpres. Abdomen à reflets 
blancs ; segmens à large bord d’un brun pourpré. Pieds fauves ; 
quatrième et cmquème article des tarses antérieurs noirs, un 
peu élargis. Nervures des ailes bordées de jaunâtre w. 


M. Alexandre Lefebvre l’a trouvé en Sicile. 


5. P, PreureuR. — Psilopus lugens , Meig. n°. 6. 
Long. 2 lig. D'un vert métallique, à duvet gris. Face et 
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front blanchäâtres, Antennes jaunes; troisième article noir. 


Pieds jaunes @, 2. 


De France? et d'Allemagne. 


6, P. RayonNaNT, — Psilopus radians, Nob, 

Long. 2 : lig. D'un vert ou d’un bleu violet, trés-brillant. 
Antennes noires; deuxième article garni de soies allongées, 
rayonnant à l’entour; style fort allongé. Bord des segmens 
de l'abdomen noir ; organe copulateur peu épais. Pieds noirs ; 
jambes antérieures et intermédiaires jaunâtres. Bord extérieur 
des ailes un peu brunâtre vers l’extrémité. 

De l'Amérique septentrionale ; cabinet de M. Percheron. 


7. P. ne Porrorico. — Psilopus Portoricensis, Nob. 

Long. 2 ! lig. D'un beau vert doré. Front bleu. Antennes 
noires ; style velu à la base. Thorax à reflets bleus. Segmens de 
l'abdomen bordés de noir. Pieds jaunes. N'ervure transversale 
de la cellule diseoïdale oblique 9. 

De Portorico. Je le tiens de M. Seringes fils, de Genève. 


8. P a sanpes. — Psilopus vittatus, Wied. Auss. Zweif, 
n°, 8, 

Long. 3 : lig. D’un vert doré. Antennes fauves ; style très- 
long. Thorax à trois bandes brunes, distantes ; côtés à duvet 
blanc. Abdomen à reflets bleus; segmens bordés de brun ; or- 
gane copulateur moins épais que dans les Pailopes d'Europe. 
Pieds fauves ; tarses bruns. Aïles à bord extérieur ; une bande 
transversale et grande tache à l’extrémité, brunes G, 9. 

De Java. M. Wiedemann ne décrit que la femelle; j'ai vu 


le mâle dans la collection de M. Serville , à Paris. 


9. P. pu SénécaL. — Psilopus Senegalensis, Nob. 

Long. 3 : lig. D'un vert doré. Front à reflets bleus. An- 
tennes noires. T'horax à bande bleue; écusson bleu. Abdomen 
d’un brun cuivreux sur les côtés: bord des segmens à liseré 
brun ; les deux premiers bleus en dessus, Pieds jaunes ; hanches, 
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caisses postérieures et base des autres, noires. Ailes brunes; 
deux taches plus claires au bord extérieur, ainsi que le bord 
intérieur cf. 


Du Sénégal; cabinet de M. pd à Paris. 


10. P. criniconne. — Psilopus crinicornis, Wied, Auss, 
Zweif. n°. 20. 

Long. 2 © lig. D'un vert doré, à reflets bleus. Face à refiets 
blancs. Antennes noires; style beaucoup plus long que le 
corps. Abdomen à incisions noires; premier segment jaunâtre 
au milieu. Jambes jaunâtres ; postérieures brunes, Aïles hya- 
lines , 2. 

De Java. 


11. P. oromrère.— Psilopus globifer, Wied. Auss. Zweif. 
n°. 16: 

Long. 2 ! lie. D'un vert doré. Face et front à reflets blancs. 
Antennes noires; style de la longueur de l’abdomen, terminé 
par un bouton oblong, Abdomen à incisions noires. Pieds 
bruns ; cuisses antérieures à extrémité jaune ; jambes Jaunâtres ; 
postérieure à base et extrémité brnne, Aïles hyalines. 


De la Chine, 


n°. Genre. MÉDÉTÈRE. — AZDETERUS , Mcig,, Lat, 
Regn. anim. — Dolichopus, Fab. , Fall. 


Caractères. Trompe épaisse et saillante, Troisième arti- 
cle des antennes ovale ou oblong ; style dorsal, allongé, 
ordinairement bi-articulé. Appendices de l'abdomen ordi- 
nairement filiformes. Pieds grêles, presque nus. Nervure 
externo-médiaire des ailes peu fléchie; ordinairement un 
peu convexe à la courbure de cette nervure. (PL 10, fig. 24.) 


1. M. noyaz. — Medeterus regius, Meig. n°, 1, tab. 35, 
f,16, 17. — Dolichopus id. Fab. S. Anti. n°. 5, 
Long, 3 lig, D'un vert métallique, Face large, à reflets 


29. 
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blancs  ; partie inférieure bleue ,9. Antennes noires, Thorax 
à duvet blanc; quatre bandes pourpres. Les quatre premiers 
segmens de l'abdomen à duvet blanc et bord noir ; les derniers 
cuivreux. Pieds longs, verts. Bord extérieur des ailes brun à 
l'extrémité ; une tache brune dans la première cellule posté- 
rieure ; un point blanc à l'extrémité g. 

Assez rare, sur les murs, au mois d’octobre. 


2. M. museLier. — Medeterus rostratus, Fisch. Progr, 
Mosk. 1819. — Meig. n°. 3. — Dolichopus id. Fab. S. Antl. 
n°. 15. — Lat. Gen. 4, 203. 

Long. 2 lig. Vert. Trompe fort épaisse et saillante. Face 
large , à petite tache d’un bleu brillant ; style des antennes 
long. Thorax d’un blanc grisâtre, à trois bandes d’un vert 
cbseur. Abdomen d’un vert doré, à duvet gris. Pieds fauves. 

Rare, en France. 


3. M. xoré.  Medeterus notatus, Meig. n°. 6, tab. 35, 
f. 15. — Dolichopus id. Fab. S. Anil. n°. 10. 

Long. 2 lig. D'un vert obscur «7, cuivreux 9. Premier ar- 
ticle des antennes allongé, conique. Thorax à bande dorsale 
grise Ÿ, noirâtre g'. Abdomen fort court ,9 ; organe copu- 
lateur à deux grands appendices d'un blanc jaunâtre, larges, 
membraneux, creux, ciiés, et terminés par un filament œ. 
Pieds verts; antérieurs courts ; cuisses mumies de fortes pointes ; 
jambes à dent bifide, et prolongées par une saillie conique ; 
pieds intermédiaires fort allongés ; jambes terminées par une 
touffe de poils frisés @'; pieds simples 9. Ailes brunâtres, à 
base et bord extérieur jaunäâtres ; nervures bordées de brun ; 
un point brun sur la nervure externo-médiaire ; deux points 
confluens sur la transversale. 

Assez rare, sur les murs, au mois d'octobre. 


4. M. r1Eps-verTs. — Medeterus viridipes, Nob. 
Long. 2! lis. Vert. Face blanche. Front à reflets blancs. 
Antennes noires. Yeux finement velus. Thorax d'un vert 
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bleuâtre , à léger duvet blanc ; deux lignes sans duvet. Abdo- 
men obtus, à reflets cuivreux. Cuisses longues, nues ; articu- 
lations des jambes fauves ; balanciers jaunes. Nervure externo- 
médiaire des ailes fléchie à angle presque droit æ. 


De Bordeaux. 


5. M. A preps INÉGAUx. —WMedeterus inœæqualipes, Nob. 

Long. 2 lig. Vert, à duvet gris; premier article du style 
des antennes plus allongé que dans les autres. Pieds verts ; 
antérieurs courts; hanches épaisses, allongées ; cuisses cour- 
tes, épaisses, amincies vers l’extrémité, et munies de pointes. 
Ailes presque hyalines ©. 

De Bordeaux. 


6. M. srpoxcrué. -- Medeterus bipunctatus, Wied. — 
Meig. n°. 7. 

Long. 1 ! lig. Vert. Face bleue 7, verte 9. Front noir , 
vert 9. Thorax noir, à reflets verts '; vert, à reflets bruns 9. 
Organe copulateur à deux appendices lamelliformes, noirs. Pieds 
noirs. Ailes cendrées ; un point brun sur la nervure externo- 
médiaire et sur la transversale. 


En France et en Allemagne. 


7. M. arrennicuzé. — Medeterus appendiculatus , Macq. 
Dipt. du Nord, n°. 5. 

Long. 2 lig. Vert. Face et front blancs. Troisième artiele 
des antennes allongé, à pointe obtuse; style à premier article 
assez long. Organe copulateur très-développé; base renflée, 
jaune postérieurement; appendices filiformes jaunes, bordés 
de soies longues et recourbées; deux autres filamens plus pe- 
tits, nus; deux lamelles étroites, Pieds jaunes. Ailes bru- 
nâtres œ'. 


Rare , au mois d'août. 
2 


8. M. curvirène. — Medeterus curvipes , Mag. n°, 10 — 
Dolichopus id. Fall, n°. 27. 
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Long. 1 lig. Olivätre. Un point doré à la base des antennes. 
Front bleu. Troisième article des antennes allongé. Pieds fau- 
ves ; intermédiaires d': cuisses amincies et arquées à l’extré- 
mité; Jambes légérement torses, amincies à la base; prenuer 
article des antennes trés-court '. Ailes brunätres. 

Commun an printemps et. depuis le mois d'août jusqu'en 


octobre. 


9. M. AsiuBrs ronses, — Medeterus scambus, Meig. 
no. 18 .— Medeterus prodromus 9, Meix. n°. 9. = Do- 
lichopus scambus, Fall. n°. 26. 

Long. 1 :lig. D'un vert obscur. Face jaunâtre. Front noir, 
à reflets bleus ; un point doré à la base des antennes. Pieds 
fauves ; intermédiaires  : jambes noirâtres, à base fauve, 
menue ; le reste dilaté, cilié; premier article des tarses très- 
court, prolongé par une pointe *. Ailes brunûtres. 

Assez rare, en France. 

10. M. Éreronté. — Medeterus calcaratus , Macq. Dipt. 
du Nord, n°. 0. 

Long. ? lig. D'un vert obscur. Face blanche. Thorax à re- 
flets bleus. Pieds d’un jaune pâle; jambes postérieures échan- 
crées vers le milieu, et munies au bord de l’échancrure d'un 
petit pédicule surmonté d’une petite massue comprimée et feuil- 
letée J'; pieds simples D. 


Assez commun dans les bois, au mois de Juillet. 


11. M, vais. — Medeterus pusillus, Meig. no. 11. 

Long. = lis, Olivâtre. Front bleu. Troisième article des an - 
tennes pointu. Thorax à deux bandes obscures. Pieds noirs ; 
tarses antérieurs dilatés. Ailes un peu cendrées g. 

De France ? et d'Allemagne. 


2. M. A ventre rauve. —- Medeterus fulviventris ; Macq. 
Dipt. du Nord, n°. 11. 
Long. + © lig. D'un vert doré. Palpes, face et front cuI- 


vreux , à duvet gris. Troisième article des antennes arrondi. Les 
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quatre premiers segmens de l’abdomen fauves en dessous et 
sur les côtés. Pieds jaunes. Aïles roussâtres 9. 


Assez rare. 


13. M. BiFasQé. — Medeterus bifastiatus, Macq. Dipt. 
du Nord, n°, 12. 

Long. 1 lig. Vert. Palpes noirs. Face argentée. Front bleu. 
Deuxième et troisième segment de l'abdomen jaunes, à bord 
vert. Pieds jaunes 7. 


Rare, au mois de juin. 


14. M, péracar. — Medeterus tenellus , Meig. no. 21. — 
Dolichopus id, Wied. Zool. Mag. 1, 73, 20. 

Long. 1 5 lig. Troisième article des antennes court. Thorax 
Jaune ; à reflets verts ; dos quelquefois vert ç, d’un vert gri- 
sâtre 9, Abdomen ferrngineux ; base du quatrième segment 
brune. Pieds jaunes. Ailes allongées, jaunâtres , grisà- 


tres 9; 


Commun, dans les bois, en juillet et août. 


15. M. annuziPène. — Medeterus annulipes; Meig. 
n°. 29. 

Long. : lig. D'un vert obscur. Face blanche. Front noi- 
râtré. Troisième article des antennes velu. T'horax à trois ban- 
des noirâtres. Pieds fauves ; cuisses anitériénrés à petite bande 
noire ; cuissés et jambes postérieures noïrâtres , depuis le milieu 
jusqu'a l’extrémité ; troisième article des tarses postérieurs à 
longs poils : Ailes brunâtres g', 2. 

De France? et d'Allemagne. 


16. M. rYcMÉE, — Medeterus pyomœus ; Macq. Dipt. du 
Nord, n°6. 16. 

Long. = lis. Vert. Face blanchâtre. Troisième article des 
antennes pointu. Pieds jaunes ; antérieurs : cuisses à moitié 
antérieure moirâtre ; postérieurs noirâtres; cuisses à base 
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jaune; jambes un peu épaisses ; les trois dermers articles des 
tarses un peu dilatés. Aïles un peu branâtres 7. 


Rare. 


8e, GENRE. ARGYRE.— 4RGYFRA ,Nob.— Porphyrops, 
Meig. — Dolichopus, Fab. S. Antl. 


Caractères. Fort déprimé. Face étroite ;, large 2. 
Troisième article des antennes comprimé , pointu ; style in- 
séré près de l'extrémité, pubescent. Yeux velus. Appendices 
de Pabdomen filiformes. ( PI. 10, fig. 25.) 

Nous croyons de voir former ce genre de la premiere di- 
vision des Porphyrops de M. Meigen , qui diffère particu- 
lièrement de la seconde par l'insertion dorsale du style des 
antennes , près de l’extrémité, Il nous semble aussi que la 
tête est plus déprimée ; le corps est couvert dans les princi- 
pales espèces d’une couche épaisse de duvet argenté dont 
l'éclat est très-remarquable et qui nous a fourni le nom gé- 
nérique. Enfin l'abdomen est ordinairement orné de bandes 
jaunes, transparentes , que l’on découvre à travers le duvet , 
et semblables à celles des Diaphores. Plusieurs espèces sont 
d’un vert métallique. 


1. À. DIAPHANE. — Æroyra diaphana.— Porphyrops id. 
', Meig. n°. 1, tab. 35, £. 5.— Porphyrops versicolor P, 
Meis. no, 0. — Dolichopus diaphanus, Fab. S. Anitl. 


n°. 18. 


Long. 3 lis. Argenté !, vert ©. Facenoire ç, blanche D. 
Front noir, à reflets blancs. Antennes noires. Thorax vert. 
Abdomen argenté, à reflets bleuâtres '; deuxième et troisième 
segment à taches jaunâtres, diaphane de chaque côté g'; vert, 
à taches latérales cendrées 9. Pieds noirs ; jambes jaunâtres c”, 
fauves, à tarses obscurs 9. Ailes grisâtres. 


Commun, aux mois de mai et juin, et ensuite vers la fin 
d'août | 
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2. À. ARGENTÉ, — Aroyra argentata, — Porphyrops 
argyrius ; Meig. n°. 2. 

Long. 2 lig. Semblable au précédent. Face assez large, à 
reflets blancs *. Thorax argenté, à reflets d’un vert doré. 
Deuxième segment de l’abdomen à bande jaune , interrompue ; 
troisième et quatrième jaunes en dessous ç ; deuxième, troi- 
sième et quatrième à bande imterrompue ,9. Pieds jaunes ; 
cuisses brunes '; extrémité des cuisses et des jambes noirâtre. 


De France et d'Allemagne. 


3. A. vèru. —Areyra vestita. — Porphyrops id. Meig. 
no. 5.— Dolichopus id. Wied. Zool. Mag. 1, 75, 24. 

Long. 1 ‘ lis. Semblable au précédent. Front à reflets verts. 
Troisième article des antennes assez grand ; style assez court. 


Thorax d’un vert doré. Abdomen à base noirâtre g', 9. 


De France? et d'Allemagne. 


4. À. À QUATRE BANDES.—/royra quadrifasciata.— Por- 
phyrops id. n°. 7.— Dolichopus id. Fab. S. Antl. n°. 16. 

Long. 3 lig. Antennes jaunes; troisième article plus court 
que le deuxième, presque rond. Thorax gris, à deux lignes 
noirâtres , Jaunâtres 9; écusson jaune. Abdomen long, 
fauve; trois bandes et extrémité noires ç'; quatre interrom- 
pues 9. Pieds jaunes ; troisième et quatrième article des 
tarses antérieurs pennés ; cinquième petit, blanc ç'. Ailes 
brunâtres. 


Rare, au mois de juillet, en France. 


5. À. A prEps FAUVES.— 4royra fulvipes.— Porphyrops 
id. Macq. Dipt. du Nord, no. 6. 

Long. 2 hig. D'un vert doré. Palpes noirs. Partie inférieure 
de la face grise, supérieure bronzée. Front bleu. Style des an- 
tennes bi-articulé. Pieds fauves. Ailes obscures 2. 


Assez rare, au mois de juillet. 
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6. À, a VENTRE JAUNE. —.#ryra flaviventris. — Porphy- 
rops id. Macq. Dipt. du Nord, n°. ;. 

Long, 2= lig. D'un vert doré. Face et front gris, à reflets 
argentés, Thorax à reflets blancs et bandes cuivreuses peu 
distinctes. Bord antérieur des segmens de l'abdomen cuivreux ; 
postérieur noïrâtre ; les trois premiers segmens du ventre jaunes. 
Pieds jaunes; extrémité des cuisses et jambes antérieures noi- 
rätres 2. 

Assez rare, au mois de mai. 

7. À. ANxELÉ — Argyra annulata. — Porphyrops id. 
Macq. Dipt. du Nord, n°. 8. 

Long. 2 lig. D’un vert doré. Face argentée, De longs poils 
derrière la tête en dessous. Côtés du thorax et de l'abdomen à 
reflets argentés ; appendices longs, noirs, velus. Pieds jaunes ; 
cuisses postérieures à extrémité noire. Ailes brunâtres @, 
presque hyalines 9. Nervure transverse bordée de brun «. 

Rare, au mois de juillet. 


9°: GENRE. SYBISTROME, — SYBISTROMA, Megerk, 
Meig., Lat. Reg. anim. 


Caractères. Style des antennes dorsal, inséré près de l’ex- 
trémité, de deux articles fort longs «. Appendices de l’ab- 
domen lamelliformes «. Tarses antérieurs ou intermédiai- 
res dilatés à l'extrémité g'. (PL 10, fig. 26.) 


1. S. NODICORNE. — Sybistroma nodicornis, Meig. n°. 3. 

Long. 2 lig. D'un vert métallique. Face linéaire, blanche. 
Front quelquefois bleu. Antennes noires ; troisième article al- 
longé; premier article du style terminé par un renflement ; 
deuxième par une expansion aplatie ét blanche. Abdomen com- 
primé; lamelles ferrugineuses. Pieds ferrugineux ; premier et 
deuxiéme article des tarses intermédiaires allongés et menus ; 
troisième et quatrième noirs, courts, élargis et finement ciliés ; 
cmquième court et blanc. Ailes brunâtres æ. 
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Assez commun, en France, au mois de mai. Comme la 

femelle n’est pas connue, il est très-probable qu'elle est confon- 
due avec celle des Dolichopes. 


2. S. nisciPÈène. — Sybdistroma discipes, Wied. = Meig. 
no, 1. — Dolichopus id. Ahrens, Faun. Ins. Cur. 4, 24. 

Long. 2; lig. Vert. Face linéaire «7, large © , blanche 
ainsi que le front. Antennes noires; troisième article trigone , 
pointu ; les deux articles du style forment entre eux un angle 
obtus 7; premier plus court que le second 9, Abdomen à 
lamelles blanchatres. Pieds jaunes ; dernier article des tarses 
antérieurs noir , dilaté en forme de disque. Ailes obscures. 


Rare, en France ? et en Allémegnc. 


10°. GENRE. DOLICHOPE. — DOLICHOPUS, Lat., 
Fab., Meig., Wied., Fall. — Musca, Linn. 


Caractères. Face assez large Z. Troisième article des an- 
tennes cordiforme; style dorsal, pubescent. Appendices de 
labdomen lamelliformes, ciliés. Jambes munies de soies. 
(PL 10, fig. 27.) 


Erymorocte : Dolichopus , longs pieds. 


A. T'arses sans dilatations *. 
B. Lamelles de l'organe copulateur noires. 


1. D. xosce.— Dolichopus nobilitatus, Lat. Gen. #, 292. 
— Fab. S. Antl. n°. 6. — Meig. no. 1. — Fall. no. 12. 

Long. 22lig. D’un vert doré. Face argentée. Front à petite 
tache jaune de chaque côté. Antennes noirûtres. Lamelles de 
l'abdomen noirâtres, très-larges, triangulaires. Pieds fauves ; 
tarses noirâtres, Moitié postérieure des ailes norâtre g", bru- 
nâtre P ; une tache blanche à l'extrémité œ'. 


Assez rare. 
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2. D. royaz. — Dolichopus regalis, Meig. no. 2, tab. 55, 
f; 53: 

Long. 3 lig. Semblable au précédent. Lamelles à base fauve. 
Moitié postérieure du bord extérieur des ailes brune ; point de 


tache blanche . 


Du midi de la France ; M, Alexandre Lefebvre l’a aussi trouvé 
en Sicile. 


3. D. LameLrès normes. — Dolichopus nigrilamellatus , 
Macq. Dipt. du Nord, n°. 2. 

Long. 2 ! lig. D’un vert doré. Face et front blancs. Palpes 
noirs ©. Antennes noires. Thorax à quatre lignes un peu glau- 
ques. Pieds noirs. Ailes un peu brunûtres. 


Assez rare, aux mois de mai et juin. 


4. D. curysozycos. — Dolichopus chrysozygos, Wied. 
Zool. Mag. n°. 16. — Meig. no. 33. 

Long. 2 lis. D’un vert doré. Face jaune «, blanchätre 9. 
Antennes jaunes. Abdomen à ligne dorsale et bord des segmens 
noirs ; lamelles noires. Pieds fauves ; les deux premiers articles 
des tarses antérieurs à anneau blanc G. Ailes brunûtres. 


Assez commun , à Lille à la fin de juin. 


5. D. sronzé. — Dolichopus ærosus, Fall. no. 17. — 
Meig. no. 43. 
Long. 1 = lig. D'un vert obscur. Face étroite, noire œ, 


blanchâtre 9. Antennes courtes , noires. Lamelles noires. Pieds 
ferrugineux. Ailes grisâtres. 


Assez commun. 


6. D. curvreux. — Dolichopus cupreus, Fall. n°. 15. — 
Meig. n°. 42. 

Long. 2 lig. Semblable au précédent. Face assez large et 
blanche «7. Lamelles noires. Pieds noirs; jambes jaunes. Ailes 
brunêtres œ. 


Au mois de mai, de France? et d'Allemagne. 
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7. D. pu cerreuiz, — Dolichopus chærophylli, Meis. 
n°. 37 

Long. 2 lig. Vert. Face jaune. Antennes noires; courtes, 
pointues. Lamelles noires. Pieds ferrugineux ; un point noir à 
l'extrémité des jambes postérieures. Ailes noïrâtres g', 2. 

Commun, sur les fleurs du cerfeuil. 


8. D. German. — Dolichopus Germanus, Wied. Zool. 
Mag. no. 17.—Meig. n°. 36.— Fall. n°. 14. 

Long. 2 lig. Vert. Face blanche ou jaunâtre. Antennes 
noires ; troisième article arrondi. Lamelles noires, Pieds d’un 
fauve pâle. Ailes brunes. 


Assez commun. 


9. D. miGriPenxe.— Dolichopus nigripennis, Fall. n°. 16. 
= Meig. n°. 52, tab. 35, f. 20. 


I 


Lone, 1 : lie, D'un vert obscur. Trompeallonsée. Antennes 
te] D NEA > P te] 


noires. Lamelles noires. Pieds noirs ; jambes fauves, Ailes noi- 
râtres. 


Âssez commun. 


BB. Lamelles blanches ou jaunes. 


10. D. acuricorne. — Dolichopus acuticornis, Wied 
Zool. Mag. n°. 23. — Meig. n°. 34. 

Long. 2 lig. Vert. Face blanche, jaune en dessous. Front 
bleu. Antennes jaunes en dessous, noires en dessus et à l’ex- 
trémité ; troisième article allongé, pointu, courbé en dessus. 
Lamelles blanches. Pieds jaunes. Un trait noir au bord exté- 
rieur des ailes «. 

De France ? et d'Allemagne. 


11. D. norcr. Dolichopus atratus, Hoffm., Meig. ne. 3. 
Long. 2 lig. D’un vert obscur. Face blanche. Antennes 
noires, Abdomen à reflets gris; segmens à bord noir ; lamelles 
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bianchätres , hordées de noir, Pieds noirs, Moitié postérieure 
des ailes brune 7, brunätres 9. 


De France ? et d'Allemagne. 


12. D. azuré. — Dolichopus azureus, Nob. 


. 3 , 
Long. 1 ils. D'un bleu d'azur. Face blanche. Antennes 
noires , Jaunes en dessous. Pieds jaunes ; hanches intermédiaires 
et postéricures grises. Nervure externo-médiaire des ailes flé- 


chie à angle droit, avec an rudiment de nervure 9. 


Je l'ai recu de Bordeaux. 


13. D, BLEU v'acter. — Dolichopus chalybeus, Wied. 
Meig. n. 10. 

Long. 3 lig. Semblable au précédent. Thorax à reflets verts 
comme l’abdomen. Lamelles blanchâtres. Pieds fauves : tarses 


noirs. 


De France ? et d'Allemagne, 


D. ricorore. — Dolichopus bicolor, Macq. Dipt. du 
Nord , n°. 6. 
Long. 2 ! lig. Face jaune. Antennes noires ; troisième article 
à pointe obtuse. T'horax bleu , a reflets verts. sai, d’un vert 
doré ; lamelles jaunes, à large bord noir. Pieds fauves. Nervure 
externo -médiaire des ailes fiéchie près de la transverse 7. 


Assez rare, 


15, D. À cnocers. — Dolichopus ungulatus. Lat. Gen. 
4,292. — Fab. $. Antl. n°. 3.— Meig. n°. 13. — Fall. n°. 2. 
— Musca id. Linn. F.S., 1858. 

Long. 3 Lg. Vert. Face blanche. Antennes noires. Abdomen 
à reflets gris. Bords des segmens souvent noirs ; lamelles jau- 

nâtres. Pie fauves ; ne antérieures noir râtres en dessus. 
Ailes grisâtres, 


Commun. 
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16. D, À cuisses crues. — Dolichopus cilifemoratis, 
Macq- bises du Nord, n°. 

Long. 5 lig. PH OR au précédent. Antennes fauves ; troi- 
sièéme El noirâtre. Hanchos antérieures blanches ; cuisses 
postérieures à longs poils jaunes, à la moitié postérieure çñ. 
Ailes hyalines , A. 


Commun . 


17. D. axaz. — Dolichopus analis, Nob. 

Long. 1 - lig. Semblable à l’ungulatus. Front bleu. 
Antennes brunes; premier article fauve en dessous. Les deux 
premiers segmens de l’abdomen verts ; les autres d’un rouge 
cuivreux. Pieds d’un jaune pâle ; hanches antérieures jaunes, 


M. Alexandre Lefebvre l’a trouvé en Sicile, 


18. D vrevir. — Dolichopus parvus, Nob. 

Long. 1 ! lig. Semblable au cilifemoratus. "Troisième 
artiele des antennes plus allongé, brunâtre. T'horax à reflets 
bleus ge 


M. Alexandre Lefebvre la trouvé en Sicile. 


19. D. xicricorne. — Dolichopus nigricornis, Megerl, 
— Meig. n°, 14. 

Long. 21lig Semblable à l’ungulatus ; face d’un blanc 
jaunètre , blanc 9. Front à reflets violets. Hanches anté- 


rieures fauves, à reflets blancs. 


Peu commun en France. 


20. D, raLLtPEDE, PAR RRE LR Macq. Dipt. 
du Nord, n°, 11, 

Long. 1 : ho. Vert. Face argentée. Antennes noires. Tho- 
rax à reflets bleus. Lamelles dilatées sur les côtés plus qu'a 
l'ordinaire , tronquées carrément à l'extrémité , d’un jaune päle, 
à liseré noir et soiescourtes et droites, Pieds d’un jaune pâle @. 


Assez commun, 
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21. D. PLuwicorne. — Dolichopus plumicornis, Meis. 
n° 10. 

Long. 3 lig. Semblable au zioricornis. Style des an- 
tennes distinctement velu. Pieds assez courts ; antérieurs bruns. 
Moitié postérieure des ailes brunâtres. 

De France ? et d'Allemagne. 


22. D. LATIPENNE. — Dolichopus latipennis, Fall. n°. 1. 
— Meig. n°. 16. 

Long. 3 lig. D’un vert obscur. Front bleu. Antennes noires, 
plus longues que la tête . Bords des segmens de l’abdomen 
noirs ; lamelles blanchâtres. Pieds noirs. Aiïles courtes, dilatées 
postérieurement ; une tache noire, costale @. 


De la Suède. 


23. D. size. — Dolichopus simplex, Meig. no. 20. 

Long. 2 lig. D'un vert obscur. Face argentée. Antennes de 
la longueur de la tête, noires, à premier article fauve ç, fau- 
ves , bordées de noir ,9. Lamelles blanchâtres, à liseré noir. 
Pieds jaunes. Ailes cendrées. 

De France ? et d'Allemagne. 


24. D. voisix. — Dolichopus vicinus , Nob. 
Long. 2 : lig. Semblable au simplex. Face dorée . 


De Bordeaux. 


25. D. rrurQuÉ. — Dolichopus bifurcatus, Macq. Dipt, du 
Nord, n°. 13. 

Long. 2: lig. Vert. Face jaunâtre , argentée. Antennes noires. 
Lamelles allongées , blanches, à large bord noir; cils courts ; 
une soie bifurquée à l’extrémité du bord extérieur. Pieds 
fauves '. 

Assez commun, al mois de juin. 


26. D. Lance sorb. — Dolichopus latilimbatus, Macq, 
Dipt. du Nord, n°. 14. 
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Long 1: lis. Vert. Face argentée. Antennes noires. La- 
melles arrondies, blanches, à bord noir assez large, et poils 
courts. Pieds jaunes. 
Âssez rare. 


27. D. nai. — Dolichopus nanus , Macq. Dipt. du Nord, 
QE À 

Long. 1 = lig. D’un vert obscur; face argentée G, jau- 
nâtre ©. Antennes noires. Lamelles jaunes, étroites, peu ci- 
liées. Pieds fauves. Moitié postérieure des jambes noirâtre. 

Commun, au mois de mai. 


28. D. À PETITES LAMES.—Dolichopus parvilamellatus, 
Macq. Dipt. du Nord, n°. 16. 

Long. 1 : lig. D’un vert obscur. Palpes noirs. Face noire, à 
reflets blancs. Antennes noires. Lamelles jaunes, petites, très- 
étroites. Pieds noirs ; jambes jaunes @'. 

Rare, au mois de mai. 


29. D. À LAMES ÉTROITES. — Dolichopus sublamellatus, 
Macq. Dipt. du Nord, ne. 19. 

Long. 1 = ig. Vert. Palpes noirs; face blanche. Antennes 
noires. Lamelles jaunes , petites , étroites. Pieds jaunes. 

Rare , au mois de mai. 


30. D. marqués — Dolichopus sionatus, Meig. n°. 32. 

Long. 2 : lig. Vert. Face dorée. Antennes noires ; premier 
article jaune. Lamelles blanches. Pieds fauves; deuxième et 
troisième article des tarses intermédiaires noirs, un peu 
frangés ; quatrième et cmquième blancs . 

De France ? et d'Allemagne. Mois de juillet. 


AA. Tarses dilatés 7. 


31. D. méLanore. — Dolichopus melanopus, Meg. 
p, 21. — À). nigripes, Fall, n°. 3. 
DIPTÈRES, TOME 1. 30 
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Long. 2: lig. D'un vert obscur. Face blanche. Antennes 
noires, assez courtes. Bord des segrnens de l'abdomen noir ; 
lamelles jaunâtres, à large bord noir. Pieds noirs; tarses an- 
térieurs très-menus; cinquième article dilaté . 

De France et d'Allemagne. 


32. D. À PALETTES. — Dolichopus patellatus, Fall. ne. 5. 
— Meig: n°: 22, 

Long. 2: lig, Vert, Antennes noifës; premier article ferru- 
gineux €én dessous: Abdôorien à ligné düfsale, et bord des seg- 
mens noirs. Lamelles d’un blanc janâtre. Pieds fauves ; pre- 
mier article des tarses antérieurs dilaté en palette, noir, à base 
blanchätre . 

De France ? et d'Allemagne. 


33. D. péxxé. = Dolichopus pennatus, Hoffm.—Meig. 
no. 28. 

Long. 22lig. D'un vert doré. Face jaune. Front à reflets 
bleus. Antennes courtes, noires ; premier article fauve, Abdo- 
méti à lisrie dorsale, et bord des segmens noirs ; lamelles jau- 
nes. Pieds fauves ; deuxième et troisième article des tarses in- 
térmédiaires cotirts, larges, ciliés 

De Frañice ét d'Allemagne. 


34. D. PENxITARSE. — Dolichopus pennitarsis, Fall, n°. 6. 
— Meig. 6. 20. 

Long, 9 ‘ lig. Vert. Face janne ç. Blanchâtré 9, Antennes 
fauvés troisième article noir. Lamelles jaunes. Pieds fauves ; 
jambes intérmédiaires menues ; premier article des tarses noir; 
clé . 


Commun. 


35. D. poruLaiRe. — Dolichopus popularis, Wied, Zool. 
Mag. n°, 19. — Fall. n°. 7. — Meig. n°. 30. 

Long. 2 ! lis. Vert. Face jaune. Antennes fauves ; troisième 
article noir. Bord des segmens de l'abdomen noir ; lamelles 
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blanchâtres. Pieds fauves ; troisième et quatrième article des 
tarses intermédiaires noirs, courts, épais, ciliés; cinquième 
blanc œ. | 


De France et d'Allemagne. 
11°. GENRE, ORTOCHILE.— ORTOCHILE, Lat., Meig. 


Caractères. Trompe menue , cylindrique, plus longue 
que la tête. Palpes allongés, pointus, ciliés. Troisième arti- 
cle des antennes ovale ; style dorsal , pubescent 7. Appen- 
dices de l'abdomen lamelliformes . Nervure externo-mé- 
diaire des ailes fort rapprochée de la sous-marginale à l'ex- 
trémité. (PI. 10, fig. 28.) 


1. O. BEEU-xoiR. — Ortochile nigrocærulea, Lat. Gen. 
4, 289. — Meig. no. 1, tab. 36, £ 1:5, 

Long. 5 = lig. Face blanche. Antennes noires, Thorax d’un 
bleu métallique; côtés ardoisés. Abdomen d’un vert foncé ; 
lamelles fauves. Cuisses noires, à extrémité fauve; jambes 
fauves ; moitié antérieure des postériéures fauve ; tarses noirs. 
Ailes brunes . 

La femelle n’était pas cônnie ; j'en ai recu tine de M. Mayeux, 
de Pauillac, que je rapporte à cette éspèce : ellé en diffère 
par la face d’un gris argenté ; le front et le thorax verts comme 
l'abdomen; les pieds postérieurs entièrement noirs; et les 
ailes moins obscures. Jai observé de plus que la trompe était 
fléchie sous le corps, qu’elle dépassait un peu l'insertion des 
pieds postérieurs; que les palpes étaient d’un jaune obs- 
cur ; que le style des antennes était nu, bi-articulé , à premier 
article assez long ; les cuisses postérieures élaient un peu 
renflées. 


De Paris et de Bordeaux. 


M. Brullé m’a envoyé un individu semblable de la Morée, 
sous le nom de Dolichopus posticus. 


30. 
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3e, Trizu. SYRPHIDES. — Syrphidæ, Lat. — Syrphici, Meiïg., 
Fall, Wied. 


Caractères. Face souvent à proéminence. Lévre 
supérieure large, voütée, échancrée. Palpes renflés à 
l'extrémité. Style des antennes ordinairement dorsal. 
Abdomen le plus souvent déprimé, allongé. Une cel- 
lule discoïdale aux ailes ; trois postérieures; premiére 
fermée; deuxième s'étendant le long du bord posté- 
rieur ; quelquefois de petites nervures terminales ; 
anale grande ; une fausse nervure longitudinale divi- 
sant la cellule discoïdale et la première postérieure. 


À. Antennes aussi, ou plus longues que la tête. 
B. Style des antennes apical. 
C. Abdomen cylindrique. 


ac. Genre. CÉRIE. 


CC. Abdomen élargi ou ovoïde. 


D. Trompe courte. 


2€, Genre. CALLICÈRE. 


DD. Trompe longue et menue. 


3e, Genre. CHYMOPHILE. 


BB. Style des antennes dorsal. 


E. Antennes insérées immédiatement sur le 
front, ou sur une lésère saillie du front. 


F. Ecusson à deux pointes. 


4°. Genre. APHRITE. 
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FF. Ecusson mutique. 
G. Deuxième article des antennes court. 


5°, Genre. CÉRATOPHYIE. 


GG. Deuxième article des antennes allongé. 


6°. Genre. CnrYsoTOxE. 


EE. Antennes insérées sur un pédicule. 
H. Cuisses postérieures sans pointe. 


7°. Genre. Psare. 


HH. Cuisses postérieures munies d'une pointe. 


8. Genre. MixTEMY1IE. 


AA. Antennes courtes. 
I. Ordinairement corps large, ailes écartées, 
cellule sous-marginale pédiforme. 
J. Style des antennes plumeux. 
K. Troisième article des antennes al- 
longé. 
L. Troisième article des antennes 
oblons. 


9°. Genre. VoLUcELLE. 


LL. Troisième article des antennes trés-long. 


10°. Genre. TEMNOGCÈRE. 


KK. Troisième article des antennes orbiculaire. 
11°. Genre. SÉRICOMYIE. 
JJ. Style des antennes nu, ou légèrement cilié. 


M. Troisième article des antennes plus large 
que lonz. 
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+, 


N. Premier arlicie des antennes un peu 
allongé. 


12°, Genre. Crionnine. 


NN. Premier article des antennes court. 


13°, Genre, MALLOTE. 


le ou 


MM. Troisième article des antennes ova 
orbiculaire, 
O. Cuisses postérieures simples. 
P. Deuxième article des antennes court. 
Q, Troisième article des antennes 
presque orbiculaire. 


14°. Genre. ERISTALE. 


QQ, Troisième article des antennes oblong. 


15°. Genre. Dipér. 


PP. Deuxième article des antennes allongé; style 
terminé en massue. 


16°. Genre. PLATYNOGHŒTE. 


OO. Cuisses postérieures renflées. 
R. Troisième article des antennes presque 
orbiculaire. 


17°. Genre, HéLornire. 


RR. Troisième article des antennes ovale. 
S. Face à proéminence. Cellule marginale des 
ailes fermée. 
T. Palpes de forme ordinaire. Yeux con- 
tisus 4 


18°. Genre. PRIOMÈRE. 
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TT. Palpes dilatés, allongés, Yeux séparés æ, 9. 


19°. Genre. Parpane. 


SS, Face sans proéminence. Cellule marginale des 
ailes ouverte. 


20°. Genre. Méronon. 


IT. Corps étroit ou peu élarsi. Aïles couchées; cel- 
Jule sous-marginale droite. 
U,. Abdomen ordinairement peu ou point ré- 
tréci à sa base. 
V. Cuisses postérieures renflées. 
X. Guisses postérieures munies d’une 
dent. 
Y. Face convexe, carénée. 


21°. Genre. TRoPIDIE. 


YY. Face concave. Abdomen fort étroit. 


22°. Genre. SÉNOGASTRE. 


XX. Cuisses postérieures munies de pointes. 
Z. Écusson non bordé. 
a, Cuisses postérieures allongées. 
b. Corps nu, Palpes lones. 


23°, Genre. XYLoTE. 


bb. Corps velu. Palpes courts. 


24°. Genre, BRAGHYPALPE, 


aa. Guisses postérieures courtes. 


25°, Genre. SYRITTE. 
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Z2. Ecusson bordé et denticulé. 


26°. Genre, Eumère. 


VV. Cuisses postérieures simples ou peu renflées. 
c. Epistome prolongé en bec. 
d. Troisième article des antennes lenti- 
culaire. 


27° Genre. Raixrs. 


dd. Troisième article des antennes allongé. 
28°. Genre. GRAPTOMYSE. 
CC. Épistome non prolongé en bec. 
e. Ailes longues. 


29°. Genre. BRACRYOPE. 


ee. Ailes de longueur médiocre. 
Jf. Style des antennes court, de trois articles 
distincts. 


30°. Genre. PÉLÉCOCÈRE. 


ff. Style des antennes long, ordinairement d'un 
_ seul article distinct. 
g. Première cellule postérieure des ailes à base 
oblique. Jambes postérieures comprimées, 
un peu arquée. 


31°. Genre. Mrrésre. 


gg. Première cellule postérieure des ailes à base 
droite. Jambes postérieures droites, non 
comprimées,. 
h. Face à proéminence. 
i. Troisième article des antennes ovalaire. 


32°. Genre. SYRPHE. 
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ii. Troisième article des antennes orbiculaire. 
k. Antennes distantes. 


L. Tête obtusément conique. Abdomen plus 
ou moins rétréci à sa base. 


33°. Genre. Doros. 


IL. Tête hémisphérique. Abdomen cylindrique &. 


34°. Genre. SPHOEROPHORIE. 


kk. Antennes très-rapprochées. 


m. Abdomen étroit. Style des antennes nu. 


35°, Genre. OcYPTAME, 


mm. Abdomen large. Style des antennes ordinai- 
rement velu. 


36°. Genre. CRÉILOSIE. 


hh. Face sans proéminence ; quelquefois une légère 
saillie dans les mâles. 


n. Troisième article des antennes orbiculaire. 


37°. Genre. CHRYSOGASTRE. 


nn. Troisième article des antennes oblong ou al- 
longé. 
0. Troisième article des antennes allongé. 


p. Face plane, à sillons transversaux. 


38°, Genre. ORTHONÈVRE. 


pp: Face convexe. 


39°. Genre. PARAGUE. 
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oo. Troisième article des antennes oblonz. 
4. Épistome non saiilant, 


4o°. Genre, Prise. 


gg: Épistome saillant. 


41°. Genre. PsiLoTE. 


UU. Abdomen à base étroite. Corps petit. 
r. Troisième article des antennes ovale. 


42, Genre, ASIE, 


rr. Troisième article des antennes orbiculaire ou 
carré arrondi. 
s. Cuisses postérieures épaisses. 


43°. Genre. SPHÉGINE. 


ss. Cuisses postérieures menues. 


44e. Genre. Baccua. 


La tribu des Syrphides termine la série des Dip- 
tères Tétrachœtes, Elle nous offre encore la trompe 
munie de quatre soies et les palpes annexés aux 
deux maxillaires ; mais, ainsi que dans les Dolicho- 
podes, les autres parties de l’organisation sont in- 
férieures en composition , ou au moins elles ont plus 
de rapports avec celles de la division suivante. Les 
antennes et les nervures des ailes qui, après la 
trompe, représentent le mieux le degré d’organi- 
sation générale dans les Diptères , rapprochent cette 
tribu des Dichætes, de sorte qu’elle est le chainon 
qui unit entre elles les deux grandes séries des Bra- 
chocères. 
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Les Syrphides sont au nombre des Diptères, remar- 
quables parleur grandeur et par les couleurs dont elles 
sont ornées. L’éclat métallique qui les décore est très- 
souvent rehaussé par des bandes ou des taches jaunesou 
blanches , diversement figurées, qui répandent de l’a- 
srément sur la livrée de ces petits animaux. Appe- 
lés à vivre sur les fleurs, ils rivalisent souvent d’élé- 
sance avec elles, et, pour prix des sucs nourriciers 
qu'ils y puisent, leur beauté accroît celle des plus 
brillantes corolles, Nous les reconnaissons à leur 
parure plus facilement qu'aux marques distinctives . 
qu'offrent leurs organes. Elle supplée au peu de ca- 
ractères qui leur sont propres, leur organisation 
n'offrant guères que ce qu’on retrouve dans l’une ou 
l'autre des familles entre lesquelles ils sont placés. 
La lèvre supérieure et les cellules des ailes ont seules 
une conformation particulière; Ja première par sa 
largeur , sa convexité et l’échancrure qui la termine ; 
les autres par la disposition des nervures qui se cour- 
bent avant l'extrémité et n’aboutissent pas ordinaire- 
ment au bord de l’aile. 

Comme toutes les tribus nombreuses, les Syrphi- 
des présentent dans leurs organes des modifications 
considérables , et l’on y reconnaît une gradation sen- 
sible qui parait les rapprocher encore des familles 
supérieures et inférieures, On peut les diviser en lon- 
gicornes et en brévicornes. Les premières ont les an- 
tennes un peu plus longues que la tête ; les secondes 
se subdivisent en deux groupes principaux; l’un ca- 
ractérisé par le corps large et les ailes ordinairement 
divergentes, l’autre par la forme plus étroite et par 
les ailes parallèles. Dans quelques-unes le type pa- 
rait altéré, comme dans les Géries et les Callicères 
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dont lestyle des antennes est terminal. Plusieurs ont 
des rapports avec d’autres tribus : les Aphrites et les 
Temnocères sont munis de pointes à l’écusson comme 
les Stratiomydes ; les Milésies, les Criorhines, les Vo- 
lucelles , ont dans la forme du corps et la disposition 
de leurs couleurs quelque analogie avec les Guêpes, 
les Abeilles et les Bourdons ; les Céries ressemblent 
singulièrement aux Conops. Les partiesles plus varia- 
bles de l’organisation sont les antennes, la face, 
les nervures des aïles et les pieds. Les premières, 
outre les modifications dont nous avons déjà parlé, 
ont leur insertion tantôt immédiatement surle front, 
tantôt sur une saillie plus ou moins forte, conique 
dans les Milésies, les Xylotes et quelques autres, 
cylindrique dans les Céries et les Psares ; le dernier 
article prend toutes les dimensions depuis la forme 
plus large que longue dans les Mallotes et les Crior- 
hines , jusqu'à la linéaire dans les Orthonèvres et 
les Cératophyes. Le style, ordinairement sétacé, se 
dilate en élégant panache dans les Volucelles , les 
Séricomyies ; il se distingue dans les Pélécocères par 
les trois articles courts et épais dont il est composé, 
et par son insertion terminale. 

La face est diversifiée dans sa forme. Tour à tour 
plane, concave, convexe, carénée, une proémi- 
nence en occupe souvent le milieu ; le bord inférieur 
avance quelquefois ; il se prolonge singulièrement 
dans les Rhingies, et sert de gaîne à la trompe qui 
est allongée dans la même proportion , et dont les 
palpes sont modifiés d’une manière inusitée : soudés 
aux soies maxillaires depuis leur base jusque près 
de leur extrémité, ils ne semblent consister qu'en un 
petit article ovale inséré sur ces soies. Ces organes 
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présentent quelques autres mo lifications, particu- 
lièrement dans la longueur respective des soies et 
des palpes. 

Les ailes, le plus souvent parallèles, divergentes 
dans la plupart des Syrphides dont le corps est large, 
fort allongées dans les Rhingies et les Brachyopes, 
varient surtout dans la disposition de leurs nervures : 
la cellule marginale est ouverte dans le plus grand 
nombre ; elle se ferme avant l'extrémité dans les Vo- 
lucelles et les Éristales. Les ailes divergentes ont or- 
dinairement la cellule sous-marginale fort sinueuse 
et en forme de pied; la première, postérieure, se 
termine par une nervure souvent parallèle au bord 
de l'aile , et qui ne paraît être alors que le prolonge- 
ment de l’externo-médiaire. Dans les Aphrites, les 
Ascies, cette nervure est perpendiculaire à la sous- 
marginale. La cellule discoïdale postérieure prend 
à son extrémité presque toujours les mêmes direc- 
tions que la précédente ; l’une et l’autre émettent 
quelquefois de petites nervures qui atteignent le 
bord de l'aile. 

Les pieds des Syrphides se modifient particulière- 
ment dans la conformation des cuisses postérieu- 
res. Remarquables dans quelques genres par leur 
épaisseur, elles sont armées d’une pointe dans les 
Mérodons, les Tropidies, d’un rang d’épines dans 
les Eumères, les Xylotes. Les jambes se courbent 
suivant le renflement des cuisses ; elles présentent un 
tubercule dans les Mérodons mâles. Les pieds anté- 
rieurs de quelques Syrphes se singularisent par la 
dilatation des jambes et du premier article des tarses ; 
c'est aussi Fattribut des mâles. 


La diversité qu'offre l'organisation des Syrphides 
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se manifeste encore dans la forme de l'abdomen 
plus ou moins allongé, très-large dans les Volu- 
celles, étroit dans les Sphærophories, cylindrique 
dans les Géries, rétréci à la base dans les Sphé- 
gines, les Baccha, les Ascies, et surtout dans le 
Doros Conopsoïde , l’une des espèces les plus singu- 
lières de Îa tribu. 

Si les habitudes des Syrphides étaient mieux con- 
nues, nous pouriions sans doute y signaler autant 
de variétés que dans les organes ; mais les plus sail- 
Jantes ont seules été observées. L'époque de l'appa- 
rition à l’état ailé est très-différente, et comme le 
sort de ces jolis insectes est lié à celui des fleurs 
qui leur donnent la subsistance, chacune d'elles 
semble éclore en faveur d’une Syrphide ; et, quoique 
les mêmes fleurs attirent différentes espèces, il y à 
cependant des préférences marquées : c'est ainsi que, 
dès les premiers beaux jours du printemps, la Vo- 
lucelle transparente ; les Mallotes, les Milesies 
recherchent les châtons des saules, les corolles des 
prunelliers et des aubépines; qu'ensuite les Chry- 
sogasires se fixent sur la renoncule des prés, les 
Sphærophories sur la menthe et la mélisse, et œue, 
dans l'arrière-saison , les Éristales s’'abattent sur les 
sypanthérées. 1] y a des espèces, telles que les Xy- 
lotes, qui fréquentent les bois ; d’autres, comine les 
Chéïlosies, que nous ne rencontrons guères que dans 
les prairies. Quoique les Syrphides se tiennent ha- 
bituellement sur les fleurs, nous trouvons aussi des 
Éristales sur les fruits et sur les ulcères des arbres : 
les Xylotes se posent souvent sur le feuillage ou sur 
le bois, les Céries sur la terre. 

Le vol de ces insectes présenté aussi quelque va- 


DES DIPTÈRES 180 
riété , il est pesant ou rapide, ondlulé où saccidé: 
nous avons vu des troupes nombreuses d’Ascies tour- 
billonner autour des plantes labiées , des Voluceiles, 
également rassemblées, voltisér autour dés buis- 
sons ; les Éristales, et surtout les mâles, à l’époque 
de leurs amours ,; ont un vol impétueux. Ils guet- 
tent les femelles en planant immobiles dans les airs ; 
et se précipitent sur elles avec toute la violence de 
leurs désirs. G'est en volant que celles-ci font leur 
ponte dans des substances liquides ; elles s’abaissent 
à Ja surface pour déposer un ou plusieurs œufs, 
s'élèvent ensuite pour s’abaisser et se relever encore. 

Une observation fort intéressante a été faite par 
M. de St.-Fargeau sur l’accouplément des Volucelles, 
Des six espèces rétonnues en Europe, chacune à 
des rapports de conformation ét d'habitucdes avec 
une ähtre, actompagnés de différences qui laissaient 
peu dé doute suf leur spécialité. Notré savant ento- 
Hologisle a découvert que cette aflinité binaire ne st 
bortie pas à ces rappôrts; il a observé des accouples 
mens, rares à la vérité, entre ces prélendues es- 
pècés voisines , et il a trouvé des individus qui, par 
leur conformation, participent des uns et dés autres, 
et paraissent démontrer Ja fécondité de ces unions. 
Il faut donc réduire ces six espèces à trois, en ad: 
méltant pour chacune d'elles une variété constante ; 
mais l'existence de cette variété paraît fort singulière 
lorsque l’on se rappelle qu'il n’y a entre les deux 
sortes d'individus aucune différence de demeure ou 
d'habitudes qui ait pu produire celles de conformas 
tion. 

La diversité qui règne dans l'instinet des Sÿrphi- 
des se manifeste surtout dans le choix qu'elles font 
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du berceau de leur progéniture. Quoique les obser- 
vations faites ne s'étendent que sur un petit nombre 
d'espèces, on a trouvé leurs œufs dans la terre , dans 
le fumier , dans le détritus du bois, dans les bulbes 
des liliacées , sur le feuillage des plantes, dans les 
nids des bourdons et des guêpes, dans les substances 
en putréfaction et dans les eaux. Les larves vien- 
nent au jour avec des organes modifiés selon ces di- 
verses situations ; cependant elles offrent entre elles 
plusieurs rapports généraux ; elles ont toutes la tête 
charnue et de forme variable, des stigmates anté- 
rieurs et postérieurs ; et lors de la transformation, 
leur peau devient la coque des nymphes. Ces carac- 
tères principaux distinguent les Syrphides d’avec 
tous les Diptères précédens, et sont un desliens qui 
les rattachent aux tribus inférieures. 

Les larves qui habitent la terre sont sans doute 
en grand nombre; cependant aucune n’a encore été 
observée ; mais la nymphe de la Chéilosie ruficorne 
a été trouvée à la racine d’un arbre, suivant Fallen 
qui ne l'a pas décrite. 

Celle des Syrittes ont été découvertes par Degeer 
dans le fumier de cheval. Elles sont brunes, plus 
épaisses en avant qu'en arrière, la tête est armée 
d'une petite pointe. 

Celles des Rhingies paraissent habiter les bouzes. 
Réaumur a trouvé des individus adultes dans un pou- 
drier rempli de cette matière. 

Le détritus du bois nourrit les larves des Milésies , 
des Criorhines et des Xylotes. Celle de la Milésie 
vespiforme a été observée par Baumhauer ; elle est 
épaisse , presque ovale, d’un gris rougeâtre. Schrank 
a trouvé la nymphe de la Criorhine bourdon; elle 
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est brune, convexe en dessus, plane en dessous, la 
tête munie de deux tumeurs mamiilaires , le dos mar- 
qué d’une tache blanche , et le corps terminé par une 
petite queue. Elle ressemble fort à celle de la Xylote 
Paresseuse, dont ladépouille seule a été observée, et qui 
probablement se trouve aussi dans le bois décomposé. 

Les larves du MérodonClavipèdeont été découvertes 
par Réaumur dans les ognons de narcisse, dont elles 
rongent l'intérieur. On n'en trouve jamais qu’une ou 
deux dans chaque bulbe. Elles ont le corpsblanchitre, 
épais, cylindrique, pointu aux deux extrémités. La 
bouche est munie de deux crochets écailleux dont la 
pointe est dirigée en dessous. Au-dessus de ces cro- 
chets l’on aperçoit deux cornes bifides , charnues et 
mobiles. L’extrémité du corps offre les stigmates pos- 
térieurs insérés sur un pédicule et deux mamelons 
pointus, dont la larve se sert peut-être pour se cram- 
ponner ; la nymphe est ovale; deux cornes anté- 
rieures aboutissent intérieurement à deux vésicules 
qui communiquent aux stigmates. MM. de Saint-Far- 
seau et Serville ont vérifié ces observations. 

Toutes les larves dont nous avons fait mention se 
nourrissent de substances végétales. Nous pourrions 


y joindre celles des Sphærophories qui, selon 
Roesel , habitent les champignons , ce qui est con- 


testé par Meigen; d’autres vivent aux dépens des ani- 
maux ; celles des Syrphes, ou au moins d’une partie 
du genre, éclosent sur des tiges, ou des feuilles cou- 
vertes de pucerons dont elles sont des ennemis aussi 
redoutables que les larves des Hémerobes, quoiqu’elles 
soient conformées d'une manière bien moins hostile 
en apparence. Semblables à celles des autres Diptè- 
res, elles sont sans pieds el sans yeux; mais, nées au 
DIPTÈRES, TOME !. 31 
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milieu des groupes d’une race stupide, il leur sufit 
d’allonger le corps et de porter la tête de côté et 
d'autre pour trouver leur proie; et quand elles ont 
dévoré tout ce qui était à leur portée , eiles avancent 
en rampant, et en rencontrent de nouvelles, Leur 
bouche est armée d’un organe de succion qui a été 
décrit avec beaucoup de développement par Réaumur. 
Il est composé extérieurement d'un dard à trois 
pointes. Munie d’une ouverture à l'extrémité, et en 
dedans d’une trompe. Le dard perce le puceron; la 
trompe se remplit d’une partie de sa substance, se 
retire vers l’œsophage pour s'y décharger, vient se 
remplir de nouveau, et continue ce mouvement de 
piston jusqu'au moment où il ne reste de la victime 
que la dépouille desséchée. Lorsque le développement 
des larves est arrivé à son terme, elles se fixent sur 
les tiges ou les feuilles, en s’y collant au moyen d’une 
liqueur visqueuse qu’elles font sortir de la bouche. Le 
corps se raccourcit, la peau durcit, et elles passent 
ainsi à l’état de nymphes. 

Également voraces, les larves des Volucelles exer- 
cent leurs ravages dans les nids des bourdons et des 
guêpes. Elles sont allongées, étroites en avant, lar- 
ges postérieurement. Le corps est ridé, les côtés sont 
munis de pointes. En avant de la tête se trouvent 
deux petites cornes charnues. La bouche est armée de 
deux mandibules bifides ; elle est bordée de trois ten- 
tacules de chaque côté. L’extrémité du corps est 
pourvue de six pointes disposées en rayons. Cest 
Réaumur qui a découvert celles de la #olucella bom- 
bylans dans les nids de bourdons. MM. de Saint- 
Farseau et Serville ont trouvé celles de la F’olucella 


sonaria dans les œuûêniers. Elles détruisent un erard 
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nombre de larves de ces yménoptères. Leurs nym phes 
n'ont point été observées. 

Enfin, les larves des Éristales et des Hélophiles 
habitent les eaux croupissantes, et leurs organes, 
appropriés à ce séjour. diffèrent de ceux des autres 
seures. Celui de Ja respiration surtout se distingue 
extérieurement par sa longueur excessive. Sous la 
forme d’un tube situé à la partie postérieure du 
corps, il se met en contact avec l'air atmosphérique, 
en restant appliqué à la surface de l’eau par son ex- 
trémité, et il laisse aux larves, par l'extension qu'il 
peut prendre, la faculté de descendre à quelque pro- 
fondeur sans cesser de respirer. Vivant habituelle- 
ment dans la vase ou dans des immondices , elles se 
nourrissent du détritus de substances animales ou 
végétales. Leur bouche consiste dans une ouverture 
entourée d’un rebord cartilagineux, et laisse quelque- 
fois apercevoir un corps conique et charnu. En avant 
de la bouche se trouvent deux petites cornes. Sous le 
rapyort de fa locomotion, elles sont plus favorisées 
qu'aucune des autres larves de Diptères : le dessous 
du corps est muni de sept paires de pieds membra- 
neux garnis de crochets , seuls organes de cette nature 
qui aient été observés dans cet ordre d'insectes. Avant 
de passer à l’état de nymphes, les larves sortent des 
eaux ; elles cherchent, en rampant, un abri souterrain ; 
une liqueur visqueuse qui transsude du corps les 
colle dans leur retraite ; leur tube respiratoire cesse 
ses fonctions ; leur peau se durcit, se dessèche, et 
devient la coque de la nymphe. Dans ce nouvel état, 
l'organe de la respiration se montre sous la forme de 
quatre petites cornes situées à la partie antéricure 
du corps, 


De 
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er, Genre, CÉRIE.. — CÆRIA, Fab. S. Antl., Lat., 
Meig., Fall. — Musca, Linn. 


Caractères. Tête plus large que le thorax. Antennes plus 
longues que la tête, insérées sur un pétiole ; deuxième et! 
troisième article formant une massue ovale; style terminal, 
court. Abdomen cylindrique. Nervure sous-marginale des 
ailes très-sinuée, émettant un rudiment de nervure. (PI. rr, 
fun: ) 


1. C. coxopsoïine. — Ceria conopsoides, Meig. no. 2, 
tab. 26, f. 22, 24, 25. — Lat. Gen. 4, 328. — Ceria cla- 
vicornis, Fab. S. Antl. n°. r. — Fall. 6. — Musca co- 
nopsoides , Linn. F. $. 1790. 

Long. 5-6 lig. Noire. Face jaune , à bande noire. Front 
jaune ’ç", noir, à base et extrémité jaunes 9. Pétiole des an 
tennes allongé, jaune en dessous. Côtés du thorax à taches 
jaunes; écusson jaune, à extrémité noire. Deuxième, troi- 
sième et quatrième segment de l'abdomen à bord jaune. Jam- 


bes et tarses fauves. Bord extérieur des ailes brun. 


Assez rare, depuis le mois de mai jusqu’au mois d'octobre. 


2. C. sussEssiLE. — Ceria subsessilis , I1.— Meig. tab. 26, 
f 26, n°. 1. — Lat. Gen. 4, 326. 

Long. 5-6 lig. Semblable à la précédente, Pétiole des an- 
iennes court, entierement noir ; antennes un peu plus allon- 


gées ; Mmassue moins épaisse. 


Du nord de l’Allemagne jusqu’en Italie. 


3. C. vespirormE. —Ceria vespiformis , Lat. Gen. 4, 528. 
— Meig. n°. 3. 

Lone. 5 lig. Semblable à la première. Pétiole des antennes 
fauve. Écusson entiérement fauve. Pieds jaunes, 


De l'Italie et de la Barbarie. 
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2°. Genre. CALLICÈRE. — CALLICERA, Meis., 
Lat. — Bibio, Fab. S. Antl. 


Caractères. Tête plus large que le thorax. Antennes sans 
pétiole, plus longues que la tête; deuxième et troisième 
article formant une massue allongée; style terminal. 
Yeux velus æ. Abdomen élargi. Nervure sous-marginale 
des ailes droite. (PI. 11, fig. 2.) 


ErymoLoaie : Callicera, belles antennes. 


1. G. cuivREUSE. — Callicera œænea, Meig. n°. 1. — Lat. 
Gen. 4, 329. — Bibio id. Fab. S. Antl. n°. 2. 

Long. 5 :, 6: lig. Tête et thorax noirs. Style des an- 
tennes blanc. Abdomen cuivreux. Pieds fauves ; cuisses noires, 
Ailes jaunâtres. 


Rare, depuis le nord de l'Allemagne jusqu’en Italie. 


3°. GEexrE. CHYMOPHILE. — CAFZOPHIL A, Servill. 


Caractères. Trompe menue, cylindrique, plus longue 
que la tête. Face sillonnée pour recevoir la trompe. Front 
large. Premier article des antennes un peu allongé, cylin- 
drique ; deuxième une fois plus long, renflé à l'extrémité ; 
troisième fusiforme ; style terminal, à premier article petit, 
saillant en dessous. Écusson muni de deux pointes. Abdo- 
men ovale, de cinq segmens distincts. Pieds épais ; premier 
article des tarses postérieurs un peu élargi. Cellule médias- 
tine des ailes divisée par une nervure transversale ; première 
postérieure presque divisée par une nervure transversale. 
(REP TE 00.3.) ‘ 

Une Syrphide de Philadelphie appartenant à la collection 
de M. Serville, à Paris, présente à la fois les antennes à 
style apical des genres précédens et l’écusson arme, les ner- 
vures des ailes ainsi que le facies des Aphrites. Un autre ca- 
ractère important la distingue des autres Biptères de cette 
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tribu ; c'est la trompe longue, menue, dirigée en avant ,sem- 

HbES à celle des Conops, avec lesquels cette rnb r'esseIN- 

ble aussi par la conformation des antennes. 

Une telle organisation exigeait la formation d'un genre 
particulier, voisin des Aphrites dont il diffère , indépendam- 
ment des caractères que nous avons mentionnés, par les 
pointes de Fécu:son beaucoup we écartées, par Îles pieds 
postérieurs moins longs, et par les jambes arqu'es. 

El parait que ce Brillant insecte hume avec sa trompe les 
idée nue sur Îles fleurs et le feuillage, ce qui a dé- 
terminé son nom générique. 

0.2, és \ Ve “. 2 { 3, nets î46, Ve Et 22 [re , 
1. GC. BRILLANT. — Chymophila splendens , Nob. s 
Long. 5 :lig. D'un vert doré. Face d’un jaune fanve. Front 

et antennes noirs. Écussor et abdomen à reflets bleus , partieu- 

liérement aux deux segmens ; quatrième paraissant side et fauve 

à travers le vert; bord postérieur et cinquième fauves. Pieds 

noirs , à reflets bleus. Ailes un peu brunätres. 


De Philadelphie ; cabinet de M. Serville. 


4e, Genre. APHRITE. — 4PHRITIS, Lat. — Micro- 
don, Meig., Fall., Wied. — Mulio, Fab. — Musca, 
Linn. 


Caractères. Palpes très-petits. Antennes plus longues 
que la tête; deuxième et troisième article formant une 
massue allongée. Écusson muni de deux pointes. Abdomen 
ovale. Cellule médiastine et quelquefois première postérieure 
des ailes divisées par une nervure transversale. (PI 11, 


(fig. 4) 


1. À. APIFORME, — Aphritis apiformis.— Aphritis auro- 


pubescens, Eat. Gen. 4, 330. — icrodon ans Meig. 


Gi 1. — Mulio mutabilis , apiarius P, Fab. S. Antl, 
"4-9. — Musca mutabilis, Linn. F. S., . 
Ml 4-5 lg. Tête et thorax d'un vert HE Face à 
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poils jaunätres. Antennes noires. Abdomen noir, à duvet doré, 
ainsi que le thorax. Pieds fauves; cuisses noires. Ailes bru- 
nâtres, 


Assez rare. 


2. À, VARIABLE. — Aphritis mutabilis. — Microdon id. 
Meig. no. 2. 
Long, 5 hz. Semblable au précédent. Abdonien à duvet blan- 


FA Y = 
châtre. Jambes à anneau noir. 


Âssez rare. 


3. À. BRILLANT. — Aphritis micans, Wied.— Microdon 
id. Meig. no. 3. 


R.) x 


Long. 5 Hg. Semblable au précédent. Face à poils grisatres. 
Thorax à poils jaunes. Abdomen à duvet grisâtre. 


De France et d'Allemagne. Rare. 


4. A, suPperse. — Aphritis superbus. — Microdon id. 
Wied. Auss. Zweif. n°. 2. 


Long. 6 lig. Face d’un beau vert métallique , à poils jaunes. 
Front vert, à ligne transverse enfoncée. Antennes noires , 
beaucoup plus longues que la tête; deuxième et troisième ar- 
üicle (réunis) aussi longs etaussi menus que le premier. Thorax 
à reflets cuivreux et poils fauves ; écusson cuivreux, ainsi que 
les pointes. Abdomen violet; deuxième et troisième segment à 
taches latérales, d’un vert doré, à duvet jaune; ventre à inei- 
sions jaunâtres. Pieds noirâtres, à reflets violets ; dernier article 
des tarses châtain. Ailes brunâtres 7. 


Du Brésil. 


Wiedemann décrit la femelle qui diffère du mâle par la 
couleur bleue d'acier du corps et les pointes jaunes de l’écusson, 
Il ne fait pas mention de la longueur et de la ténuité des an- 
tennes , entièrement semblables à celles des Cératophyes. 
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be, Genre. CERATOPHYE. — C£ZRATOPHFA,Wied., 
Lat. 


Caractères. Antennes plus longues que la tête; premier 
article allongé ; deuxième très-court ; troisième linéaire. Ab- 
domen ovale. Première cellule postérieure quelquefois divisée 
par une nervure transverse. ( PI. 11, fig. 5 ). 


ErymoLoair : Ceratophya ; porte antennes. 


1. CG. NOTÉE. — Ceratophya notata, Wied. Auss. Zweif. 
n°.u1, ab. 0, £, 0e 

Long, 3 : lig. Noire. Face jaunätre, à bande noirâtre. Épau- 
les et écusson jaunes. Abdomen à deux taches et bande trans- 
verse jaunes. Ailes jaunätres 9. 


Du Brésil. 


2. G. LonGicornE. — Ceratophya longicornis, Wied. 
Auss. Zweif. n°. 2. 

Long. 3 : lig. Noire. Troisième article des antennes quatre 
fois plus long que le premier. Base de l'abdomen à tache jaune, 
terminée par deux pointes 2. 

Brésil. 


3. G. FUSCIPENNE. — Ceratophya fuscipennis, Nob. 


Long. 5 lig. Noirâtre. Face brune, à poils blanchätres. 
Front noir. Les deux premiers articles des antennes fauves ; 
troisième brun, trois fois plus long que le premier ; style renflé 
au milieu. Les trois premiers segmens de l’abdomen à deux 
grandes taches testacées. Pieds fauves ; cuisses noires. Ailes 
brunes ; bord intérieur brunâtre ; première cellule postérieure 
non divisée. 


De Philadelphie ; cabinet de M. Serville. 
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6°, Genre. CHRYSOTOXE. — CHRYSOTOXUAM., 
Meig., Lat. — Julio, Fall, — Musca, Linn. 


Caracières. Antennes insérées sur une saillie conique du 
front, un peu plus longues que la tête; les deux premiers 
articles allongés, cylindriques ; troisième un peu plus allongé. 
Ailes écartées. (PI. 11, fig. 6.) 

Érymorocr : Le nom de Chrysotoxum fait allusion aux 
taches arquées et dorées de labdomen. 


1. G. À DOUBLE CEINTURE.—Chrysotoxum bicinctum, Meig. 
n°. 1, Lat. Gen. 4, 327. — Mulio bicinctus, Fab. S. Antl. 
no. 2, Fall. no. 3.— Musca bicincta, Linn. F.S., 1805. 

Long. 5 lg. Noir. Face jaune, à bande noire. Thorax à deux 
lignes blanchâtres. Côtés à base jaune; écusson bordé de 
jaune. Deuxième et quatrième segment de l'abdomen à bande 
jaune ; cinquième à deux lignes jaunes en chevron. Pieds fauves ; 
base des cuisses noire. Bord extérieur des ailes jaune; stigmate 
brun. 


Assez commun, sur les fleurs. 


2. GC. ARQUÉ. — Chrysotoxuim arcuatum, Meig. n°. 2, 
tab. 27, f. 7,9. — Lat. Gen. 4, 327. — Mulio arcuatus , 
Fab.S. Antl. n°. 3.— Fall. n°. 2. —_ Musca arcuata, Linn. 
F. S, 1806. 


Long. 5 :lig. Semblable au précédent. Ecusson jaune, à 
tache noire, Deuxième , troisième , quatrième et cinquième seg- 


ment de l’abdomen à bande jaune, arquée , interrompue, 


Assez commun. 


3. C. ixTERMÉDrAIRE. — Chrysotoxum intermedium,Meis. 
n°. 3.— Mulio arcuatus. Var. 9. Fall. n°. 2. 

Long. 5 © lis. Semblabie à Parcuatum. Bande de l'abdomen 
plus large ; un liseré jaune au bord du quatrième segment ; 


? 
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cinquième à tache jaune. Stigmate des ailes moins obscur et 
plus allongé, 


-‘ Assez rare. 


4. G. À Écusson. — Chrysotoxum scutellatum , Macq. 
Dipt. du Nord, no. 4. 

Long. 5 < lig. Semblable à l’'arcuatum. Corps assez large. 
Premier article des antennes assez court. Bande de la face 
pointue. Bord de la cavité buccale noir. Front velu. Style des 
antennes fauve antérieurement. Écusson jaune, bordé de longs 
poils. Bandes de l'abdomen élargies vers les côtés. Base des 
cuisses brune, Aiïles jaunâtres ; point de tache au stigmate 9. 


De France. 


5. C. FasctoLÉ. — Chrysotoxum fasciolatum, Meig. n°, 4. 
— Milesia vespiformis, Fab. S. Antl. no, 4. 

Long. 5-6lig. Semblableà l’arcuatumn. Velu. Premier article 
des antennes assez court. Yeux velus. lcusson brunätre, 
bordé de jaune. Bord postérieur des troisième et quatrième 
segmens de l'abdomen jaune. Aïles jaunâtres; point de tache 
au stigmale , 2. 

Assez commun. 


7°. GENRE, PSARE. — PSARUS, Lat., Fab., Meig. 


Caractères. Antennes insérées sur un pétiole allonge. 
Deuxième article allongé ; troisième oblong ; style inséré aux 
deux tiers de la longueur , de deux articles. (PI. 11, fig. 7.) 


1. P. aspominar. — Psarus abdominalis, Lat. Gen. 
4, 326. — Fab. S. Antl. n°. 1. — Meig. n°. 1, tab. 27, 
f:0 42; 

Long, 3 :,4lig. Noir. Front à tache blanche &, à deux 
points blancs latéraux 5. Style des antennes fauve, Thorax 
à deux taches blanchâtres. Deuxième , troisième et quatrième 
segment de l'abdomen testacés, Extrémité des cuisses et base 
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des jambes fauves. Ailes un peu brunâtres ; nervures transver- 
sales bordées de brun. 
Assez rare. 


2. P. orné — Psarus ornatus , Wied. Auss. Zweif. no. 1, 
tab. 9, f. 7. 

Long. 7 lig. Noir. Face jaune, à bande noire. Troisième 
article des antennes fort court, presque rond. Thorax à épaules 
et deux bandes interrompues, jaunes ; écusson jaune, à bord 
noir. Abdomen à huit bandes jaunes ; deuxième interrompue. 
Pieds jaunes. Ailes à nervures bordées de brun. 

De Géorgie. 


Se. Gexre. MIXTEMYIE. — WIXTEMFYIA, Nob. 


Caractères. Face à proéminence, Antennes insérées sur 
un pétiole court. Deuxième article allongé ; troisième oblong ; 
style inséré aux deux tiers de la longueur , de deux articles. 
Cuisses postérieures munies d'une pointe en dessous avant. 
l'extrémité ; jambes postérieures arquées (Pl. 11, fig. 8.) 

M. Wiedemann , après la description de son Psarus qua- 
drifasciatus, Paragus quadrifasciatus de Say, ajoute : 
« Celle-ci est une de ces espèces intermédiaires qui ne se rap- 
portent bien à aucun genre ; mais les antennes ne différent 
en rien de celles des Psarus, et elles ont aussi un pétiole 
commun , quoique beaucoup plus court ; la face a une proé- 
minence distincte , quoique fort plane. Par les pieds posté- 
rieurs, elle ressemble aux Milesia ; par la disposition des 
couleurs, à un Chrysotoxum ; mais si peu à un Paragus, 
que lon croirait à une faute d'impression dans le texte de 
Say. » Une telle organisation nous semble exiger Ja formation 
d'un nouveau genre auquel nous donnons un nom qui fait 
allusion au mélange des caracteres. 


1. M. À QuATRE Banpes.—Wixtemyia quadrifasciata.— 
Psarus id. Wied, Auss. Zweif, n°. 2. 
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Long. 5: lig. Noire. Face jaunâtre, à bande noire. Joues 
noires. Front jaunâtre «7, noir, à côtés Jaunes 9. Antennes 
brunes; troisième article noir; style jaunâtre. Yeux à deux 
bandes fauves. Thorax à deux taches au bord antérieur et deux 
lignes confluentes, au bord postérieur jaunes ; épaules jaunes ; 
côtés à bande jaune; écusson à bord jaune. Deuxième segment 
de l'abdomen à bande jaune , arquée; troisième à bande au mi- 
lieu, et ligne de chaque côté ; quatrième à deux bandes. Pieds 


bruns; jambes postérieures jaunes, ainsi que la base des 


cuisses œ', 2. 


De Pensylvanie. 


9°. GExrE. VOLUCELLE. — VOLUCELLA, Geoft., 
Lat., Meis. — Syrphus, Fab., Fall. — Musca, Linn. 


Caractères. Corps épais. Trompe à lèvres allongées, poin- 
tues. Face prolongée obtusément ; une proéminence au mi- 
lieu. Troisième article des antennes oblong, style cilié en 
dessus et en dessous. Yeux velus {*. Cellule marginale des 
ailes fermée. (PL 11, fig. 9.) 

ÉrymoLocie : Le nom de V’olucella paraît dérivé de Wo- 
lucris. 


À. Abdomen plus large que le thorax (espèces d'Europe). 
 B. Corps oblong, 


1. V.AzoNEs. — Vollucella zonaria, Meig. n°.5, lab. 32, 
f. 27. — Syrphus inanis, Fab. S. Anti. n°. 1. 

Long. 9 lig. l'ace et front jaunes. Antennes fauves. Thorax 
châtain. Abdomen fauve; deuxième et troisième segment à 
bande noire. Pieds châtains ; cuisses noires. Ailes jaunes. 

En automne, sur les fleurs. 


l’ariete constante. 


V. wine. — Volucella inanis, Meig. no. 6. — Lat. 
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Gen. 4, 322. — Syrphus micans, Fab. S. Antl. n°. 2. — 
Fall. no. 6. — Musca inanis, Linn. F. S. 1825. 
Long, 6-7 lig. Thorax jaune, à trois bandes noires. Abdo- 
men à trois bandes noires, 
Assez rare. 


BB. Corps court. 
C. Corps presque nu. 


2. V. rRansPaRENTE.—’olucella pellucens, Mig. n°. 3. 
— Lat. Gen. 4, 322.— Syrphus id., Fab. S. Antl. n°. 3. 
— Fall. n°. 5. — Musca id. , Linn. F. S. 1826. 

Long. 7 lig. Noire, Face, front et antennes fauves. Écus- 
son brun «7, testacé 9. Deuxième segment de l'abdomen 
blanc, transparent. Ailes à grande tache noirätre au milieu. 

Assez commune, dès le mois d'avril, sur les aubépines. 


Fariéte constate. 


V. enrcée. — Volucella inflata, Meig. no. 4.— Syrphus 
inflatus, Fab. S. Antl. n°. 5. 

Long. 5 2, 6 lig. Face un peu plus longue. Froni un peu 
plus large 9. Yeux velus ,9. Thorax fauve, à disque noir. 
Deuxième segment de l'abdomen jaune. 

Assez rare, 


CC. Corps velu. 


V. sournon.— f’olucella bombylans, Meig. no, 1.—Lat. 
Gen. 4, 322.— Syrphus id. Fab. S. Antl. n°. 4. — Fall. 
n°, 3. — Musca id. Linn. F.S. 1792. 

Long. 6-7 lig. Noire, Face et front jaunes ; troisième article 
des antennes brunâtre. Eeusson jauvâtre, Moitié postérieure 
de l'abdomen à poils fauves. Ailes à tache brune. 


Assez commune, au mois de quin, sur les églantiers. 
2 2 te) 
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l'uriéié constante. 

V. PLumEusE. — V’olucella plumata , Meig. no. 2. — 
Volucella mystacea, Lat. Gen. 4, 322. — Syrphus mys- 
taceus, Fab: S. Antl. n°. 5. — Syrphus plumatus, Fall. 
n°. 2. — Musca mystacea, Linn. F. S. 1993. 

Long. 5-6. lig. Thorax à bande jaune de chaque côté '; 
une lache de poils jaunes antérieurement ,9 ; écusson jaune. 
Deuxième segment de l'abdomen à tache jaune de chaque côté ; 
moitié postérieure à poils blancs , jaunes 9. 


AA. Abdomen de la largeur du thorax. ( Espèces exo- 
tiques.) 


4. V. porée. — Volucella aurata, Nob. 

Long. 5 lig. Noire. Face peu saillante , pontllée ainsi que 
le front ; celui-ci à ligne longitudinale lisse. Style des antennes 
brunâtre. Yeux nus © ; bord extérieur argenté. Les deux pre- 
miers segmens de l’abdomen veloutés, à reflets bleus ; côtés et 
tache allongée au milieu, luisans; troisième et quatrième à 
duvet doré ; côtés et bord postérieur noirs. Un point argenté à 
la base des jambes; tarses intermédiaires et postérieurs 
fauves. Moitié antérieure des ailes d’un noir violet, faisant un 
crochet à la base de la première cellule postérieure 9. 


De Java. 


5. V. GonFLéE. — V’olucella obesa. — Syrphus obesus, 
Fab. S. Antl. n°. 14.—Wied. Auss. Zweif, n°, 8.—Ornidia 
obesa, St.-Farg. et Serv. Encyc. 10, 786. 

Long, 4, : 5 lg. D'un vert doré. Style des antennes fauve. 
Yeux velus. , 9. Deuxième segment de l'abdomen noir, 
à bande dorsale et bord verts . Ventre d’un rouge métalli- 
que. Pieds noirs. Aïles un peu jaunâtres; une tache noire au 
bord extérieur; un point brun près de l’extrémité; cellule 
marginale dilatée à l'extrémité. 

De l'Asie et de l'Amérique méridionale, 
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6. V. ve LeeeLeTier. -— l’olucella Peleterii, Nob. 
Long, 6 : lig. Noire. Face très-saillante, fauve ; front noir, 
fort étroit. Thorax noir. Troisième segment dé labdonmen à 
taches latérales fauves; quatrième à tache semblable, beaucoup 
plus grande; cinquième petit, fauve, à tache dorsale noire. 
Jambes fanves ; postérieures d'un jaune bianchâtre; tarses 
postérieurs blancs ; premier articie aussi long que les jambes. 
Ailes jaunes; cellule stigmatique noire 2. 


De Java. 


7. V. snuxe. — Volucella fusca, Nob. 

Long 5. lig. Face d’un brun rougeätre, terminée en pointe 
plus prononcée que dans les autres espèces. Dos du thorax 
noir. Abdomen court, plus large que le thorax. Guisses 
noires. Ailes à base et moitié antérieure du bord extérieur 
brun 9. 


Exotique ; cabinet de M. Serville. 


10°. Genre. TEMNOCÈRE. — TÆMNOCERA, St.- 
l'argeau et Serville. — Folucella, Wied. 


Caractères. Face droite, à peine creusée. Troisième ar- 
ticle des antennes très-long, échancré avant son milieu, 
fort rétréci dans cette partie, un peu plus épais et presque 
en massue à son extrémité; style un peu bipenné vers ja 
base, nu à l'extrémité. Yeux velus. Ecusson bordé de six 
épines. Cellule marginale des ailes fermée. (PI. 11, fig. 10.) 

ÉTYMOLOGIE : Z'emnocera, antennes échancrées. 


1. À. VIOLATRE. — T'emnocera violacea , St.-Farg. et 
Serv., Encye.,t. 10, 789. — Folucella mutata , Wied. 
Auss. Zweif. n°. 6. 

Long. 5 lig. Noire. Face jaune. Antennes et écusson tes- 
tacés. Abdomen à reflets violets. Ailes à demi-hande brunä- 
tre, tranverse et ondulée «2, 


Be la Chine, 
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, Gexre. SÉRICOMYIE. — SERICOMPIA, Meis., 
Lat. — Syrphus, Fab., Fall. — Musca , Linn. 


Caractères. Corps épais. Troisième article des antennes 
orbiculaire ; style plumeux. Ailes écartées. ( PI. 11, fig. 11.) 


EryMoLoGie : Sericomyia, mouche soyeuse. 


S. BOMBIFORME. — Sericomyia bombiformis, Meis. 

no, 1. — Syrphus id. Fall. n°. —r 
Long. 7 lig. Velue, noire. Face et front gris D, noirâtres . 
Antennes brunâtres. Thorax à bande antérieure ferrugineuse, 
ainsi que l'extrémité de l’écusson. Premier, quatrième et cin- 
quième segment de l’abdomen blancs. Cuisses noires ; jambes 
brunes, Une tache noirâtre au bord extérieur des ailes 9, œ. 


Rare , de France et d'Allemagne. 


5 S. BOURDONNANTE, — Sericomyia mussitans. Meig. 
n°. 4. — Syrphus id. Fab. S. Antl. n°. 6. — Fall. no. 4. 

Eos 7 lig. Velue, d’un vert obscur, à poils jaunes. Face 
et front jaunes. Antennes fauves. Pieds noirs, Ailes à demi- 


bande obscure. 


lare, de France et d'Allemagne. 


3. S. rorfaLEe. — Sericomyia borealis, Meig. no. 2. — 
S.lapponum. Lat. Gen. 4, 322. — Syrphus id. Fall. n°. 5. 

Long. 7 lig. Presque nue , noire. Face jaune, à bande noire. 
Deuxième article des antennes fauve. Abdomen à quatre ban- 
des jaunes. Pieds fauves ; base des cuisses notre, ', &. 


Depuis la Laponie jusqu'a Paris. 


4. S. LApoxE. — Sericomyia lappona , Meig. n°. 3. — 
Lat. Gen. 4. 322. — Syrphus lapponum, Fab. S. Ant. 
. 7. — Fall. n°. 8. — Musca lappona. Linn. F. S. 1794. 


+ 6 hig. Semblable à la précédente, Écusson d’un brun 
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rougeñtre. Abdomen à trois bandes blanches, interrompues. 


Le l’Europe boréale. 


122, GENRE. CRIORHINE. — CRIORHINA, Hoffman- 
segg. — Milesia, Meig. — Æristalis, Lat. Gen. Fab. — 
Syrplhus, Fall. 


Caractères. Corps épais, velu. Face prolongée inférieu- 
rement , à légère proéminence. Front étroit , non linéaire œ. 
Antennes insérées sur une saillie du front ; premier article 
un peu allongé. Troisième plus large que long. Jambes pos- 
térieures arquées et comprimées. Ailes écartées; première 
cellule postérieure à base oblique. (PL: 11, fig. 12.) 

ETYMOLOG1E : Criorhina, peau de belier , à cause de l’es- 
pèce de toison dont ces insectes sont couverts. 


1. C. sourpon. — Criorhina apicata. — Milesia id. 
Meig. n°. 10. 

Long. 5-6. lig. Noire. Face grise, à bande noire. Antennes 
fauves. Moitié antérieure du thorax fauve. Côtés du troisième 
segment de l’abdomen fauves ; quatrième blanc. Base des jam- 
bes et premiers articles des tarses fauves. Ailes à demi-bande 
obscure «7. 

Une femelle, que je rapporte à cette espèce, a le thorax fauve, 
le deuxième segment de l'abdomen blanc; point de fauve au 


troisième ; l’abdomen est très-large. Le reste semblable au 
mâle. 


De France et d'Allemagne. 


2. C. DE L'ÉPINE-VINETTE. — Criorhina berberina. — Mi- 
lesia id. Meig. n°.11.— Æristalis id. Fab. S. Antl. n°. 33. 

Long. 5-6. lig. Face jaunâtre. Front jaune, 2. Antennes fau- 
ves. Thorax fauve; bord postérieur et écusson noirs, Les deux 
premiers segmens de l'abdomen noirs; les autres gris. Pieds 
noirs d'y LL. 


Rare. 
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3. C. ve L’auBÉPINé. — Criorhina oxyacanthæ, — Mile- 
sia id. Meig. n°. 12. 

Long. 5-6. lig. Semblable à la précédente. Antennes bru- 
nes. Thorax et écusson fauves. Abdomen gris ou jaune , 9. 


Au mois de mai. 


4. G. LAINEUSE. — Criorhina floccosa. — Âilesia id. 
Meig. n°. 13. 

Long. 6 lig. Face blanchätre. Front noir. Troisième article 
des antennes fauve. Thorax fauve. Abdomen jaune : une touffe 
de poils blancs de chaque côté du deuxième segment. Pieds 
noirâtres. Ailes brunâtres g. 


Baumhauer l’a trouvée près de Paris. 


5, C. asiique. — Criorhina asilica. —"Milesia id. 
Meig. n°. 14. — Syrphus id. Fall. n. 10. 

Long. 4 : 6 lig. Face blanchâtre, à bande noire 9. Front 
noir. Antennes d’un fauve brunêtre: troisième article très- 
arge. Thorax fauve, Abdomen d'un noir bleuâtre, à base cen- 
drée. Pieds fauves ; euisses noires, $, &. 


Assez rare. 


6. CG. ne Brérissox.— Criorhina Brebissonii, Maca. Dipt. 
du Nord, n°. 6. 

Long. 4 lis. Tête noire. Antennes d’un brun fauve. Tho- 
rax et abdomen d’un fauve roussâtre, moins touffus sur labdo- 
men c. 


Rare. 


7. G. Ruricauve.— Criorhina ruficauda.— Milesia id. 
Meig. n°. 15. 

Long. 7 hg. Noire. Face d’un blanc jannâtre. Vertex à longs 
poils fauves. Antennes brunes. Thorax à poils noirs. Moitié 
T 


postérieure de l’abdomen à poils fauves. F'arses ferruginenx ; 
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cuisses postérieures épaisses, Ailes à bande noirâtre surles ner- 
vures transverses œ', . 


Rare. 


S. G. FLAvicAUDE.— Criorhina flavicauda, Macq. Dipt. 
du Nord, n°. 8. 

Long. 7 lig. Semblable à la précédente. Thorax à poils STI ; 
écusson blanc ae Abdomen d’un noir fuisant ; lestrois premiers 


segmens à poils d’un gris roussâtre ; quatrième à poils jaunes œ. 


Rare. 


9- G. ArIFORME.— Criorhina apiformis, Macq. Dipt. du 
Nord, n°. 0. 

Long. 7 lig. Noire. Face d’un blanc jaunâtre. Vertex fauve. 
Antennes d’un fauve obscur. T'horax à poils d’un gris roussä- 
tre; des poils noirs de chaque côté ; écusson à poils plus longs. 
Abdomen à poils d’un gris clair. Tarses ferrugineux; cuisses 
postérieures épaisses. Ailes brunâtres; une bande brune sur 
les nervures transverses. 


Rare. 


13e. Genre. MALLOTE.—/?4LLOTA ,Meis., Lat. Fam. 


nat. =# cristalis, lat. ‘Gen: —F3b: er rphus, Fall. 


Caractères. Corps épais, ordinairement velu. Face à proé- 
minence,. Front large G', 2. Antennes insérées sur une saillie 
du front ; troisième article plus large que long. Jambes pos- 
térieures arquées. Ailes écartées; nervure sous-marginale 
sinueuse. ( PI. 11, fig. 13.) 

ErymoLocie : Les poils épais ou la laine qui couvre ces 
Syrphides ont donnt lieu au nom gén‘rique. 


1. M. rucrorme.— /allota fuciformis, Meig. no. 3, 
tab. 32, f. 13.— Æristalis id. Lat. Gen. 4, 323.— Fab, S 
Anti: n°57. 


Long, 6 lig. Noire. Front jaune. Style des antennes fauve, 
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Yeux velus. Thorax antérieurement jaune ' ; écusson jaune, 
Premier et second segment de labdomen jaunes; quatrième 
et cinquième fauves. Nervures transverses des ailes bordées 
de noirâtre , &. 

Assez rare, au printemps, sur la fleur de laubépine. 


2. M. mécrtiironmEe.— Afallota megilliformis, Meig. 
n°. 2.— Syrphus id. Fall. n°. 10. 

Long. 6 lis. D'un vert obscur. Face grise. Front et anten- 
nes noirs ; style blanchâtre. Yeux nus. Thorax et abdomen à 
poils fauves. Pieds noirs; cuisses postérieures peu renflées. 
Nervures transverses des ailes bordées de brun . 


Du Nord de l’Europe. 


3. M. A BaxDes.— Mallota vittata, Meig. n°. 1. 

Long. 6 : lig. Noire. Face grisâtre. Front à bande blanche. 
Troisième article des antennes rhomboïdal; style inséré au 
milieu de la longueur de cet article. Thorax d'un blanc jau- 
nâtre , à trois bandes noires. Abdomen allongé, conique, à trois 
bandes blanches , interrompues. Jambes blanches, à anneau 
noir ©. 

D’Autriche ; M. Robert l’a aussi trouvée à Chénée , prés de 
Liége. 


4. M. mirésirorme.— Mallota millesiformis, Nob. 

Long. 6 lig. Noire, peu velue. Face jaune. Bande longitu- 
dinale. Face, antennes et style d’un rouge brunâtre. Front 
jaune, à bande brune. Yeux nus. Derrière de la tête à poils 
jaunes. Thorax à deux petites taches de poils jaunes, au bord 
antérieur en dedans des épaules ; une bande transverse jaune 
sur la suture , interrompue au milieu, rétrécie intérieurement , 
et prolongée sur les flancs ; une autre bande jaune au bord pos- 
térieur ; écusson d’un brun testacé. Abdomen d’un brun testacé ; 
premier segment à bord postérieur de poils jaunes; troisième à 
bande jaune au bord antérieur, rétrécie en pointe et interrom- 


pue au milieu ; bord extérieur du troissème et du quatrième 
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jaune. Pieds testacés ; base des jambes jaune. Ailes hyalines à 
large bande brune au bord extérieur ; cellule costale jeunâtre Z. 


De l'ile de Cuba. 


Cette espèce a le facies des Milésies et ressemble à la Afilesia 
cruciger, Wied. ; mais la forme transverse du troisième article 
des antennes , et la cellule sous-marginale pédiforme , fixent sa 
place parmi les Mallotes. 


14°. GENRE. ERISTALE. — ÆRISTALIS, Lat., Fab., 
Meig. — Ælophilus, Lat. — Milesia, Lat. Gen. — 
Musca , Linn. 


Caractères. Corps épais. Face à proéminence. Antennes 
ordinaires insérées sur une saillie du front; troisième article 
presque orbiculaire; style tantôt nu, tantôt plumeux. 
Yeux velus. Cellule marginale des ailes ordinairement fer- 
mée ; sous-marginale pédiforme. ( PL. 11, fig. 14.) 


A. Front uni. 


B. Style des antennes plumeux. Cellules médastine 
et marginale des ailes presque d’égale longueur. 


1. E. BROUILLÉE. — Æristalis intricarius, Meig. no. 12. 
— Fab. S. Antl. n°. 3.— Syrphus id. Fall. n°. 12.— Syr- 
phus bombyliformis, Fab. S. Antl. no. 12.— Musca in- 
tricaria, Linn. F.S. 1800. 


Long. 4 2 St, 52.6 lig. ©. Velu. Face brune «7, grise 9. 
Front roux. Antennes brunes ; style fauve. T'horax et abdo- 
men noirs , à poils fauves; écusson fauve. Premier segment de 
l'abdomen blanc; deuxième, troisième et quatrième à tâche 
fauve de chaque côté g'; quatrième blanchâtre. Pieds noirs ; 
moitié antérieure des jambes blanche. Ailes à tache brune. 


à | 
Commun. 
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2. E. sempLasLe, — Æristalis similis, Meig. n°. 13, — 
Syrphus id. Faïil, n°, 16 

Long. 61,5 lig. [ace jaunatre, à bande noire. Front 

R ; ° EN A Y 2 » r 
brun. Antennes noires. Thorax neirâtre, à poils fauves ; écus- 
son brunâtre, bordé de jaune. Abdomen noir, à poils fauves ; 
deuxième segment à tache latérale ferrugineuse. Pieds noirs ; 
jambes antérieures d’un jaune blanchätre, à extrémité notrâtre ; 
cuisses postérieures allongées et menues. Ailes à base, bord 
extérieur et milieu brunâtres 1. 
a! 1 . * 
Assez rare. Cette espèce doit son nom à sa ressemblance avec 


le tenax. 


3. À. pesrossés.— Æristalis fossarum, Megerl., Meig. 
n°,:40: 


Long. 6 lig. Semblable au précédent. Face à ligne étroite , 
noire. Front antérieurement ferrugineux ,9. Abdomen sans 
tache. Deuxième segment à liseré blanc. Ailes sans tache ; stig- 
mate noirâtre. 

Rare, au nord dela France. 


4. GC. BasiLaiRE.— Æristalis basilaris , Nob. 

Long. 6 lig. Semblable au similis. Face blanche, à 
bande noire. Ecusson noir. Segmens de l'abdomen à liserés 
blancs. Ailes à base noire ; nervures transverses bordées de 
brun. 


De la Géorgie d'Amérique. 


5. E. pes sois. — Zristalis nemorum, Fab. S. Antl. no, 10. 
—Meig. n°. 16.— Ælophilus id.Lat. Gen, 4, 324.— Musca 
id. Linn. F.S. 1797. 

Long. 5 = lig. Face iaunâtre, à bande noire. Antennes noires. 
Thorax à poils fauves; écusson brun. Abdomen noir ; deuxième 
et troisième segment à taches latérales fauves, plus étroites 9, 
quelquefois nulles. Pieds noirs ; jambes antérieures jaunes , à 
extrémité noirâtre. : 


Fort commun. 
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6.C.nicuiranse.— Zristalis nigritarsis, Nob. 

Long. 4 lig. Semblable au 2emorum. Face noire; côtés à 
duvet blanchâtre. Antennes fauves. Thorax à poils roux. 
Deuxième segment de l’abdomen à taches latérales fauves ; bord 
postérieur de tous à liseré blanchâtre. Pieds fauves; hanches, 
Jase des cuisses et les deux derniers articles des tarses noirs. 
Moitié antérieure du bord postérieur des ailes brunâtre. 


Lu nor ' de la France. 


E: pes ARBusTES.— /cristalis arbustorum, Fab. S. 
Au n°. 17: Meg. n°: 19.— Ælophilus id, Lat. Gen. 4 
324. — Hica id, Linn, F. S. 1798. 


2) 0 | 


Long. 315: lg. Semblable au zemorum. Face dun blanc 
jaunâtre sans bénde noire; proéminence plus large. Taches 
du deuxième segment de l'abdomen non échancrées au bord 
postérieur œ', plus pointues au côté intérieur 9 ; troisième à 
bande fauve au bord antérieut «7; une bande cuivreuse au mi- 
lieu des troisième et quatrième. 


Fort commun. 


8. E. nonricone. — Æristalis horticola, Meig. n°. 18. — 
Lristalis flavicinctus , Fab. S. Antl. n°, 5. — Syrphus id. 
Fall. ñ: 13. 

Long. 51, 6 lig. Semblable à larbustorum. Face à 
bande noire. Troisième et ai segment de l’abdomen 
d’un noir luisant ; troisième à pétites bandes latérales fauves, 
au bord antérieur. Ailes à bande brune; anguleuse au mi- 


lieu g', A. 
De France et d'Allemagne. 


9. E. pes RocRERs. — Æristalis rupium, Fab. S. Anitl. 
1°, 38. — Meig. n°. 19. — Syrphus piceus, Fall. no. 14. 

Long. 6 lig. Face grise, à bande noire. Troisième article 
des antennes fauve. T'horax noir, à poils fauves, Abdomen d’un 
noir luisant ; deuxième segment à taches latérales ferrugineuses. 
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Pieds noirâtres; moitié antéricure des jambes et des tarses blan- 
* ches. Ailes à tache rhombwïdale brune «7, &. 


De France et d’Aliemagne. 


BB. Style des antennes nu. 


G. Cellule marginale des ailes ouverte, atteignant 
le bord extérieur. Aïles velues. 


10. E. pes FLEURS. — Æristalis floreus, Fab.'S. Antl. 
n°.9.— Meig. n°. 21. — Ælophilus id. Lat. Gen.4, 324. — 
Syrphus id. Fall. n°. 25. — Musca florea, Linn. F. S. 
1796. 

Long. 5 :, 6 lig. Face jaune , à bande noire. Front jaune, 
à tache noire ,9. Antennes noires. T'horax d’un jaune blan- 
châtre ; deux bandes transverses noires ; écusson brunâtre. Ab- 
domen noir ; deuxième et troisième segment à bande jaune, 
interrompue ; quatrième à bande blanchâtre. Pieds noirs ; cuis- 
ses à base et extrémite fauves; jambes fauves, à extrémité noire. 


Commun, 


CC. Cellule marginale fermée n’atteignant pas le bord 
extérieur. 
D. Cellule médiastine des ailes beaucoup plus lon- 
gue que la marginale qui est fermée. 


E. Yeux velus. 


11. E. TENACE. — Æristalis tenax, Fab. S. Antl. n°. 24.— 
Meig. n°. 4. — Ælophilus id. Lat. Gen. 4,324. — Syrphus 
id. Fall. no. 19. — Musca id. Linn. 1790. 

Long. 6 <,7 lig. Face jaunâtre, à bande noire. Front jaune, 
à tache noire. Troisième article des antennes brun. Thorax 
noir, à poils roussâtres; écusson brunâtre. Abdomen noir, à 
poils jaunes ; deuxième et troisième segment à taches latérales 
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fauves , plus étroites ,9. Pieds noirâtres; genoux blanchâtres ; 
jambes postérieures ciliées, un peu élargies, ', 9. 
Fort commun. 


12. E. cuamPÊèrTRe. — Æristalis campestris, Meig. n°. 5. 

Long. 6 ? Lg. Semblable au précédent. Taches du troisième 
segment de l'abdomen contiguës au bord antérieur , fauves et 
non rétrécies. Base des cuisses postérieures fauve. 

Assez rare; c’est peut-être une variété du précédent. 


13. Ê. DESGROTTES, — Æristalis cryptarum, Fab. S. Antl. 
no. 11. — Meig. ne. 9. — Syrphus id. Fall. n°. 24. 

Long. 4-5 lg. Face à poils blanchâtres et bande noire. Front 
noirâtre, Antennes fauves. Thorax noir, à poils orangés; écusson 
brunâtre, Abdomen noir; deuxième segment à taches latérales 
d’un orangé vif; deuxième, troisième et quatrième à bord blanc. 
Pieds fauves; base des cuisses noire. 

De France et d'Allemagne. 


14. E. purcuricers. — Æristalis pulchriceps. — elo- 
philus id. Meig. n°. 8. 

Long. 5-6 lig. Face grise, à trois bandes noires, Antennes 
noires ; troisième article ovale. Yeux d’un rouge cuivreux , à 
cinq bandes noires, plus distinctes @. Thorax gris, à trois 
bandes noirâtres, peu distinctes; écusson brunäâtre. Abdomen 
noir; deuxième et troisième segment à bande fauve; qua- 
trième à bande blanchätre. Pieds noirs ; jambes antérieures 
blanchâtres. 

Cette espèce a tous les caractères des Eristales, et c’est par 
erreur que Meigen l’a placée parmi les Hélophiles. 

M. Al. Lefebvre en a trouvé un assez grand nombre d’indi- 
vidus en Sicile; M. de Hoffmansegg l’a découverte en Portugal. 


15. E. noir. — Zristalis niger. — Nob. 
Long. 6 hig. Noir. Face d’un gris clair, à bande noire peu mar- 
quée. Thorax à poils d’un gris jaunâtre ; écusson brun. Deuxiè- 
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segment de l'abdomen d’un noir velouté, à bande interrompue, 
et tache dorsale d’un noir fuisant; les autres d'un noir luisant, 
à liseré blanc ; troisième et quatrième à petite tache d'un noir 
velouté. Moitié antérieure des jambes blanche, Aïles à tache 
brunâtre au milieu 9. (Style des antennes manquant. ) 


De l'Amérique septentrionale ; cabinet de M. Percheron. 


DD, Cellules médiastine et marginale des ailes presque 
d’évale longueur. 


F. Yeux contigus . 


16. E. cetvreéux. — Æristalis æneus, Fab. S. Antl. 
no, 57. — Meig. no, 2. — Ælophilus id., Lat. Gen. 4, 
324. — Milesia ænea, Lat. Gen. 4, 332.—Syrphus æneus, 
Fall. n°. 52. 

Long. 4 


. 2e Le MOTTE 
lanchâtre ; proéminence noire. Troisième article des antennes 


: d', 5-5: 9 big. D'un vert métallique. Face 

fauve. Yeux jaunâtres, pointllés de noir. Thorax à trois 
J Ë 

lignes blanchätres. Pieds noirs ; genoux jaunâtres. Aiïles très- 

hyalines; point de fausse nervure. 


Assez rare. 


FF. Yeux séparés g', 9. 


17. E. sépurcraL. — Æristalis sepulcralrs, Fab. S. Antl. 
no. 61. — Meig. n°. 1. — Æristalis trisiis, Fab. S. Antl. 
no. 62. — Ælophilus sepulcralis, Lat. Gen. 4, 324. — 
Syrphus tristis, Fall. n°, 23. — Musca sepulcralis, Lann. 
F. S. 1835. 

Long. 5: &, 4 ,9 lie. Noir. Face à poils blancs. Troi- 
sième article des antennes fauve en dessous. Yeux jaunätres, 
pointillés de noir. T'horax à deux lignes blanches g', à ban- 
des blanches 9. Abdomen velouté, sillonné; deuxième et 
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troisième segment à bande verte, interrompue £7 ; abdomen 
vert 9. Ailes trèes-hyalines 


Commun. 


EE. Yeux nus. 


G. Cuisses postérieures simples. 


16. E. nEnxrLé. — Zristalis inflatus, Nob. 
OR A étions an Het RE 
ong. 9 lig. Face sans proéminence, d’un gris blanchâtre, 
ainsi que le front. Antennes fauves, non insérées sur une 
saillie. Thorax noirâtre, à poils jaunâtres; écusson brun. Ab- 
domen court, arrondi, fauve ; deuxième, troisième et quatrième 
segment à grande tache brune, triangulaire. Pieds noirâtres ; 
jambes à moitié antérieure blanche; cuisses postérieures 
fauves, à extrémité noire. Ailes à tache fauve au mi- 
ben, 65 
De lPAmériq tentrionale 
e l'Amérique septentrionale. 


GG. Cuisses postérieures renflées. 


19. E. rayé. — Zristalis vittata, Nob. 

Long. 5 : lig. Face et front blanchâtres, à bande brunâtre, 
quelquefcis noirs. Antennes fauves. Thorax d’un noir ve- 
louté , à trois bandes transversales , grises, arquées, élargies 
au milieu; écusson fauve. Abdomen noir; deuxième et troi- 
sième segment à taches latérales, fauves «'; bord des troi- 
sième et quatrième jaune. Pieds bruns, quelquefois noirs ; 
base des jambes blanchâtre; cuisses postérieures un peu 
renflées. 

De l’Amérique septentrionale ; cabinet de M. Percheron. 


20. E. DOUTEUSE. — Æristalis dubia, Nob. 
Lonz. 6 Lg. Noirâtre. Face blanchätre ; proéminence fauve. 
Front brunâtre, Antennes fauves. Thorax à poils jaunâtres ; 
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une bande transversale au bord antérieur; une autre voisine 
de celle-là et bord postérieur jaunâtres ; écusson testacé. 
Deuxième segment de l'abdomen à large bande fauve, inter- 
rompue ; bord postérieur à liseré blanc, ainsi que les suivans. 
Pieds bruns; base des jambes jaunâtre; cuisses postérieures 
renflées et munies d’une dent. Ailes brunâtres, 

Cette espèce , de mon cabinet, est intermédiaire entre les 


Éristales et les Hélophiles. 


15e. Genre. DIDÉE. — DIDEA, Nob. 


Caractères. Face à légère proéminence. Antennes insé- 
rées sur une saillie assez prononcée du front ; troisième ar- 
ticle oblong, un peu comprimé, atténué intérieurement. 
Style nu, inséré au tiers de la longueur. Yeux nus. Abdo- 
men oblong, très-déprimé. Cellule marginale des ailes ou- 
verte ; sous-marginale pédiforme. (PI. 11, fig. 15.) 

Ce nouveau genre, que nous formons pour un Diptère 
trouvé aux environs de Paris par M. le comte de Saint- 
Fargeau , participe des caractères des Eristales et des Syr- 
phes. Il à des premiers la cellule sous-marginale des ailes 
pédiforme ; des derniers , la cellule marginale ouverte, l’ab- 
domen déprimé et le facies. 11 se distingue des uns et des 
autres par la forme oblongue , atténuée antérieurement du 
troisième article des antennes, et par le style inséré au tiers 
de la longueur de cet article. Le nom que nous lui donnons 
fait allusion à cette conformation mixte. 


1. D. rasctée. — Didea fasciata, Nob. 

Long. 5 < lig. Face et front jaunes ; partie postérieure du 
front noir, assez étroite ©. Thorax d’un vert métallique, à 
poils jaunes ; écusson jaunâtre. Abdomen neir , à reflets verts ; 
deuxième segment à grandes taches d’un jaune fauve, latérales, 
arrondies intérieurement ; troisième et quatrième à large bande 
Jaune, au bord antérieur, échancré au milieu. Pieds noirs; 
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moitié postérieure des cuisses et jambes antérienres et intermé- 
diaires jaunes. Ailes hyalines ; cellule médiastine brune. 

M. de Saint-Fargeau a trouvé une seule fois le mâle et la 
femelle dans les environs de Paris. 


16°. Genre. PLATYNOCHOETE. — PLATYFNO- 
CHOETUS, Wied. — £ristalis, Fab. 


Caractères. Antennes à deuxième article allongé, cylin- 
drique ; troisième ovale; style long, nu, terminé en massue. 
Jambes postérieures arquées, à échancrure. Cellule margi- 
nale des ailes ouverte ; sous-marginale pédiforme et appen- 
diculée. ( PL. 11, fig. 16.) 


1. P. A LONGUE sole. — Platynochœtus setosus. Wied, 
Auss. Zweif. n°. 1.— Æristalis id. Fab. S. Antl. n°. 25. 

Long. 6 lig. Noire. Tête brune. Front à poils blanchâtres. 
Thorax à duvet gris. Abdomen à poils gris à la base. Pieds 
noirs ; tarses fauves en dessous. 


De la Barbarie. 


17°. Gexre. HÉLOPHILE. — Z£ZLOPHILUS, Mig, 
Lat. — Æristalis, Fab. — Syrphus, Fall. — Musca, 


Linn. 


Caractères. Face à proéminence. Antennes insérées sur 
une saillie du front; troisième article presque orbiculaire. 
Yeux séparés @, 9. Abdomen déprimé. Cuisses épaisses ; 
jambes arquées, ordinairement prolongiées par une pointe. 
Cellule sous-marginale des ailes pédiforme. (PL 11, fig. 17.) 

ÉTyMoLoGiE : flelophilus, qui aime les eaux stagnantes. 


1. H. suspenxou.— /Zelophilus pendulus , Meig. n°. 6.— 
Lat. Gen. 4, 324.— Eristalis id. Fab. S. Anti. n°. 7.— 
Syrphus id. Fall. n°.26. — Musca id. Linn. F.S. 1905. 


Long. 7 lig. Face et fr at ‘aures, à bande noïe. Antennes 
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noirâtres ; style fauve. Thorax joune, à trois bandes noires : 
écusson brunâtre , à bord jaune. Abdomen large , noir ; deuxième 
et troisième segment à large bande fauve , interrompue; troi- 
sième à petite tache jaune de chaque côté; quatrième à bande 
jaune interrompue ; ventre postérieur noir. Pieds noirs; jam- 
bes fauves. 

Commun. 

2. H. A Trois ONE: trivittaius, Meig.n°. 5. 
— Éristalis id. Fab.S. Antl. n°. 15. 

Long. 5-7 lig. Semblable au précédent. Face à ligne fauve @. 
Ventre d’un blanc jaunâtre ; quelques pointsnoirs 9. 

Moins commun. 


3. I. pes ARBRISSEAUx. — /Zelophilus frutetorum, Meig. 
n°, 7.— Æristalis id. Fab. S, Anti. n°. 19.— £ristalis ver- 
sicolor, Fab. S. Antl. n°. 8.— Syrphus femoralis, Fail. 
n°. 297. 

Long. 4 : lig. Face et frent jaunes. Antennes fauves. Tho- 
rax jaune, à trois bandes noires; écusson brunâtre. Abdomen 
noir , assez large; deuxième, troisième et quatrième segment 
à large bande fauve, interrompue, et terminée en jaune grisâtre. 
Pieds antérieurs jaunes, à base des cuisses noire; cuisses posté. 
rieures noires, à extrémité jaune ; jambes jaunes, à extrémité 
noire. 

Assez rare. 


4. H. Transruce.— //elophilus transfugus, Meis. n°. 3, 
tab. 32 f. 8.— JMusca transfuga, Lin. F. 8. 1818. 

Long. 4 : lis. Corps étroit, noir. Face et front jaunes. Troi- 
sième article des antennes fauve. Thorax à poils roussätres et 
deux bandes ferrugineuses ; écusson brunâtre. Deuxième, troi- 
sième et quatrième segment de l'abdomen à iunules raunes 
crisdtres D. Pieds fauves: cuisses antérieures noires en des- 
sous; postérieures brunes; une proéminence vers la base en 
dessous, | ; 


Assez rare, 
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5. H. zunuré. — Helophilus lunulatus, Moix. n°.2, tab. 
CP AE Ne 

Long. 4 hig. Semblable au précédent. Antennes fauves. 
Thorax ferrugineux, à trois bandes noires. Guisses antérieures 
ferrugineuses, à base brune ; postérieures ferrugineuses, tachées 
de brun ; jambes ferrugineuses, à deux anneaux bruns. 


De France? et d'Allemagne. 


6. H, inéé. — ÆZelophilus lineatus, ne. DEL id. 
Fab. S. Antl. n°, 2.— Rhingia muscaria, n°. 3. — S;r- 
phus lineatus, Fall. n°. 28. 

Long. 4 lig. Semblable au précédent. Face prolongée imfé- 
rieurement en cône tronqué et échancré, d’un jaune pâle. 
Troisième article des antennes fauve. 'horax d’un jaune blan- 
châtre, à bandes noires. Deuxième, troisième et quatrième 
segment de l’abdomen à taches latérales jaunes 1, à trois 
lunules glauques 2. 


Assez rare, 


9. M. BLEUATRE. — Fo cyanescens, Nb. 

Long. 6: lis. Noir. Face à duvet blanchâtre. Troisième ar- 
ticle des antennes ovale. Yeux ptit Abdomen &’an bleu 
métallique ; deuxième et troisième segment à tache der sale et 
bord postérieur d’un noir nt à tiens et quatrième à 
hiseré jaune ; quatrième et cinquième d’un vert métallique, 
Jambes postérieures élargies, cihiées intérienrement; tarses 
fauves, Ailes un peu hrunâtres, à grande tache noiratre au 
mieu du bord extérieur. 


Du Brésil ; cabinet de Ai. Serville à Paris. 


Genre. PRICMÈRE. — PRIOMÆRUS, Serville. 


Caractères. Face à preéminence. Antennes insérées sur 
“1j: 14 à VA 3 . 
une saillie du front; troisième article ovaiatre. Xeux contt- 


ous . Abdomen déprimi. Guisses postérieures A enticulées, 
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: 
Cellule marginale des ailes fermée ; cellule sous-marginale 
pédiforme. ( PI. 1r, fig. 15.) 

Une Syrphide exotique de la collection de M. Serville, sous 
Je nom de Priomerus, présente le facies des Hélophiles, mais 
elle en diffère par les yeux contigus dans les mâles , et la cel- 
Jule marginale des ailes fermée , caractères qui la rapprochent 
des Eristales ; par la forme ovalaire du troisième article des 
antennes , et les denticules des cuisses postérieures qui la dis- 
tinguent des uns et des autres. Le nom de Priomerus donné 
à ce nouveau genre, exprime le dernier de ces caractères. 


1, D. FASGIÉ. — Priomerus fasciatus, Nob. 

Long. 5 lg. Noir. Face et front à duvet grisâtre ; proémi- 
nence de la première noire. Antennes fauves , brunes en dessus. 
Thorax à reflets verts; trois lignes longitudinales et côtés 
jaunes ; bord postérieur de l’écusson fanve. Deuxième segment 
de l’abdomen à large bande jaune, interrompue au milieu ; 
troisième et quatrième à bande étroite blanchâtre. Base des 
jambes blanchôtre «7. 


Des Indes. 


: 19°. GExRE. PALPADE, — PALPADA, Nob. 


Caractères. Corps un peu étroit. Palpes grands, dépas- 
sant la trompe, comprimés , élargis en spatules. Face à proé- 
minence. Antennes insérées sur une saillie du front ; troi- 
sième article ovalaire. Yeux velus, séparés g, ,9. Abdomen 
déprimé. Cuisses postérieures épaisses ; jambes arquées. Cel- 
lule marginale fermée ; sous-marginale pédiforme. (PL 1, 
fig. 19.) 

Une Syrphide du Brésil nous paraît devoir former un nou- 
veau genre voisin des Hélophiles. Son principal caractère 
consiste dans la forme des palpes qui sont grands et dilat's 
en spatules : de plus, il diffère du genre précédent par ies 
yeux un peu velus et par la cellule marginale fermée comme 
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dans les Eristales. La forme du corps est plus allongée que 
celle de l'/Z. pendulus , et moins que celle du Zineatus. 
Le nom générique fait allusion à la grandeur des palpes. 


1. P. À Écussox. — Palpada scutellata, Nob. 

Long. 6 lig. Noir. Palpes d’un jaune pâle. Face à reflets 
bleus et léger duvet blanchâtre. Front d’un noir luisant, à 
duvet blanchâtre ; une tache veloutée près du vertex. Style 
des antennes fauve. Thorax à reflets ardoisés ; trois taches an- 
térieures , veloutées, d’un rouge ponceau. Abdomen d’un bleu 
glauque, luisant ; borddes segmens d’un noir velouté. Jambes 
et tarses d’un fauve rouge. Ailes à grande tache brune au mi- 
heu «. 

Du Brésil. 

Un individu 9, que je rapporte à cette espèce, en diffère par 
deux taches rouges au deuxième segment de l’abdomen. Toute 
la moitié postérieure des ailes est brune. 


20°. Gexre. MÉRODON. — MERODON, Lat., Fab., 
Meig. — Milesia, Lat. Gen. 


Caractères. Corps épais. Antennes insérées sur la moitié 
inférieure de la hauteur de la tête et sur une saillie du front ; 
troisième article ovale; style bi-articulé. Yeux velus. Cuisses 
épaisses , ordinairement terminées par une dent ; jambes ar- 
quées. Cellule sous-marginale des ailes pédiforme. ( PI. 11, 
fig. 20. ) 

EÉTymoLocre : Merodon , une dent aux cuisses. 


1. M. cravirène.—Werodon clavipes, Lat. Dict.—Fab.S. 
Antl. no. 1.—Meig. n°. 1.— Milesia id.—Lat. Gen. 4,337. 
Long. 8 lg. Face à poils blancs. Front à poils jaunâtres ; 
vertex noir. Antennes noires ; troisième article pointu. Moitié 
antérieure du thorax noire, à poils gris G', fauves D ; une 
bande transverse de poils noirs @. Ecusson à poils fauves 9. 
Abdomen noir, à poils dorés @ ; les deux premiers segmens 
à poils fauves ; deuxième à deux lignes arquées, blanchâtres ; 
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troisième et quatrième à bande jaune 9. Pieds noirâtres ; 
cuisses postérieures arquées. Ailes un peu brunâtres. 


Peu commun. 


2. M. rauve. — Merodon julvus, Nob. 

Long. 7 : lig. Face et front à poils blancs. Les deux pre- 
miers articles des antennes fauves; troisième noir, obtns. 
Thorax à poils jaunâtres ; une bande transversale notre. Abdo- 
men à fond fauve ; deuxième segment à tache dorsale noire, 
rétrécie au milieu ; une tache de poils jaunes de chaque côté, 
Troisième à bande jaune , interrompue ; quatrième d’un jaune 
blanchâtre soyeux. Pieds noirs ; moilié antérieure des jambes 
fauve , postérieure noire ou brune. 


De la France méridionale. 


3. M. équestre. — Âferodon equestris, Fab. S. And. 
n°, 2. — Meig. n°. 2. 

Long. 6 hg. Face et front grisâtres. Antennes noires, T'roi- 
sième article pointu. Thorax antérieurement à poils ferrngi- 
neux , postérieurement à poils noirs; écusson et abdomen à 
poils ferrugineux. Pieds noirs; jambes postérieures à tuber- 
cule vers l'extrémité, et terminées par une pointe reconr- 
bée '. 


De Paris et de la France méridionale. 


4. M. xosee. — Merodon nobilis, Meig. no. 3. 

Long. 6 lig. Antennes noires. "horax antérieurement à 
poils cendrés, postérieurement noirs; écusson et abdomen à 
poils cendrés ; troisième segment à poils noirs; quatriéme et 
cinquième blanchätres. Pieds noirs, Jambes simples 9. 


C’est probablement la femelle de l’espèce précédente. 


5. M. pu narcisse. — /ferodon narcissi, Meig. n°. 6. — 
£ristalis narcisst, Fab. S. Antl. n°. 32. 
Long. 6 lig. Vertex fauve, Thorax à poils ferrugineux, 


F— 
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Abdomen d’un jaune grisâtre, Pieds noirs ; jambes postérieures 
à tubercules et terminée par une pointe recourbée @ (1) 


Rare. 


6. M. 8Lancnt. — Merodon senilis, Meig, no. 0, 

Long. 7-8. lig. Front à ligne enfoncée et vertex noir, An- 
tennes noires; troisième article allongé. Thorax à poils d’un 
gris blanchôtre; une bande noirâtre, transverse. Abdomen 
noir ; trois bandes blanchâtres, Pieds noirâtres; enisses et 
jambes postérieures arquées. 9. 


De Bordeaux. 


7. M. cesnré, — Merodon cinereus, Meig. n°, 10. — 
M. posticatus , Meig. n°, 11. — Æristalis cinereus , Fab. 
S. Anil, n°. 41. 

Long. 4 : lig. D’un vert obscur, à refiets bleus, Antennes 
d'un brun ferrugineux; troisième article allongé. Thorax à 
poils d’un gris jaunâire; une bande noire. Abdomen à poils 
gris ; les deux derniers segmens noirs. Jambes à base ferrugi 
neuse . 


De l'Italie. 


8. M. mécaxcorique. — /erodon melancholicus, Mig. 
n°, 13. — M. natans PN, Meig. n°. 20. — Zristalis me- 
lancholicus, Fab. S. Anti. n°. 59. 

Long. 4 lig. Corps allongé. Troisième article des antennes 
brun, allongé. Thorax d’un vert-métallique obscur; quatre 
lignes blanchätres. Àbdomen noirâtre ; deuxième, troisième et 
quatrième segment à deux petites bandes blanches , interrom 
pues. Pieds noirs ; genoux jaunes œ, 2. 


De l'Italie. 
mt 


(MM. de Saint-Fargeau et Serville, dansl' ÆZncyclopédie ,soupcon- 
nent que les M. equesiris, transversalis, nobilis, constans, narcissi, 
Jerruginosus et Kavicans , de Meigen , ne sont qu'une seule espèce 


33. 
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9. M. Rurconxe. — Merodon ruficornis, Meig. n°. 14. 
Long. 5 lig. Allongé. Troisième article des antennes ellip- 

tique, fauve. Thorax d’un vert métallique , à poils fauves. 

Abdomen noirâtre ; deuxième segment à taches latérales fauves ; 

troisième et quatrième à petite bande blanche , interrompue. 

Cuisses noires ; jambes fauves, à anneau brun; tarses fau- 

ves ds À. 

Un mdividu de Bordeaux a quatre lignes blanches au 
thorax, et n’a point de bandes blanches à l'abdomen. 


10. M. À FRONT BLANC. — Merodon albifrons, Meig. 
no tan: 

Long. 4-5. lig. Semblable au précédent. Antennes noires. 
Thorax noir, à reflets bleus et poils gris; écusson bordé. 
Abdomen étroit, noir, à reflets bleus; deuxième segment à 
taches latérales fauves; troisième et quatrième à ligne blan- 
châtre, interrompue. Jambes et tarses fauves ; jambes posté- 


rieures à anneau brun œ, 9. 
De Lyon et de Bordeaux. 


11. M. srinipène. — Merodon spinipes, Fab. S. Anti. 
n°. 5. — Meig. n°. 18. — 7. viaticus, Meig. n°. 22 ÿ. 
— Milesia spinipes , Lat. Gen. 4 , 331. — Syrphus id., 
Panz. 60. 


Long. 6 lig. Antennes noires. Thorax d’un vert obscur , à 
poils fauves et quatre lignes blanches. Abdomen à poils fau- 
ves; premier segment noir; deuxième à tache noire, angu- 
leuse; troisième et quatrième à bandes arquées, blanches. 
Cuisses postérieures munies de pointes ,9 ; jambes fauves , à 
anneau brun; tarses fauves œ, 92. 

De France. 


12. M, ANNELE. — Merodon annulatus, Fab. S. Antl. 
n°, 7. — Meig. no. 21. 
Long. 4 : lie. Front à reflets bleus. Antennes brunes , à 
Ce) e. 2 5 


base rougeâtre. Thorax blanchâtre, à quatre bandes blanches. 


DES DIPTÈRES. sh 

Abdomen allongé, noir: deuxième, troisième et quatrième 

segment à bande d’un fauve blanchâtre , un peu interrompue. 

Pieds brunätres ; jambes postérieures arquées , à anneau brun. 
De la France méridionale. 


13. M. rosusre. — Merodon validus, Wied. — Meig. 
ho. 24. 

Long. 5 = hg. D’un noir verdâtre. Front à poils d'un gris 
jaunâtre. Antennes brunes. Thorax à poils noirs. Abdomen à 
poils d’un cendré jaunâtre. Pieds noirs ; cuisses postérieures 
non épaissies D. 

M. de Brébisson l'a trouvé en Normandie. 


14. M. ruxEsTE. — Merodon funestus , Meig. n°. 25. — 
Eristalis id. Fab. S. Antl. n°. 58. 

Long. 4 = lig. D'un vert métallique, à poils fauves. Front 
à reflets bleus; vertex à poils noirs. Deuxième et troisième 
segment de l’abdomen presque nus ; troisième à bande étroite 
de poils fauves, interrompue ; quatrième couvert de poils fau- 
ves. Pieds noirs ; jambes fauves , à anneau noir ; tarses fauves ; 
les deux derniers artieles noirs 9. 

M. Vanderlinden l’a trouvé à Florence. 


15. M. cuivreux. — Jferodon æneus, Megerle, — Meig. 
n°. 27. 

Long. 3 1, 4 lig. D'un vert métallique, à poils d’un jaune 
pâle. Corps peu épais. Face et front à poils blancs. Pieds noirs. 
Ailes un peu obscures, surtout au milieu. 

Megerle a trouvé une femelle en Autriche, et M. Alexandre 
Lefebvre les deux sexes en Sicile. 


16. M. pésarMÉ. — Werodon inermis, Nob. 

Long. 8 lg. Noir. Face à légère proéminence. Troisième 
article des antennes court. Thorax à poils d’un jaune pâle. Ab- 
domen à poils noirs, plus longs aux quatrième et cmquième 
segmens. Quisses postérieures sans dent; jambes postérieures 
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larges. Nervure médiastine des ailes et tache près du bord ex: 


térieur brunes. 
Du midi de la France ? 


21°, Genre. TROPIBIE. — TROPIDTA, Meig.— Lat. 
Fam. nat. — Zristalis, Fall. 


Caractères. Face fort saillante, convexe, carénée longi- 
tudina ement ; épistome non saillant, Troisième article des 
antennes orbiculaire, tronqué à l'extrémité. Cuisses posté- 
ricures renflées , arquées et munies d’une saillie triangulaire ; 
jambes arquées. Nervure sous-marginale des ailes tantôt 
sinueuse , tantôt droite. ( PI. 11, fig. 21.) 

Le nom de Tropidia fait allusion à la forme carénée de 
la face. 


1 T, mizésironme, — 7Zropidia milesiformis, Meis. 
n°. 2. — Zristalis id, Fall. no. 5. 

Long. 3 :, 4 lig. Noire. Face grise, concave au milieu , à 
carène noire, Front à saillie noire , ensuite à duvet gris ; vertex 
noir. Antennes d’un brun noirâtre. Thorax à tache blanchâtre 
de chaque côté. Premier segment de l’abdomen à bords latéraux 
fauves ; deuxième et troisième à bande fauve, interrompue ; 
quatrième à petite tache fauve de chaque côté. Moitié antérieure 
des jambes et tarses fauves. Nervure sous-marginale des ailes 
presque droite , 9: 

Rare. 


2. T. porsaLe. — Zropidia dorsalis, Macq. Dipt. du 
Nord, no, 1. 

Long. 4 lig. Semblable à la précédente. Face et front d’un 
gris de perle. Troisième article des antennes d’un fauve bru- 
nâtre. Abdomen plus luisant ; deuxième segment fauve , a bord 
antérieur et bande dorsale noirs ; troisième fauve, à bande dor- 
sale noire 1. 


Rare. 
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3. T. Fasciée. — Tropidia fasciata, Meig. ne. 2. 
Long. 4 lig. Face et front fauves, à duvet blanchätre ; une 
tache noirâtre sous les antennes. Antennes fauves; troisième 
article large. Thorax d’un vert obscur, à puils jaunes ; deux 
lignes blanchâtres. Abdomen brun, à poils fauves ; deuxième 
et troisième segment à bande fauve, interrompue. Pieds noirs ; 
cuisses à extrémité fauve; jambes et tarses fauves. Nervure 
sous-marginale des ailes sinueusce. 


Rare. M. de Brebisson en a trouvé plusieurs individus en 
Normandie. 


22. Genre. SENOGASTRE. — SENOGASTER, Nob, 


Caractères. Face concave. Epistome saïllant. Troisième 
article des antennes ovalaire. Troisième segment de labdo- 
men fort rétréci, cylindrique. Cuisses postérieures renflées, 
munies d’une dent bifide; jambes postérieures arquées , à 
petit tubercule près de l’extrémité. Première cellule posté- 
rieure des ailes à base oblique. { PI. 11, fig. 22.) 

L'ensemble de ces caractères, et particulièrement la forme 
de l'abdomen rétrécie au milieu , distinguent des autres Syr- 
phides une espèce de mon cabinet , pour laquelle je forme ce 
nouveau genre, qui se rapproche un peu des Tropidies par le 
tubercule des cuisses postérieures et par les nervures des ailes. 
Le nom générique exprime la forme de l'abdomen. 


1. S. BLEUATRE. —Serogaster coerulescens , Nob. 


Long. 6-7 lig. Noir, à reflets bleus. Face fauve, à bande 
longitudinale noire, Antennes fauves, Extrémité de l’écusson 
fauve, Premier segment de l'abdomen large , bordé latéralement 
de fauve; deuxième rétréci postérieurement ; une grande tache 
longitudinale fanve de chaque côté, échancrée au bord anté- 
rieur. Jambes et tarses fauves. Ailes obscures, | 


Exotique; de mon cabinet. 
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23°. Genre. XYLOTE. — XYZOTA, Meig. — Lat., 
Fam. nat. — Milesia. Fab., Lat. Gen. , Fall. — Mero- 
don, Thereva, Fab. — Eristalis, Fall. — Syrphus, 
Panz. — Musca , Linn. 


Caractères. Tête fort déprimée. Palpes longs. Face ordi- 
nairement unie, quelquefois à proéminence ; épistome saillant. 
Antennes insérées sur une saillie du front ; deuxième article 
ordinairement cilié; troisième orbiculaire ; style long. Ab- 
domen allongé, un peu plus étroit que le thorax. Hanches 
postérieures ordinairement munies d’une pointe ; cuisses pos- 
térieures allongées, renflées, armées de petites pointes en 
dessous ; jambes arquées. Première cellule postérieure des 
ailes à base oblique. ( PI. 12, fig. 1.) 

ÉrymoLocie : Le nom de Xylota fait allusion au bois dé- 
composé dans lequel vivent les larves. 


À. Hanches postérieures armées d’un tubercule . 


1. X. pes FORÊTS. — Xylota sylvarum, Meig. n°, 17.— 
Milesia id. Fab. S. Antl. n°. 13. — Lat. Gen. 4, 332.— 
Fall. no. 4. — Syrphus impiger, Panz. 45, 21. — Musca 
sylvarum, Linn. F. S. 1604. 

Long. 5 :, 6 lig. Face et partie antérieure du front à du- 
vet blanchâtre et reflets bleus 5. Antennes brunes. Thorax 
d'un vert obscur et duvet jaune. Abdomen noir; troisième 
segment à taches latérales, et quatrième couvert de duvet 
doré. Pieds jaunes ; cuisses noires; postérieures peu renflées. 


Assez rare. 


2. X,. voLvure. — Xylota voloulus, Meig. n°. 16. — 
Milesia id., Fab. S. Antl. n°. 15. 
Long. 5 : lig. Noire. Face à duvet gris. Base des antennes 


brune ; style pâle. Thorax d'un vert obscur ; une tache blan- 
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chatre de chaque côté. Abdomen à reflets bleus et poils blancs. 
Pieds fauves ; jambes postérieures , arquées. 
Rare. C’est Bose qui l’a fait connaître le premier. 


3. X. pes Bois. — Xylota nemorum, Meig. n°. 11. 
— Milesia id., Fab.S. Antl. n°. 17. — Milesia ignava, 
Fall. no. 6. 

Long. 4-5 lg. Face grise. Front gris «7, noir 9. Antennes 
brunes. Thorax d'un vert obscur. Abdomen noir; premier 
segment à reflets verts; deuxième et troisième à bande fauve, 
interrompue ç; la troisième entière ,2. Guisses noires ; 
jambes et tarses fauves, 

Assez rare. 


4. X. pes FLEURS. — Yylota florum , Meig. no. 8. 

Long. 3,4 :lig. Face grise. Front noir, à reflets verts ; troi- 
sième article des antennes brun. Thorax d’un vert obscur. 
Premier segment de l'abdomen à reflets verts; deuxième et 
troisième à bande fauve , mterrompue ; quatrième à bande de 
duvet blanc. Pieds noirs; jambes à base fauve ; les deux pre- 
miers articles des tarses blanchâtres 9. 


Rare. 


AA. Hanches postérieures armées d’une épine longue 
et grêle. 


5. X. INDOLENTE. — Xylota segnis, Meig, no. 12, — 
Milesia id., Fab. 5. Antl. n°. 14. — Lat Gen. 4, 33x. 
— Fall. n°. 5. — Syrphus id., Panz. Go, 3.— Musca 
id., Linn. F. S. 1853. 

Long. 5, 5 : lis. Face grise, un peu carénée ç*. Front an- 
térieurement gris C7, noir, à taches latérales grises 9. An- 
tennes obscures. ‘i horax d’un vert obscur. Premier segment 
de l’apdomen noir, à reflets verts; deuxième et troisième 
fauves ; les autres noirs , à reflets verts. Cuisses noires; pos- 
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térieures à longues pointes ; jambes jaunes, à anneau obscur, 
Assez commune, au printemps. 


6. X. FAINÉANTE. — Xylota ignava, Meig. n°. 13. — 
Milesia id., Lat. Gen, 4, 331.—Syrphus id., Panz. 60, 4. 

Long. 5 lig. Semblable à la précédente. Front antérieure- 
ment à duvet blanchâtre. Thorax d'un vert plus obscur, à 
poils blancs sur les côtés. Abdomen moins luisant, Jambes et 
tarses sans anneau. 

Sur l’aubépine. 


7. X. paresseuse. — Xylota pigra, Meis, n°, 14. — 
Milesia id., Fab. S. Antl. n°. 16, — Lat. Gen. 4, 331. 
— Fall, n°. 7. 

Long, 5 lig. Face noire, à duvet gris. Front noir, à deux ta- 
ches blanchâtres. Antennes obscures. ‘Thorax noir, à reflets 
verts. Abdomen testacé; premier segment el extrémité du 
cinquième noirs ; bord de tous et ligne dorsale obscurs. Pieds 
noirs; Jambes postérieures fort arquées 9. 


Rare, 


AAA. Hanches postérieures simples , 9. 

8. X, LENTE. — Xylota lenta, Meig. n°. 15. 

Long. 5 lig. Noire. Face et partie antérieure du front à 
duvet gris. Antennes brunes. Thorax à reflets verts et poils 
roussâtres. Abdomen à poils fauves; premier segment à re- 
flets bleus ; deuxième et troisième fauves; une tache noire 
au deuxième ; pointes des cuisses postérieures courtes œ. 

Assez rare. 


9. X. LATÉRALE. — Xylota lateralis, Meig. n°. 18. — 
Eristalis id., Fall. n°. 4. — Thereva dubia, Fab. S. 
Antl. n°. 14. 

Long. 3 : lig. Noire. Face fort enfonce, à duvet blan- 
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châtre età proéminence. Front peu saillant, Troisième article 
des antennes fauve. Thorax à reflets verts; écusson bordé. 
Abdomen à tache latérale, jaune aux premier el deuxième sez- 
mens Ÿ , et troisième ç. Guisses postérieures peu renilées. 
Ailes à base jaune et tache brune. 


Rare. 


24e. Gevre. BRACHYPALPE. — BRACHYPALPUS, 
Nob, — Xylota, Meig.— Milesia, Fab., Fall, — Ausca, 


Linn. 


Caractères. Corps velu. "Tête fort déprimée, Palpes courts. 
Face ordinairement unie, quelquefois à proéminence ; épis- 
tome saillant. Antennes insérées sur une saillie du front; 
deuxième article ordinairement cilié ; troisième orbiculaire ; 
style long. Abdomen allongé, un peu plus étroit que le 
thorax. Hanches postérieures simples «, ,? ; cuisses posté- 
rieures allongées , renflées , armées de petites pointes ; jambes 
arquées Première cellule postérieure des ailes à base oblique. 
(PL 12, fig. 2.) 

Nous avons détaché du genre Xylota de M. Meigen plu 
sieurs espèces qui se distinguent des autres par trois carac- 
tères assez importans : le corps velu qui leur donne un 
aspeet différent ; les palpes courts et les hanches postérieures 
simples ; de plus, l’abdomen n'offre pas la bande fauve qui 
orne ordinairement les X ylotes, à qui nous conservons cenom; 
nous nommons ce nouveau genre Brachypalpus, dela briè- 
veté des palpes. 


1. B. Asamees Torses.— Prachypalpus varus.—Xylota id 
Meig. no. 2.— Milesia rara (pour para), Fab. S. Antl. 
no. 24. — Syrphus id. Panz. 54, 8. 

Long. 4 : lig. D'un vert obscur. Face blanchâtre, à bande 
noire et proéminence . Front noir ,9. Antennes brunâtres. 
Thorax et abdomen à poils jaunes ; ventre blanchâtre. Guisses 
noirâtres ; postérieures peu renflées. armées de quelques 
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pointes à l'extrémité; jambes et tarses à duvet jaunes. Ailes 


à demi-bande brune. 
Rare, sur les fleurs d’aubépine. 


2. B. smacuLé. — Brachypalpus bimaculatus. —Xylota 
id. Macq. Dipt. du Nord, n°. 11. 

Long. 5 lig. Noir. Tête moins large que le thorax. Face et 
front à duvet blanchâtre ; vertex noir. Base du premier article 
des antennes et troisième d’un fauve brunâtre. Thorax à reflets 
violets et longs poils roussâtres. Abdomen peu velu; une 
petite tache fauve de chaque côté du deuxième segment. Base 
des cuisses fauve; postérieures fort épaisses ; deux rangs de 
pointes en dessous; jambes fauves antérieurement. Ailes à 
demi-bande brune «Z. 


Trouvé au nord de la France, au mois de mai. 


3. B. rémoré.— Brachypalpus femoratus. — Xylota id. 
Meig. no. 6. — Milesia id. Fall, no. 8.— Musca id. Linn. 
F:194:1824: 

Long. 5: lig. Noir. Face à duvet blanchâtre. Antennes 
brunes. Thorax à reflets verts et poils ferrugineux. Abdomen à 
poils d’un gris jaunâtre. Pieds fauves ; extrémité des cuisses 
brune. Ailes à demi-bande brune 9. 

Rare. C’est peut-être la femelle de l'espèce précédente. 


4. B.a sampes arquées.—Brachypalpus valgus.—Xylota 
id. Meig. n°. 5. — Merodon femoratus, Fab. S. Antl. ne. 4. 
— Syrphus id. Fall. n°. 1r. 

Long. 5 lig. Noir. Face grise, à bande noire. Front gris œ, 
noir ©. Antennes obscures; style blanc ou fauve. Thorax à 
reflets verts et poils ferrugineux. Abdomen à poils jaunûtres ; 
les deux derniers segmens à poils noirs gt. Cuisses à base 
ochracée. Ailes brunâtres , à demi-bande brune. 


Rare. 


5. B. rusercuceux. — Brachypalpus tuberculatus, Nob. 
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Long, 6: lig. Semblable au valgus. "Thorax ct abdomen 
à poils d’un jaune pâle. Les deux derniers segmens de l'abdomen 
sans poils noirs. Cuisses entièrement noires ; Jambes posté- 
rieures à tubercules en dedans. Ailes presque hyalines , à demi- 
bande et bord des nervures transverses brunes '. 


De Paris. Cabinet de M. Serville, 


25°. Genre. SYRITTE. — SYRITT'A, St.-Farg. et Serv. 
Encyc. (sous-genre). — Macq. Dipt. du Nord. — Xy- 
lota, Meig. — Lat. Fam. nat. — Milesia, Fab. — Lat. 
Gen., Fall. — Syrphus, Panz. — Musca, Linn. 


* Caractères. Face carénée; épistome saillant. Deuxième 
article des antennes nu; troisième orbiculaire; style assez 
court. Abdomen allongé, plus étroit que le thorax. Cuisses 
postérieures courtes , fort renilées, denticulées en dessous ; 
jambes arquées ; premier article des tarses renflé. Première 
cellule postérieure des ailes à base arrondie. (PI. 12, fig. 3.) 

ÉTYMOLOGIE : Le nom de Syritta fait allusion au bour- 
donnement de ces Syrphides. 


1.9. PIAULANTE.— Syritta pipiens. Macq. Dipt. du Nord, 
n°. 1.— Xylota id. Meig. n°. 1.— Milesia id. Fab. S. Antl. 
n°, 27.— Lat. Gen. 4, 531.— l'ail. n°. 9.— Syrphus id. 
Panz. 32, 20.— Musca id. Linn. F. S. 1822. 

Long. 3-4 lig. Noire. Face et front gris. Vertex noir. An- 
tennes fauves ; deuxième et troisième segment de l’abdomen à 
taches laiérales jaunes *; deuxième, troisième et quatrième à 
taches blanches 9. Pieds fauves ; cuisses et jambes postérieu- 
res noires , à anneau fauve. 

Commune, 


26°. Gexre. EUMÈRE. — £UMERUS, Meig., — Lat. 
Fam. nat. — £ristalis, Thereva, Fab.— Milesia , Lat. 
Gen. — Pipizsa, Fall. — Syrphus, Panr. 


Caractères. Face unie. Troisième article des antennes 
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presque orbiculaire ; style inséré entre la base et le milieu 
du troisième article. Yeux tantôt nus, tantôt velus. Ecusson 
assez grand, à bord tranchant, denticulé. Cuisses postérieu - 
res épaisses, armées de pointes; jambes arquées. Première 
cellule postérieure des ailes sinueuse à son extrémité, (PI. 19, 


LEE) 


ETYMOLOGIE : Æumerus, cuisses épaisses, 


A. Yeux velus. 


1. Ê. GRANDE. — Zumerus grandis, Meig. no. 1 ,tab. 28, 
n°, 14,118. 

Long. 5 lig. Face et front blanchâtres. Antennes brunes , un 
peu pointues. Fhorax d’un vert métaillique obscur ; deux lignes 
blanches, Abdomen noir, à côtés testacés; deuxième, troi- 
sième et quatrième segment à lunules blanches, Pieds d’un 
vert obscur, 


Rare, en Allemagne. 


2. E. Tricorore.— Æumerus tricolor, Meig. ne. 2.— 
Eristalis id. Fah $S. Anil. n°. 52.— Milesia, id. Lat. Ger: 
4, 331.— Syrphus mixtus, Panz. 60, 8. 

Long. 4-4 = lhig. Front d'un noir bleuâtre 9. Yeux un peu 
séparés @. Thorax noir. Deuxième et troisième segment de 
l'abdomen testacés ; les autres noirs ç*'; quatrième et quelque- 
fois cinquième testacés 9 ; les lunules ordinaires. Pieds noïrs. 


Assez rare. 


3. E. varié.— Æumerus varius , Megerle. — Meig. n°. 3. 
Long. 4 lig. Troisième article des antennes tronqué. Yeux 
contigus ç. Thorax d’un vert métallique, à poils fauves. 
Abdomen noir, bordé de testacé, Pieds noirs; jambes à base 


testacée. 


De France et d'Allemagne. 


DES DIPTÈRES. 927 

4. E. orxé.— Æumerus ornatus, Meig. n°. 4. 

Long. 4 lig. Tête très-voûtée en dessous g*. Antennes d'un 
fauve brunâtre, Thorax d’un vert obscur , à poils fauves. Ab- 
domen noir, à poils dorés sur les côtés ; côtés du deuxième seg- 
ment un peu rougeâtres; lunules d’un blanc bleuâtre. 


De France? et d'Allemagne. 


5. E. LuisanT.— Æumerus micans, Meig. ne. 6.— Æris- 
talis id. Fab. S. Antl. ne. 45. 


Long. 4 lig. Antennes ferruginenses ; troisième article 
un peu pointu. Thorax et abdomen d’un noir bleuätre , à re- 
flets métalliques et à poils soyeux blanchätres ; lunules peu 
arquées. Pieds noirs , 2. 


De l’Europe méridionale. 


6. E. srrié.— Æumerus strigatus, Meig. n°, =, Pipiza 
© Le) / 
id. Fall. n°. 8.— Syrphus annulatus, Panz. Go, 11. 
Long. 4 lig. Antennes obscures. Yeux presque nus, à peu 
près contigus 7. T'horax vert. Abdomennoir, bordé de testacé ; 
quatrième segment à poils jaunâtres. Picds noirs ; jambes an- 
térieures à base fauve Z, 2. 


De France et d'Allemagne. 


7. E. À GRANDES ANTENNES.— Æumerus grandicornis, Meig, 
n°, 5. 
Long. 5 lg. Front à proéminence. Antennes obscures ; trot 
.. . me TES , 
sième article grand, rond. Yeux presque nus. Thorax noir, 
4 . on] x - 
peu verdâtre. Abdomen noir ; quatrième segment à poils blan- 


châtres. Pieds noirs 9. 


De France ? et d'Allemagne. 


8. £. FruNÉRAIRE. Æumerus funeralis, Meg.— Meig. no, 0. 


Long. 3 lig. Front à preéminence. Antennes obscures ; troi- 
siéme article assez grand, à pointe obtuse. Yeux presque nus. 
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Thorax d’un vert brillant. Abdomen noir ; quatrième segment 
à poils blancs. Pieds noirs 9. 


De France ? et d'Allemagne. 


9. E. FuLviICORNE. — Æumerus fulvicornis, Macq. Dipt. 
du Noïd, n°. 7. 

Long. 5 lig. Front noir , à reflets bleus. Antennes fauves ; 
troisième article grand , large, tronqué perpendiculairement. 
Yeux presque nus. Thorax d’un vert cuivreux. Abdomen noir 
Pieds norrâtres ; articulations fauves ; tarses bruns. Première 
cellule postérieure émettant deux nervures terminales. 


De France. 


AA. Yeux nus. 


10. E. À vENTRE ROUGE. — Æumerus rubriventris, Macq. 
Dipt. du Nord, n°. 2. 

Long. 3 lg. Antennes noires ; troisième article tronqué obli- 
quement. Yeux un peu séparés ç*. Thorax ponctué, d’un vert 
olivâtre. Abdomen testacé ; premier segment noirâtre ; quatrième 
testacé; cmquième peu sallant, d’un vert bronzé. Pieds noirs ; 
base des jambes fauve; les trois premiers articles des tarses 
jauuâtres ; tarses postérieurs noirâtres. 


De France. 


11. E, BRONZÉ. — Æumerus cæneus, Macq. Dipt. du 
Nord, n°.8. 

Long. 2 * lig. Antennes noirâtres. T'horax et abdomen d’un 
vert métallique, quelquefois bleuâtre; quatrième segment à 
poils blanchâtres. Pieds noirs ; jambes à base testacée ; tarses 
tantôt testacés, tantôt noirâtres. 


De France. 
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27. GENRE. RHINGIE. — RHINGIA, Scopoli, Fab., 
Lat., Panz., Meig., Fall. — Conops , Linn. 


Caractères. Tête prolongée par un bec conique. Trompe 
menue , cylindrique; lèvres terminales allongées ; palpes 
soudées aux soies maxillaires jusque vers l'extrémité. An- 
tennes insérées sur une saillie du front; troisième article 
lenticulaire. Abdomen large , ovale. (PI. 12, fig. 5.) 


ETrymMoLoaie : Le nom de Rhingia fait allusion au bec 
qui prolonge la tête. 


1. R. à sec. — Rhingia rostrata, Scopoli. — Fab. S. 
Antl. no. 1.— Lat. Gen. 4, 320. — Panz. 87, 22. — Meig. 
n°. 1. — Fall. n°. 1. — Conops rostrata, Linn. S. N. 
2, 1004. 

Long. 4 lig. Face ferrugineuse. Front à duvet gris 7. Ver- 
tex noir. Antennes ferrugineuses. Thorax noir @, gris 9 ; 
trois bandes brunes; écusson d’un fauve brunâtre. Abdomen 
ferrugineux ; premier segment noirätre ç*, à tache noire D ; 
deuxième à tache noire. Pieds ferrugineux. Ailes grisâtres. 

Fort commune. 


2. R. cuamPÊTRE. — Rhingia campestris, Meig. no. 2, 
tab. 29, fig. 8. 

Long. 4 lg. Semblable à la précédente. Abdomen à ligne 
dorsale et incasions noirâtres. Bas des cuisses et anneau aux 
jambes noirs. 


Assez commune, Ge n’est peut-être qu'une variété de la pré- 
cédente. 


28°. GENRE. GRAPTOMYZE.—GRAPTOMIZ A, Wied. 


Caracières. Tête plus large que le thorax , avancée infé- 
rieurement en museau échancré, plus long que la tête. Face 
à proéminence, Trompe allongée, menue. Troisième article 
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des antennes allongé, comprimé ; style plumeux, inséré près 
de Ja base de cet article. Ecusson concave. Abdomen ovale, 
voûté, Pieds ni épaissis ni arqués. (PI. 12, fig. 6.) 


1. G. VENTRALE, — Graptomyza ventralis, Wied. Auss. 
Zweif. n°, 1. 

Long. 3<lig. Noire. Face jaune, à trois bandes noires. 
Front à base jaune. Antennes brunes. Thorax à reflets verts; 
épaules, partie du bord antérieur et bandes latérales jaunes ; 
écusson jaune, à tache centrale noire. Abdomen jaune au mi- 
lieu du premier segment et à la base du deuxième; deuxième , 
troisième et quatrième à bandes longitudinales et latérales jau- 
nes; deux autres bandes longitudinales sur les deuxième et 
troisième; quatrième à bande dorsale également jaune. Ven- 
tre jaune, à bande noire. Cuisses et base des tarses jaunes ; 
jambes et extrémité des tarses brunes. Aïles jaunâtres ; moitié 
postérieure et bord intérieur brunâtres 9. 


De Java. 


29°. GENRE. BRACHYOPE.— BRACHYOPA, Hoffmanss., 
Meig. — Rhungia, Fall. — Oscinis, Fab. 


Caractères. Tête ordinairement plus étroite que le thorax. 
Epistome avancé postérieurement. Antennes insérées sur une 
saillie du front; troisième article lenticulaire ; style ordinai- 
rement velu à sa base. Abdomen assez court. Cuisses posté- 
rieures un peu renflées. Ailes une fois plus longues que lab- 
domen. ( PI. 12, fig. 7.) 


1. B. conique. — Zrachyopa conica, Meig. no. 1. — 
Rhingia testacea, Fall. n°. 4. — Musca conica, Panz. 
60, 20. 

Long. 4 lis. Face, front et antennes ferrugineux, à duvet 

> 2 5 , 

tre ; une ligne frontale obseure 9. 'Fhorax d’un jaun 
blanchätre ; ligne frontale ob DT d’un jaune 
brunâtre , à trois bandes brunes ; écusson brunâtre. Abdomen 
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ferrugineux ; bord des segmens noir ; deuxième transparent , 
blanchätre, à ligne noire, Pieds ferrugineux ', 9. 


Rare. 


2. B. sicorore.—Brachyopa bicolor, Meig. n°. 2, tab. 30, 
f. 6. — Rhingia id. Fall. n°. 2. 

Long. 3 lig. Semblable au précédent. Front gris, à tache 
jaune 9. Thorax d’un gris obscur, à bandes obscures. Seg- 
mens de l’abdomen sans bord noir. 


Assez rare. 


30°. Genre. PÉLEÉCOCERE. — PELECOC£RA, Hoff- 


manss., Meig. 


Caractères. Face convexe, proéminente inférieurement. 
Les deux premiers articles des antennes fort courts ; troisième 
très-large, droit en dessus, arrondi en dessous; style très- 
court, épais, inséré à l'extrémité supérieure, de trois arti- 
cles distincts; les deux premiers cylindriques; troisième 
conique. Abdomen étroit, déprimé. Tarses assez courts ; 
premier article un peu renflé. Ailes à nervures transversales 
presque perpendiculaires aux longitudinales. ( PI. 12, fig. 8.) 


EÉrymoLocie : Pelecocera, antennes en forme de hache. 


1. P,.A Trois ceintures. —Pelecocera tricincta , Hoffn. 
— Meig. n°. 1, tab. 31, £. 1, 3. 

Long. 3 lig. Noire. Face blanche, à bande noire. Front 
noir. Les deux premiers articles des antennes noirs ; troisième 
fauve. Deuxième, troisième et quatrième segment de labdo- 
men à bande fauve. Pieds fauves ; cuisses et jambes postérieu- 
res à anneau brun. 


De France et d'Allemagne, Je lai reçu de Bordeaux. 
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31e. Genre. MILÉSIE. — HILESTA, Lat., Fab., Meig., 
Fall. — Æristalis, Fall. — Syrphus, Panz. — Musca, 


Lino. 


Caractères. Tête fort déprimée. Face souvent sans proé- 
minence. Antennes insérées sur une saillie du front; troi- 
sième article orbiculaire ; jambes postérieures un peu arquées 
et comprimées en carène. Première cellule postérieure des 
ailes à base oblique. ( PI. 12, fig. 0.) 


A. Face courte et concave; cuisses postérieures uni- 
dentées. 


1. M. CRABRONIFORME. — Milesia crabroniformis, Lat. 
Gen. 4, 332. — Fab. S. Antl. n°. 1. — Meig. n°. 1. 

Long. o lg. Jaune. Face à duvet soyeux. Antennes fauves. 
Thorax à bande et deux taches noires; écusson testacé. Base 
de l’abdomen, bord des segmens et ligne dorsale interrompue, 
bruns ; deuxième et troisième segment à bande brunûtre. 
Pieds fauves. Bord extérieur des ailes jaune . 

Du midi de la France. 


2. M. ruLmiINANTE. — Milesia fulminans , Meis. n., 
tab. 29, f. 8. — Æristalis id. Fab. S. Antl. no. 39. 

Long. 7 lg. Noire. Face et front jaunes ; une tache noire 
au vertex. Antennes fauves. Thorax à épaules, deux taches 
allongées au bord antérieur, une bande au milieu, une au 
bord extérieur et deux taches sur les flancs, jaunes ; écusson 
testacé. Deuxième , troisième et quatrième segment de lab- 
domen à bandes jaunes, interrompues ; anus testacé, Pieds 
ferrugineux ; base des cuisses noire œ. 

Du midi de la France et de l'Italie. 


3. M. miopnTnarme. — Milesia diophthalma, Vat. 
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Gen. 4, 332. — Fab. S. Antl. no. 2. — Meig, no. 3. — 


Fall mon — Syrphus id. Panz, 72, 23, — Musca id. 
Linn. F.S. 1810. 


I 


Long. 5 +, 6 : lg. Noire. Face jaune, à bande noire. 
Front blanc, à tache noire «7, jaune à bande noire 9. An- 
tennes fauves. Thorax à épaules, bande longitudinale arquée, 
de chaque côté une bande transverse arquée et plusieurs ta- 
ches sur les flancs, jaunes ; écusson bordé de jaune. Deuxième, 
troisième et quatrième segment de l'abdomen à double 
bande jaune alternativement interrompue. Pieds fauves ; jam- 
bes et tarses antérieurs noirs. Bord extérieur des ailes bru- 

âtre. 

Rare, dans toute l’Europe. 


4. M. GÉANTE. — Milesia gigas, Nob. 

Long. 12 lig. Noire. Face et front d’un jaune soyeux. An- 
tennes fauves; vertex noir, à pointe jaune. Thorax enfoncé an- 
térieurement ; deux bandes longitudinales, antérieures, de duvet 
jaune. Abdomen noir; premier et deuxième segment à liseré 
Jaune. Cuisses noires, à extrémité testacée ; jambes et tarses 
testacés ; jambes antérieures fort arquées ; cuisses posté- 
rieures à pointes longues, velues; cuisses et jambes intermé- 
diaires et postérieures munies en dessous de longs poils noirs, 
soyeux. Ailes jaunâtres ; cellule marginale fermée, plus courte 
que la médiastme ç. 

De Java. Cette belle espèce, de ma collection , ressemble à 
la Reinwardti, Wied.; mais celle-ci a trois bandes in- 
terrompues sur l'abdomen, et une tache de chaque côté du 
quatrième segment. 


AA. Face prolongée intérieurement, à légère proémi- 
nence. Cuisses mutiques. 


5. M. vesrrrorme. — Milesia vespiformis, Meig. n°. 5. 
— Fall, n°. 3. — Milesia apiformis, Lat. Gen. 4, 332. 
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— Fab. S. Antl. no. 3. — Syrphus id., Panz. 90, 19. — 
Musca vespiformis, Linn. F. S. 18rx. 

Long. 7 lig. Face jaune, à bande noire. Front jaune , à 
bande noire ,9. Antennes fauves, Thorax noir ; épaules, une 
bande transversale et une longitudinale de chaque côté, un 
point au bord postérieur , jaunes. Abdomen jaune ; premier 
segment noir; deuxième, troisième et quatrième à bande 
noire ; cinquième fauve. Pieds fauves ; antérieurs noirs , à ge- 
noux fauves , noirâtres en dessous. 

Rare , en France et en Allemagne. 


6. M. sourponxantTe. — AMfilesia bombylans , Fab. 
S. Antl. n°. 8. — Meig. n°. 6, — Panz. 103. — Milesia 
Zetterstedtii, Fall. no. 1. 

Long. 6 lig, Noire. Face bordée de jaune. Front jaune , à 
tache noire , à bande noire ©. Antennes fauves. Thorax à 
épaules et bande transverse , interrompue, d’un jaune doré ; 
écusson d’un brun noirâtre. Deuxième , troisième et quatrième 
segment de l’abdomen à bande jaune Ç* ; cinquième à bande 
semblable 9. Pieds antérieurs noirs, à genoux jaunes ; pos- 
térieurs fauves, à cuisses et quatrième et cinquième article 
des tarses noirs. 

Rare, en Europe. 


7. M. seLLE. — Milesiu speciosa, Lat. Gen. 4, 332. — 
Fab. S. Antl. n°. 6. — Meig. n°. 9. — Syrphus id. 
Panz. 54, 6. 

Long. 7 lig. D’un vert-métallique obscur. Face, front et 
antennes fauves. Épaules jaunes. Deuxième segment de l’ab- 
domen et suivans sillonnés, à bande noire; bord des segmens 
et ligne dorsale à poils dorés. Pieds fauves; base des cuisses 
noirâtres. Bord extérieur des ailes jaune ; extrémité brunä- 
tre "or, 10: 


Rare, en France, en Allemagne, en Italie. 


8. M. rromreuse, — AMilesia fallax, Fab. S. Antl. 
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n°, 10, -— Meig, n°. o, tab. 29, f. 10. — Æristalis semi- 
rufus, Fab. S. Antl. n°. 51. — Fall. n°. 3. — Jusca 
Jallax, Lin. F. S$S. 1812. 

Long. 6 lg. Noire. Face fauve, à bande noirâtre. Antennes 
brunes ; troisième article fauve. Troisième, quatrième et cin- 
quième segment de l'abdomen fauves  ; quatrième et cin- 
quième 92. Jambes brunes , à base et extrémité fauves. 

Rare, de l’Europe septentrionale. 


32°. GENRE. SYRPHE. — SYRPHUS, Fab, Ent. Syst., 

Lat., Meis., Fall. — Scœva, Fab. S. Antl., Fall. — 

Zristalis, Fab. S. Antl., Lat. — Milesia , Fab. S. Antl. 

— Musca, Linn. 

Caractères. Face à proéminence. Palpes et soies maxil- 
laires plus ou moins allongés. Antennes insérées sur une 
saillie du front, assez distantes à la base; troisième article 
ovalaire ; style un peu pubescent. Yeux ordinairement nus. 


LBlirs., dé. ro.) 


À. Jambes et tarses simples œ. 
B. Ecusson jaune. 
C. Abdomen de la largeur du thorax. 


1. S. NOBLE — Syrphus nobilis, Meig. n°. 62. 

Long. 5-6 Lg. Noir. Face jaune. Front jaune, à tache 
brune Ç*, à bande noire 9. Yeux un peu velus. Thorax à 
reflets verts; épaules jaunes. Abdomen d’un noir presque 
mat; premier segment, moitié du deuxième et bord antérieur 
des troisième et quatrième blanchâtres , bleuâtres 9. Pieds 
jaunes ; base des cuisses noire. 

Assez rare. 


2. S. AURICOLLE. Syrphus auricollis , Meig., no. 64. 
Long. 5 lg. Face et front jaunes ; une tache brune au- 
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dessus des antennes, et vertex noir 9. Antennes fauves. Tho- 
rax d’un vert doré. Abdomen noir; deuxième, troisième et 
quatrième segment à baudes jaunes; la première interrompue ; 
les autres échancrées. Pieds jaunes ; cuisses et jambes posté- 
rieures brunätres. 


Rare. 


3. S. pu porrrer. — Syrphus pyrastri, Meig. n°. 44, Lat. 
Gen. 4, 325. — Scœva id. Fab.S. Antl. n°. 3.—Fall. no. 5. 
— Musca id. Linn. F. S., 1617. 

Long. 6 lig. D’un noir bleuâtre. Face d’un blanc jaunâtre. 
Front brunâtre ; vertex noir. Antennes brunes. Yeux velus. 
Deuxième, troisième et quatrième segment de l'abdomen à 
deux lunules blanches. Pieds fauves ; base des cuisses noire. 


Commun. Il y a une variété sans lunules. 


4. S. LUNULÉ. — Syrphus lunulatus , Meig. n°. 39. 

Long. 5 lig. Face d’un jaune brunûtre, à reflets verts et 
bande noire. Front noir; une bande transverse fauve, inter- 
rompue 9. Palpes allongés. Antennes brunâtres. Thorax d’un 
vert noirâtre. Abdomen noir ; deuxième, troisième et quatrième 
segment à deux taches fauves; celles des troisième et quatrième 
un peu arquées. ; ventre jaune, à bandes noires. Pieds 
fauves ; base des cuisses noire. Stigmate des ailes obscur. 

Assez rare, en France. 


5. S. LunioËRE. — Syrphus luniger, Meig. no. 40. 

Long. 5 lig. Semblable au précédent. Front jaune. Thorax 
d’un vert olivâtre. Taches de l’abdomen plus larges et moins 
arquées; ventre à tâches latérales noires. Stigmate des ailes pâle. 

Assez rare , en France. 


6. S. arqué. — Syrphus arcuatus, Meig. no, 43.—Scæœva 
arcuata, Fall. n°. 11. 

Long. 4:lig. Semblable au lunulatus. Front jaune, à 
bande noire ; vertex d’un vert noirâtre. Les taches de l'abdomen 
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d’un jaune citron; ventre d’un jaune pâle; base à grande tache 
noire; trois autres taches transverses. Pieds entièrement 
fauves 9. 

Je lai recu de Bordeaux. 


7. S. AGRÉABLE. — Syrphus venustus, Meig. no. 35. 
Long. 3 lig. Semblable au /unatus. Face fauve, sans 

reflets verts. Antennes fauves, Stigmate des ailes ferrugineux. 
À Bordeaux. 


8. S. ns 8ois. — Syrphus lucorum, Meig. n°. 58, tab. 30, 
f. 27.— Eristalis id. Fab. S. Antl. no. 37.—Fall. no. 1.— 
Musca id. Linn. F.$S. 1803. 

Long. 4 1,5 big. Noir. Face blanche, à bande noire. Yeux 
velus. Thorax à reflets verts et poils fauves. Écusson fauve. Ab- 
domen à reflets bleus ; deuxième segment à tache blanche de 
chaque côté , blanc à ligne dorsale ©. Quatrième et cin- 
quième d’un vert métallique. Base des jambes blanchätre. Ailes 
à grande tache brune. 

Assez rare, dans les bois et sur les aubépines. 


9. S. FASCIPENNE. — Syrphus fascipennis, Nob. 

Long. 5 lig. Noir. Deuxième, troisième et quatrième segment 
de l'abdomen d’un jaune pâle, à bord noir. Pieds fauves. Ailes 
à base noirâtre ; large bande transversale jaunâtre, large bande 
noire et partie postérieure hyaline 9. 

De Java ; cabinet de M. Robyns, à Bruxelles. 


10. S. piPanTI. — Syrphus dimidiatus, Nob. 

Long. 5 lig. Noir. Côtés de la face blanchâtre. Troisième 
article des antennes fauve en dessous. Deuxième segment de 
l'abdomen à grande tache jaune de chaque côté ; troisième et 
quatrième à large barde jaune. Pieds jaunes; postérieurs, et 
base des cuisses a:térieures noirs. Aïles à moitié antérieure 
brune. 

De la Géorgie; cabinet de M. Serviile, à Paris. 
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11. S. À ceinture. Syrphus balleatus, n . 57, — Syr- 
phus nectareus, Panz. 82, 16. — Scœva nectarea, Fab. 
S. Ant. n°. 22.— Fall. n°, 14. 

Long. 5 lig. Face et front jaunes. Vertex noir. Antennes 
fauves. Thorax vert. Abdomen noir ; premier segment à tache 
jaune de chaque côté; deuxième à bande fauve; troisième et 
quatrième à deux bandes fauves; cinquième fauve. Pieds 
jaunes. 

Commun. 


12. S. DU GROSEILLIER. — 9yrphus ribesii, Meig. no. 49. 
— Lat, Gen. 4, 325. — Scœva id. Fab. S. Antl. n°. 1. — 
Fall. n°. 6. — Musca id. Linn. F.S. 1816. 

Long, 5 lig. Face et front jaunes; tache et vertex noirs 9. 
Antennes d’un brun fauve ; style fauve. Thorax vert. Abdo- 
men noir, à quatre bandes jaunes ; la première interrompue ; 
les autres échancrées '. Pieds fauves ; base des cuisses noire . 
Berd extérieur des ailes jaunâtre 2. 

Commun. 


13. S. VITRIPENNE. — Syrphus vitripennis, Megerl. — 
Meig. n°, 50. 

Long. 4 lig. Semblable au 7ibesii. Les deuxième et 
troisième bandes de l’abdomen échancrées &, 9. Guisses 
postérieures noirâtres, à extrémité jaune. Bord des ailes hya- 
lin 9. 


Commun. 


14. S. À cOU LUISANT. — Syrphus nitidicollis, Meg., 
Meis. n°. 51: 

Long. 4 lig. Semblable au 7ibesii. Partie antérieure 
du front brune , bordée de jaune. Troisième article des anten- 
nes fauve , brunâtre en dessous ; style noir. Thorax très-lui- 
sant. Deuxième et troisième bande de l'abdomen peu échan- 
crées. 


Rare 
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15. S. BiFascié.— Syrphus bifasciatus, Meig. no. 52.— 
Scæva id. Fab. S. Antl. n°. 2.— Fall. no. 3. 

Long. 5 lig. Face jaune. Front noir. Antennes fauves, bru- 
nes en dessus. Thorax vert; une bande jaune au-dessus des 
ailes. Abdomen noir, à reflets bleus ; deuxième segment à bande 
Jaune, large, interrompue; troisième à bande jaune, étroite, 
échancrée 7; quatrième quelquefois à bande semblable 2. 
Pieds fauves; tarses postérieurs noirs. 

Assez rare. 


16. S. A TROIS CEINTURES. — Syrphus tricinctus, Meig. 
n°. 53. — Scæœva id. Fall. n°, o. 

Long. 5 lg. Face d’un jaune brunätre , à bande noire. Front 
noir. Antennes brunes. Thorax d’un vert noirâtre. Abdomen 
d’un noir luisant ; deuxième segment à taches latérales jaunes; 
troisième à bande jaune ; quatrième à bande plus étroite. Pieds 
fauves ; base des cuisses noire. 

De France? et d'Allemagne. 


17. S. DES AUNES. — Syrphus alneti, Meig. no. 54. — 
Scæva id. Fall. n°. 4. — Syrphus glaucius, Panz. 39, 17. 

Long. 5 lig. Face jaunâtre; proéminence noire. Front 
noir . Antennes brunes. Thorax d'un vert noirâtre. Abdo- 
men noir; deuxième segment à bande arquée, interrompue, 
d’un vert bleuâtre; troisième et quatrième à bande verte, 
droite; cinquième à points latéraux verts. Pieds antérieurs 
d’un jaune brunâtre; postérieurs bruns, à genoux jaunes. 

De France? et d'Allemagne. 


18. S. Des COROLLES. — Syrphus corollæ, Meig. no. 46.— 
Scæva id. Fab. S. Antl. n°, 8. — Scæva olitoriaæ, Fall. 
n°. 12. 

Long. 4 lig. Face jaune, à reflets métalliques, et proémi- 
nence noire. Front jaune ; vertex noir ©. Antennes brunes. 
Thorax vert. Abdomen noir; deuxième , troisième et quatrième 
segment à bande jaune; première interrompue; les autres 
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échancrées ç'; toutes interrompues 9 ; bord du quatrième 
segment et cinquième jaunes; ventre Jaune , à tache noire sur 
chaque segment. Pieds fauves; base des cuisses noire. Stigmate 
des ailes jaune. 

Assez commune. 


19.9. A FRONT FAUVE.—Syrphus fulvifrons, Macq. Dipt. 
du Nord, n°. 24. 

Long. 4 lig. Semblable au précédent. Face et front fauves. 
Taches des troisième et quatrième sezmens de l'abdomen 9 un 
peu arquées. Cuisses entièrement fauves. 

Assez rare. Ce n’est peut-être qu’une variété de la précé- 
dente, 


20. S. A VENTRE JAUNE, — 9yrphus flaviventris, Macq. 
Dipt. du Nord, n°. 25. 

Long. 4 : lig. Semblable au corollæ. Front noir, à 
reflets verts. Un peu de fauve près la base des antennes; une 
grande tache jaunâtre de chaque côté. Abdomen un peu plus 
allongé; quatrième segment bordé de jaune seulement au mi- 
lieu ; cinquième à tache jaune de chaque côté; ventre jaune ; 
troisième et quatrième segment à bande longitudinale noirâtre 
et tache noire de chaque côté. Cuisses et jambes postérieures à 
anneau noir D. 

Rare ; du nord de la France. 


21. S. A cUISSES NOIRES.—Syrphus nigrifemoratus, Macq. 
Dipt. du Nord, n°. 26. 

Long. 4 = lig. Semblable au corollæ. Front à duvet 
fauve et poils noirs. Tache à la base des antennes et vertex 
d’un bleu métallique. Abdomen un peu plus allongé ; première 
bande un peu plus large; ventre jaune, à bande noire sur cha- 
que segment. Pieds noirs; extrémité des cuisses antérieures 
fauve ; jambes antérieures fauves , à anneau noirâtre. 


Du nord de la France. 
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22. S. A LARGES BANDES.— Syrphus latifasciatus, Mac. 
Dipt. du Nord, n°. 28. 

Long. 4lig. Semblable au corollæ. Face sans reflets 
verts ; bords de la bouche noirs. Antennes fauves , noirâtres en 
dessus. Bandes de l'abdomen fort larges cg. 


Du nord de la France. 


23. S. cRÉNELÉ. — Syrphus crenatus, Macq. Dipt. du 
Nord, n°. 29. 

Long. 3 : lig. Semblable au corollæ. Face sans reflets 
verts. Antennes noires; un peu de fauve en dessous. Troisième 
bande de l’abdomen à trois échancrures; ventre à bandes noi- 
res. Guisses postérieures noires, à extrémité fauve . 


Du nord de la France, 


24. S. STRIES BLANCHES. — Syrphus albostriatus, Meig. 
h°, 63. — Scœva albostriata, Fall. n°. 10. 


Long. 4 lig. Semblable au corollæ. Face à bande 
noire. Front à bande transverse, noire, contiguë au vertex 
noir. Antennes noires. ‘Fhorax à deux bandes blanchätres , 
rapprochées ; ventre jaune, à bandes noires. Cuisses posté- 
rieures à anneau noir. Sligmate des ailes noirâtre 2. 


De France ? et d'Allemagne. 


25.8. ROSTRÉ, — Syrphus rostratus, Wied. Auss. Zweif, 
No. 14. 

Long. 4 lig. © lig. Face sallante en bec comme dans les 
Rhingies, jaune , à bande noire. Front jaune. Antennes ferru- 
gineuses ; extrémité du troisième article brune. Thorax d’un 
vert noirâtre ; écusson jaunâtre, transparent. Abdomen noir , 
à extrémité et trois bandes jaunes; première interrompue, 
Pieds brunâtres; tarses noirs. Ailes grisâtres ; stigmate 
jaune 4 


Du cap de Bonne-Espérance. 


[2 
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CC. Abdomen plus étroit que le thorax, en forme de 
bande. 


Long. 6 lig. Face et front jaunes; vertex noir. Antennes 
d'un brun noirâtre ; style fauve. Thorax vert. Abdomen voûte, 
noir , à quatre bandes jaunes; la première interrompue ; les 
autres entières ; la quatrième étroite. Pieds fauves ; base des 
cuisses brunâtre. 

De France ? et d'Allemagne. 


27. S. cœNT. — Syrphus cinctus, Meig. n°. 65.—Scæra 
cincta, Fall. n°. 15. N 

Long. 4 lig. Semblable au précédent. Front à bande et vertex 
noirs. Thorax d'un vert doré plus obseur ; éensson d'un jaune 
brunâtre. Abdomen à quatre bandes ; la première interrom- 
pue, la quatrième échanerée. Cuisses et jambes postérieures 
jaunes À. 

De France ? et d'Allemagne. 


28. S. ÉLÉGANT. — Syrphus decorus, Meaig. ne. 66. 

Long. 4 lig. Face fauve. Front noir; un point fauve de cha- 
que côte. Antennes fauves. Thorax d'un vert-fonce brillant. 
Ecusson d'un Jaune obscur. Abdomen noir; à quatre bandes ; 
la première largement interrompue ; les deux suivantes peu. 
Pieds fauves ; cuisses postérieures à anneau brun D. 

Assez rare. 


29. S. DES OMBELLIFÈRES. — Syrphus wmbellatorum, 
Meig. ne. 6$S. — Scæva id. Fab. S. Antl. n°. 0. — Fall. 
n°, 12. 

Long. 4 lg. Face blanchätre ; proéminence noire. Front 
blanchätre ; une tâche noire à la base des antennes; vertex 
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noir 9. Antennes brunes. Thorax d’un vert foncé, à reflets 
bleus. Abdomen d’un noir mat; deuxième, troisième et qua- 
trième segment à bande jaune, interrompue ; bord des qua- 
trièéme et cinquième jaune. Pieds bruns; jambes antérieures 
à base ferrugineuse. 

De France ? et d'Allemagne. 


BB. Ecusson vert. 


36. S. LAUQUE. — Syrphus glaucus, Meig. no. 61. — 
Eristalis id. Fab. S. Antl. n°. {o.— Ælophilus id. Lat. Gen. 
4. 324. — Scœva id. Fall. n°. 8. — Ausca id. Linn. F.S. 
1913. 

Long. 4 lig. Noir. Tête blanchâtre. Face à ligne brune, 
Front brun. Antonnes brunes ; style velu. Thorax noirâtre, 
antérieurement à deux lignes grises; écusson brun. Abdomen 
étroit, noir , à trois bandes blanchâtres , quelquefois bleuâtres ; 
la première plus large. Pieds bruns; jambes antérieures, à 
base jannâtre «7, D. 

De France ? et d'Allemagne. 


31. S. TRANSPARENT. — Syrphus hyalinatus, Meis. 
n°, 56. — Scœva id. Fall n°. 13. 

Long. 4-5 lig. Face noire; à duvet blanchâtre, front noir. An- 
tennes noïrâtres. Thorax vert. Abdomenlarge, noir ; deuxième 
segment à taches latérales fauves ; troisième et quatrième à 
large bande fauve, échancrée @*, interrompue 9. Pieds 
bruns ; jambes antérieures à base fauve. 

Assez rare. 


32. S. GRèLE. — Syrphus gracilis, Meig. n,. 80. 

Long, 4 lg. Face noire, à duvet jaunâtre sur les côtés. 
Front noir; une tache fauve de chaque côté ©. Antennes 
fauves. Thorax vert. Abdomen étroit, noir; deuxième, troi- 
sième et quatrième segment à bandes fauves, interrompues D, 


à taches rondes sur le deuxième, triangulaires sur les troi- 
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sième et quatrième 9 ; ventre comme le dos, Pieds fauves ; 
cuisses et jambes postérieures à anneau brun. 
De France ? et d'Allemagne. 


33. S. scaLAIRE. — Syrphus scalaris, Lat. Gen. 4, 325. 
— Meig. n°. 53. — Panz, 45, 20. — Scœva id. Fab. S. 
Antl. no. 14. — Scœva mellina, Fall. n°. 20. 

Long. œ 3, 9 4 lig. Face et front verts. Antennes brunes; 
dessous fauve. Thorax vert. Abdomen noir; deuxième, troi- 
sième et quatrième segment à bande fauve, interrompue «; 
à deux taches jaunes , les premières rondes, les autres triangu- 
laires 9 ; cmquième segment à bande jaune, interrompue ; 
ventre comme l’abdomen. Pieds fauves , à base des cuisses noi- 
res '; jambes à anneau noir ; pieds jaunes, sans anneau. 
Aïles brunätres. 

Très-commun, 


34. S. MAGULAIRE. — Syrphus maculosus, Meig. no. 84: 

Long. 3 lig. Semblable au précédent. Antennes fauves. 
Ventre d’un noir luisant ; taches plus petites que celles du dos ; 
Bord des segmens jaune 9. 


Rare. 


35. S. MELLINE. Syrphus mellinus, Lat. Gen. 4, 325. — 
Meig. n°. 85.— Syrphus noctilucus, Panz. 72, 24. — 
Scæva mellinus, Fab. S. Antl. n°, 12.— Scæpa rosarum, 
Fall. no. 22. — Musca mellina, Linn. F. S. 1821. 

Long. 3 lig. Semblable au scalaris. Antennes noirâtres. 
Deuxième segment de l'abdomen à points fauves, quelquefois 
nuls; bandes des troisième et quatrième plus éloignées l’'ane de 
l'autre G'; la première ordinairement plus large; la dernière 
plus étroite et quelquefois nulle ,9. Ventre comme le dos, 
mais plus päle. Cuisses et jambes postérieures à anneau noir. 

Assez commun. 


36. S. MELLAIRE. — Syrphus mellarius, Meig. n°. 8r. 


Long. 4 lig. Semblable au sealaris. Corps très-lui- 
sant. fJeuxième, troisième et quatrième segment de l'abdomen 
à bande fauve largement interrompue ; premiére assez étroite 7, 
taches d’un fauve obscur 9 ; celles du deuxième segment pe- 
utes , rondes, quelquefois nulles ; ventre noir 9. Cuisses en- 
tiérement fauves ©. 


Nos observations nous portent à croire que les mâles n’ont 
pas le ventre noir. 


Trèes-commun. f 


37. S. MIELLEUX. — Syrphus melliturous , Meig. n°. 82. 
Long. 3 lig. Semblable au précédent. Ventre à deux taches 
fauves , sur les deuxième, troisième et quatrième segmens. 


11 se trouve avec le précédent, dont il n’est peut-être qu’une 
variété, 


38.S. unicoLor. — Syrphus unicolor, Macq. Dipt. du 
Nord. n°. 17. 

Long. 2 À lig. Semblable au mellarius. Abdomen entié- 
rement noir. Pieds d’un fauve brunâtre ; jambes postérieures 
à anncau brun. 


Assez rare. 


39. S. pu ROSIER. — Syrphus rosarum , Meig. no, 94. — 
Scæva id. Fab. S. Antl. no. 11. — Panz. 108, 14. 

Long. 4 lig. Face et front noirs œ'; bleus ,9. Antennes 
noires ; troisième article allongé. Thorax vert; écusson à re- 
flets bleus. Abdomen fort déprimé, d’un noir bleuâtre ; troi- 
sième segment à bande jaune, interrompue; quatrième d’un 
noir verdâtre. Pieds antérieurs; cuisses brunes , à extrémité 
jeune; jambes brunâtres ; tarses jaunes ; postérieurs bruns ; 
base des jambes jaune. Ailes à tache brunâtre au milieu, 


Âssez rare. 
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AA. Jambes et tarses antérieurs dilatés q'; tarses courts, 
serrés , aplatis ©. Corps étroit. 
(Sous-genre, Platycheirus, St. Farg. et Serv.) 


4o. S. pu BasiLic. — Syrphus ocymi, Meig. n°. 93. — 
S. lobatus œ', Meig. no. 92. — Panz. 82, 18. — Scæva 
id. Fab. S. Antl. n°. 16. — Fall. n°. 23. 


Long. 4 lig. Face et front noirs, à reflets verts ou bleus. 
Antennes noires. T'hcrax vert, à quatre lignes noires. Abdomen 
fauve, très-déprimé ,9 ; premier segment vert; deuxieme à 
bord noir &* ; une tache noire de chaque côté 2 ; troisième à 
tache noire de chaque côté ; quatrième à large bord noir ; em- 
quième vert, à bande fauve ,9. Pieds noirs ç'; antérieurs : 
extrémité des cuisses et base des jambes fauves ; premier arti- 
cle des tarses très-dilaté et prolongé en pointe ; pieds fauves 9; 
jambes postérieures à anneau noir. Ailes brunâtres «7, à tache 


brunâtre 2. 


Peu commun , en automne. 


43. S. ALBIMANE. — Syrphus albimanus, Meig. n°. 87. 


— Scæva id. Fab. S. Anti. n°. 111. 

Long. 4 lig. Face verte. Front noir C7, bleu 9. Antennes 
noirâtres. Thorax vert «, à reflets bleus 9. Abdomen étroit, 
noir ', bleu 9 ; troisième et quatrième segment à bande d’un 
blanc jaunâtre «*, bleuätre 9, interrompue ; pieds noirs; an- 
térieurs: cuisses à extrémité blanchâtre; jambes élargies 9, 
blanches extérieurement ; tarses dilatés, surtont le deuxième 


article , blanchâtres. 


Assez rare. 


42. S. À Écusson. — Syrphus scutatus, Meig. n°. 88. — 
Scæva albimana, Fall. n°. 10. 
Long. 4 lig. Face verte , à proéminence noire G, ordinai- 
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rement bleu ,9 ; partie inférieure saillante. Front noir «7, 
bleu 9. Antennes brunes; troisième article fauve en dessous. 
‘T'horax d’un vert doré 9. Abdomen noir ; deuxième, troisième 
et quatrième segment à bande fauve «, blanchâtre , inter- 
rompue; ventre noir. Pieds antérieurs «': cuisses noires , à 
extrémité jaune; jambes élargies, jaunes, à ligne et touffe de 
poils noirs extérieurement ; partie postérieure brunâtre, à deux 
lignes blanches, bordées de noir; premier article des tarses 
allongé, élargi, jaune ; dessous noir, rayé de blanc ; deuxième 
large, très-court, blanchätre, ainsi que les suivans; pieds 
fauves 9; postérieurs bruns. 

Assez commun, 


43. S. À soucLtER. — Syrphus peltatus, Meg. n°. 80, 
tab, 30; f: 31, 3% 

Long. 4 lig. Semblable au précédent, Abdomen plus étroit : 
bandes plus larges ; fauves ,9 ; souvent une quatrième at cin- 
quième segment 9. Pieds antérieurs ç7 : jambes sans touffe 
de poils, ni lignes blanches ; premier article des tarses à trois 
taches brunes en dessous; les autres petites, jaunes ; pieds 
postérieurs noirâtres '; pieds fauves ; cuisses postérieures à 
anneau brun. 

Assez rare, 

44. S. À Écu. — Syrphus clypeatus, Meig. n°. 90. 

Long. 3 :, 4 lig. Semblable au seutatus. Face sans 
saillie inférieure. Antennes noires. Première bande de Vab- 
domen plus étroite que les autres ; les espaces qui les sépa- 
rent moins larges ; cinquième segment vert; ventre fauve 9. 
Pieds antérieurs ( : cuisses tantôt fauves, tantôt brunes ; moitié 
antérieure des jambes ferrugineuse, l’autre blanche , sans touffe 
de poils; tarses d’un jaune pâle ; pieds postérieurs fauves; un 
anneau noir aux cuisses et aux Jambes. 

Commun, aux mois de mai et d’acût. 

45. S. DiILATÉ. — Syrphus dilatatus, Nob. 

Long. 3 = big. Face. Front et thorax d’un vert-métallique 
noirâtre, Antennes noires, Abdomen d’un noir velouté ; troi- 


a 
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sième et quatrième segment à bande jaunätre, interrompue ; ein- 
quième luisant , à reflets verts. Pieds noirs ; base et extrémité 
des jambes antérieures et intermédiaires fauves , ainsi que les 
tarses antérieurs , dant les arücles, et surtout le premier, 
sont dilatés. 


De France. 


46. S. A. MANCHETTES. — Syrphus manicatus, Meig. 
n°. 91. 

Long. 4 : lig. Semblable au scutatus. Front jaune, à 
vertex noir 9. Antennes noires; prenuère bande de Fabdo- 
men plus interrompue. Pieds antérieurs : jambes non dilatées, 
sans toufle de poils, mais ciliées exiérieurement ; premier 
article des tarses blanc , très-élargi, membraneux, transparent, 
a deux points obscurs ; deuxième moins large , blanc ; les au- 
tres obscurs ; pieds postérieurs noirs ; genoux fauves. 


Assez rare. 


47. S. A VENTRE FAUVE. — Syrphus fulviventris, Mac. 
Dipt. du Nord, n°. 6 

Long. 4 lig. Semblable au scutatus. Abdomen fauve, à 
ligne dorsale noire, ainsi qu'un liseré au bord des segmens ; 
premier segment vert. Pieds fauves; antérieurs : cuisses ci- 
liées ; jambes élargies au milieu, sans touffe de poils ; articles 
des tarses assez courts, élargis; tarses postérieurs noirs; 
deuxième et troisième article fauves 


Assez rare, en France. 


48. S. FERRUGINEUX. — Syrphus ferrugineus, Macq. 
Dipt. du Nord, n°. 7. 
Long. 3 lig. Face noire, à duvet roussâtre ; proéminence 
luisante. Moitié antérieure du front à duvet roussätre ; posté- 
JAN 
rieure noire. Antennes noires. Thorax à reflets verts. Abdo- 
men fauve , à reflets verdâtres; ligne dorsale noirâtre, ainsi 


qu'un liseré au bord des sezxmens; cinquième fanve. Pieds 


DES DIPTÈRES. 549 
fauves ; iarses antérieurs courts, un peu déprimés 9. 
Rare, c’est peut-être la femelle de l’espèce précédente. 


ARRÉS, — Syrphus quadratus, Macq. Dipt. 


Long. 3 lig. Face d’un vert bleuâtre. Front bleu, à taches 
latérales grises. Antennes noires. Thorax vert. Abdomen noir; 
prenuer et cinquième segment verts; deuxième , troisième 
et quatrième à bande fauve, interrompue, formant des carrés. 
Pieds fauves ; cuisses et jambes postérieures à anneau noir. 
Farses antérieurs à articles courts et un peu aplatis 9. 


33°, Grrre. DOROS. — DOROS, Mcis. KI, Lat. Fam. 
nat. — Syrphus, Meig. ON ES Te Gen. — Afilesia , 
Dristalis, Fab. — Scœva, Fall. — Musca Linn. 


Caractères. Tète obtusément conique. Soies maxillaires 
et paipes f fort courts. Face convexe, a: proéminence. Front 
saillant 9 , fort étroit postéricurement je Antennes assez 
distantes ; troisième article orbiculaire; style pubescent. 
Abdomen plus ou moins rétréci à sa base. (PI. 12, fig. 11.) 

Ea plupart de ces caractères distinguent les Doros des 
Syrphes, et motivent le rétablissement de ce genre fondé et 
ensuite abandonné par M. Meigen, qui n’y avait placé que 
le Syrphus conopseus. Nous croyons devoir y comprendre 
aussi les S. festious et ornatus, qui, à l'exception de l’abdo- 
men moins rétréci, présentent , non-seulement les mêmes 
caractères organiques, mais encore les lignes latérales du 
thorax, les bandes de labacmen,, le bor d' obscur des ailes, 
enfin la même disposition des couleurs. 
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À. Abdomen fort rétréci à sa base. 


1. D. coxopsoïne. — Joros conopseus. — Syrphus id. 
Meig. n°. 35. — Lat. Gen. {, 325.— Milesia conopsea 
Fab. S. Anil. ne. 29.— Scæva id. Fall. n. 2. 

Long, 6-7 lig. Noir. Face brune , à proéminence jaune. 
Front jaune, à bande noire, Antennes brunes. Thorax à bande 
jaune de chaque côté ; écusson d’un jaune brunâtre. Abdomen 
d’un noir mat; deuxième segment allongé, étroit; deuxième, 
troisième, quatrième et cinquième à bande jaune ; première 
interrompue. Pieds fauves ; cuisses à base noire ; jambes à an- 
neau brun. Bord des ailes testacé. 


Rare. 


AA. Abdomen, peu rétréci à sa base, 


2. D. AGRÉABLE. — Doros festivus.— Syrphus id. Meig. 
n°, 36.— Lat. Gen. 4, 325.— Æristalis id. Fab. S. Anitl. 
n°, 46.— Scœva id. Fall. n°. 3.— Musca id. Lin. F.S$. 
1012. 


Long. 5-6 lig. Noir. Face et front jaunes; bande noire '; 
vertex noir. Antennes fauves. Thorax à bande jaune de chaque 
côté ; écusson fauve, bordé de jaune. Abdomen très-déprimé ; 
deuxième , troisième , quatrième et cinquième segment à bande 
jaune , interrompue. Pieds fauves. Base et bord extérieur des 


ailes ferrugineux. 


Assez commun. 


3. D. onxé.— Doros ornatus.— Syrphus id. Meig. n°.37. 
Long. 5-6 lig. Semblable au précédent. Ecusson jaune; 
deuxième segment de l'abdomen un peu plus long, rétréci 
vers le milieu , à bande plus large. Cuisses et jambes en partie 
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jaunes ; postérieures, à anneau brun. Ailes à tache brune au bord 
extérieur. 


Assez rare. 


34e. GENRE. SPHOEROPHORIE. — SPHCEROPHORIAÀ, 
Saint-Farg. et Serv, Encyc. (sous-genre). — Syrphus, 
Lat. , Meig. — Scœva, Fab., Fall. — Musca, Linn. 


Caractères. Trompe menue. Face à proéminence ; partie 
inférieure obtuse ct fort saillante. Antennes insérées sur une 
légère saillie du front, assez distantes à la base; troisième 
article orbiculaire ; style un peu pubescent. Abdomen étroit, 
très-allongé et demi-cylindrique g'; organe copulateur, re- 
plié en dessus, renflé, muni de deux petits crochets et d’une 
P Î 
toulle detporis (Pl, fig.12) 


1. S. NOTÉE.— Sphœrophoria scripta. — Syrphus id. 
Lat. Gen. 4, 325.— Meig. n°. 73. — Scœva id. Fab. 
S. Antl. n°. 179.— Scœva menthastri, Fall. no. 24— Mus- 
ca id. Linn. F. $. 1820. 

Long. *6,,9 4 lig. Face jaune. Front jaune «, à bande 
noire D ; vertex noi. Antennes fauves. Thorax d’un vert 
métallique , à trois lignes dorsales noires; bande jaune de 
chaque côté ; écusson jaune, Abdomen noir ; premier segment 
vert; deuxième, troisième , quatrième et cinquième à bandes 
jaunes ; premiére interrompue; quatrième en fer à cheval œ. 
Pieds j:unes. 


Commune, 


2. S. GALONNÉE.— Sphærophoria tœniata.— Syrphus 
id. Meig. n°. 94 , tab. 30, f. 35-36. : 
Long. 4 lig. Semblable à la précédente. Bande noire du front 
A large, Abdomen peu aliongé; bandes larges, entières. 
Assez commune. 


3, S, DE LA MENTHE,— Sphærophoria menthastri, — Syr- 
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phus 24. Lab Gen. 4, CNE Meig. no, 75.— Scæva id, 
Fab. S. And. n°. 13.— Afusca id. Linn. F. S. 1840: 
Lorg. 7,6 9 4 lg. Semblable à la première. Face quel- 
quefois à bande noire. Première , troisième et quatrième bande 
de l’abdomen interrompues ;: première étroite, n’afteignant 
pasles côtés © ; quatrième formée de deux taches en croissant. 
Base des cuisses noire g. 
Commune. 


4. S. pe L'Orican. Sphærophoria origani, Macq. Bipt. 
du Nord, no. 4. 

Lons. 9 3-4 lig. Semblable à la première. Première, troi- 
sième et quatrième bande de labdomien interrompues ; pre- 
mière- moins étroite et atteignant les côtés 9. 

Assez rare, 


5, S. DE LA LAVANDE. — Sphœrophoria lavandulæ, Macq. 
Dipt. du Nord, ne. 5. 

Long. & 6 lg. Semblable à la prenuere. Les deux premières 
bandes de l’abdomen entières ; les deux dernières interrempues ; 
troisième formée de deux taches en croissant; eôtés du cin- 
quième segment jaune ; base des cuisses noire en dessous g. 

Assez rare. 


6. S. poRDÉE. — Sphærophoria limbata, Macq. Dipt. du 
Nord, n°, 6. 

Long. 9 3 :lig. Semblable à la première. Première bande 
de l’abdomen éloignée des bords latéraux ; deuxième et {roi- 
sième échancrées ; quatrième interrompue , consistant en doux 
taches longitudinales ; chaque segment à tache longitudinale de 
chaque côté. 

Du nord de la France. 


7. S. DE LA MÉLISSE. — 9phœrophoria melissæ. — Syr- 
phus id. Meig. n°. 56. 
Lons. Z 6, © 4 lig. Semblable à la première. Face à bande 


À À pet 
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noire ; toutes les bandes de l’abdomen interrompies, assez 

étroites et n'attergnant pas les bords latéraux; dernier segment 
ponctué de noir. 


Peu commune. 


8. S. PEINTE. — Sphœrophoria picta. — Syrphus id. 
Meig. n°. 77. 

Long. 7 6, 9 3 + lig. Semblable à la première. Face à bande 
noire. Toutes les bandes de l’abdomen interrompues, larges, 
arrondies antérieurement; bord postérieur du quatrième seg- 
ment jaune ; cinquième janne ; une {ache noire de chaque côté ; 
une bande dorsale et deux taches obliques. Base des cuisses 
noire. 


De France ? et d'Allemagne. 


9. S. ANALE. — Sphœrophoria analis, Nob. 

Long 2-2lig. . Semblable à la scripta. Deuxième seg- 
ment de l’abdomen à bande un peu échancrée. Troisième à 
bande entière; quatrième entièrement fauve , avec un pointé noir 
aux bords antérieur et postérieur ; cinquième également fauve, 
à ligne noire, qui n’atteint pas le bord postérieur œ. 


Je l’ai reçue de Bordeaux. 


10. S, SINUÉ. — Sphæœrophoria sinuata, Nob. 
one. 3: lie. 9. Semblable à la scripta. Deuxième sec- 

Long. 3 -hg Semblabl la scripia. D g 
ment de l’abdomen à bande étroite, sinuée, et divisée en trois 
parties, au milieu ct sur Îes côtés; deuxième à bande moins 
étroite , un peu échancrée au milieu et sur les côtés ; troisième 
à bande fortement échancrée au milieu et sur les côtés; cin- 
quième à deux taches longitudinales de chaque côté, n’attei- 
enant pas le bord postérieur ; sixième fauve, à ligne dorsale et 
S P D9 poster: 5 re a S 
deux taches noires de chaque côté; septième entièrement 


fauve ©. 


Je l’ai recue de Bordeaux. 
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35°. Genre. OCYPYAME. — OCFPTAMUS, Serv. 


Caractères. Face à proéminence. Front assez étroit 2. 
Antennes insérées sur une légère saillie du front , assez r'ap- 
prochées ; troisième article orbiculaire ; style nu. Abdomen 
étroit, très-allongé , déprimé ; organe copulateur peu dis- 
tinct . Ailes grandes. (PI. 12, fig. 13.) 

Beux Syrphides exotiques, du cabinet de M. Serville, à 
Paris, nous paraissent réclamer la formation d’un nouveau 
genre voisin des Syrphes et des Sphœrophories. Elles diffe- 
rent des premiers par le rapprochement des antennes, par 
le troisième article orbiculaire, par la nudité du style, par 
le front rétréci des femelles et par la longueur de l'abdomen ; 
elles se distinguent particulièrement des dernières par la face 
peu saillante inférieurement, par l'épaisseur de la trompe, 
par la dépression de l'abdomen , par le peu de saillie de l’or- 
gane copulateur et par la longueur des ailes ; enfin elles s’é- 
loignent des unes et des autres par la sombre livrée du corps 
et des ailes, qui semble les rapprocher des Chéilosies. 


1. O. FUNÈBRE. —— Ocyptamus funebris, Nob. 
Longs. 6 lie. Noir. Face jaune. Front à reflets bleus, un 
À ce, J 2 
point jaune à la base des antennes. Pieds fauves ; postérieurs 
bruns. Ailes brunes, plus claires au bord intérieur æ. 
» P (@, 
Du Brésil. Cabinet de M. Serville. 


2. O. FASCIPENNE. — Ocyptamus fascipennis, Nob. 

Long. 4 1 lig. Semblable au précédent. Front noir. Abdo- 
men un peu rétréei à la base. Ailes brunes; bord int rieur 
hyaln, interrompu par une bande brune. 


De Philadelphie, même cabinet. 
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36°. Genre. CHÉILOSIE. — CÆ£ILOSIA, Megerke. 
— Syrphus, Meis., Lat. — Æristalis, Fab., Fall. — 
Ælophilus, Lat. — Musea, Linn. 


Caractères. Face concave en dessus, à pro“minence au 
milieu ; bord de la bouche saillante. Antennes presque con- 
tiguës; troisième article orbiculaire; style légèrement velu. 
Yeux ordinairement veius ç", T'horax velu «. Abdomen (unit- 
colore ), allongé Ç*, souvent court et arrondi ,9. ( PI. 12, 
fig. 14.) 


1. ©. RurIcORNE. — Cheilosia ruficornis. — Syrphus id. 
Meig. no. 1. — Panz. 97, 20. — Lristalis id. Fab. S. Antl. 
n°. 50. — fall. n°, 2. — Ælophilus id. Lat. Gen. 4, 
324. 

Long. 4 lig. Face jaune. Front norrêtre Ç*, jaune 9. Ver- 
tex noir. Antennes fauves. Thorax noir, à quatre bandes 
blanchätres ; écusson jaune. Abdomen d'un vert métallique. 
Pieds fauves ; jambes antérieures à anneau brunâtre ; les deux 
derniers articles des tarses noirs «*, brunâtres 9. Ailes à 
base extérieure jaunâtre ; deux taches obscures. 


Assez rare. 


2. G. ŒsTRAGÉE. — Cheilosia œstracea. — Syrphus id. 
Meig. n°. 2. Fall. — Syrphus rupestris, Panz. 59, 13. —- 
Æristalis œstracea. Fab. S. Antl. no. 54. Lat. Gen. 
4, 323. — Musca id. Linn. S. 1601. 

Long. 4 : lig. Noire. Troisième article des antennes brun. 
Thorax à reflets verts; moitié antérieure à poils jaunâtres ; 
postérieure à poils noirs. Les deux premiers segmens de lab- 
domen ardoisés; troisièine à pois noirs; quatrième et cin- 
quième à poils jaunes. Pieds noirs; jambes à duvet jaune. 
Ailes à grande tache brunâtre &, 9. 


Assez rare. 
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3. G. canicuLAIRE. — Cheilosia canicularis. — Syr- 
phus id. Meig. n°. 3.— Panz. 82, 20.— Zristalis auratus, 
FabaS; Aatli n°: 53; 

Long. 6 Le. D'un vert obscur. Antennes brunes ; troisième 
article jaunâtre ; style velu. Thorax à reflets bleus; moitié 
antérieure et bord postérieur à poils jaunâtres ; partie intermé- 
diaire à poils noirs. Abdomen olivâtre , à poils jaunes. Pieds 
fauves ; cuisses noires. Ailes brunâtres. 


Rare. 


4. G. cunysocome. — Cheilosia chrysocoma. — Syr- 
phus id. Meig. no. 


ES 


one, 9 he, Semblable à la précédente. Antennes d’un fauve 
Long. 5 Hg. Semblable à la} den! { Van f 

jaunâtre ; troisième article plus grand ; style peu velu. "f'horax 
et abdomen à poils longs, d’un fauve vif. Cuisses brunes. Ailes 


jaunâtres ? 

Rare. 

DC" ÉPAISSE. = ‘'Cheïlosia grossa. — Syrphus id. 
Meig. no. 5. — Æristalis id. Fall. n°. 7. 


Long. 5 le. Noire. Front à reflets verts. Añtennes noirâtres. 
Fhorax à reflets olivâtres et poils fauves ; premier, deuxième 
et troisième segment de l’abdomen à poils fauves ; quatrième 
et cinquième noirs. Pieds noirs ; jambes fauves 9. 


Assez rare. 


6. GC. veuve. — Cheilosia vidua. — Syrphus id. 
Meis. no. 0. 

Long. 4 : lig. Noire. Troisième article des antennes noirà- 
tre g', à base fauve 9. Thorax à reflets bleus; poils noirs. 
Abdomen bleu, à poils jaunes; côtés et quatrième segment 
verts ', vert 9. Heuxième , troisième et quatrième artüele 
des farses roux Ailes à base et bord extérieur bruns g'; rous- 

A 
satres 9. 


Commune, dans les prés, au mois de mai. 


D | 
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7. CG. A TARSES JA — Cheilosia tarsata , Nob. 
Long. 4! lg. Semblable à la vidua. Noire; à légers 


reflets verts et poils gris. Antennes noires; CE brunâtre. 


Tarses d’un jaune pâle; jambes noires, à base et extrémité 
jaunes. Ailes à tache brunätre au nulieu '. 


Je l'ai recue de Bordeaux. 


8. G. À ranses Brancs. — Cheilosia albitarsis. — Syr- 
phus id. Meig. n°. 22. 


Long. 4 lig. Semblable à la précédente, Deuxième , troisième 
et quatrième article des tarses antérieurs blancs. 


Peu commune. 


9. G. vartBLe. — Cheilosia variabilis. — Syrphus id. 
Lat. Gen. 4, 325. — Meig. n°. 6.-— Panz. 60, 10. — 
ÆÉristalis id. Fall. n°. 9. — Æristalis ater, Fab. S. Antl, 
n°. 66. — Æristalis nigrita, Fab, S. Antl, n°. 55. 

Long. 5lig. Semblable à la vidua. Pieds entièrement 
noirs. 


Âssez rare. 


10. C. nicriPèbe. — Cheilosia nigripes. — Syrphus id. 
Meig. n°. 6. 

Long. 3-4 lig. Semblable à la pidua. Corps moins 
épais. Yezx nus . Pieds entièrement noirs «7, ,9. 


Assez rare. 


tr. C. PRINTANIÈRE. — Cheilosia vernalis.— Syrphus id. 
Men. 23. Æristalis 14, all na 


Long. 5 lig. Semblable à la vidua. Noire; troisième 
article des antennes fauve ; style fort velu. Thorax et abdo- 
men sans reflets métalliques. arses noirs ; postérieurs à duvet 
fanve en dessous. Ailes à base jaune c, 2. 


De France? et d'Allemagne. 
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12, €. AN%IQUE. — Cheilosia antiqua. — Syrphus id. 
Meig. ne. 24. 

Long. 3 lig. Semblable à la précédente. Antennes petites 
et noires. Abdomen à poils blancs. Ailes à base hyaline «, 2. 


De France? et d'Allemagne. 


13. C. RURALE. — Cheilosia ruralis. — Syrphus id. 
Meig. n°, 20. 

Long. 2 lig. Semblable à la vernalis. Antennes noires; 
troisième article ovalaire. Thôrax à poils fauves. Abdomen 
plus étroit, à poils blanc. Jambes fanves, à anneau brun ; tarses 
fauves. Ailes un peu brunätres. 


Âssez rare, au mois de juillet. 


14. C. ciancEante. — Cheilosia mutabilis. — Syr- 
phus id. Meig. n°. 10. — Æristalis id. Fall. n°. 10. 


FT. 


Long. 4 : ls. Noire , verte 9. Face à reflets verts; 


N= - 


Y 


troisième article des antennes fauve. Thorax à reflets verts et 
poils roussâtres. Abdomen à poils fauves ; premier segment 
luisant ; deuxième et troisième veloutés, à reflets bleus; troi- ) 
sième à bande verte, interrompue, au bord antérieur; qua- 
trième vert. Extrémité des cuisses fauve; jambes fauves, à i 
anneau noirâtre ; les {rois ou quatre premiers articles des tarses 

MO . A L 
antérieurs fauves. Ailes brunûtres. ‘à 


Commune. d 


15. C. cnrore. — Cheilosia chloris. — Syrphus id. 
Meig. n°. 11. 


.# 


Long. 3 lig. Semblable à la précédente. Front à deux sil- | 
lons 9. Antennes entièrement fauves. Ecusson à sillon 
transversal. Abdomen assez allongé ; deuxième et troisième 
segment noirs, bordés de vert; bord antérieur du troisième 
et cinquème verts. Pieds fauves; cuisses brunes ; tarses 
noirs. 


Rare, au mois de septembre. 
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16. C. nicricone. — Cheilosia nigricornis, Maca. Dipt. 
du Nord, no. 10. 
Long. 3 lig. Noire. Front vert ,9. Antennes noires. Fhorax 
à refiets bleus et poils noirs &'; vert, à poils jaunâtres ,9. 
Abdomen d'un vert noïâtre et poils Jaunâtres ; denxième et 
troisième segment bleuâtres , à côtés verts. Fambes fauves, à 
anneau noir. Ailes brunâtres. 


Assez rare, dans les prairies, à la fin d'août. 


17. C. BoRDÉE. — Cheilosia limbata, Macq. Dipt. du 
Nord, n°. 11. 

Long. 4 lis. Semblable à la mutabilis. Front et vertex 
à poils roussâtres. Thorax olivätre, à poils roux; é:usson 
sans enfoncement. Abdomen ovale «7 ; côtés des deuxième 
et troisième sezmens verts. Tarses noirâtres @. 


Assez rare, au mois de septembre. 


18. C. rraviconxe, — Cheilosia flavicornis. — Syr- 
phus id. Meig. n°. 14. — Æristalis id. Fab. S. Antl. 
1.040. 

Long. 5 lig. D’un vert métallique. Face noire. Front an- 
térieurement jaune; vertex noir. Antennes assez petites, 
jaunes. Thorax et abdomen à poils fauves. Pieds fauves ; 
cuisses noires , à extrémité fauve; ies deux derniers articles 
des tarses antérieurs noirs œ, N. 


Rare, au mois de mai, 


19. G. RUFIPÈRE. — Cheilosia rufipes, Macq. Bipt. du 
Nord , n°. 14. 

Long. 3 lig. Face et front noirs. Troisième article des an- 
tennes brunâire. T'horax vert, à poils roux. Abdomen moins 
large et moins court que dans les autres 9, noir, à reflets bleus, 
Pieds fauves ; jambes antérieures à anneau brunâtre 9. 


Rare. 
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20. Ü. GLISSANTE. — Cheilosia means. — Syrphus id. 
Meig. n°, 13. — f/ilesia 1d. Fab. S. Ant. n°. 10. 

Long. 2 ?, 3 1 Lg. D'un noir luisant. Front petit ©. An- 
tennes fauves ; troisième article assez large. Thorax d’un vert 


D 


noirâtre. Cuisses noires, à extrémité fauve; jambes fauves, à 
anneau noirâtre ; tarses fauves ; les deux derniers articles noi- 
râtres ; postérieurs noirs , fauves en dessous. Ailes un peu rous- 
sâtres ©. 


Rare , dans les prairies, au mois d'août. 
? 2 


21. G. À ÉCUSSON B0RDÉ, — Cheilosia scutellaia. — Syr- 
phus id. Meig. n°. 12. — Ærisialis id. Fab. S. Antl. n°. 15. 

Long. 3-4 lig. Face et front noirs. Antennes brunes. Yeux 
nus . Thorax d’un vert noirâtre; écusson à extrémité jaunâ- 
tre ©. Abdomen noir, à reflets bleus. Pieds fauves ; cuisses à 
base noire ; les deux derniers articles des tarses noirâtres. 


Assez rare. 


35°. Genre. CHRYSOGASTRE. — CHRFSOGASTER, 
Meig., Lat. Fam. nat. — Zristalis, Fab., Fall. — Syr- 
phus, Panz. — Musca, Linn. 


Caractères. Face ordinairement à proéminence g ; bord 
inférieur avancé. Front convexe, saillant, ordinairement à 
sillons transversaux «7. Troisième article des antennes orbi- 
culaire, quelquefois ovalaire. Abdomen très-déprimé. Fausse 
nervure des ailes nulle, (PI. 12, fig. :5.) 

ÉrymoLoure : Le nom de Chrysogaster fait allusion à lé- 
clat de l'abdomen des mâles. 


1. C. BRILLANT. — Chrysogaster splendens, Meig. n°. 1. 
Long. 4 lg. Face sans proéminence Ç, d'un vert doré, à 
duvet blanchâtre et sillons irréguliers 9. Antennes fanves. 
Thorax d’un vert doré, à deux bandes plus claires. Abdomen 


2 o r : r ”. r 
d'un noir velouté, à reflets pourpres; côtés d'un vert doré. 
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Pieds noirs ; tarses bruns, Ailes un peu brunâtres ; stigmate fer- 
TrUSineUx, 


Assez rare. 


2. CG. vicrer. — Chrysogaster violacea, Meig. n°. 2. 

Long. 3 lig. Semblable an splendens. Face bleue, à 
reflets verts. Front ridé postérieurement. Antennes d’un fauve 
brunâtre ; écusson à rebord. Abdomen violet 9. 


Le France ? et d'Allemagne. 


3. G. BreuaTre. — Chrysogaster cœrulescens, Macq. 
Dipt. du Nord, n°. 3. 

Long. 2: lig. Semblable au splendens. Face bleue. 
Front d’un vert bleuâtre, ridé postérieurement. Antennes noi- 
res. Thorax cuivreux, bleuâtre sur les côtés; écusson d’un 
bleu verdâtre, à deux sillons. Côtés de l'abdomen d’un bleu 
verdätre 9. 

Da nord de la France. 


4. G. mérarinique. — Chrysogaster metallica, Meis. 
n°. 3. — Æristalis id. Fab. S. Antl. n°. 67.— Fall. n°. 16. 

Long. 3 lis. Semblable au splendens. Face noire. An- 
tennes d’un brun noirâtre, Thorax à deux bandes obscures ; 
écusson bordé. Abdomen ovale 9. 

Assez rare. 


5. G. micororE, — Chrysogaster bicolor, Macq. Dipt. du 
Nord, no. 5. 

Long. 2 ; lg. Semblable au premier. Front d’un vert rou- 
geâtre. Troisième article des antennes ovalaire, noir, à base 
fauve en dessous. Abdomen d’un vert métallique ; deuxième et 
troisième segment d’un bleu métallique, à bord extérieur et 
ligne dorsale verts. Pieds verts. Base des ailes jaunâtre 9. 

Trouvé à Ârras, au mois d'août. 


6. G. BLEU. — Chrysogaster chalybeata, Meig. no. 4. 
DIPTÈRES, TOME 1 36 
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Long. 3 lg. Semblable an premier. Face noire. Front noir, 
à reflets verts sur les côtés. T'horax d’un bleu noirêtre ; écusson 
d’un bleu d'acier. Ailes un pen brunâtres au milieu, à base 
jaunâtre 2. 

De France? et d'Allemagne. 


7, GC. DES GIMETIÈRES. — Chrysogaster cœmeteriorum , 
Meig. no. 5. — Æristalis id. Fab.S. Antl. n°. 65. — Zris- 
talis solsticialis , Fall. n°. 14. — Syrphus cœmeteriorum , 
Panz. 82, 17. 

Long. 3 lig. Noir. Face convexe, quelquefois verte; bord 
mférieur nullement avancé. Front à reflets verts 9. Troisième 
article des antennes à côtés verts , d'un vert noirâtre 9. 
EÉcusson vert , bleu . Abdomen velouté à bords verts @, 
d’un noir pourpré ©. Pieds noirs, à reflets verts. Aïles bru- 
nâtres ; stigmate brun. 

Assez rare. 


8. G. curvreux.— Chrysogasier cupraria , Macq. Dipt. 
du Nord, n°. 7. 

Long. 3 lig. Semblable au précédent. Fhorax d’un vert cui- 
vreux 9, Ailes à tache obscure; base et stigmate jaunes œ. 


Rare. 


9. G. vEUr.— Chrysogaster viduata, Meig. no. 6. — 
Eristalis id. Fall. n°. 15. — Musca id. Linn. F. S. 
1892. 

Long, 2 : 3lig. Moins épais quele cœrneteriorum. Face noire; 
reflets verts , et sillon transversal ; bord inférieur peu avancé D. 
Antennes noires. Thorax noir, à reflets verts, velu; écusson à 
sillon transversal. Abdomen d’un noir velouté, à bords verts @, 
vert ©. Pieds noirs. Ailes à tache brunâtre au milieu. 

Commun , dans les prairies, au mois de mai. 


10, G.nu.— Chrysogaster nuda, Macq. Dipt. du Nord, 
no. 9. 
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Long, 2-2 : lig, Semblable au précédent, Fhorax à pen près 
nu, sans reflets , 2. 


Avec le précédent, et aussi commun. 


11. GC. GrANDicORNE. — Chrysogasier grandicornis, 
Meig. n°. 7. 

Long. 3 lig. D’un vert doré. Epistome fort saillant et relevé. 
Front non sillonné 9. Antennes brunes, très-srendes; troi- 
sième article patelliforme. 

De France ? et d'Allemagne. 


12, C. SPLENDIDE. — Chrysogaster splendida , Meserl. 
— Meg. n°. 11. 

Long. 2-2 ! lis, D'un vert doré. Epistome fort saillant. Front 
non sillonné 9. Antennes insérées sur une saillie plus forte 
que dans les autres ; troisième arücle brun, large, un peu 
ovalaire. Abdomen très-brillant, à reflets violets et bords 
verts. Deuxième et troisième article des tarses antérieurs 
fauves. 

Âssez rare. 


13. C. AMÉTuYSTE. — Chrysogaster amethystina , Koh. 

Long. 2 lig. Front sillonné. Troisième article des antennes 
ovale, un peu allongé , brun, fauve en dessous, Thorax d’un 
vert bleuâtre. Abdomen d'un violet brillant, à bords verts. 
Pieds no:rs. Ailes bleuâtres. 

M. Alexandre Lefebvre l’a trouvé en Sicile. 


38e. Genre. ORTHONEVRE.—ORTHON£VRA,Macq. 
Dipt. du Nord. — Chrysogaster, Meig. — Æristalis, 
Fall. 


Caractères. Face sans proéminence. Plusieurs sillons 
transversaux de chaque côté; bord inférieur relevé. Front 
plan, àsillons transversaux ,9. Antennes allongées ; deuxième 
article un peu allongé ; troisième étroit, allongé, Ecusson à 


% 26 


. 
L? 


RG4 HISTOIRE NATURELLE 
bord tranchant. Abdomen très-déprimé. Nervure terminale 
de la première cellule postérieure des ailes à peu près per- 
pendiculaire à ses côtés. ( PL. 12, fig. 16.) 


ÉTymoLocie : Orthonevra , nervure droite. 


1. O. ÉLÉGANTE. — Orthonevra elegans , Macq. Dipt. du 
Nord, no. 1. — Chrysogaster id. Meig. n°. 14, tab. 30, 
L10 2 0e 

Long. 2 lig. Face d’un vert métallique. Antennes brunes, 
linéaires, de la longueur de la tête. Yeux à higne transverse. 
Fhorax vert, à quatre bandes cuivreuses. Abdomen d’un 
pourpre noirâtre, à bords verts; bord des deuxième et troisième 
seomens d'un rouge cuivreux sur les côtés. Pieds verts; base 
des jambes et les deux premiers articles des {arses fauves. Ailes 


hyalines 7. 
Rare, 


2. O. No8LE. — Orthonevra nobilis. — Chrysogaster id. 
Meig. n°. 13. — Zristalis id, Fall. n°. 17. 

Long. 2 : lig. Face noire. Front d’un noir verdâtre. Antennes 
brunes ; troisième article oblong , ferrugineux en dessous. Tho- 
rax d'un vert doré, quelquefois pourpré 9. Abdomen d’un 
pourpre noirâtre, à bords verts. Pieds noirâtres. Ailes un peu 
brunâtres. 


Rare, sur les renoncules. 


39°. Genre. PARAGUE. — PARAGUS, Lat., Meig. — 
Pipiza, Fall. Aulio, Fab. — Syrphus, Panz. 


Caractères. Face convexe. Vertex fort allongé @. Troi- 
sième article des antennes allongé ; style inséré entre la base 
et le milieu de cet article. Yeux velus, ordinairement rayés. 
Premier segment de Fabdomen assez grand ; deuxième et 
troisième à impression transversale. ( PJ. 12, fig. 17.) 


65 


Qx 


DES DIPTÈRES. 


A. Face d’un blanc jaunâtre, à bande noire ©. Ecusson 
ordinatrement à extrémité blanche. 


1. P. 4 ZONE. — Paragus zonatus, Meig. n°. 1. 

Long. 253 lig. Noir. Face d’un blanc jaunâtre; large bande 
noire 9. Antennes brunes. Troisième segment del abdomen g", 
deuxième, troisième et quatrième 9, d’un jaune brunûtre. 
Pieds d’une jaune pâle ; base des cuisses noire. 

Assez rare, 


2. P. ricorore, — Paragus bicolor, Lat. Gen. 4, 326. 
— Meig. n°. 2.— Mulio id. Fab. S. Anti. no. 10. 

Long. 2.3 lig. Semblable au précédent. Noir, à légers reflets 
verts. Bords des yeux blancs. Écusson à extrémité blanchâtre. 


Deuxième et troisième segment de l’abdomen testacés ', 2. 
Assez commun. 


3. P. arqué. — Paragus arcuatus, Meig. no. 3, tab. 17, 
EE. E 
Long. 3 lig. Semblable au bicolor. Yeux ‘à deux bandes 
grises. Deuxième segment de l'abdomen et moitié antérieure du 
troisième testacés ; troisième , quatrième et cinquième à bande 
arquée et interrompue , de duvet argenté œ", 2. 
Du midi de la France. 


4. P. À BANDE. — Paragus tæniatus, Meig, no. 4. 

Long. 1 2,2 lig. Semblable au bicolor. Écusson entière- 
ment noir, ou à extrémité blanche, peu distincte. Deuxième 
segment de l'abdomen testacé, à côtés noirs ; moitié antérieure 
du troisième testacé œ, 9. 

Assez commune. 


5. P. strié. — Paragus strisatus, Meig. no 5. 
Long. 2 lig. Semblable au bicolor. Ecusson à extrémité 
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fauve. Abdomen peu convexe, fauve; Lord postérieur des 
quatre premiers segmens à bande noire , interrompue dans les 
trois premiers; cinquième noir 9. 


Du midi de la France. 


6. P. TESTAGÉ. — Paragus testaceus, Meig. n°. 6. 
Long. 2 - lis. Semblable au bicolor. Ecusson à extrémité 
fauve. Abdomen testacé; premier segment nor @. Pieds 


fauves. 


Du midi de la France. 


5. P. A QUATRE BANDES. — Paragus quadrifasciatus, Meig. 
no 05. 

Long. 3-3° lis. Noir. Face à bande étroite 9. Antennes 
fauves en dessous. Yeux à deux lignes grises. T'horax à reflets 
verts; moitié postérieure de l’écusson fauve. Deuxième et troi- 
sième segment de l’abdemen à bande jaune, interrompue ; 
quatrième et cinquième à bande blanchâtre, étroite. Pieds 
fauves ; base des cuisses noire ; jambes à anneau brun &, 2. 


Assez rare. 


8. P. srrascté. — Paragus bifasciatus, Nob. 

Semblable au quadrifasciatus. Abdomen à deux bandes 
jaunes, l’une au deuxième segment, l’autre au troisième, inter- 
rompue 2. 


Je l’ai reçu de Bordeaux. 


9. P. A FRONT sLaNc. — Paragus albifrons, Meig. no. 8. 
— Paragus thyÿmiasiri, Lat, Gen. 4,326. — Pipiza id. 
Fall, n°, 6 — Syrphus thymiastri, Panz. 6o, 12. 

Long. 2 © lig. Noir. Antennes brunes. Yeux à bandes grises. 
Thorax à reflets verts. Abdomen à quatre bandes Arquées , in- 
terrompues, de duvet blanc. Pieds d’un jaune pâle ; base des 
cuisses noire; lambes à anneau brun «7, 


Assez rare, 
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10. P, noir. — Paragus ater, Meig. no. 9. 

Long. 2-3 lig. Semblable au précédent. Yeux sans bandes. 
Bandes de l’abdomen à duvet jaunâtre. Picds fauves; base des 
cuisses noire ; point d’anneau aux jambes ; premier article des 
tarses postérieurs , renflé, noir en dessus œ. 

Meigen a décrit la femelle; M. Alexandre Lefebvre a trouvé 
le mâle en Sicile | 


AÂÀ. Face à bande noire , 2  Ecusson entierement 


noir. 


11. P. névorruoïinar.— Paragus hœmorrhous, Megerl. 
— Meig. no. 10. 

Long. 2 liz. Noir. Face d’un jaune blanchâtre, Front noir. 
Antennes brunes. Extrémité de l’abdomen rouge. Pieds fauves ; 
cuusses à base noire «. 

Du nudi de la France. 


12. P. cuivrEeux. — Paragus æneus, Meig. n°. 11. 

Long. 2 lig. Semblable au précédent. D'un noir verdatre, 
surtout au thorax. Bande de la face étroite. Antennes un peu 
élargies. 


Du midi de la France. 


13. P. omcur. — Paragus obscurus, Mes. — Ncig. 
n°42; 

Long. 2-2 ! lig. Noir. Antennes un peu allongées. Thorax 
à reflets verts. Pieds jaunes. Cuisses à base noire. 

Assèz rare. 


14. P, ristaz. — Paragus tibialis, Meig. n°. 13. — Pi- 
piza id. Fall. n°. d: 

Long. 2 lig. Semblable au précédent. Antennesassez courtes. 
Anneau noir, à l'extrémité des cuisses postérieures. 


Rare, 
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4o°. Genre. PIPIZE, — PIPIZ A4, Fall, Meig., Lat., 
Fam. nat. — Mulio, Eristalis, Fab. — Milesia, Lat. 
Gen. — Musca, Linn. 


Caractères. Tète un peu conique . Face plane, sans 
prolongement inférieur. Troisième article des antennes ovale, 
quelquefois allongé. Yeux velus. Cuisses postérieures quel- 
quefois renflées. (PL 12, fig. 18.) 


Erxmoroc:e : Le nom de ces Syrphides fait allusion au 
bourdonnement qu’ils font entendre. 


A. Nervure terminale de la première cellule postérieure 


oblique. 


B. Abdomen à bande ou tache jaune ou fauve. 


1. P. rasciée, — Pipiza fasciata, Meig. n°. 1. 

Long. 4-5 lig. Noire. Face à poils jaunes. Bord interne des 
yeux blanc en dessous. Front à tache blanchâtre de chaque 
côté. Antennes brunes. Thorax et abdomen à poils fauves ; 
deuxième segment à large bande fauve ; échancrée; troisième 
à ligne fauve, interrompue. Pieds fauves ; suisses noires, à 
extrémité fauve; postérieures un peu renflées ; jambes à an- 
neau brun. Ailes brunes au milieu ; extrémité brunâtre 9. 


Rare. 


2. P. AGRÉABLE. — Pipiza festiva, Meig. n°. 2. 

Long. 4 :. lig.Semblable à laprécédente. Bande du deuxième 
segment de l'abdomen entière. Point de ligne fauve au tro:- 
sième S. 


Assez rare. 


3. P. Luumeuse.—Pipiza noctiluca, Fall. n°, 2.—Meig. 
n°. 6. — Æristalis id, Fab. S. Antl. n° 69. — AMfilesia id 
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Lat. Gen. 4. 332. — Syrphus rosarum, Panz. 95, 21. — 
Musca noctiluca. Linn. F, S. 1514. 
Long. 4 lig. Noire. Face à poils noirs 7, blancs ,9. Front | 
à tache blanchâtre de chaque côté. Antennes brunes. Thorax 
et abdomen à poils blancs ; deuxième à deux taches ovales, 
obliques , d’un jaune clair, transparentes & ; une bande ordi- 
nairement interrompue 2. Pieds noirs ; jambes antérieures à 
base jaune ; tarses à duvet fauve. Ailes à base hyaline; milieu 
brun ; extrémité brunâtre, 


Assez rare. 


4. P, notée. — Pipiza notata, Meig. n. 10. 

Long. 2 ! lig. Semblable à la noctiluca. ‘Troisième ar- 
ticle des antennes court, presque orbiculaire, Deuxième seg- 
ment de l’abdomen à deux taches fauves, ovales, petites. 
T'arses noirâtres. Ailes hyalines. 


Du nord de la France. 


5. P. À courtes. — Pipiza pguitata, Meig. me. 12. 

Long. 3 lg. Semblable à la noctiluca. Thorax et ab- 
domen à poils noirs «7; les deux faches plus petites, presque 
ovales  ; à bande fort interrompue 9. Ailes hyalines. 


De France ? et d'Allemagne. 


6. P. à renèTREs. — Pipiza fenestrata, Meïg. n°. 13. 

Long. 3 lig. :. Semblable à la noctiluca. Deuxième seg- 
ment de l'abdomen à bande lunée, peu interrompue, d’un 
jaune clair 9. Aïes presque hyalines 9. 


Be France ? et d'Allemagne. 


7. P. rravirarse. — Pipiza flavitarsis , Meig. no. 14. 

Long. 2 ‘lie. Noire. Face et front à reflets bleus. Anten- 
nes brunes, presque aussi longues que la tête © , moins lon- 
gues . Ecusson d’un noir bleuâtre. Deuxième segment de 
l'abdomen à deux points ronds , rouges, Base des jambes et les 
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trois premiers articles des tarses antérieurs fauves. Ailes 
rises , à base hyaline. 

g base hyal 


Assez rare. 


8. P. vrrrée. — Pipiza vitrea, Meig. n°. 15. 

Long. 2 + lig. Semblable à la précédente. D'un noir bleuâtre. 
Points de Fabdomen d’un jaune de soufre. Ailes hyalines 9. 

Âssez rare. 


9. P. QuasrImaCULÉE.— Pipizsa quadrimaculata, Fall. 
n°. 3 — Meig. no. 16.— Syrphus id. Panz. 8,6 19. 

Long. 3-4 lig. D'un noir bleuâtre, Antennes brunes. 
Deuxième et troisième segment de l'abdomen à deux taches 
transversales , jaunes. Pieds jaunâtres : cuisses et anneaux aux 


Jambes , noirs. Ailes à large tache obscure ,9. 


Assez rare. 


10. P. QuanmiGuTTÉE. — Pipizsa quadriguttata, Macq. 
Dipt. du Nord, ne. 8. 

Long. 4 :lig. Semblable à la précédente. Noire. Face et 
front à reflets bleus ; le premier à poils blanchâtres; l’autre à 
poils noirs. Deuxième segment de l'abdomen à bande jaune , 
largement interrompue ; troisième à deux petites taches fau- 
ves. Ailes hyalines un peu brunâtres au milieu 9. 


Rare, de la Normandie. 


BB. Abdomen sans tache. 


11. P. runÈBRE. — Pipiza funebris, Meig. n°. 15. 

Long. 4-4 :lig. Noire, à poils blancs. Front à poils noirs. 
Antennes obscures. Deuxième , troisième et quatrième segment 
de l'abdomen à bande interrompue de poils blancs; ventre jau- 
nâtre, à extrémité noire. Genoux antérieurs et tarses ferrugi- 
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neux ; cuisses postérieures renflées. Ailes à base hyaline: mi- 
lieu brun; extrémité brunâtre «1, 9. 


Âssez rare. 


12. P. eNDEUIL.=—— Pipiza luctuosa, Macq. Dipt. du Nord, 
n°,"11: 

Long. 4 lig. Semblable à la précédente, Front à reflets bleus. 
Antennes noires. horax et abdomen à reflets verts. Tarses 


à duvet fauve en dessous 9. 


Au mois d'août, dans les prairies. 


13. P. Lucusre.— Pipiza lugubris, Meis. n°. 18.— 
Eristalis id. Fab. S. Antl. n°. 64. 


Long. 4 lig. Semblable à la f'unebris. Corps à poils fer- 
rÜgIneUx. 


Assez rare, 


AA. Nervure terminale de la prenuére cellule postér ieure 
perpendiculaire à a sa base. 


14. P. nrEUATRE.— Pipiza cœrulescens, Macq. Dipt, du 
Nord, n°. 

Long. 3 : lig. D'un noir bleuâtre. Face à poils blancs. Front 
à poils noirs. Troisième article des antennes allongé. Thorax à 
pois blancs. Abdomen d’un noir brunâtre, à poils noirs. Ge- 
noux fauves. Ailes hyalines œ. 


Rare. 


15. P. viTRIPENNE. — Pipiza pLtripennis.— Meig. n°. 29. 
Long. 3 lig. Corps étroit, noir, velu. Front à longs poils 
noirs. T'roisième artiele des antennes court. 'horax à poils 
roussâtres. Abdomen à longs poils blauchäâtres sur les côtés 
Pieds antérieurs ; jambes fauves, à anneau noir ; tarses fauves ; 
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deuxième, troisième et quatrième article très-menus ; cin- 
quième noir, élargi; pieds intermédiaires : jambes à base 
fauve; une légère saillie au côté intérieur. Ailes hyali- 
nes | 


Rare ; nous ne l’avons trouvée qu'une fois. 


16. P. anxesée. — Pipiza annulaia, Macq. Dipt. du 
Nord, n°. 15. 


Long. 2-lig. D'un vert-métallique obscur, à poils jaunà- 
tres. Face et front noirs, à reflets blenâtres. Antennes obscu- 
res, de la longueur de la iète. Cuisses noïres, à extrémité 
jaune ; jambes jaunes, à anneau noir; tarses noirs; premier 


article des antérieurs fauve. Ailes brunâtres au milieu œ, 2. 


Assez commune, au printemps. 


17. P. VERDATRE. — Pipiza virens, Meig. n°. 26. — Pi- 
piza campestris, Fall, n°. 4. — Mulio virens, Fab. $. 
Antl. n°. 12. 

Long. 3 lig. Semblable à la précédente, Face et front noirs. 
Pieds noirs ; base des jambes jaune. 


Assez commune. 


18. P. mGRIPÈDE, — Pipiza nigripes, Macq. Dipt. du 
Nord, n°. 17. 

Longs. 2 = lig. Semblable à l’annulata. Face et front noirs. 
Troisième article des antennes plus court et plus arrondi à 
l'extrémité. Pieds entièrement noirs œ. 


Assez commune. 


19. P. FuLviTaRsE. — Pipiza fulvitarsis, Macq. Dipt. du 
Nord, no. 10. 

Long. 2 lis. Semblable à l’annulata. Troisième article 
des antennes assez court et arrondi. Abdomen vert, peu allongé 


et assez large. Aïles presque hyalines. 
Assez commune. 
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20. P. opscure. — Pipiza obscura, Nob. 

Long. 2 22 lig. Noire, à légers reflets métalliques. Troi- 
sième article des antennes assez court. Genoux jaunes ; pre- 
mier article des tarses intermédiaires menu et jaune. Ailes un 
peu brunätres au milieu 7. 


M. AI. Lefebvre l’a trouvée en Sicile. : 


4e. Genre. PSILOTE. — PS/ILOT'A, Meig., Lat. Fam. 


naturelles, 


Caractères. Face concave; bord inférieur saiilant. An- 
tennes insérées sur une saillie du front; troisième article 
oblong. Yeux velus. Jambes postérieures un peu arquées. 
Premiere cellule postérieure des ailes terminée en pointe 
aiguë. ( PI. 12, fig. 19.) 


1. P. aNTHRAGQNE. — Psilota anthracina, Meis. n°. 1. 
Long. 3 lig. D'un noir bleuâtre. Tarses à duvet fauve. Ailes 
hyalines à base jaunâtre. 


Rare, sur les fleurs. 


42e. Genre, ASCIE. — 4SCT A, Megerle, Meig., Lat. 
Fam. nat. — Milesia, Lat. Gen., Fall. — /ferodon, 


Fab. — Syrphus , Panz. 


Caracteres. ‘Fête avancée inférieurement en museau 
échancré. Face un peuconcaveg,plane 9. Frontlarge Z,, 2. 
Troisième article des antennes oblong ; style nu, inséré entre 
la base et le milieu de cet article. Abdomen rétréei à sa base. 
Cuisses postérieures épaisses ; jambes postérieures arquées. 
(CEE Ie, Go 20) 


1. À. PODAGRE. — Ascia podagrica, Meg. — Meig. no. 1. 
— Milesia id. Lat. Gen. 4, 331. — Fall. n,. 13. — Afero- 
don id. Fab.S, Antl.n. 10. — Syrphus id. Panz. 59, 16. 
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Long. 2 : lig. Noire. Face blanchâtre. Troisième article des 
antennes fauve en dessous. 'horax d’un vert métallique. Ab- 
domen élargi subitement ,9 ; deuxieme et troisième segment à 
bande fauve, échancrée 9 ; quatrième à reflets verts ; cinquième 
obtus. Pieds antérieurs fauves; postérieurs noirs; base des 
cuisses fauve; jambes à anneau noir; deuxième et troisième 
article des tarses postérieurs fauves, Nervures transversales des 
ailes bordées de brun. 


Commune. 


2. À. LANCÉOLÉE. — Ascia lanceolata, Meig. n°, 2. 


Long. 2 :lig. Semblable à la précédente, Abdomen terminé 
en pointe ç; moins élargi que dans la podagrica 9. Bord de 
la bouche noir. 


De France ? et d'Allemaene. 
D 


3. À. MACULÉE,—Ascia maculata, Macq. Dipt. du Nord, 
n°, 5. 

Long. 2 lig. Semblable à la podagrica. Abdomen plus 
étroit ; une tache noire, arrondie, au milieu de la deuxième 
bande fauve. Cuisses et premier article des tarses antérieurs 


obscurs en dessus ; tarses postérieurs entièrement noirs. 


Rare. 


4. À. FLORALE. — Ascia floralis, Meig. no. 3. 


Long. 2:lig. Semblable à la podagrica. Antennes un 
peu plus courtes. Deuxième bande fauve de l'abdomen imter- 
rompue ©. Nervures des ailes sans bord brun. 


De France ? et d'Allemagne. 


5. À. À QUATRE POINTS.—Æscia quadripunctata, Meig. 
no. 6. 


Long. 2: lig. Semblable à la podagrica. Face d'un gris 
verdâtre. Antennes brunes. Abdomen terminé en pointe, à 


DES DIPTÈRES. 555 


quatre taches fauves au lieu des bandes. Cuisses antérieures À 
. A . 
base noire, Nervures des ailes sans bord. 


Be France. 


G. À. DISSEMBLABLE. 
29, f 29 d', 29,9. 


Long. 2 lig. Noire. Front concave 9 .'Thorax à reflets verts. 


Ascia dispar. Meoig. n°, 4, tab. 


Abdomen obtus, à bande jaune sur le troisième segment « ; 
ordinairement sans tache, et quelquefois à deux ou quatre 
points noirs 9. Cuisses noires ; antérieures à extrémité jaune; 
postérieures à base jaune; jambes antérieures jaunes, à anneau 
noir ; postérieures noires, à base jaune. 


Assez rare, au printemps. 


7. À. inTerroupuE.—“/scia interrupta, Megerl,—Meig. 
no. 7. 

Long. 2 © lig. Noire. Antennes plus courtes que dans la 
podagrica. Thorax vert. Abdomen peu rélréci; à reflets 
bleus P ; deuxième, troisième et quatrième segment à taches 
latérales jaunes ; cinquième vert. Pieds jaunes; cuisses et jam- 
bes postérieures , à anneau noir «7, ©. 


De France. 


8. A. cuivreuse, — Ascia œænea, Megerl. — NMeig. 
n°, 9: 

Long. 2-2! lis. Troisième article des antennes jaune en 
dessous. Thorax d’un vert blenâtre. Abdomen brièvement 
pointu ; les deux premiers segmens d'un noir bleuätre; les 
autres d'un vert doré. Pieds jaunes ; cuisses antérieures à base 
noire ; postérieures noires, à base et extrémité jaunes; jambes 
à anneau brun. Ailes brunâtres. 


Rare, au mois de mai, 
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43 Genre. SPHÉGINE. — SPHEGINA, Mois. — 
Milesia Fall. 


Caractères. Tête avancée inférieurement en museau échan- 
cré. Face concave. Front large G,,9. Antennes insérées sur 
une légère saillie du front ; troisième article large, presque 
orbiculaire, très-comprimé. Abdomen rétréci à sa base. 
Cuisses postérieures épaisses ; jambes postérieures arquées ; 
premier article des tarses postérieur renflé. (PI. 12, fig. 21.) 

Érymorocre : Le nom de Sphesinafait allusion à la forme 
en massue de l'abdomen qui donne à ces Syrphides quelque 
rapport avec les Sphex. 


1. S. CLUNIPÈDE. — wSphegina clunipes, Meig. n°. 1, 
tab. 28, f. 5. — Milesia id. Fall. n°. 10. 

Long. 2-2: lg. Noire. Face à reflets blancs. Troisième ar- 
ticle des antennes ferrugineux, un peu tronqué. Epaules 
jaunes. Troisième et quatrième segment de l'abdomen jaunes, 
à bord noir; cmquième jaune, à bord noir 9. Pieds anté- 
ricurs jaunes ; postérieurs noirs ; base des cuisses jaune ; jambes 
jaunes , à extrémité noirâtre. 

. Assez rare; suivant M. Meigen, le mâle n’a pas le quatrième 


segment jaune. 


2. S. A ANTENNES NOIRES. — Sphesina nigricornis, Macq. 
Dipt. du Nord, n°. 2 

Long. 3 lis. Semblable au précédent. Antennes noires; 
troisième article moins grand et plus arrondi. Epaules noires. 
Bord antérieur du troisième segment de l’abdomen à bande 
fauve interrompue €; troisième, quatrième et cmquième à 
bande fauve échancrée, 


Rare. 


3. S, noire. — Sphegina nisra, Meïg. n°. 2. 
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Long. 3 +lig. Noire. Thorax à reflets verts, Pieds comme 
dans les précédentes. 


Rare. 


4. S. sAUXE. — Sphegina flava, Nob. 

Long. 22 lig. D'un jaune pâle. Thorax brunâtre. Pieds 
d’un jaune très-pâle. Jambes et tarses antéricurs et intermé- 
diaires blancs; cuisses postérieures à base blanche; jambes 
postérieures à anneau blanc vers le milieu; une ligne longitu- 
dinale noire à l'extrémité des cuisses et à la base des jambes 
postérieures qui forment un crochet . 


Je l'ai recue de Bordeaux. 


fie. Guns, BACCHA, — BACCHA; Fab, Mois, Fall, , 
Lat. Fam. nat. 


Caractères. Corps grêle, allongé. Tête convexe antérieu- 
rement. Face à proéminence. Troisième article des antennes 
assez grand, carré, arrondi. Abdomen allongé, menu, ré- 
tréci à la base ( PI. 12, fig. 22 ). 


1. B. ALLONGÉE. — Baccha elongata, Fab. S. Antl. n°. 6. 
— Fall. n°. 1. —Meig. n°. 1, tab. 28, f. 13. 

Long. 4-4 1hg. D’un vert métallique. Face et front bleus, 
à duvet gris; proéminence noire. Antennes brunâtres. Epaules 
jaunes. Ecusson et premier segment de l’abdomen bleus ; troi- 
sième et quatrième à bande jaune; cinquième à bande inter- 
rompue. Pieds fauves. Ailes à bord postérieur et petite tache 
marginale obscurs æ, 9. 


Assez commune. 


2. B. scureLLée. — Baccha scutellata, Meig. no. 2. 
Longs. 5 lig. Semblable à la précédente. Front noir 2. 
Point de bande au troisième segment de l’abdomen ; un 
point jaune de chaque côté du cinquième. Nervures trans- 
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versales des ailes bordées de brun; un point marginal 
obscur. 


Rare. 


3. B. consumÉéE. — Baccha tabida, Meig. no. 5. 

Long. 4-4<lig. Semblable à l’elongata. Antennes fau- 
ves. Nervures transversales des aïles bordées de brun; un 
point marginal obscur. 

De France. 
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SUITES À BUFFON 
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EXPLICATION DES PLANCHES 


COMPOSANT LA PREMIÈRE LIVRAISON 


DES INSECTES DIPTÈRES. 


PLANCHE PREMIÈRE, 


Figure 1e, Aire DE TiPure, 
1. Nervure marginale. 

. Deux nervures composant la sous-marginale, 
»] 


0 
9. Nervure externo-médiaire. 
4 


_ 


+ Id.  interno-médiaire. 
5: : M: ‘anale: 

6. Id. axillaire. 

a. Cellule discoïdale. 

b,b, Id. basilaires. 

c. Id. costale. 

d. Id. médiastine. 

e. Id.  stigmatique. 

J,.f. Id. marginales. 

Id.  sous-marginale. 
h,h,h,h,h. Cellules postérieures. 
z, Gellule anale. 

J: +6 axillaire. 

k. Id. fausse (spuria ). 


ua 


1 Dis. Cousin commun, Culex pipiens œ. 
2. Sa trompe ©. 
3. Corèthre plumicorne, €. plumicornus. 
. Sa trompe. ) gi à 
. Chironome pedelle, €, pedellus (aile). 
. Tanype ferruginicolle, 7° ferruginicollis. 
é 
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INSECTES DIPTÈRES, 1'°. LIVRAISON. 


2 EXPLICATION DES PLANCHES. 


7. Cératopogon cendré, €. cinereus (aile ). 

8. Macropeze albitarse, 72. albitarsis. 

9. Ptychoptére {acheté, P. maculata. 
10. Cténophore bimaculé, C. bimaculata (antennes ). 
11. Tipule des prés, T. oleracea (tête ). 
12. Pachyrhine cornicine, P. corricina ( tête ). 
ras Id, Id. (aile ). 
14. Néphrotome dorsal, A. dorsalis (tête ). 
15. Cylindrotome distincte, C. distinctissima ( aile ). 


16. Id. Id. (tête ). 


PLANCHE Il. 


1. Rhipidie tachetée, À. maculata (tête ). 

2. Rhamphidie longirostre, R. longirostris ( tête ). 
3. Idioptère tacheté, J. maculata (tête ). 

4. Id. Id. (aile). 

5. Limnophile discicolle, ZL. discicollis. 

6 Id. des bois ( aile anomale ). 

7. Limnobie triponctuée, ZL. tripunctata. 

8. Id. Id, (tromye et palpes),. 
9. Cylindrotome macroplère, C. macroptera. 
10. Id. Id. ( tête ). 
11. Hélobie ponctipenne, Æ. punctipennis. 
12. Id, Id. (tète ). 
13. Érioptère commun, £. trivialis. 
14. Polymère brune, P. fusca (aile ). 
19. Mégistocére filipède, M. filipes. 

16. Trichocère hyémal, 7. hyemalis. 


PLANCHE HI. 


Fig. 

s. Anisomére noire, À. nigra. 

2. Id. RP. (iéte). 

8. Id. obscure, 4. obscura. 

4. Id. Id. (tête }. 
5. Dixa printanier, D. aprilina. . 


6. Chionée aranéoïde, C. aruneoides. 
7. Bolilophile cendré, B. cinerea ( aile). 
7his, Id. Id. (mâchoire et palpe ). 


+ # 


EXPLICATION DES PLANCHES, 
Fig. 
8. Macrocere ailes tachetées, M. maculipennis. 
. Mycétophile tardive, M. cunctans. 
Mophile velu, S$. hirta. 
11. Gnoriste apical, G. apicalis (tête ). 
12. Platyure noir, P. nigra {aile ). 
19. Synaphe fascié, S. Jasciala (aile ). 
14. Mycétobie pallipède, 47. pallipes ( aïle ). 
15. Macronévre de WWinthem, #. IVinthemi (tète). 
16. Id. Id. Id. (aile ). 


17. Cordyle crassicorne, €. crassicornis. 


PLANCHE IV. 
Fig. 
1. Sciare morio, $. morio. 
. Campilomyze bicolore, €. bicolor. 
. Chénésie testacée, C. testacea (antennes). 
x Id. Id. ( palpes ). 
: Id. Id. (ailes }. 
. Lestrémie cendrée, Z. cinerea, 
è Id. Id. ( Lête }. 
. Zygonèvre de Winthem, Z. Winthemu. 
5 Id. I. (tèle ). 
. Cécidomyie grande, €. grandis. 


ve Id. Id. ( tête). 


3 
4 
5 
6 
7 
8 
9 
0 


2. Psychode phalénoïde, P. phalænoides 

13 Id. Id. (tête }. 
14. Rhyphe rembruni, À. infuscatus. 

15. Simulie ornée, $. ornatum. 

16. Penthétrie soyeuse, P. holosericea. 

17. Plécieruficolle, P. ruficollis. 

18. Dilophe commun, D. vulgaris. 

19- Bibion St.-Marc, B. Marci. 

20. Aspisle de Berlin, À. Berolinensis. 

21. Scatopse noté, $. notata. 


PLANCHE V. * 
Fig. A 
1. Pangonie tachelée, P. maculaia. 
2. Id, Id, ( têle }. 


3. Taon autumnal, Tabanus autumnalis. 
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4. Hœmalopote pluvial, Æ. pluvialis (lète). 
5. Chrysops aveuglant, C. cœculiens. 

6. Hexatome bimaculé, A. bimaculata( tèle ). 

7. Silvius du veau, S. vitult (tête ). 

8. Acanthomére peinte, 4. picta. 

9- Raphiorhynque planiventre, R, planiventris (lète). 
10. Cœnomyie ferrugineuse, C. ferruginea (aile). 

11. Hermétie transparente, Æ. pellucens. 

ès Id, Jd. ( antennes ). 
13. Xylophage atre, X. alter. 

14. Subule tachetée, S. maculata ( antennes). 

15. Béris tibial, B. #ibialis. 


PLANCHE VI. 

Fig. 
1. Ptilocère à quatre dents, P. quadridentala. 
2. Acanthine allongée, 4. elongata. 
3. Cyphomyie bleue, C. cærulea. 

. Stratiomyie des fleuves, S. potamida. 

. Odontomyie argentée, O. argentata. 

. Oxicère muscaire, O. muscaria. 


. Platyne bastée, P. hastata. 

. Cyclogastre velu, €. villosum. 

. Eudmète bordé, E, marginata (lète ). 
11. Acrochæte fasciée, À. fasciala 

12. Sargue de Réaumur, $S. Reaumuru. 
13. Chrysomyie polie, C. polita. 

14. Vappon aire, F, atra. 

15. Némoté!:uligineuse, W. uliginosa. 


PLANCHE VII. 


4 
o 
6 
7. Ephippie thoracique, E. thoracicum. 
8 
9 
0 


Fig. 
1. a. Mydas grêle, M. gracilis. 
b. Id. Id. (antennes ). 
. Xyphocère de Percheron, X. Percheronit (tête ). 


ko ” 


a. Laphrie de Maroc, L. Maroccana. 
b. Id. Id. ( antenne ). 
4. Cératurgue doré , C. aurulentus ( tète ). 


C2 


5. a, Dioctrie œlaudique, D. ælandica. 


b, Id, Id. (antenne ). 
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EXPLICATION DES PLANCHES. LS 5. 
Fig. vo M 
6. a. Dasypegon ponclué, D. punctatus. | 
b. Id. Id. (antenne). ce” 
_g- Maïllophore infernal, M. infernalis. 
8. a. Asile barbaresque, Z. barbarus. 
b. Id. Id. (antenne ). 
9. a. Ommalie fauve, O. fubidus. 
b. Id. Id. (antenne ). 
10. Gonype obscur, G. fuscus. 
11. Damalis myope, D. myops (aile). 
4. HE Id. (tête ). 
19. Hybos flavipède , Æ. flavipes. 
14. a. Ocydromie glabre, ©. glabricula. 
b. Id. Id. ( téte’). 
a. Lemlopèze flavipède, Z, flavipes. 
b. Id. Id. (tête). 
16. a. Ædalée hybotine, Æ. hybotina. 
b. Id, Id, (tête). 


PLANCHE VII. 
Fig. 
1. Empis noiratre, Æ. nigricans. 
'ALE Id. (antenne ). 


2. Pachymérine fémorée, P. femorata. 


©2 


. Rhamphomyie sillonnée, À. sulcala (aile). 

. Hilare cilié, Æ. ciliata. 

. Brachystome vésiculeux, B. vesiculosa ( tèle }. 
. Glome fuscipenne, G. fuscipennis. 

. Microphore crassipède, M. crassipes. 


Qu DR 


. Hémérodromie mantispe, Æ. mantispa. 

9. Tachydromie connexe, T. connexa. 

10. Platypalpe flavipède, P. flavipes. 

11. Xiphidicère rufipède, ÆX. rufipes. 
ATEN à 2 Id. ( tte ). 

12. Drapelis exigu, D. exilis. # 
a: ti Id. ( tête ). 

13. Ardopière arrosé, 4. trrorata. 
ar. Id: Id. (tête ). 

14. Elaphropèze à selle, Æ. ephippiata, 

as 4. Id. (tête ). 


15, Cyrtome noir, C. nigra, 
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PLANCHE IX. 


Panops ocelligère, P. ocelliger. 


. Cyrte bossu, €, gibbus. 


- 
Philopote conique, P. conica, 
Astomelle elavisorne, Æ, clavicornis (tête). 


. Ogcode bordé, ©. marginatus. 


Acrocère sanguin, À. sanguinea: 


Némestrine longirostre, . longirostris. 


. Fallénie fasciée, F. fasciata (aile ). 


Bombyie bichoa, B. major. 


Id. Id, (autenne ). 
Usie bronzée, U. ænea ( aile ). 
Id. Id. ( anienne). 


. Ploas gris, P, grisea. 


. Xestomyze lugubre, X, lugubris ( aile ). 


Id. Id. (antenne ). 


Toxophore masulé, T. maculata (tête). 


. Cyllénie tache‘ée, C. maculaia (antenne ). 


ii Les = C T° » 
1 his psomyze comprimée, 7. compressa. 


. Apatomyze noire, 4. nigra ( lêle ). 
C4 
. Amicle hétéroptère, 4. heteroptera (aile ). 
. Systrope alténué, #9. attenualus. 
. Géron bossu, G. gibbosus. 


Phthirie fauve, P. fuleus. 
Mégapalpe du Cap, M. Capensis (lète ), 


PLANCHE X. 
Mulion obscur, M, obscurus. 


Corsomyze pennipéde, €. pennipes (tèle ). 
Enice longirostre, E. longirostris (Kèle ). 


. Anthrax sinué, 4. sinuata. 


Tomomyze anthracoïde, 7. anthracoides (tête ). 
Lomatie Belzebul, ZL. Belzebul ( partie de la tête ), 


. Hirmonévre obscure, Æ. obseura (aile ). 


Thérève distinguée, 7. eximit. 

Ruppellie demi-jaune, T. semjfluva {antenne ). 
Chiromyze à bandes, €. vittata (aile ). 

Leptis chevalier , L. tringaria. 


EXPLICATION DES PLANCHES. 


. Verlion de Degeer, F7, Degeerü, 
. Chrysonile diadème, C. diademu (tête ). 
. Spanie noire, S. migra (aile). 


Id, IX. ( tête ). 


. AthérixIbis, 4. Ibis ( tête ). 

. Giinocère noir, C. rigra ( aile ). 

. Rhaphiumobseur, R, caliginosum. 

. Porphirops élégant, P. elegantulus ( lête). 
. Hydrophore jaculus, Z. jaculus (aiie). 


SR à , C. neglectus ( lête ). 


s Diaphore 


maculé, D. bimaculata (tèle ). 


. Psilope platyptère, P. platyptera. 
. Médétère royal, M. regalis. 


. Argyre diaphane, 4, diaphana (tête) 


. 
4 


. Sybistrome nodicorne, S. nadicornis. 
. Dolichope à crochets, D. ungulatus, 
. Orthochiie bleu-noir, O. nigrocæruleus 


PLANCHE XI. 


Fig. 


I, 


19. 
19. 


20. 


Cérie conopsoïde, €. conopsoides ( tête). 


. Callicère cuivreuse, ænea. 
. Chymopbile brillant, €. splendens. 


Apbrite variable, 4. mutabilis ( tête). 
Cératophyie notée, C. notata ( tête ). 
Chrysotoxe fasciolé, C. fasciolatum. 


. Psare arqué, P. arcuatus ( tête). 


. Myxtémyie à quatre bandes, M. quadrifusciata (pieds }. 
. Volucelle bourdon , . bombylans. 


Temnocére violàtre, T. piolacea ( tête ). 


. Séricomyie bougpgnante, S. mussitans (tête). 
. Criorhine bourdon, C. apicata ( tête ). 

. Mallotte fusiforme , M. fusiformis (tête ). 

. Éristale semblable, Æ. similis (aile). 


Didée fasciée, D. fasciata. 


. Platynochæle à longue soie, P. setosus (tête). 


Hélopbhile à trois bandes, Æ. trivittatus. 
Priomére fascié, P. fasciatus (tête). 
Palpade à écusson, P. scutellata ( trompe). 
Mérodon clavipède, M, clavipes. 


8 EXPLICATION DES PLANCHES. 
Fig. 


FE 


21. Tropidie fasciée, T. fasciata ( tête ). 


22. Sénogastre bleuâtre, S. cœrulescens. 
PLANCHE XII. 


1. Xylote des fleurs, X. florum ( pied ). 

2, Brachypalpe bimaculé, B. bimaculatus. 

3. Syritte piaulante, S. pipiens ( tête ). 

4. Eumére à grandes antennes, £. grandicornts. 
5, Rhingie à bec, R. rostrata ( tête ). ee 
6. Gräptomyze ventrale, G, ventralis. 

7. Brachyope bicolore, B, bicolor (tête). 

8. Pélécocère à trois ceintures, P, tricinctus, 

g. Milésie crabroniforme, M. crabroniformis, 
10. Syrphe du groseiller , #, ribesii, 

11. Doros conopsoide, D. conopseus. 

12, Sphœrophorie de la Mélisse, S. Melisseæ. 
13. Ocyptame fascipenne, ©, fascipennis. 

14. Chéilosie ruficorne, C. ruficornis. 

15. Ghrysogastre des cimeliéres, C. cæmeteriorum (tête). 
16. Orthonèvre élégant, O. elegans ( aile ). 

17. Parague bicolore, P. bicolcr ( tête ). 

18. Pipize en deuil, P. luctuosa ( tête). 

19. Psilote anthracine , P. anthracina. 

20. Ascie cuivreuse, À. œænea. 

21. Sphégine clunipède, S. clunipes (tête ). 

. Baccha allongée, B. elongata. 


1 
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